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A M. O. THIERRY-POUX 

CONSERVATEUR 

SOUS-DIRECTEUR-DU DÉPARTEMENT DES.IMPRIMÉS 

DE LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE .. 

Monsieur, : 

Permettez-moi de vous dédier cet Essai bibliogra- 
phique, que je n'aurais jamais pu entreprendre, ni 
Surtout mener à bonne fin, si votre extrême obligeance 
ne m'en avait pas facilité l'exécution. 

Vous m'avez si libéralement ouvert toutes les pré- 
cieuses collections du département à Ja tête duquel 
vous êtes placé; vous avez si souvent pris la peine 
de m'aider vous- même dans mes recherches ; enfin 
Vous avez été pour moi un guide toujours si sûr et si 
éclairé, qu'en inscrivant votre nom en tête de ce tra=’ ail, je m'acquitte d’ 
remplir, Heureux si, 
téussi à compléter en 

un devoir qu'il m'est doux de 
grâce à vos encouragements, j'ai 
quelques endroits, et à rectifier



sur certains points, l'ouvrage classique de. Quérard, 

mon devancier. 

Trouvez .bon,. Monsieur, que je comprenne dans 
l'expression de ma reconnaissance MM. les biblio- 

” ‘thécaires et employés dela Bibliothèque à Nationale, 
dont la complaisance ne m'a jamais fait défaut, et 
veuillez agréer pour vous-même ce témoignage public 
de l'estime profonde et de la gratitude que je vous 
garde. 

. GEORGES BENGESCO. 

Londres, juin 1882. |



  

  

PRÉFACE 

€ 

Ce n'est pas sans une légilime appréhension que -nous 

offrons au public le premier volume de nôtre Bibliographie. 

Voltairienne. : 

  

Delous les grands écrivains français, Vollaire est celui 
donl il est le plus difficile de décrire les ouvragès': ét celle 

… dificullé tient à des causes diverses, qu’il importe tout d’abord : 

d'expliquer. Non seulément les ouvrages de Voltaire on! eu, 
en France aussi bien qu'à l'étranger, un nombre d'éditions 

considérable; mais la façon dont Voltaire les ‘a publiés, le 

mystère qu'il a presque toujours mis à leur impression, tantôt 
. gardant l'anonyme, tantôt les faisant paraîlre sous des noms 

supposés, et forçant ses libraires à dérouter constamment le 

public par de fausses indicalions de lieu et d'année; lous ces 

… délours, toutes ces précaulions, loutes ‘ces supercheries ‘quê 

* juslifient assez les dangers qu'aurail courus Voltaire, s'il . 

avait signé la plupart des œuvres parties de sa main, ne lais- 

sent pas d’embarrasser le bibliographe, el de compliquer la 

lâche qu'il s'est imposée. ce Lt 
La Bibliographie Voltairienne de Qüérard, publiée 

a
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en 1842, ne paraîl ni assez complèle ni assez exacle, surloul 
_ lorsqu'on la compare aux savantes, Bibliographies consa- 

* crées par MM. Paul Lacroix el Emile Picot à la descrip- 
tion des œuvres de Molière et de Corneille; Quérard, 
d'ailleurs, n’a fait que reproduire Bcuchot, el ainsi qu'il le 

__ reconnaît lui-même dans la Préface de sa Bibliographie 
 Voltairienne, ila lant pris au célèbre éditeur de Voltaire, 

« que, dit-il, la Bibliographie Voltairienne porterait le nom 
«- de ce dernier, si, n'y ayant pas mis la main, nous n’eussions 
« craint de le rendre responsable de quelques défauts d'intel- 
« ligence qui auraient bu êlre du fait du melteur en œuvre. 
« Les notes el nolules, sauf peu d'exceplions, sont tirées des 
« préfaces mises par M. Beuchot à la tête de chacun des 
« ouvrages de Vollaire ; l'historique et la crilique des éditions, 
« depuis ‘1728 jusqu'en. 1834, est lu reproduclion presque 
« lexluelle de la Préface générale de son édition. Ce qui .. & AOUS abparlient en bropre se réduit à La classificalion, et . Caux quatre tables qui lerminent la Bibliographie Voltai- « rienne.,»-:  . . | | 

a 

: Or Beuchot, livré tout enlier à son. travail d'éditeur, n'a “accordé dans les Avertissements ef dans les Notes de son édition, qu'une place tou à fait secondaire à la bibliographie; il a énuméré, sans les décrire, les deux ou trois premières édi- lions de chaque Ouvrage de Vollaire ; et bour les écrits qui n'ont pas élé imprimés séparément (bièces de théâtre, boësies diverses, leilres, elc..…., elc..….), il a irès rarement Pris la peine d'indiquer dans quelle feuille bériodique, dans quel recueil du lemps, dans quelle : édition des Œuvres complètes de -Vollaire, ‘chacun de ces écrits avait paru pour -la première fois. DO te ‘ Enfin, — et c'est là une des lacunes le : s blus considérables du travail de Beuchot et de Quérard, — FenSIe es 
ni l'un ni l'autre ne
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s'est atiaché à distinguer les édilions données avec la parlici- 
_palion de Voltaire, des éditions auxquelles celui-ci est demeuré 

étranger ; el c'est ce qui fait qu'aujourd'hui encore, malgré 
tous les mérites des édilions de Beuchot et de M. Moland, le 

texte authentique de Voltaire n'est pas définilivement élabli. 

* Non seulement la Bibliographie Voltairienne’de Quérard 
laisse à désirer, quant à l'élendue des informalions, el quant à 

la précision des détails ; mais elle est, en dépit de ses quatre 

Tables, d’un usage souvent incommode, à cause de la classi- 

ficalion adoplée par Quérard. 
. L'auteur de la France littéraire a distribué les ouvrages de 

. - Vollaire en cinq classes : T. Scrences ; — IT. LITTÉRATURE ; 

. — IL. CORRESPONDANCE ; — IV. FNSTOIRE ; — V. Œvu- 

VRES. . 
Chacune de ces classes se subdivise ei en. x plusiurs seclions : 

Philosophie; Politique et Législation; Physique et His- 

toire - naturèlle pour les ScrENcEs; — Poésies ; Théâtre ; 

Romans et Contes ; Critique, Facéties et Mélanges, pour 

la LITTÉRATURE ; — Histoire, Biographie € et Eloges pour 

l'HISTOIRE, etc, etc. 

“Celle classification se rapproche de celle qui a. été suivie. 

par Beaumarchais dans.sa célèbre édilion de. Kehl; mais elle 

-offre les mêmes inconvénients que la’ classification de Beau- 
marchais, parce que loule distribution logique des Œuvres 
de.Vollaire ne peut. au ‘être + arbitraire el produire de la con- 

fusion. . : 

Quérard a rangé parmi Les” ouvrägés “philosophiques “de 

Voltaire les Discours en vers sur l’homme, le Poème de la 

Loi Naturelle, le Poème sur la destructiôn de Lisbonne, le 

Précis de l'Ecclésiaste et du Cantique des cantiques, etc. | 

. N'est-il pas ‘évident que la place de ces ‘diférents 

| pole eût élé tout aussi bien dans la LITTÉRATURE, parmi
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lesPoésies ? Il est obligé de. remarquer lui-même que l'ABC 

qui, dans sa Bibliographie Voltairienne, fait aussi parlic des 
ouvrages philosophiques, eût été mieux à sa place dans la 

- section de Politique et de Législation, cf que la Lettre de 
Charles Gouju à ses frères qu’il a classée dans les Mélanges, 
cl. dû’ êlre rangée parmi les ouvrages philosophiques, etc. 

Aussiavons-nous cru devoir suivre, dans nolre Bibliographie 
. Voltairienne, la classification. adoptée bar Beuchol ct con- 
.Servée; à. une ou. deux. exceplions près, par M. Moland, le 
dernier éditeur des Œuvres complètes de Voltaire. 

Beuchot a donné à part le Théâtre, Les Poésies, les grands 
ouvrages historiques, le Dictionnaire philosophique el les 
Romans; puis il a rétini en:unc seule classe, sous le litre de 
Mélanges ct dans l'ordre chronologique, le reste des écrits en 

| prosc'de Voliaire, à l'exception de. la Correspondance qui 
Jorme les vingt derniers volimes de son édition. 

En supprimant ainsi les différentes divisions en Mélanges 
historiques, Politique et'Législation, Physique, Dialogues, Facéties, €tc..., cl'en subsliluant l’ordre chronologique aux dislinclions par genre el par malière, Beuchot a voulu faire ‘Suivre au lecleur. « la marche même de l'esprit de Vollaire. » 
M: Moland, ayant à opler entre le plan ‘de l'édition de Kchl . 
a e Peuchol, ma pas “hésité à adopter l'ordre chrono- a mo ; ns ce ordre, qui nous q paru, à nous . ds U frs Te el moins arbitraire que la classification 

1, que nous nous sommes décidé à décrire les ouvrages de Voliaire.: | . | 
ar . s NS game -renfermera donc la bibliographie du 
sur les Mœurs Ann, a grues crvrages. historiques (Essai 9, ŒUrS; nales de l’Empire ; Siècles de Louis XIV \ 

. V. ; ; : : . 

1: Voy. SOn-Ayertissement 
en tête du t. XXII de l'édition Garnier frère 

© 

ères,
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“et de Louis XV; Histoire du Parlement. de Paris ;” * His- 
-toire de: Charles XII; Histoire de l’Empire de Russie) 5 
du Dictionnaire philosophique et des. Questions sur l’ Ency- 

- clopédie, enfin des Romans. : .. 
Notre second volume: comprendra. la bibliographie des 

Mélanges, de, la Correspondance, des Œuvres complètes 
et des Œuvres choisies de Volaire, ainsi.que des Ouvrages 
qui ont été faussement attribués à Voltaire ou imprimés 
sous son nom. 

Enfin, si le public accueille avec quelque bienveillance nos 
deux premiers volumes, nous nous proposons d'en consacrer 
un froisième à la bibliographie des Traductions que l'étranger 

_«' failes de Vollaire et à celle des Ouvrages relatifs à sa per- 
sonne et à ses écrits. Ce {roisième volume, dont nous avons 
déjà réuni tous les éléments, el dont la rédaction est com- 
mencée, sera le complément nécessaire de notre Bibliographie 

. Voltairienne. | 

Dans chacune des (divisions de notre. travail (Théâtre, 
Poésies, etc…..), nous avons cru devoir parler non-seulemént 

des écrits de Vollaire qui ont élé imprimés séparément, mais 
aussi de ceux qui ont paru pour la première fois soit dans les 
feuilles périodiques ou dans les recueils du temps, soit dans les 
diverses édilions des Œuvres complètes :de’ Vollaire. 

. C'est ainsi que toutes les poésies de. Voltaire (Odes, 
- Stances, Poèmes, Contes en vers, Satires, .Epitres et 
Poésies mêlées) onf été l'objet, de notre part, d'une menlion. 
Sbéciale et d'un commentaire détaille. . : 

: Nous avons eu soin de faire connaître, ‘—loules les fois que 
* ROUS en avons eu le moyen; dans quelles circonstances chacune 

. de ces pièces avait élé composée, en quelle année’et dans quel 
recueil elle avait d’abord paru, enfin dans’quelle édition des 
Œuvres complètes elle avait élé admise pour la première fois. 

de



e XIV : PREFACE 

  

Un grand nombre de Poésies mêlées ayant été publiées 
en'1784, par les éditeurs de Kehl, nous avons fait suivre l'in- 

-itulé de chacune de ces peliles pièces, dont nous n'avions pas 
* rencontré d'impression antérieure, de: l'indication suivante : 

: Imprimée au tome XIV de l'édition de Kehl. 
.… On reconnaîtra, nous l'espérons, que'nous âvons poussé nos 

: investigations de tous les côlés, aussi loin que cela nous a élé 
possible; d'ailleurs. il va sans dire que nous avons pris pour 

point de départ, et en quelque sorle, pour base d'opérations, 
les éditions des Œuvres complètes, publiées avec la partici- 

- palion de Voltaire ; ‘ces éditions, au nombre. de scpl, sont les 
- Suivanles : . . | 
-:. © L'édilion de 1758-1730, publiée. à Amsterdam par 
: Et. Ledet et.Cte (ou J. Desbordes), 4 vol. in-8. Non - Seulement Voltaire consentit à celte édilion, mais il y con- courul (voy. ses lejtres à Thicriot 4 février 1737; à d'Argental, 

éd. Garnier, n°732). 
. Untome VIe{nous croyons qu'il faut lire V 

. (Amsterdam, Et. Ledet et Cr). 
2° L'édition de 1748, plus connue sous Le nom d'édition de . Dresde. Celle édition a été publiée. bar George-Conrad - Wallher : elle. forme 8 vol. in-8°. Un ncuvième volume Jul - ajoulé en 1750, el un dixième en 1754. La Correspondance de Vollaire avec Waliher a élé publiée en 1826, à Dresde. . (Voy.. la Bibliothèque Allemande de Barthélemy-.et Silber- man, Strasbourg, 1826, in-8o, 4. I, pb. 63 et sq.) - 3° L'édilion de 1751, en 11 volumes pel. in-8°, publie, 

is, par lé libraire Lambert. Lambert 

“)parut en 174$,
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laire avec Lambert n'a pas élé imprimée; mais des léltres 
aulographes de Vollaire à Lambert on! été vendues en 1856. : 
.(Voy. Catalogue d’une belle’ collection de. lettrés auto- 
graphes, Paris, Laverdet, 1856, in-8°.) | 

Voltaire trouvait que celte dition de ses Œuvres était «de . 
“doules la plus passable » (voy. sa lellre à un membre de l'Aca- 
démie de Berlin, du 13 avril 1752). — Deux volumes furent 
ajoulés en 1758; ils sont inlitulés : Supplément aux Œuvres : : 
de M. de Voltaire, Londres, pet. in-8... 
"4° L'édition de 1752, publiée à- Dresde, par George 
Conrad Walther, Sur celle édition qui forme 8 volumes 
in-12, voy. les leilres de Voltaire à Walther des 30 mai el 
28 décembre 17513 2 avril et 18 novembre 1752,etc..., etc, | 

- Les lomes IX el X parurenk en 1770. 

5° L'édilion de 1736, publiée sans nom de ville, à Genève, 
= par les frères Cramer, sous le litre suivant : Collection 
complète des Œuvres de M. de Voltaire. Première édi- 

. tion. 17 volumes in-8. Il y a des ‘frontispices avec le millé- 
| sime 1757 (vor. dans noire fome II les Œuvres complètes, 
année 1756). L'édition des frères Cramer publiée d'abord en 
dix-sept volumes, fut augmentée d'année en année, el poriée, 

“par des additions successives, en 1774, à cinquanle- -huil vo- 
 lumes, auxquels on joint une Table générale des Œuvres de 
M. de Voltaire sur l'édition in-8° (Genève, 1774,:in-8°). - 

Les dix-sept volumes parus en 1756 furent réimprimés a en 

1764 el de 1770 à 1773 : c'est sur celle dernière réimpréssion ‘ 
qu'a élé faite la Table générale dont il vient. d'êlre question. 

: Les Nouveaux Mélanges historiques, critiques, etc., à la 

- publication: desquels Voltaire. n'est pas demeuré ‘étranger, 

    

“1, Dans une brochure intitulée : Variclés littéraires: Voltaire étail-il com- 
plèlement étranger à la publication des Mélanges publiés sous son nom?
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foñt partie des cinquante-huit volumes de la réimpression de . 
1770 à 1773 | 

6 L'édition in-4, donnée de 1768 à 1777, par les frères 
Cramer. Celle édilion est intitulée : Collection complète des 
Œuvres de M. de Voltaire, Genève, s. n. (les frères Cramer). 
Ælle” forme 45 volumes in-4°(1 frontispice, 42 figg. par 

- Gravelot, elc.:): Les- quinze derniers volumes sont de 1790 
(Paris, Bastien, IV* année républicaine). 

7° Enfin l'édition de 1775, dite édition encadrée, en 37 vo- 
lumes in-8, plus trois volumes de Pièces détachées, etc. 
Celle édilion ne porte point le titre d'Œuvres, on lil aux faux 

| litres: Tome Premier, Tome Second, Tome Troisième, etc. 
.Figg.1, C’est sur un exemplaire de l'édition encadrée, dont 
31 volumes avaient élé corrigés en enlier de la main de Vol- 

laire, qu'a élé imprimée en partie l'édition de Kehl. 
Ces sept édilions, plus encore que l’édilion de Kehl, don- 

nent le véritable texle de notre auleur; aussi avons-nous eu 
soin d'indiquer dans quel volume ct à quelle page de chacune d'elles avaient paru pour la première fois ou avaient clé réimprimés les principaux écrils de Vollaire. 
Quant aux ouvrages de Vollaire imprimés séparément, . Comme ils porlent-rarement su ! r le frontispice le nom du lien où ils ont paru, el celui du libraire qui les a publiés (ct cette observation s'applique Surlout aux impressions des Cramer), 

ibliophile), M. Albe fl rt de la Fizclière tra matif. Il se fonde su 
Rae 

se flir 
rune série de désaveux auto- 

graphes de Voltaire, qui accompagnent un Exemplaire du tome Xe des Nor 
veaux Mélanges. Nous ne Partageons pas la manièr Î 

" . \ ] € de voir de M. Fize- 
Jière, et nous établirons, dans notre tome Ile, que les Nouveaux rire qui forment 19 volumes in-8e {ils n'en formaient que 12°en 1774), ‘ont été à à bliés avec la participation de Voltaire. - 4 Pu- 1. Voltaire paraît aussi n'être pas demeuré étranger à 

ee. . . . 
. 

er a la i i ” 

édition de 1770, intitulée : Collection complète des Œuvres de A gaton d ire, 
et publiée à Lausanne, par Je libraire Francois Grasset, à 0 ‘et ann, re 

: Voy. dans notre tome Iles Œuvres compil ” 
£ 770 et ann. suiv, tplètes, année 177 0.)
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c'est par une comparaison. allenlive -des ‘fleurons, culs-de- 

lampe, leltres iniliales et autres ornements lypographiques, 

que nous sommes parvenu à élablir de quelles presses chacun 

de ces ouvrages est sorii ; el nous. avons pu ainsi résoudre un 

des problèmes les plus controversés de la bibliographie Vol- 
tairienne : à savoir quelle est l'édition princeps de Candide, 

c'est-à-dire l'édition donnée par Vollaire, en-1759. . 

La description de tous les grands ouvrages de Voltaire est 
accompagnée d'une nolice hislorique, dont nous ayons puisé 

les’ éléments dans la Correspondance de Vollaire, dans la 

Correspondance de Grimm, dans la Correspondance secrète, 

dans les Mémoires secrets, dans l'Année littéraire, dans le 
Mercure, etc. etc... Il est peu de. feuilles périodiques du 

xvint siècle que nous n’ayons mises à contribulion, soit pour 

Y-chercher des renseignemenis- précis. sur des dates incer- 

laines, soit pour y relrouver ‘les jugements porlés par les- 

contemporains sur les’œuvres de Voltaire, ainsi que les polé- 

miques que.ces œuvres ont soulevées. 

Par une innovation qui sera, nous le croyons, généralement 

approuvée, nous avons.indiqué la.provenance de tous les 

exemplaires que nous avons décrits, soit que ces exemplaires 
appartiennent à la Bibliothèque Nationale, soit qu’ils fassent 

parliede la collection. Beuchot, soil ‘enfin qu'ils se trouvent 

_ dans notre collection particulière ou dans d’' autres collections 
priées!.…. . 

Nous avons décrit, où lout au moins 5 signalé toutes les édi- 

lions dont: nous avons eu. entre les, mains -un ou plusieurs 
exemplaires, ainsi.que loules celles dont il est fait mention 

  

1. La collection Voltairienne réunie par Beuchot est à la Bibliothèque natio- 
nale, dans Ja réserve. Elle forme 1985 numéros, — Quant à notre collection 

. particulière, qui est aussi assez considérable, nous l'avons désignée par l'abré- 
viation : : Ci: Y.' Ben.
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dans les Calalogues de Pompadour, de la Vallière, de Pont- 
de-Veÿle, de Soleinne; dans la grande bibliographie alle- 
mande' de Kayser (Index locupletissimus librorum, ctc.); 
dans le Manuel anglais de Lowndes (The bibliographer's . 
Manual); dans la Bibliotheca Sueo-Gothica de Warmholl:; 
dans l'ouvrage de M. Minzlow, intitulé : Pierre-le-Grand 

* dans la littérature étrangère, ete... ete. Enfin les recher- 
ches personnelles que nous avons cu l'occasion de faire au 
British Museum et à’ la Bibliothèque Impériale el Royale de Vienne nous ont permis d'indiquer un assez grand nombre | d'éditions encore inconnues en France, 
Le concours empressé des bibliothécaires, des amateurs et des libraires ne nous a pas fail défaut. Qu'il nous soit termis d'adresser nos remerciements à MM. Pauly, Baringer el Rafet, de la Bibliothèque Nationale s À M. Derome, de la ” Bibliothèque de l'Université; à MM. Tardiceu cl Lalanne, de la Bibliothèque de l'Institut: à MM. G. Desnoireslerres, Maurice Tourneux, L.: Vian, E, Picot, comic Guy de Ber-' laymont, prince A. Bibesco * à MM. Morgand et Fatout, Roüquelte, etc. ; qui.on! bien voulu nous aider de leurs 

: OU qui nous ont ouvert leurs précieuses collections. 
êlre ce travail ne sera-t- 

leurs de Vollaire. Il aidera se dale d'un grand nombre de se dans un ordre chro 
lexte d'une 

il pas sans intérel pour les lec- 
S édileurs futurs à rectifier la 

S dcrils ; à classer ses ouvrages 
nologique plus brécis; à en rélablir le façon plus-conforme aux Premières éditions, ct à 

qui n'ont bas encore él4 recucillies.
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« qui .esl impossible, mais de fournir un fonds solide de ren- 
« seignements sûrs el de textes qui sont des lémoignagesi. » 

Nous avons la conscience de n'avoir rien négligé pour par- 
venir à ce but. : _ | 

En terminant, nous recommandons à nos lecleurs la liste 
d'additions et corrections qui se trouve à la fin de ce I« vo- : 
lume, pp. 481-402. ct 
  

1. Préface du Dictionnaire de la langue française, Supplément, 

 



  

. VOLTAIRE 
BIBLIOGRAPHIE !DE. SES- OEUVRES 

. | I 

THÉATRE 

, -S1 : 

ÉDITIONS DES PIÈCES DE THÉATRE DE VOLTAIRE : 

PUBLIÉES DEPUIS 1719 JUSQU'À nos Jours. EL 

V. FRAGMENTS D’UNE TRAGÉDIE INTITULÉE : AMULIUS ET Nu- 

MITOR. | _ | 

Ces fragments ont paru pour la première fois dans le 
volume intitulé : Pièces inédites de Voltaire, imprimées 
d'après les manuscrits originaux, etc, Paris, Didot l’aïné, 
1820, in-8 (p. 13 à 18). Beuchot ne les avait pas recueillis 
dans son édition. M. Moland les a reproduits dans la sienne 
(t. XXXIL, Supplément aux poésies de Voltaire). Li 

Amulius et Numitor est la première tragédie de Voltaire. 
« En 1706, dit M. H. Beaune, longtemps avant la rhétorique, 
il fit la tragédie de rigueur, celle que rêvait alors tout hon-
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-hète’ collégien 1... Voltaire, devenu célèbre, la découvrit un 
jour dans ses papiers et la jeta au feu. On cn retrouva pour- 
tant quelques fragments en 1815.» (Voltaire au collège, Paris, 
Ainyot, 1867, in-8, pp. cxlvin et cxlix.) Lo - 

Voltaire entra à Louis-le-Grand vers 1704, cten sortit ver 
1711 (Voltaire et ses maitres, par M. Pierron, Paris, Didier, 
1866, pp. 7 et 8). Est-il vraisemblable que dès 1706, ct même 
dès 1705, sil faut en croire La Harpe (Commentaire sur le 
théâtre de Voltaire, Paris, Maradan, 1814, in-8, p. 12), Vol- 
taire ait écrit une tragédie? N’est-il pas permis de supposer 
qu'Amulius et Numitor date plutôt des dernitres années du 
séjour de Voltairé à Louis-le-Grand ? . 

2. ŒDIPE TRAGÉDIE. Par Monsieur de Voltaire. Paris, 
«. P. Ribou; au Palais, P. Huet, J. Maxuel et Ant. Urb. 

Couslelier. 1719. In-8 de 4 ff. non chiff, ct 131 pp. Pre- 
mière édition (C. V. Beuchot, Gor). 

Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre, 1 f. pour 
la dédicace à Son Altesse Royale Madame ; 2 ff. pour l'errata, 
l'approbation, le privilège et les noms des Acteurs. . L’Epiître à S. À. R. Madame® est signée Arouet de Voltaire, l'approbation est du 2 décembre 1718, et le privilège du 19 janvier 1719. ° ° Les « Lettres écrites par l’auteur 
de lŒdipe de Sophocte, de celui de Corneille et du siens 
occupent les pages 83 à 135 de la brochure. Ces Lettres sont au nombre de six, 
Œdipe fut représenté pour la première fois le 18 novembre 1718. Quinault-Dufresne jouait Œdipe, et Mie Desmares Jocaste, La pièce eut, dans sa nouveauté, quarante-cinq repré- sentations. Elle fut reprise le 7 mai 1723, avec Mite Le Cou- vreur et Quinault-Dufresne (3Lercure de mai, 1723, p. 006). 

3. "La MÈME TRAGÉDIE. Paris, P, Ribou, 1719. In-12 de 4 ff. prélim., $7 pp. (1 à 57 pour Œdipc) et 46 pp. (1 à 46 E -Pour.les Six Lettres’ écrites par l'autcur, cle..). Première “Edition, in-12 (C. V. Beuchot, 531). 

qui contiennent la critique ‘ 

: 1 Le sujet d'Amulins et Numilor était : Monteil possédait le manuscrit en vers la 1 de (Note de M. E. Fournier, 
cles et Cr 1874) grsin-8, p. ur.) . “1,2: Femme du Régent, selon Beuchot ;— duche iri 

r 
— sse douairière d'Orléans, .selon 

png Moiteslerres, {La Jeunesse de Voltaire, 2e édit, Paris, Didier, 1871 

. es plus ordinairement choisis. 
€ atins de l'un de ces Amulius de collège. Théâtre complet de Voltaire, Paris, Laplace, San
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4. LA MÈME TRAGÉDIE, Seconde édition. Revue, corrigée et. 
augmenté (sic) d’une Lettre. Paris, P. et J. Ribou, 1710. 
In-8 de 4 ff. non chiff. et 134 pp. (C. V. Beuchot, 6o2). 

La nouvelle Lettre est intitulée : Lettre VII, à l'occasion de 
Plusieurs critiques qu'on a faites d'Œdipe. . 

Les fautes signalées dans l’errata de la première édition sont 
corrigées dans celle-ci : en outre, cette seconde édition con- 
tient nombre de vers ajoutés ou remaniés paf l’auteur. 

H existe des exemplaires avec un errata au bas de Ja 
p.134 (Bibliothèque nationale, Y. 5618). 

ÿ. L'ŒDiPe DE M. DE VOLTAIRE. Nouvelle édition. Avec 
une préface dans laquelle on combat les sentiments de 
M. de la Motte sur la poésie. Revu et corrigé. Paris, 
veuve de P. Ribou, 17301. In 8 de xxi1v (pour le titre, 
la préface et les noms des Acleurs), 82 pp. et 2 ff. non 
Chiff. pour l'approbation et le privilège (C. V. Beuchot, 
604). SL . 

L’approbation, signée H. de la Motte, est du 17 janvier 1730; 
le privilège du 13 mai1729. . 

La Motte, dans son approbation, se réservait d'examiner 
_ devant le public la force des observations contenues dans la 
préface de Voltaire, 11 fit en effet bientôt paraître la brochure 

intitulée : « Suite des réflexions sur la tragédie, où l’on répond 
à 31. de Voltaire » (Paris,Grég. Dupuis, 1730, et dans Pédition 
de ses Œuvres publiée par Prault l'ainé, à Paris, en 1754, 
t IV, pp. 421 à 458). | 
On a souvent donné à cette édition d'Œdipe la date de 1729t 

elle est de 1730 (voyez Afercure de mai 1730, p. 960). Elle ne 
contient pas les Lettres sur Œdive. . 

: L . \ 

6. La MÊME TRAGÉDIE. Nouvelle édition dans laquelle on 
combat, etc... Amsterdam, E.-J. Ledet et C° et J, Des- 

_bordes, 1731. In-8 de 112 pp., 1 figure gravée par La 
Cave (C. V. Ben). oi cc 

1. Une ‘édition de 1728, La Haye, Gosse et Néaulme (de l'imprimerie de 
Rogissard, 1719), in-12 de 2 ff. non chiff. et 170 pp.; forme, avec Hérode et 
Mariamne et la Henriade, la première édition des Œuvres de Voltaire. Dans 
cette réimpression, Œdipe est suivi de plusieurs pièces qui ne sont pas de :: oltaire, -



| 4. L VOLTAIRE 

- 7.: LA MÈME TRAGÉDIE. Nouvelle édition de l'édition de 1730, . 

‘! avec la préface dans laquelle . on combat etc. Paris, 

 Prault fils, 1736. In-8 de xxiv, 82 pp. et 1 f. non chiff. 
pour le privilège en date du 12 juillet 1736 (C. V. Beu- 

" chot, 78). | | 

._ Beuchot croyait que le passage de la préface d'Œdire, qui 
commence par ces mots: « Je soupçonne qu’il y a une erreur 

, dans cette proposition, etc. » avait été ajouté en 1736, ct rem- 
” placé, en 1738, par ce qu’on lit aujourd’hui (voyez Œuvres de 

Voltaire, éd. Garnier, 1.-1l, p. 51). Or ce passage se trouve 
. dans la préface de l'édition de 1730 (pp. x ctxi}, ct quant à la 
* version actuelle, on la rencontre, dès 1731, dans l'édition de 
- Ledet et Desbordes. L'édition de 1738 (Œuvres de M. de Vol- 

taire, etc., Amsterdam, Ledet, 1738) reproduit textuellement 
la préface de l'édition de 1731. 

: Dh ON Trou... rat .. St 
8. Œprre, tragédie en cinq actes avec des chœurs ct une 

préface dans laquelle on combat etc.., par Mr de Vol- 
taire. Paris, Duchesne, 1763. In-12 de 96 pp. (C. V. 
Ben). 

ÿ 

La préface est précédée d’un Avertissement r l'Œdire, 
emprunté à l'édition de 1738 (Œuvres de M. de Voltaire "etes Amsterdam, Ledet), et d’une lettre de Voltaire au père Porée, 
en date du 7 janvier 1729 (lisez : 1730). Sur cette lettre, voyez ie Fu de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXXIII, 

9. La MÊME TRAGÉDIE. Copenhague, Philibert : de 84 pp. (C. V. Beuchot, 605). 
10. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Duchesne, 1777. In-8 de 40 pp: (Bibliothèque dramati Le 

Paris, Techner, 1847, n° 1190). de Ponl-de-Viy le 
11. LA MÈME TRAGÉDIE.-Bor 
In de 56 PP. (/bid.), 

12. LA MÊME TRAGÉDIE, Apienon frà : de 40 pp (lbid), 97/76 Bonnet, 1793.1n8° 
13. La MÈME TRAGÉDIE, Paris, Fages, 1816. in. 

, 1770. In-8 

deaux, Pierre Philippol, 1779. 

8.
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14. La MÈME rRAGéDIE. Paris, Barba eé Hubert, #87, In-8. 

15. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Fages, 1822. In-8. 

16. La MÊME TRAGÉDIE. Avignon, Raymond-Lapere 1826 
"et 1828. In-8 de 40 pp. 

| Le titre porte : | Œdipe, tragédie en cing actes et en vers dè 
Voltaire, «revue et corrigée par l'auteur. » 

-17. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Michel Léyy frères : 1 Librairie 
nouvelle. 1875. Gr. in-8 de”36 pp. 

Bibliothèque dramatique. Théâtre moderne. 

18. FRAGMENTS D'ARTÉMIRE, tragédie (en cinq actes). 

Voltaire n’a jamais voulu laisser i imprimer Artémire. Cepen- 
dant l'abbé Desfontaines en avait recueilli deux fragments 

. (une scène entre Cassandre et Artémire et huit vers du rôle 
- de Pallante), qu’il imprima dans la Ligue ou Henry-le-Grand, 

poème épique par M. de Voltaire, etc. .. Amsterdam, JF, 
Bernard, 1724, in-12 (pp. 185-180). 

D'autres fragments d’Artémire recueillis par Decroix, l’un 
des éditeurs de Kehl, parurent en 1784 dans le t. [ de cette 
édition. 

Enfin une copie du rôle d'Artémire, corrigée de la main de 
Voltaire, ayant. été communiquée par Decroix à Beuchot, 
celui-ci put enrichir Artémire de quelques nouveaux frag- 
ments. 

Artémire fut jouée pour la première fois le 15 février 1720. 
Elle eut, dans sa nouveauté, huit représentations, dont la 
dernière fut donnée le 8 mars. . 

19. HÉRODE ET MARIAMNE, tragédie de M. de Voltaire. 

Paris, N, Pissol et Fr. Flahaüll,” 172$. In-8 de: 12 ff. 

non chiff.. 9$ pp. et 2'f. non chiff. pour, le privilège. 
Première édition (Bibliothèque nationale, Y, 5593). 

Collation des feuillets préliminaires :1f detitre avec cette 
épigraphe : D 

Dose ee de + + Æstuat in gens 
- mo in corde pudor, mixto quæ (sic) insania luctu, 

- Et furiis agitatus amor. . ‘
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1 f. blanc; 1°f. pour la dédicace à la reine; off. pour la 
préface et les noms des Acteurs. 

On a cru, jusqu’à ce jour, que Afariamne était sans dédi- 
cacc, et cependant nous savons que Voltaire voulait dédier sa 
tragédie à la reine (Voltaire à Mme de Bernières, 17 septembre 
1725). I la lui dédia en cflet : la dédicace existe, elle a été im- 
primée, et nous avons été assez heureux pour la découvrir, à 
la Bibliothèque nationale, dans un cxemplaire de la première 
édition d’Xérode et Mariamne. Chose curieuse : non seulement 
cette dédicace n’a jamais été reproduite par aucun des éditeurs 
de Voltaire, mais nous ne l'avons retrouvée dans aucun des 

‘ autres exemplaires de cette même édition de 1725, qui ont 
. passé sous nos yeux. Voici en quels termes elle est conçue: 

ÀA-LA Reine. 
+ 

« Madame, il paraîtra peut-être peu convenable de dédier & Mariamne à une Reine qui fait le bonheur de son époux: « mais je dois présenter cet Ouvrage à Votre Majesté, parce « qu’il est l’éloge de la vertu. Vous y trouverez des sentiments « de grandeur sans orgueil, de modestie sans affectation, de « générosité et de bienséance, C’est par là seulement que « cette pièce peut trouver grâce devant vos yeux. » 

Le privilège, en date du 21 juillet 172 est é au si 2 2 accordé au sieur Arouet de Voltaire. 1 7h ‘ Dans la préface qu'il a mise en t qu'il a Paru coup sur coup trois et Mariamne, dont ? 

ête de sa pièce, Voltaire dit 
1 mauvaises éditions d'/Zérode une à Amsterdam, t L ion (in-12 de 1 f. et 60 pp. Bibl. de Pont-de-Veyle. ne Changuion (in 

‘20. 

Veuve Desbordes, 152 $. 

b » N° 1190), et les deux autres sans nom d'imprimeur, Nous Savons que l’une de ces deux éditions avait Paru à R nières, 23 jüillet 1725). °8en (Voltaire à Ms de Ber- 
Signalons encore les deux-contrefaçons suivantes : 

HÉRODE Er MARIAMNE, tragédie, etc... Amsterdam, 

l'Avis au lecteur et Je ti D de 2 ff. non chiff. (pour 
r et le titre) xx1 (pour] . (C. v. Beuchot, 531). (Pour la préface) et 80 pp 

. Dans l’Avis au lecteur, le librair a tragédie a été imprimée sur un 
€ avertit son acheteur que 

teur ; qu'il ya quantité dever 
0 Manuscrit original de l'au- $ ajoutés, etc.; en un mot «qu'elle ; : se UR Si grand génie peut e semb iè . lable piè r, le texte en est parti- 

k ce. » — 
défectuçux, O 

Gulièrement
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21. LA MÊME TRAGÉDIE. Amslerdam, veuve Desrordes (sic), 
172$. In-12 de 2 ff, non chiff. xx, et 80 pp. (C. V. Ben). 

Contrefaçon de l’édition précédente. Le 
Hérode et Mariamne fut joué pour la première fois le 

G mars 1724. La pièce tomba à cause du dénouement. Elle fut 
reprise le 10 avril 1725, avec un dénouement nouveau (Jour- 
nal et Mémoires de Mathieu Afarais, Paris, Didot, 1864, t. IL, 
p. 174); — les comédiens la cessèrent le 19 maï, après dix-huit 
représentations (fercure de mai 1725, p. 1009). . 

Remise au théâtre le 18 août 1325, jouéc à Fontainebleau 
et à Paris, en 1732 (Journal et Afémoires de Mathieu Marais, 
t. IV, p. 438), puis le 5 août 1754, avec Lekain et Mlle Gaus- 
sin, la tragédie de Voltaire, refondue en grande partie, fut de 
nouveau reprise le 7 septembre 1763. Mais elle réussit peu et 
on ne la donna que deux fois. (Journal et Afémoires de Collé,: 
Paris, Didot, 1868, t. 11, p. 318, et Correspondance litté- 
raire, etc. de Grimm, Diderot, etc. Paris, Garnier, 1878, 
t. V, p. 386). Le rôle de Varus avait été supprimé, et Voltaire 
y avait substitué le rôle de Sohème. (Voyez les « Variantes 
« contenant les changements occasionnés par Ja substitution 
« du rôle de Sohème à celui de Varus. » (Œuvres de Voltaire, 

.. éd, Garnier, t. Il, pp. 227-240.) . : ‘ 

22. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, veuve de P. Ribou, 17261. 
In-8 de 9 ff. prélim. et 95 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 
1190). Fi _ 

* Nous n'avons vu aucun exemplaire appartenant à cette édi- 
tion. Si elle existe réellement, il est à présumer que les chan- 
gements que nous signalons, sous le numéro suivant, dans la 
préface de la tragédie, ont été faits dès 1726, et que l'édition 
de 1730, dont nous allons parler, n’est qu'une reproduction de 
celle de 1726. . 

23.-LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, veuve de P. Ribou, 1730. 
In-8 de 10 ff. non chiff. (pour le titre, la préface et les 

. noms des Acteurs), et 95 pp. (Bibl. n'° Y. Th. 8461). 

  

t. Une autre édition de 1726 (La Haye, J. Néaulme, in-12 de 128 pp.) forme | 

avec Œdipe. et la Henriade, la première édition des Œuvres .de Voltaire, 
Dans cette réimpression, Hérode et Mariamne est suivi du Mauvais Ménage 

{par Dominique et Legrand), pp. 81-128.
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La fin dela préface de 1525 a £té supprimée dans ‘cette édition, pour laquelle on employa, dit Beuchot, « une partie « des feuilles de 1725. On fit un nouveau frontispice, on sup- « prima la fin de la préface et Pour cela on fit un carton. I] n'y __ Geut réimpression qu’à partir de la Page 49.» 

24, MARIAMNE, tragédie de M. de Voltaire. Nouvelle édi- ! .tion’revue et corrigée. Amslerdam, E, J, Ledel el C® cl . J. Desbordes, 1731. In-8 de 104 pp.: 1 figure gravée par - 2" Philips (C. V. Ben). 

La préface est celle de l'édition de 1725. 

2$. _HÉRODE ET MARIAMNE, tragédie, etc. Paris, Prault fils, ‘1736. In-8 de 1 f. de titre et 9$ pp. (Bibl. n° Y. Th. | 8463 et C. V. Beuchot, 78). - - 
La préface n’a pas été reproduite en tête de cette édition. Quérard cite une édition de 1738, in-8. Nous ne croyons pas que la pièce ait été réimpriméc séparément en 1738 : maisclle fait partie du tome II des Œuvres -de Voltaire publiées, en 1738, à Amsterdam, chez Et. Ledet, Dans cette édition, la tra- gédie de Voltaire est intitulée : d’un Avertissement qu'on ne trouve Pas dans l'édition Beu- . Chot, et de la préface de l'édition de 1725, diminuéc des treize Premiers et du dernier alinéas. ‘ ‘ 

26. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, aux dépens de la Cie, 1765. In-8 de 56 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 27. LA MÊME TRAGÉDIE, — Paris, Barba, 1817. In-81, 28. L'Inniscrer, comédie de M. de Voltaire. Paris, Noël asorel Fr. Fahaul, 1725. In-8 de 1 f. de titre, $9 pp. et 2. non chiff. pour le rivilège. Premit iti (C. v. Beuchot, 388). F ° FRE Eeiten (PR Une dédicace en vers à Mme la marquise de *t# L’approbati k | la page 50. Fons en date du 3 décembre 1725, est au verso de 

t. Mariamne avait été reprise Je 25 janvier 1817 
| 

Mariamne; elle est précédée .
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L'Indiscret fut représenté pour la première fois le 18 août 
1725, et non pas le 1er août, comme lindiquent Beuchot et 
Quérard (voyez Mercure d'août 1725, p. 1869). ° 

M. de-Manne, dans sa Galerie historique des comédiens fran- 
| gais de la troupe de Voltaire (Lyon, Scheuring, 1877, in-8, 

. P. 27), dit que Mlte Le Couvreur créa le rôle d'Aortense dans 
lIndiscret. C'est une erreur. Ce rôle fut créé par Mis Labat 
(ou Labatie) ; Mis Le Couvreur ne le joua qu’à la reprise du 
Mois de décembre 1725 (Mercure de janvier, 1726, p. 161). 

Sur l'Indiscret, ainsi que sur les autres comédies. de Vol- 
taire, voyez l'ouvrage intitulé: Voltaire poëte conique, par 

. G. Bengesco et C. Lahovary (Sous presse). ‘ 

29: LA MÊME COMÉDIE. Nit édition revue et corrigée. Ams- 
terdam, E. J. Ledel el C'° el J, Desbordes, 1732. In-8 
de 62 pp. et 1 f. non chiff. pour l'approbation : 1 figure 
gravée par de Putter (C. V.. Beuchot, 389).'. 

30. La MÊME COMÉDIE. Ibid. id, 1736. In-12 de 56 pp. (C. 
. V. Ben), | de 

31. LA MÊME COMÉDIE. Paris, Praull fils, 1742. 1n-8 de 
59 pp-et 3 ff. pour le privilège et la dédicace (C. V. 
Ben. et Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

L’approbation est au bas de la page 59. 

32. DIVERTISSEMENT POUR LE MARIAGE DU ROI Louis XV, - 
172$. 

Ce divertissement a été imprimé pour la première fois, en 
1820, dans les Pièces inédites de Voltaire, etc; M. Moland l'a 
reproduit dans le t. XXXII de son édition, Voltaire l'avait pré- 
paré pour le mariage du roi; dans une lettre du 17 SCp- 
tembre 1725, à Mnede Bernières, il nous apprend que M. de 

“. Mortemart, premier gentilhomme de la chambre, ne voulut 
point le faire exécuter. ‘ co et 

À MADEMOISELLE DE CLERMONT (Sur la fète de Bélébal), 
172$. | Mes ce | 

En 1725, Voltaire fit, avec Mne de Prie, plusieurs séjours à 
Bélébat, maison de campagne situéc entre Etampes et Fontai- 
nebleau et appartenant au marquis de Livry. ‘ 

33
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Une fête y fut donnée, et Voltaire en adressa Île récit, sous 
forme de lettre, à Mlle de Clermont, sœur du duc de Bourbon, 
premier ministre. : 

*- Les éditeurs de Kehl, qui ont donné à la Fête de Bélébat la 
+ date de 1724, disent que tous les vers, à beaucoup près, ne 

sont pas de Voltaire, et que ceux qui lui appartiennent sont 
faciles à distinguer. Il paraît en effet que le président Hénault 
et Bonneval mirent la main à ce divertissement. (/ntroductior 
au Théâtre complet de Voltaire, par E. Fournier, p. x, notè 4.) 

La lettre de Voltaire à Mlle de Clermont a été imprimée pour 
- la première fois, croyons-nous, en 1741, dans le volume inti- 

tulé : Recueil de ncuvelles pièces fugitives en prose et en vers, 
par M. de Voltaire, Londres, 1741, in-12, p. 33 à 55. — L'inti- 
tulé de la lettre, dans ce Recueil, est le suivant: A mademoiselle 
de Clermont. 

34. Le BruTUS DE M. DE VOLTAIRE. Avec un discours sur 
la tragédie. Paris, J..Fr. Josse, 1731. In-8 de 16. 
prélim., 110 pp. et 2 ff. non chiff. pour l'approbation, le 
privilège et l'errata. Première édition (C. V. Beuchot, 
121), ‘ 

Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre; — Dis- cours sur la tragédie à mylord Bolingbroke Cp. tir à xxIx); — -. plus 3 pages non chiff. pour le Catalogue abrégé de quelques 
€ q «vent € e € rair 

livres ui Se trot ch 7 L 10 lib at ' €, ct Ics noms des 

. Lapprobation est janvie ivi 
3 gePprobat es du 13 janvier 1731, et le privilège du 
Quérard cite une édition de : is, y, 

… 730, Paris, veuve de P. Ribo: in re Il a confondu la tragédie de Voltaire avec une réimpres- Sion du Brutus de Mie Bernard (voyez Bibl. nat., Y. 5575) - hs + . La première éditi : Go “ “re SaGe du Brutus, de Mis Bernard, est de rü9t 
Brutus, dont Voltai 

acte en prose anglais 
11 décembre 1730 : 

re avait écrit, à Wandsworth, le premier €, Iut représenté pour Ja première fois le 
la pièce eut qui é i 

x 
Inze repré la dernière fut donnée je 17 janvier 1731 Présentations, dont pie fut repris en 1742 (Desnoiresterre pa Go); en 1753 (Correspondance littéraire, etc... de Grimm, Voyo Daen Er Va P. 256); °n.1790. Sur cette dernière reprise erres, Voltaire, son retour et sa mort P 474) . es ° 

S, Voltaire à Cirey, 

35. LA MÈME TRAGÉDIE. Seconde éditi j par l'auteur, Amaer dition revue et corrigée 
dam, E. J, Ledel cl Cie ct J, Des-
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36. 

bordes, 1731. In-8 de 124 pp.etrf. pour l'pprobtion 
1 figure signée F. M. L(C. V. Ben). 

Les fautes signalées dans l’errata' de l'édition de Paris sont 
corrigées dans celle d'Amsterdam. 

Brurus, tragédie de M. de Voltaire, Nouvelle édition 
revue et corrigée par l'auteur (Avec cette _épigraphe 
sur le frontispice : 

Infelix ! utcumgue Jerent ca fata (sic) nepotes (sic) 
Vincet amor patriæ.. .) 

Paris, Prault fils, 1736. In- 8 de 16 f. prelim., ‘110 pp. 
et 1f. non chifr., pour l'approbation € et le privilège (C. 

- 37° 

38. 

39: 

40. 

V. Beuchot, 78). 

Au titre près, c’est l'édition de Paris de 1731. Brutus fut 
réimprimé, avec quelques changements, en 1738, danslet. Il 
de l'édition des Œuvres de Voltaire, qui parut à Amsterdam, 
chez Et. Ledet. ‘ 

LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Duchesne, 1762. In-12 de 
96 pp. (C. V. Ben). 

LA MÊME TRAGÉDIE, Sans nom de ville ni d'imprimeur, 
1772. In-8. (Bibl. dram. de M. de Soleinne (Paris, 
1844), t. IT, n° 1682.) 

La MÊME TRAGÉDIE. Sans nom de ville, 1780. In-8 de 
61 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190. ) 

LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Webert, l'an second de la 
” liberté. In-8 de 2 ff. et 59 pp. (G: V. Ben. cf. Bibl. de 

41. 

42. 

Pont-de-Veyle, 1190.) 

LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Chambon, 1792. In-8 de 
63 pp. (Jbid.) 

LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, P, Guelliot, 1702. In-8 de 
G. pp.(Jbid.) ° = . .
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43. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris el Lille, Deperne, 1793. In-8 

de 48 pp. (C..V. Ben.) . ‘ .:° 

44. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, A. Chambon, 1794. In-8 de 
so pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190.) 

45..LA MÊME TRAGÉDIE.. Paris, Fages, an IX. In-8 de 

47 pp. (bid.) 

46. LA MÊME TRAGËDIE. Paris, Quoy, 1822. In-18. 

La couverture est composée de 2 lithographics. 

47. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Paimparré ct Vérel, 1822. 
In18. ot 

‘ Collection de pièces supprimées par la censure dramatique. 

48. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Bezou, 1825. In-8. 

49. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Desauges, 1826. In- 2. 

Répertoire populaire du T. hédtre- Français. 

50. Les ORIGINAUX ou MoxsIEUR pu CapP-VERT, 1732. 

. Les Originaux, comédie en trois actes et en prose, parurent pour la première fois en 1820, dans le tome IX des Œuvres « de Voltaire, publiées par M. Lequien (p. 323 et sq). 7 Cette pièce n’a jamais été représentée sur des théâtres publics, mais elle fut jouée probablement chez Mne de Fon- taine- lartel, en 1732, ct certainement chez Mne du Châtelet, à Girey, où elle faisait Partie du répertoire du théâtre du chà- eau. En 1747, les Originaux furent d Es à 5 onnés à au) la duchesse du Maine. Fe 5. PAeS à Secaux, chez «Des trois manuscrits que l’on connaît de cette pièce, deux sont nas a originaux ; le troisième, Afonsieur du Cap- 5 Mails à Cirey, la comédie de Voltair i É 
/ e était appelée le Comte de Boursoufle ou Boursoufle tout court, ‘tit Fr ell Partageait avec une autre comédie de Voltaire: l'Echang , et 

j se : l'Echange fn de distinguer ces deux ouvrages, On disait Le grand Eour- ifle où Boursoufle l'aîné pour les Originaux L it Boursoufle pour Echange. - ° » SF le peti Boursoufle cest le n L i ître ri 
fl t om d'un petit-maître ridicule qui figure
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dans l’unc et l’autre pièce; ce personnage est devenu le comte 
des Apprêts, dans les manuscrits intitulés : les Ori iginaux ; il 

‘est appelè Boursoufle dans le manuscrit intitulé Monsieur du 
Cap-Vert, et le comte de Fatenville dans l'Echange. . 

Les cinq couplets qui terminent les Originaux avaiënt été 
imprimés," dès 1785, dans les Etrennes lyriques, anacréon- 
tiques, etc, (Paris, in-18, p.79 à 81), comme tirés « d’une 
« petite comédie de M. de Voltaire, intitulée le capitaine Bour- 
« soufle, et représentée à Cirey en 1730 (sic).» Or, Voltaire 

. alla pour. la première fois à Cirey vers le milieu de 1734. 

$1. ERIPHILE (sic), tragédie de M. de Voltaire, représentée 
“par les comédiens ordinaires du roi, le vendredi 7 mars 
1732. Pièce que l'auleur S'élait opposé qu'elle fût im- 
primée de son vivant (sic). Paris, s. n., 1779. In-8 de 
82 pp. Première édition (Boleinne, t. 11, n° 1680 et 
C. V. Ben). : se 

Le Discours | en vers que Von trouve, dans cette édition, en 
tête d'Eriphyle, fut prononcé par Dufresne, en 1732, à la 
réouverture qui suivit la clôture de Pâques (Voltaire à Thie-. 
riot, 14 avril 1732.) 

Jore avait commencé en 1932 l'impression d'Eriphyle : mais 
Voltaire la lui fit brusquement interrompre : il voulait, di- 
sait-il, essayer encore au théâtre sa pièce, qui n'avait pas eu 
grand succès dans sa nouveauté, (Voltaire à M. de Formont, 
1732 ; à Cideville, 8 mai 1732 ; à Thieriot, 26 mai 1732.) 

En’ 1733, l'auteur manifesta ‘de nouveau l'intention de faire 
. paraître Eriphyle : il l’avait corrigée avec soin, y avait mis des 
chœurs et voulait la dédier à l'abbé Franchini, envoyé du 
grand-duc de Toscane à Paris!. (Voltaire à Thieriot et à Cide-, 

.… Ville, 15 mai 1733.) : : 
Mais il se ravisa encore une fois, et la pièce ne parut pas de 

son vivant. 

43, La Mme TRAGÉDIE. Paris, s. n., 1779. In-8 de 80 pp. 
(C. V. Ben.) 

| Contrefaçon de l'édition précédente. 

53. La MÈME TRAGÉDIE. Pièce que l'auteur ne voulut point. 
cu 

t Où ne connaît ni-cette dédicace, ni ces chœurs.
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faire imprimer de son vivant, avec les changements qu'il 
Jit après les représentalions. Paris. s. n., 1779. In-8 de 
54. pp. (C. V. Ben). 

Les éditeurs de Kehl ont donné Eriphy-le d'après un marus- 
crit trouvé dans les papiers de Voltaire, ct Beuchot, d'après 
un manuscrit de Longchamp, que Decroix regardait comme 
le-véritable texte d'Eriphy-le. ° : 

Les trois éditions de 1779 ont les variantes au bas des 
‘ pages. 

-54. ZAYRE, tragédie, Représentée à Paris, aux mois d'août, 
novembre: et décembre 1732. Imprimée à Rouen, chez 
Jore père et fils, et se vend à Paris, chez J.-B. Bauche, 
1733. In-8 de 3 ff. non chiff. (pour le titre et le privilège), 
95 PP- 1 p. non chiff. pour l'approbation et 1 f. pour 
l'errata. Première édition (C. V. Beuchot, 889). 

L'approbation signée de Mongrif (sic) est du 18 novembre 
1732, et le privilège du 20 novembre de la même année. 
Quérard cite une édition de 1732. Il n’en existe pas souscette . date. Zaïre parut dans les derniers jours de décembre 1732 ou . dans les premiers jours de janvier 1733 (voyez Ia lettre de l'abbé Le Blanc au président Bouhier, du 3 janvier 1733. Bibl, 

nat., Afanuscrits. F. Fr. 24412. Correspondance du président 
Bouhier, t. IV); et cette première édition portait le millésime 
1733 (Mercure de février, 1733, p. 316). - 
.Zaiïre fut représentée pour la première fois le 13 août 1732. 

55. ZAYRE, tragédie de Monsieur de Voltaire, représentée à 
Paris aux mois d'aoust, novembre et décembre 1732. 
Imprimé (sic) à Rouen, chez Jore père et fils. Sans nom 
de libraire. 1733. In-12 de 2 ff, prélim. et o1 pp. (C. vV. 
Beuchot, 888). 

Les fautes signalées dans l’errata de la première édition sont corrigées dans celle-ci. 7 

56. La ZaYRE DE M, DE VOLTAIRE, ETC... Augmentée de ‘ l'Épitre dédicatoire. Avec cette épi tispice : . | . Pgraphe sur le fron-
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Est etiam crudelis amor: Fo 

Rouen; el Paris, J.-B. Bauche, 1733. In-8 dé 11 fr, 

95 pp. et 1 p. non chiff. pour l'approbation (Bibl. nl. Y. 
651}. US ‘ 

. Coliation des feuillets préliminaires, r f. de titre, 7 ff. pour 
l'Epitre dédicatoire à M. Fakener (sic) marchand anglais et 
l'Epitre (en vers) à mademoiselle Gaussin « jeune actrice qui a 
représenté le rôle de Zaïre avec beaucoup de succès », 1 f, de 
titre et 2 ff, pour le privilège. ‘ ° 

Zaïre devait paraître avec une Epître dédicatoire à M. Fal- 
kener, qui avait offert l'hospitalité à Voltaire, dans sa maison 
de Wandsworth, pendant le séjour du poète en Angleterre. 
Cette épître, dans laquelle Voltaire louait le règnede Louis XIV 
‘aux dépens du règne de Louis XV, et opposait, avec une émo- 
tion sincère et une indignation à peine contenue, les funé- 
railles pompeuses faites à quelques actrices célèbres, en 
Angleterre, à l'enterrement obscur d’Adrienne Le Couvreur, 
à Paris, avait été soumise à Moncrif qui l'avait approuvée : et 
Voltaire l’avait déjà envoyée à Jore, avec le privilège pour Pim- 
pression de Zaïre, lorsque M. de Rouillé, chargé de la librairie, 
s’avisa de trouver que l'endroit où il était question de Mile Le 
Couvreur ne pouvait pas passer. Il fut alors convenu entre 

: M. de Rouillé et Voltaire qu’on ferait paraître deux éditions : 
la première sans l'Epiître et avec le privilège; la seconde avec 
l'Epître et sans privilège. Mais une indiscrétion du premier 
président de Rouen vint tout gâter : Voltaire dut remanier son 

Epitre, qui fut néanmoins saisie chez le libraire. Les deux 

premières éditions de Zaïre parurent donc sansl’Epître dédica- 

toire. Celle-ci ne fut livrée au public qu'avec la troisième 

édition, pour laquelle il ne fut pas fait de nouveau tirage. On 

ajouta aux exemplaires de la première édition, qui ne s'étaient 

pas débités (la première édition avait été tirée à 2,300 €xem-= 

plaires), un titre, l’Epître à Falkener, et l'Epiître à Mile Gause. 

sin, qui avait été déjà imprimée dans le Afercure de novembre 

1732, pp. 2385-2388. Aussi tous les exemplaires de cette troï- 

- sième édition de Zaire ont-ils deux titres, l’un précédant l'Epi- 

tre, l'autre [celui de la première édition) précédant Zaïre. 

ÆEn 1820, M. Lequien, dans son édition des Œuvres con = 

rlètes de Voltaire, a donné en variantes les morceaux sup” 

primés en 1733 par Voltaire, dans l’Epitre à Falkener, et c’est 

sous cette forme que Beuchot les a reproduits. 

57. La MÈME TRacénie, Nouvelle édition revue et corrigée
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‘ parl’auteur. Amsterdam, Étienne Ledel. 1733. 1n-8 de 
10 ff. prélim. et 106 pp. (C. V. Beuchot, 890). 

1f. de titres Epître dédicatoire, etc. (pp. i-xv); Épitre à 
‘+ Alle Gaussin (xvi-xvu) ; 1 f. non chiff. pour le faux titre et les 

Persounagés. LT ° 

58. La MÈME TRAGÉDIE. Nouvelle édition revue, corrigée et 
. augmentée par l'auteur, avec une nouvelle Épitre dédi- 

catoire. Paris, J.-B. CI. Bauche, 1736. In-8 de 8 ff. 
prélim. (pour le titre, la nouvelle Épitre à M. le chevalier 
Fakener (sic), ambassadeur d'Anglelerre à la Porte Olto- 
mane et un Averlissement (de Voltaire) qui ne se trouve 
que dans cette édition); 9$ pp. et 1 p. non chiff. pour 
l'approbation (Bibl. ne. Y. Th. 19441; C. V. Beu- 
chot, 77). - - 

. L’approbation de Moncrif est du 31 mai 1736. 

59. -LA MÊME’ TRAGÉDIE. Paris, J. B. CI. Bauche, 1758. 
In-8 de 64 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

60. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, veuve Düchesne, 1767. In-12 
de 108 pp. (C. V. Beuchot, 891). 

61: La MÊME TRAGÉDIE. Paris, veuve Alloucl, 1771. In-8 de S1 pp. (Bibl. ne, Y Th, 19,444). ni 
- 62. LA MÊME TRAGÉDIE. Naples (de l'impr. de J. Gravier), 1777: În-8 de 1 f. et 79 pp. (Bibl. nie, Y. Th. 19443). 

63. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Delalain, 1781. In-8 de 60 PP. (Bibl. de Pont-de-Veÿle, 1190). . 
64. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Delalain, 1788. In-8. de 48 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). oct 

- 65. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris 
1812, 1814, 1822. In-8 de Veyle, 1190 et Bibl. nie, Y 

66. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, 

48 pp. (Bibl. ‘de Pont:de- 
+ Th. 19445, 10446.) 
Duchesne, 1813: In-12, 

» Fages, 1800, 1801, 1806, 

A
s
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67. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Fain et Hubert, 1817. In-8. 

68. La MÈME TRAGÉDIE, Paris. Desauges et Sanson, 1826. 
In-32 de 68 pp. (Bibl. n', Y. Th. 19,448.) 

* Répertoire populaire du Théâître-Francais. ‘ J 

69. La MÊME TRAGÉDIE, Paris et Strasbourg, Leprault, 1827. 
In-18. or | | 

70. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Marchant, 1840. In-8.. 

71. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Librairie de la Bibliothèque 

Nalionale, 1874. In-32. 

Zaïre est suivie de Mérope (t. 186€ de la Bibliothèque Natio=== 

      

    

  

nale). U. ic CERTES 

I 
+ SAMSON. Opéra en cinq actes. Non représenté1735.. à 

. Pouce © Nattt 
: 0 LES: 

Beuchot et Quérard ont commis, au sujet de Sans Bplus LS 2 
sieurs erreurs qu'il importe de rectifier. Selon eux, cet pee 
composé en 1731, a été imprimé pour la première foi ges 
1740. . tt 
Samson était à peine ébauché en 1731. 11 ne fut achevé qu'à 

la fin de 1733 (Voltaire à Cideville,-3 décembre 1735), et parut, 
en 1745, dans le tome vie de l'édition des Œuvres de Voltaire 
publiée à Amsterdam par Et. Ledet (pp. 1 à 54: C. V. Beuchot, 
7). Samson y est précédé de la’ préface reproduite par Beuchot 
(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. ne du Théâtre p. 3, 

KX, note 1). | 

\ En 1750 Samson fut réimprimé à Ja suite d’Oreste (Samson, 
tragédie lyrique, Paris, Le Afercier et Lambert, in-8 : pp. 105 
à 156 de la première édition d'Oreste). Dans cette édition, on 

— , trouve en tête de Samson une nouvelle Préface qui est certai- 

nement de Voltaire, et que Beuchot n’a pas reproduite. 
(CF. la « Préface » du tome VII de lédition des Œuvres de 
1751, p. 197, et l’« Avertissement » du tomelV de l'édition de 
1752p. 146). ‘: ‘ ". : , 
Samson ne. fut jamais représenté. Voltaire prétend qu'un 

censeur, nommé Hardion, fit tout ce qu’il put pour empêcher 
qu'on ne le jouât (Voltaire à Thieriot, 3 novembre 1735). 
w Savez-vous bien, dira-t-il longtemps après à Chabanon, que 
« Rameau avait fait une musique délicieuse sur ce Samson. 
« y avait du terrible et du gracieux. Il en a mis une partie 
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« dans l'acte des Incas, dans Castor et Pollux, dans Zoroasire» 
(18 janvier 1768). 

. En 1982, Beaumarchais retoucha Samson et le mit en trois 
actes (Archives nationales, ancien régime : opéra, cartons OI, 
632 et 639: Lettre de M. Le Noir au ministre (9 juillet 1782), 
citée par M. Desnoiresterres : Voltaire, son retour et sa mort, 
p. 455, note 2). 
‘M. de Soleinne possédait, dans sa bibliothèque, des variantes 

manuscrites de l'opéra de Samson tirées d’un ancien manus- 
crit. (Soleinne, t. II, n° 1684). 

73: TANIS ET ZÉLIDE, OU LES ROIS PASTEURS, tragédie pour 

être mise en musique. 1733. 

Cette tragédie lyrique a été publiée pour la premiére fois dans 
l'édition de Kehl (t. IX, p. 231-273). 

.. Voltaire a composé Z'anis et Zélide en 1733 (voyez ses lettres 
à Cideville et à Thieriot des 10 juin ct 24 juillet 1733, etles 
lettres de l’abbé Le Blanc au président Boubhier des 5 juin et' 

26 juillet 1733. Bibl. nat. Manuscrits. Correspondance du 
président Boulhier, t. IV)1. ° - . 

- 74. ADÉLAÏDE DU GUESCLIN, tragédie représentée pour la 
première fois le 18 janvier 1734 et remise au théâtre le 
9 septembre 1765. Donnée au public par M. Le Kain, 
comédien ordinaire du roi. Paris, veuve Duchesne, 176$. 

- In-8-de 4 ff. non chiff., 71 pp. et 1 p. non chiff. pour 

l'approbation (du 10 novembre 1765). Première édition 
(Bibl. Ne Y. Th. 171). 

GCollation des feuillets préliminaires : 1 f, de titre, 2 ff. pour 
la Préface de l'éditeur : cette Préface contient une lettre de 

.. Voltaire à un de ses amis*, dans laquelle l’auteur raconte les 
mésaventures de sa pièce, lors de la première représentation ; 

  

1. Dans sa lettre du 5 juin, l'abbé Le Blanc annonce 2 isi : 
que Voltaire #« s'est mis après un Opéra » dont « il Compos actaghen enr 
musique, » Le 26 juillet, Ïl écrit: « [1 (Voltaire) a prétendu mettr ls < « vers en musique; mais, en effet, c’est aux petits musiciens DL PA dansé 
« pour le mettre. » Les petits musiciens (petits, à Cause de] ae onné 
Rebel et Francœur, ’ € leur taille) étaient 

2. Thieriot, d’après un Avertisseme i 
nes de M, de Voltaire, Lausanne, Frans 
P: 93. 

urs de 1770-1780. (Œuvres 
Sois Grasset ct Cie, t. XVII- 
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1 {. pour l'Avertissement de l'éditeur (dont Beuchot a reproduit 
le texte, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. Il. du T. hédtre, 
p. 76) etles noms des Acteurs. :. ‘ . 

Voltaire se plaint de’cette édition d'Adélalde, et y relève 
des vers défectueux, dans une lettre à Le Kaïn du 29 no- 
vembre 1765. ° 

Adélaïde du Guesclin parut, la même année, avec des cor. 
rections, dans le tome Il des Nouveaux mélanges philoso- 
phiques, etc. S. 1, p. 215-294). C'est le texte des Nouveaux 
mélanges qu'ont suivi les éditeurs de Kehl.. 

75: La MÈME TRAGÉDIE. Nouvelle édition à laquelle on a 
joint deux lettres de l’auteur. Paris, veuve Duchesne, 
1766, In-8 de 4 ff. prélim., 71 pp., 1 p. non chiff. pour 
l'approbation, et 2 ff. non chiff. pour les deux lettres de 
Voltaire, adressées l'une à Berger (25 février 176$) et 
l'autre à de Laborde (4 novembre 1765) (Bi nt, Y. Th. 
172). : 

76. LA MÈME TRAGËDIE. Paris, veuve Ducheshe, 1766. In-8 
 : de4ff. prélim. et 6o pp. (C. V. Beuchot, 87). 

Gette édition, que Beuchotet Quérard regardaïent comme la 
première, est en réalité la quatrième. 

77. LA MÈME TRaGÉDIE. Vienne (Autriche), Ghelen, 1768, 
In-8 (Bibl. Impériale et Royale de Vienne), 

78. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, N, B. Duchesne, 1772, In-8 
de 48 pp. (C. V. Ben). . | 

On lit sur le frontispice : Adélaïde du Guesélin, tragédie 
bar fr. Le Kain {sic). Nouvelle édition. ° 

79: La MÈME TRaGiDIE. Paris, Delalain, 1777: In-8 de ” 44 pp. (G. V. Beuchot, 1427:) : oo 
On lit sur Je frontispice : Adélaïde du Guesclin, tragédie ei 

Cinq actes et en vers par feu A1. Le Kain (sic). — En 1777; 
Le Kain vivait encore : il ne mourut que le 8 février 1778 

80. La MÊME rRaGDIE: Paris, Barbay 1810.-In-8.
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81. LE DUC DE Foix, tragédie par M. de Voltaire. Paris, 

82. 

Lambert, 1752. In-8 de 2 ff. non chiff. pour le titre et 
les noms des Acleurs et 64 pp. Première édition (C. 
V. Beuchot, 233). 

| L’approbation est du 6 décembre 1752. 

« À délaïde du Guesclin ou le ducde Foix, » écrivait Voltaireà 
d’Argental, le 2 avril 1363, « bonnet sale, ou sale bonnet, c'est 
«la même chose; c’est-à-dire que ces deux pièces sont égale: 
«ment médiocres, à cela près que le bonnet sale d'Adélaïde 
«est encore plus sale que celui du duc de Foix.» 

Le duc de Foix n’est en effet qu’une variante d'A délaïdé, 

Composé à Berlin, le duc de Foix était envoyé à Paris én 
juin 1752 (Voltaire à d’Argental, 3 juin 1752), ct représenté 
pour la première fois le 17 août de la même année. 
‘En 1956, le duc de Foix fut imprimé dans le tome IX de la 

Collection complète des Œuvres de AI. de Voltaire ft. IIL des 
Ouvrages dramatiques, p. 235 à 312), sous le titre d'Amélie ou 
le duc de Foix. La pièce était précédée d’une Préface qui a 
été reproduite par les éditeurs de Kechl dans leur Avertisse= 
‘ment, So : ‘ 

LA MÊME TRAGËDIE. Ainslerdam, 1752. In-8 (Édition 
- citée par Quérard, Bibliographie - Voliairienne, n° 113). 

83 

84 

+ LA MÊME TRAGÉDIÉ, Dresde, 1753. In-8. (Ibid.). 
+ LA MÊME TRAGËDIE. Vienne (Autriche), Ghelen, 1755. 
In-8 (Bibl. imp. et roy. de Vienne). 

85. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Lambert, 1760. In-8 de 

86 

* 232). c 

53 pp. (C. V. Ben). 7 . . 

+ LE DUC D'ALENÇON OU LES FRÈRES ENNEMIS, tragédie 
en trois actes par Voltaire. Ouvrage inédit, publié pour 
la première fois par M. L. Dubois, Paris, Pluquet et Brissol-Thivars, 1821. In-8 de 5 ff. (pour le faux titre, le titre, l'Avertissement signé L. Dubois et fes noms des Acteurs) et 35 pp. Première édition (C. V: Beuchot, 

3 « ee . 

"A délaïde du Guesclin et le duc de Actes, et sans rôle de femme, Les princes 
e 

C'est le même sujet qu Foix, mais en trois
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de Prusse, frères de Frédéric, avaient-la passion du théâtre et 
l'un de leurs passe-temps était la comédie de société : c’est pour 
eux que Voltaire arrangea sa tragédie en'trois actes. Le duc 
d'Alençon fut joué plusieurs fois sur le théâtre de Postdam. 

Une quatrième variante d’Adélaïde du Guesclin, intitulée 
‘Alamire, n'a pas été imprimée. ‘ 

87. L'ÉCHANGE, ou QUAND EST-CE QU'ON ME MARIE ? comédie 

en deux actes. Vienne (Autriche), Ghelen, 1761, in-8° 
(Bibl. imp. et royale de Vienne); et 1765, in-8 de 47 pp. 
(Soleinne, t, II, n° 1687.) Premières éditions. 

Nous avons déjà dit qu’à Cirey l’Echange était connu sous 
le nom du Comte de Boursoufle ou de Boursoufle tout court, 
et que pour le distinguer des Originaux qui portaient le 
même titre, on disait le gran Boursoufle ou Boursoufle l'aîné 
pour les Originaux, et le petit Boursoufle pour l'Echange. 
Selon Decroix, la différence entre lé grand et le petit Bour- 
Soufle consistait apparemment en ce que l’un était en trois 
actes, et l’autre en un. « En effet, dit-il, on a retrouvé dans le 
« Catalogue des livres de M. Pont de Veyle, l'indication d’un : 
«Comte de Boursoufle en un acte; mais il y est rangé dans la 
«section des opéras-comiques, ce qui doit faire supposer que 
« l'auteur avait ajouté de la poésie à sa pièce. Nous ne con- 
wnaïssons pas cet opéra-comique, et nous ignorons s’il existe 
«encore! » (Avertissement composé pour l'édition de M. Le- 
quien et reproduit par Beuchot). . ‘ 

Decroix n’a pas rencontré juste.’ La correspondance de 
Mot de Graffigny, qui nous a.laissé un récit détaillé de la visite 
qu'elle fit à Mne du Châtelet, au château de’ Cirey, en 1738et 
1739, montre clairement que.le même titre de Boursoufle 
était donné à deux pièces distinctes, les. Originaux ct: 
PEchange. CS ee 

Tous les éditeurs ou biographes de Voltaire s'accordent à 
dire que l'Echange fut fait et. joué à Cirey en 1734. Que 
l'Echange ait été composé cette année-là, soit à Cirey, soit 
ailleurs, cela ne paraît pas invraisemblable : car il y est fait 

=. ve. 

  

1. Le 25 avril 1866, on a joué à Liège l'Échange, opéra-comique en un 
acte, tiré de Voltaire, paroles et musique d'E: Mathieu, Non imprimé. (Voyez . 
Guide dramatique beige, par Dupont. Liège, 1870, p. 76.) Les personnages 
de l'opéra-comique de M. Mathieu sont les mêmes que: ceux de la comédie.de 
Voltaire,- excepté que l'héroïne .de la -pièce est appelée Isabelle, au lieu de 
Gotton. Nous devons ces renseignements à la parfaite obligeance de M. Albin 
Body, bibliothécaire-archiviste de la ville de Spa. ° ° ‘ 

<
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allusion à la prise de Philipsbourg, qui eut lieu le 18 juillet 

1734. Mais qu'on ait -joué PEchange, en 1734, à Cirey, c'est 

ce qu'il est difficile d'admettre, La première fois que Voltaire 

parle d'une représentation théâtrale à Cirey, c'est dans unc 

lettre du 22 janvier 1736 :: il annonce à Thieriot qu il est en 

train de faire répéter « une très mauvaise comédie de sa fa- 

& çon ». Il dit ailleurs que la pièce ést « une farce indigne du 

« public» {à Thieriot, 10 mars 1736). Tout cela sc rapporte 

bien à l’Echange, et nullement à l'Enfant prodigue, comme 

le veut M. Clogenson. L'Enfant prodigue ne fut d’ailleurs 

achevé que vers le 16 mars 1736. 

Onze ans plus tard lPEchange ou le Petit Boursoufle était 

joué au château d’Anet (le 24 août 1747: c’est pour cette 

représentation que Voltaire composa le Prologue qui est en 

tête de la pièce) ; et le 26 janvier 1561, il reparaissait à Paris, 

à la Comédie-ltalienne, sous le titre de: « Quand est-ce qu'on 

me marie ? comédie en trois actes et en prose traduite de l’an- 

glais! ». La mêmé ‘année on le représentait sur le théâtre de 

la Cour, à Vienne... 

Ce fut alors, à ce que dit Decroix, que la pièce recut pour la, 
première fois le titre de l'Echange ; on lui donna pour sous- 
titre : Quand est-ce qu'on me marie? on la réduisit en deux 
actes : le dénouement en fut remanié, et les noms des person- 
nages changés. 

Les deux premières éditions de l’Echañge parurent à 
Vienne en 1761 et en 1765, la seconde avec quelques correc- 
tions.de détail. Il y avait, dans la bibliothèque de M. de So- 
leinne, un exemplaire de cette seconde édition de Vienne, avec 
des notes mañuscrites de la main de Voltaire (Soleinne, t. El, 
ne 1687). | . ri 

La première ‘édition française fut publiée par. Beuchot, 
en 1817 (Œuvres de Voltaire, Paris, madame Perronneau, 
1817-1822, t. VIl); l'éditeur avait reproduit le texte de Vicnne, 
p’ayant pu se procurer autre chose. - 

Cependant le manuscrit de la pièce se trouvait dans la- 

1. Voltaire a, en effet, pris l'idée ct presque toutes les scènes principales de 
* Sa comédie dans une pièce de Van Brugh : « The relapse or virtue in 

danger. » Van Brugh lui-même avait emprunté les Personnages qu'il mettait 
en scène à une comédie de Cibber, intitulée : « Love’s last shift or the fool in 
Jashion. » Sheridan s'empara à son tour de l’œuvre de Van Bruch et la donna, sous son propre nom, avec quelques changements insignifiants : elle s’appet- lait cette fois : « À Trip to Scarborough. » (Voyez Ph, Chasles, Etudes con- 
Erporaines. Feris, 4myot, 1867, p. 357 : « D'une comédie de Voltaire qui & st pas de oltaire; »— et un article de M. G. S. {G. Servois) dans I orréspondance littéraire, no du 25 février 1862, pp. 103-109. .
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bibliothèque de Pont-de-Veyle, acquise par M. de Soleinnel, 
Il fut communiqué à M. Renouard, et celui-ci le fit paraître 
dans son édition des Œuvres de Voltaire, t. VIL. Tout porte à 
croire que cette copie donnait le texte primitif, celui qu’on 
avait suivi dans les représentations de Cirey et d’Anet. En 
effet, la pièce avait pour titre, dans ce manuscrit, le Comte de 
Boursoufle; elle était en trois actes: même dénouement que 
celui indiqué par Mre de Grafligny, et mêmes personnages que 
ceux désignés par Mme de Staal-Delaunay, qui nous a laissé . 
une relation de la représentation donnée à Anct, en 1747. 

Une autre copie qui appartenait à Decroix fut publiée par 
M. Lequien, dans le tome IX des Œuvres complètes de Vol- 
taire. Toutefois, M. Lequien empruntait à la seconde édition 
de Vienne le titre de l’Echange, les noms des personnages et 
quelques corrections. Ce titre et ces noms furent conservés 
par Beuchot dans son édition en 70 volumes in-8 des Œuvres 
de Voltaire. Son texte cst d’aïîlleurs entièrement conforme à 
celui qu'avait donné M, Lequien. 

88. LE COMTE DE BOURSOUFLE OU LES AGRÉMENTS DU DROIT 
D'AÏNESSE, comédie par feu M. de Voltaire. Paris, 

J. Renouard, s. d. (1826). In-32 de 64 pp. (Bibl. N°. 
Y. Th. 3807; 1 exemplaire sur vélin. Zbid. Réserve, .Y. 
2349.) 

Sur la couverture, on lit: Le comte de Boursoïifle ou Pavan- 
tage d'être l'ainé, comédie etc. ‘ : 

D’autres exemplaires portent : Le Comte de Boursoufle où 
les agréments du droît d’ainesse, comédie de Voltaire. Paris, 
Touquet, 1826. In-32 de 64 p. (Bibl. nat., Y Th. 3808). 

Cest l'Echange, imprimé d’après le texte de M. Renouard. 

89. LE COMTE DE BOURSOUFLE ou MADEMOISELLE DE LA 

  

1. Cette comédie n'était cependant pas inscrite dans le Catalogue des livres 
de AL. de Pont-de- Veyle (Paris, Leclerc, 1774). En voici la raison : elle jétait 

‘ mise à la suite de Af. du Cap-Vert, dans le même manuscrit {n° 1042), et 
l'on n'avait sans doute pas fait attention que ce manuscrit contenait deux 
Pièces. En revanche, le catalogue portait, dans la section des opéras-comi- 

ques, l'indication d'un Comte de. Boursoufl: en un acte. C'est celui dont 
Decroix fait mention, disant qu'il ne sait pas si cet opéra existe encore. 1l 
ne s'est pas retrouvé dans la bibliothèque de Pont-de-Veÿle. : 

2, Mémoires de madame de Staal, éd. de Lescure, Paris, Lemerre, 1877; 
te L, p. 117. . s
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CocHONNIÈRE, comédie-bouffe en trois actes eten prose, 
représentée sur le théâtre impérial de l'Odéon, le 28 jan- 
vier 1862, précédée du COMTE DE BOURSOUFLE, conte 
par Voltaire. Paris, Plon, 1862. In-12 de 71 pp. 

. En 1862, M. Plon publia une nouvelle version de l'Echange, 
sous le titre de : Mademoiselle de la Cochonnière (voyez le 
recueil intitulé : Le Dernier Volume des Œuvres de Vol. 
taire, etc... Paris, Plon, 1862, in-8, p. 41 ct sez. L'éditeur 
affirme être en possession d'une copie qu'il croit écrite de la 
main même de ‘Voltaire, ct il s’autorise de l'opinion de 
M. Feuillet de Conches. Les noms des personnages sont les 
mêmes que dans le manuscrit de Pont-de-Veyle. , 

La même année, la pièce ayant été jouée conformément au 
texte de M. Plon, sur le théâtre de l'Odéon à Paris, M. Plon 
la réimprima en un volume in-12, qui est intitulé : Le Comte 
de Boursoufle où Ale de La Cochonnière, etc. 

M. Moland a reproduit le texte de cette brochure, dans 
l'Appendice au Théâtre de Voltaire (Œuvres de Voltaire, 
te. vi du Thédtre, pp. 529-572). « La plupart des indications 
« relatives à la mise en scène, dit M. Moland, ne sont pas cer- 
« tainement de Voltaire : elles paraissent l'œuvre du régis- « seur général de l’Odéon, qui était alors M. Eugène Pierron.» 

90. La MorT DE César, tragédie de M. de Voltaire. Nou- 
 vélle édition revue, corrigée, et augmentée par l'auteur. .. 
Avec un Ayerlissement et une Leltre à ce sujet. Imprimée à Londres, chez Innis, et se vend à Paris chez Jean- . Bapliste-Claude Bauche. 1736. In-8 de 13 ff. prélim. et 72 PP. Première édition (C. V. Beuchot, ;7 et 580). 

Dogelation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre; 3. (vx) tte de D g ggentent (de la Mare); 6 ff. (x1 à xx) pour la 
‘par AL. de V Ha M. N..... sur la tragéiie de Jules-César 
à M. D... 1 £ taire; 2 fF, non chiff. pour la Lettre de M. L.… 
— Le fronti + non Chiff. pour le faux titre et les Personnages. 
Âfercure de Mars 36 d'une vignette où l'on voit, dit le 
Exposé au peuple romain. 503, le corps sanglant de César 

mourir ne Püt avoir de 

eut qu'une issi _vrier 1736). Permission 
Privilège pour la Afort de César: il 
tacite (Voltaire à Thieriot, 2 fé- 

La tragédie de Voltaire à 
à tragédie de Voltaire Ayant été jouée le 11 août 1735 par
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9 , 

les élèves du collège d'Harcourt, une édition furtive et fautive 
en fut publiée presque sur-le-champ !. 

Voltaire, qui était alors à Cirey, chargea l’abbé La Mare 
« de donner l'ouvrage tel qu’il était, puisqu'on l'avait comme 
il n'était pas » (Voltaire à Thieriot, 30 novembre 1735). La” 
Mare se mit à l’œuvre, et fit paraître l'édition de 1736, qui se 
compose : . 

. 10 D'un Avertissement-(de La Mare) dont Voltaire retrancha 
beaucoup, « .et surtout les louanges » (à Thieriot, 26 dé- 
cembre 1735). 

2e D'une Lettre de M. N... (Algarotti) à à A1. N.. (Pabbé. 

Franchini) sur la tragédie de Jules-César : ” ° 
3 D'une Lettre de A. L... à A. D... qui ne se rencontre pas 

dans tous les exemplaires, et que Beuchot ne connaissait que 
par la mention qu'il en avait trouvée dans les Observations 
sur les écrits modernes (t. IV, p. 238). Cependant les deux 
exemplaires de la collection Beuchot ont cette Lettre. 

La Afort de César fut représentée pour la première fois, sur 
le Théâtre-Français, le 29 août 1743: En 1748, elle fut jouée 
au couvent de la Visitation de Sainte-Marie à Beaune, et 
Voltaire composa, pour la circonstance, un Prologue, qui a 
été imprimé dans le Journal de Paris du 28 février 1783.- 
V. aussi l’Almanacl littéraire de 1785, p. 230. 

En 1816, il fut question de reprendre la Afort de César, 
pour une représentation au bénéfice de Mile Emilie Contat. 
Nous possédons le rapport autographe qui fut adressé, à cette 

91. 

occasion, au ministre, par les censeurs Lémontey et d’Avrigni, 
et dans lequel les examinateurs « prient Son Excellence de 
« peser dans sa sagesse la proposition qu'ils ont l’honneurde 
«.lui fairé d'accorder l'autorisation. » En marge, de a main 
du ministre : « Si la pièce état au répertoire, je ne l'en éterais 
€ pas, mais il n’est pas convenable de la remettreen ce moment.» 

La MÈME TRAGÉDIE. Nik édition revue, corrigée et aug- 

mentée par l’auteur, avec un Averlissement et une Lettre 

à ce sujet. S. L. s. n. et sans date. In-12 de 72 pp. (C. 
V. Beuchot, 581.) | | 

  

Le La Mort de César, tragédie de M. de Voltaire, représentée pour la pre- 
mière fois au collège d'Harcourt le 11 août 1535. Première édition (sic). Ams- 
lerdam, s. n. 1735. In-8 de 50 pp. (Bibl. Ne. Y. Th. 12,295 et Amsterdam, S 
#, 1736, In-8 de 40 pp. (C. V. Ben.) Le catalogue de Solcinne {t. IE, n° 1680) 
signale une édition de 1735, Amsterdam, s. n, in-8 de 72 pp. Nous croÿons 
qu'il faut lire So au lieu de 72, 4. " * ‘ -
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Première édition in-12, L'A vertissement, la Lettre d'Algarotti etla Lettre de AL, L.. à M1. D... occupent les pages 5 à 16,et la fort de César les pages 19 à 72 de la‘brochure. 

02. LA MÈME TRAGÉDIE, Seconde édition, revue, corrigée et 
augmentée par l’auteur. Amsterdam, J. Desbordes (d'av- 
tres exemplaires portent : Et. Ledet cl Cie), 1736. In8 
de 8 ff. et 70 pp. (C. V. Beuchot, 559 ct C. V. Ben). 

‘ Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre; 7. pe " ginés I-XV, pour la Préface des éditeurs : (cette fréfee ge les éditeurs de Kehl ont prise pour l'Avertissement de La | ma ct qu’ils ont datée de 1738, est de Voltaire : elle renferma ! . €n 1736, un passage contre J.-B. Rousseau, qui aété De - n 1738, dans l'édition des Œuvres de Voltaire, publiée Fe Ledet, à Amsterdam, ct que Beuchot a rétabli) ; — ct pour Lettre de M. A Igarotti à A1. l'abbé Franquini {sie} ; 1 p.non chiff. pour les noms des Acteurs. 
La ALort de César occupe Îles pages 3 à 6r de la brochure; Puis vient l'Épitre sur la Calomnie (pp. 63 à 70). 

93: LA MÊME TRAGÉDIE. Seconde Édition revue, corrigée, ctc. Amslerdam, Jacques Desbordes, 1736. In-8 de 61 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 ct C. V. Ben). : 
C'est l'édition Précédente, moins Ja Préface des éditeurs, la . Lettre d'Algarotti, ct l’Épitre sur la calomnie. Les noms des Acteurs sont au Verso du titre. 

94 LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, Duchesne, 1763. In-12 de 72 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. Ben). 
I f. detitre 5 — Préface des éditeurs de l'élition de 1758 

‘(lisez 1736), PP: 3-6; — Lettera del Signor conte Algarotti al 
Si£nore abate Franchini (en italien, PP. 7-13; en français, PP. ue 1); noms des Acteurs, p. 22, _'r£ Mort de César, PP. 23-72, : | - 

LE La MÈME TRAGÉDIE, Paris, 1767. In-8 (Quérard. Bi- 
bliogr. Volt. no 117), 

96. LA nèmME TRAGÉDIE. Anslerdam, i 1777. In-8 de . (Bibl, Ni, y, Th. 12,303.) 777: In-8 de 39 pp
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L’exemplaire de la Bibliothèque Nationale a le titre refait à 

la main. | | Fo 

97. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Jacob-Sion et Webert, an Il, 

In-8 de 2ff. et 44 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

98. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Chambon, 1704. In-8 de- 

39 PP- 

99. La MÊME TRAGÉDIE. Communc-A franchie (Lyon). L. 
Cutty. L'an second de la République. In-8 de 37 pp. (C. 
V. Beuchot, 582). | | 

* Avec les changements fait (sic) par le citoyen Gohier, mi- 

nistre de la justice. — Gohier ne connaissait pas cette édition, 
et il croyait que les changements qu'il avait faits à la tragédie 
de Voltaire étaient restés inédits. Beuchot lui ayant commu- 

‘niqué un exemplaire de l'édition de Lyon, Gohier lui remit 

la note suivante, qui est jointe à l'exemplaire de la. coilection 

Beuchot : « Les changements contenus dans ce-document dont 
« j'ai ce jour donné copie à M. Beuchot sont les seuls que je 
« reconnaisse, et qu’il ne faut pas confondre avec ceux qu’on 
« a altérés et imprimés à mon insu à Commune-Affranchie 

€ (Lyon), Paris, 4 mai 1829. » : - 

Le dénouement de Gohier a été donné par Beuchot dans les 
Variantes de la Mort de César (Œuvres de Voltaire, éd. Gar- 
nier, t. IL du Théâtre, p. 361-366). | : . 

100. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Fages, 1811. In-8. 

. 101. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Paimparré et Veret. 1822. 
In-18. 

Collection de pièces supprimées par la Censure drama- 
tique. : — 

102. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Lacourrière, 1822. {n-18. 

Édition ornéc de deux lithographies et publiées par Adolphe 

Laisné, ‘ 

103. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Bexou, 1823. In-8. 

104. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, Desauges, 1826. In-32,
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10$. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Marchant, 1839. In-8!. 

106. ALZIRE OU LES AMÉRICAINS. Tragédie de M. de Vol- 

© taire, représentée pour la première fois à Paris, le 

27 janvier 1736. Paris, J.B. Cl. Bauche, 1736, In-8 de 

11 ff. prélim., 79 pp.et 1 p- non chiff. pour l'approba- 

tion. Première édition (C. V. Beuchot, 77). 

:  Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre, avec 

cette épigraphe : . 

Errer est d'un mortel, pardonner est divin. 

Dure(s)n(cl), trad. de Pope. 

-4ff. non chiff. pour l'Épitre à madame la marquise du Cha- 

telets 4 ff. (paginés r-vur) pour le Discours préliminaire ; 2 ff. 
non chiff, pour le privilège, l'errata et les Personnages. 

L’approbation, .du 28 mars 1736, est au verso de la p. 79. 

L'Epitre à madame du Châtelet a son approbation particu-: 
lière, également du 28 mars?. . 

Le Discours préliminaire devait être adressé à Thieriot, et 
placé: à la fin de la tragédie (Voltaire à Thieriot, G février 
1736). | : 
Dans sa lettre à Thicriot, du 16 mars 1736, Voltaire parle 

aussi d’un petit grain d'avertissement, qui n'a pas été im- 
primé. - « ‘ . 

Une note de Beuchot nous apprend que plusieurs passages 
du Discours préliminaire (que Voltaire appelait l'A jiologétique 
de Tertullien) se retrouvent dans un Discours de M. de Vol- 
taire en réponse aux invectives et outrages de ses détracteurs, 
imprimé dans les Pièces inédites, etc... p. 115 et sg. Il se 
pourrait, ajoute Beuchot, que le Discours en réponse, ete., fût 
une première version du Discours préliminaire, 

  

1. Voyez plus loin Mañomet. 
2. On rencontre des exe 

particulière (C. .V. Ben); 
plètement (Bib]. nle, Y 
« sieurs éditions d’Alzire, et l'épi icatoire n° i 

S pitre dédicatoire n'a pas été mise à toutes. » (adame au Châtelet au comte Algarotti. Lettres de la marquise du Châtelet, 1736 ES . d'aris, Charpentier, 1878; in-12; p. S7).— CÉ Mercure, de mai 75 18 4 Fienalée gaPpres, de la première édition d’Alsire ont presque à S euchot dans les Î s d'Alzi d Voltaire, éd, Garnier, t. II du Théâtre, P- Sn 70e d'Algire (Œu res de 

mplaires dans lesquels ?Epître n'a pas d'approbation 
on en rencontre dans lesquels l'Epitre manque com- 

+ 5662;et C. V. Béuchot, 92). « I y a eu à Paris plu-.
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Cette conjecture est d'autant plus fondée que Voltaire vou- 
lait, « toutes choses mürement considérées », que l’Apologé- 
tique parût «avec des changements, des additions, des retran- 
« chements » (à Thieriot, 1°° mars 1736). 

107. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, J. B. CI. Bauche (de l'im- 

primerie de Joseph Bullot), 1736. In-8 de 1 f. de titre; 
4 ff. non chiff. pour l'Épitre à madame du Châielel; 7 pp. 

… (paginées 1-vn) pour le Discours préliminaire; 1 p.non 
- Chiff. pour les Personnages et 80 pp. (C. V. Ben.) 

L'approbation est au bas de la page 8o. 

Les . fautes signalées dans l’errata de la première . édition 
sont corrigées dans celle-ci. 

L'Epitre est sans approbation, et on a supprimé, dans le 
Discours préliminaire, le passage relatif à l'édition anglaise de 
la Henr fade (l'édition de 1728). 

108, LA MÈME TRAGÉDIE. Amslerdam, J. Desbordes (ou Et. 
. Ledel et Ci), 1736: In-8 de xxvir pp: pour le titre,” 
l'Éptire à madame du Châtelet et le Discours prélimi- 
naire; $ pp. non chiff. pour le privilège (en Rolatdeis), 
et les noms des Acleurs ; 93 pp. (paginées 3-93); 1 p. 
non chi, pour les corrections et un Avis du libraire (C.. 

V. Beuchot, 93). : 

Le libraire, dans un Avis placé à Ja suite des corrections, 
pâtle de plusieurs éditions d’Alzire contrefaites à Bruxelles 
età Strasbourg, et désavouées par l’auteur dans les feuilles pu- 
bliques. . 

Le Discours préliminäire et la note sur Rousseau, repro- 
duite par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. Il du 
Théâtre, p. 382). 

109. LA MÈME TRAGÉDIE. Amslerdam, aux dépens de la c'e, 
.1736. In-8-de 8 ff. non chif. et 96 PP (CG: V. Beuchot, 

94). 
110. La MÈME TRAGÉDIE. Vienne (Autriche) Jean P. van 

Ghelen. 1752. In-8 (Bibl. impér et roy. de Vienne).



\ 30 - VOLTAIRE 

  

111. LA MÊME TRAGÉDIE. S. L. et s. n. 1776. In-8 (Soleinne, 
.t Il, n° 1682). 

112. LA MÈME TRAGÉDIE. Amsterdam, la Compagnie des 
libraires. 1782. In-8 de 56 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyk, 
1190). 

113. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Fages, 1814. In-8. 

114, La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Barba, 1819. In-8. 

11$. LA MÊME TRAGÉDIE, Paris, Delalain, 1845. [n-18. 

Edition classique, avec Introduction et notes littéraires, par 
Paul Longucville. 

116, LA MÊME TRAGÈDIE. Paris, Hachelle, 1845. In-18. 
117. LA MÊME TRAGËDIE. Paris, Hachelte, 1849. In-8. 

Edition annotée par M. Geruzez. - ° 

118. L'ENFANT. PRODIGUE, comédie en vers dissillabes (sic) 
représentée Sur le théâtre de la Comédic-Française, le to octobre 1736, Paris, Praull fils, 1738. In-8 de 4 f. | 

. non Chiff, pour le titre, la Préface de l'éditeur (cette Pré- 
| face est de Voltaire),.et les noms des Acteurs ; 104 PP 1 p. non chiff, pour l'approbätion et le privilège. Pre- 

mière édition (C. V. Beuchot, 77 et 247). 
L'approbation est 

vembre 1737. .. 
L'Enfant prodigue, composé 16 mars 1936 (Voltaire à Mile en décembre : 173», avec le cembre 173, p. 2465), Cett 

119: L'ENranr PRODIQUE, comédie de M. de Voltaire, er vers dissyllabes, etc...; corrigée de nouveau par l'auteur: . Amslerdäm, Et, Ledet ot Ce, 1738. In-8 1 de 1 fidetitre, . _ 

- 

ms 

1. En 1730, l'Enfant prodigue format in-12. (C. v. Beuchot, ne 5) 

du 30 octobre et Ie privilège du 29 n0- 

par Voltaire, du 22 février au 
Quinault, 16 mars 1736) parut 

millésime 1738 (Mercure de dé- 
€ première édition est anonÿme» 

  

aruts chez les mêmes éditeurs, dans Îe
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$ pp. (paginées 1-v) pour la Préface de l'éditeur; 1 p.. 
non chiff. pour les noms des Acteurs et 134 pp. 1 figure 
gravée par Tanjé (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. 
V. Ben). —— | ° 

La date exacte de cette édition nous est donnée dans une 
lettre de Voltaire à l'abbé Moussinot, que nous allons repro- 
duire, parce qu’on y trouve des détails curieux sur la manière 
dont les livres français paraissaient en Hollande : « Sitôt 
« qu’un livre est imprimé à Paris, les libraires de Hollande 
« s’en saisissent; et le premier qui l’imprime est celui qui en 
«a le privilège exclusif dans ce pays-là; et pour avoir le droit: 
«d'imprimer ce livre le premier en Hollande, il suffit de faire 
«annoncer l'ouvrage dans lés gazettes. C’est un usage établi. 
€ Or, quand je veux favoriser un libraire de Hollande, je 
« l’avertis de l'ouvrage que je fais imprimer en France, et je 
« tâche qu’il en ait le premier exemplaire, afin qu’il prenne 
« le devant sur ses confrères: jai donc promis à un libraire 
« hollandais que je lui ferais avoir incessamment l'ouvrage 
« en question (Enfant prodiguc), dès qu'il serait commencé 
« d'imprimer avec Paris, avec privilège... Il ne s’agit que de 
& hâter le sieur. Prault, afin de hâter en même temps le petit 
« avantage du libraire hollandais. » 

Ainsi l'édition de Ledet fut commencée aussitôt que celle de 
Prault fut achevée, ou même un peu avant, c’est-à-dire vers la 
fin de 1737, Par conséquent aussi, la lettre qu’on vient de 
Lire (lettre LXXXVIe de l'édition Courtat}), a été mal datée: 
elle est du 4 novembre 1737,-et non 1738. Comme le soup- 
sonne justement M. Courtat, le classement de la correspon= 
dance de Voltaire avec l’abbé Moussinot est très-défectueux. 

120. LA MÊME COMÉDIE, Vienne (Autriche), Ghelen. 1732, 
“‘In-8 (Bibl. Impf et royi de Vienne) ; — seconde édi- 

tion revue et corrigée, {bid., id., 1760: In-8 (Bibl, Imp'° 
et roy!* de Vienne). | 

tits La MÊME COMÉDIE. Avignon, Lôuis Chambeau, i761: 
In-8 de 62 pp: (C. V: Ben): | 

122; La MÈME coMËDIE. Paris, Didol l'aîné: 1572: In-8 de 
64 pp: (C: V: Ben): | 

- 

Le titre porte : L'enfant prodigue ou l'École de la jeunéssé
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comédie en cing actes et en vers par M. de Voltaire, réimpri- 

mée d’après le manuscrit de la Comédie-Française. 

- Voltaire,en recevant la copie de l'Enfant prodigue tel qu'on 
le jouait, ne cacha par son mécontentement : « Vraiment, 
écrivait-il à Thieriot, le 18 novembre 1736, j'ai bien raison de 
le désavouer. » 

Cette copie avait été envoyée par Thieriot à Frédéri:, et celui- 
ci n'ayant pas dissimulé à Voltaire que l'Enfant prodigue lui 

“avait paru l'ouvrage « d'un écolier plutôt que d’un maître» 
(Frédéric à Voltaire, 7 avril et 6 juillet 1733), l’auteur luiavait 
répondu que « cela ressemblait à sa pièce, comme un singe 
« ressemble à un homme. » 

Voltaire ne pardonna jamais aux comédiens. Plus de vingt 
ans après, il leur reprochera d’avoir « gàté absolument l'En- 
fant prodigue.» . : 

Et en effet, la différence du texte des comédiens au texte ori- 
ginal est très sensible. .- 

Un exemplaire d’une contrefaçon de l'édition de Paris, 1738, 
ayant appartenu à M. Paul Colomb, contenait d’assez nom- 
breuses variantes manuscrites : Beuchot croyait que les cor- 
rections pouvaient bien être de Voltaire, mais non de sa main. 
(C. V. Beuchot, 249.) 

133. LA MÊME COMÉDIE. Paris, veuve Duchesne, 1573, In-12 
- de 116 pp. (C. V. Beuchot, 248). * 

Édition conforme à la représentation. C’est à tort que fa 
Bibl. dram. de Pont-de-Veyle donne à cette édition 118 pp. 

124. L'ENVIEUX, comédie en trois actes et en vers par Vol- 
taire. Imprimée pour la première fois. Paris, Didot 
frères, 1834. In-8 de 67 pp. et 1 p. non chiff. pour lés 
Notes. Première édition (C.. V. Beuchot, 25 1) 

Tiré à 24 exemplai mpri a dés xempl aires G Sompris les deux exemplaires du 

L'Envicux a été imprimé pour ] dans le tome IVe de son édition ï (pp. 337-402). . ° 
Voltaire, dans l’'Envienx Dei mis, l'abbé G. Desfontaines « Vas gpeindre Ross eme mettra sur le théâtr NA PÆcossaise, il 

e le disciple : 2 - ses talents et de sa célébrité, Fréron Desfontaines, Phéritier de 

première fois, par Beuchoi, 
n-8 des Œuvres de Voltaire 
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On ne saurait dire avec certitude quand l’Envieux fut com- 
posé: peut-être date-t-il de 1736: mais Voltaire ne songea à 
le faire jouer que vers la fin de 1738. L'abbé La Mare étant 
allé à Cirey, en octobre 1738, pour se recommander à la géné- 

rosité de son illustre confrère, Voltaire, qui manquait d'argent, 
ne put lui donner que cent livres et le manuscrit del’Envieux. 

« La Mare devait en partager les bénéfices avec un jeune homme 
« plus sage que lui et plus pauvre » (probablement Bacurard 
d'Arnaud. =— Voltaire à d’Argental, 5 décembre 1738). 

Voltaire voulait d’abord que sa comédie fût mise sous le nom 
de La Mare; maïs il se ravisa presque aussitôt, Mwe du Chä- 
telet parle d’un certain Colet {sans doute Collé), par qui La 
Mare comptait faire présenter la pièce aux comédiens. Le né- 
gociateur, quel qu'il ait été, ne fut.pas heureux. Une lettre de 
d'Argental fit pressentir à Cirey que l'Envieux serait refusé, 
Les instances de Mwe du Châtelet et les conseils de d’Argental 
décidèrent Voltaire à renoncer définitivement à l’Envieux, 
qu'il oublia tout à fait, et que pendant près d’un siècle on crut 
perdu. ° ‘ 

125. PANDORE, opéra En Cinq actes. 1740. 

| Cet opéra n’a jamais été représenté. Il a été imprimé pouf 
la première fois, en 1743, dans le tome IIIe de l'édition de 
Dresde, pp. 321-360. : ‘ 

En 1754, il fut question de représenter Pandore. «a Comme 
« on va jouer actuellement l'opéra de Prométhée ou Pandore, 
« et que cet opéra mis en musique n’est pas tel que l’auteur 
« la fait, on pense qu’il serait convenable de donner une édi- 
« tion du véritable ouvrage quelques jours avant-la représen- 
« tation. » Lettre inédite de Voltaire au libraire Lambert, 
8 septembre 1754. Catalogue d'une belle collection de lettres 
autographes contenant une nombreuse correspondance inédite 
de Voltaire avec l’imprimeur Lambert. Paris, Laverdet, 1856, 
p. 62, n° 497. . | . 

Sur Pandore et sur les divers compositeurs qui la mirent 
en musique (Francueil, Jéliotte, Royer, de Sireuil, de La Borde) 

voyez le’ chapitre VIe de l'ouvrage de M. Van der Straeten1. 

Voltaire musicien, Paris, Baur, 1878. In-8 (pp. 108-132). 

: En 1973, de La Borde passa par Ferney pour sc rendre en 

Italie, et fit exécuter, devant Voltaire, plusieurs morceaux de sa 

Pandore(Voltaire à Mne du Barry, 20 juin 1773; — au duc de 
‘ Richelieu, 19 juillet 1773). " ou , 

126. ZULIME, tragédie en cinq actes, par M. de Voltaire, 

représentée par les comédiens français ordinaires du 

3.
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Roi. Genève, s. n. 1761. In-8 de 2 ff. (pour le faux titre 
-et le titre) et 71 pp. (C. V. Beuchot, 76). . | 

Dans une lettre du 23 juin 1761, Voltaire désavouc cette 
* édition. Beuchot y a cependant pris une bonne version pour 

la scène IV-de l'acte II, 

127. LA MÈME TRAGËDIE. Genèpe,s. n. 1761. In-8 de $$ pp. 
_ + (C. V: Beuchot, 892). 

128. LA MÊME TRAGËDIE. Paris, Duchesne, 1763. In-8 de 
s2 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

Voltaire trouvait cette édition « clandestine » détestable ‘ (Lettre à d’Argental, 13 juillet 1703; — Avis au lecteur im- 
. primé à la suite des Scythes. Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. Ve du Théätre, p. 337), 

La première édition authentique de Zulime estde 1763. Elle fut imprimée dans le tome Xe de la Collection complète des - Œuvres de M. de Voltaire, seconde partie (Ve des Ouvrages dramatiques), pp. 231 à 324. Zulime y cest précédée d'une Epître à Mie Clairon. 
Les variantes ont été recueillies d'après les éditions de 1761. Zulime fut représenice pour ia pren elle fut reprise Le 29 décembre 17 _.. ‘da neuvième et dernière représen -'. :vier 1762... : Fe - 

© Le manuscrit original de 7: mn dime, vendu à l'impératrice Catherine H par un avocat chartrain, nommé Letellier, fait partie de la bibliothèque de. Voltaire, à. Saint-Pétersbourg. : ( °yez Correspondance littéraire de Grimm, éd. Garnier, t. V, p- 3, note de M. Maurice Tourneux; et Musée de l'Ermitage impérial, Saint-Pétersbourg, 1860. In-8, p. 116). 

emière fois le 8 juin 1740; 
61, pour être jouée 9 fois : 
tation: fut-donnée le 16 jan- 

o 

129. LA MËME TRAGÉDIE, Paris. 1 64, I |. 
liog , ° . In-8 érard, Bi bliogr. Voliairienne, n° 121). (Quérard, 

ae TOME QU DIE Dresde, George-Conr. Wallher, So O. In- .de o : {Bib k ° - 

C. V, Ben). PP- (Bibl de Pont de-Veyle, 1190 et 

131-135. MAHOMET, tragédie p: . . : 
sentée sur le théatre par M: de Voltaire, repré 

éâtre de la Comédie-Française, le
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9 août 1742. Bruxelles, 1742. In-8 de 77 pp. (B'e Ne, 
Ÿ. Th. 10621); — Bruxelles, 1742. 1n-8 de 72 pp. (Ibid. 

.Y. Th, 10620); — Bruxelles, 1742. In-8 de 1 f. de titre, 
71 pp. et 1 p. non chiff. pour l’errata (Jbid. Y. Th. 
10622); — S. L. et s. n. 1742. (In-8 de 1 f. de titre et 34 
(lisez 90) pp. (C. V. Beuchot, 541}; — S. L'et s.n. 
1742. În-8 de 1 f. de titre et 89 pp. (Bibl: de.Pont-de- 
Veyle, 1190 et C. V. Ben)... : 

Aucune de ces cinq éditions de 1742 {eg il y en eut certaine= 
ment d’autres), n'offre le texte authentique de. Mahomet, 
quoique celles de Bruxelles aient donné à Beuchot une bonne 
correction pour la scène Ir du second acte. 

Quérard cite une ‘édition de Mahomet, avec une lettre 
d'un comédien italien sur cette pièce, Paris, Prault, 1742, in-8. 
Il a trouvé sans doute cette indication, qu’il a d’ailleurs mal 
copiée, dans le Catalogue de Pompadour (Paris, Hérissant, | 
1765, in-8), n° 1122. : oo ‘ ° 

Prault fit paraître en effet, en 1742, une « Lettre d'un comé- 
« dien de Lille sur la tragédie de Mahomet, etc... in-8 de 14pp. 
Maïs il n'existe .pas d'édition de Afahomer avec le millé. 
simce 1742 et l'adresse de Prault, - 
Cependant Mahomet, parut, plus tard, chez Prault, car cette 

pièce figure dans un « Catalogue des livres imprimés chez 
.… Prault petit-fils » qui est joint à un exemplaire de la tragédie 

‘ de Tancrède (Bibl. Nat: Y. Th. 17,027). ‘ 

136. LE FANATISME OU. MAHOMET LE PROPHÈTE, tragédie, 
.. Par M. de Voltaire. Amsterdam, El. Ledei et C'° (ou J. 
_! Desbordes), 1743. In8 de 12 #. non chiff. et 112 pp. 

1 figure gravée par Tanjé. Première édition (C. V. Beu- 
Chot, 297, et Bie Ne, Y. Th. 6479). | 

Collation des feuillets préliminaires : 1 f. detitre; 5 ff. non. 
chiff. pour l'Avis de l'éditeur, qui signe : P, D.L. M. (P. de La 
Mare; — cet Avis est de Voltaire); 6 ff. non chitf, pour là 
Lettre de Voltaire à S. M: le roi de Prusse, etc., etc., datée de, - 
Rotterdam, 20 janvier 1742 (lisez : décembre 1740). 

On trouve à la suite de Afahomet (pp. 106-112) une lettre. 
de l’auteur à M. de S*#*# (S'Gravésande), datée de Cirey, lererde 
juin, 1741. | | 

Il résulte d’un avis inséré dans le Afercure d'avril 1743
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réritable { 21) que cette édition d’A msterdam sale réritale 
orage » de Voltaire, c'est-à-dire la proie à HI Quinse 
tique de Aahomet (Cf. : Chronique du règne de 

0 . ,." ? . . Reviie Rétrospective, Paris, 1834,t, V, p. 6o) 

: ' 7$ . of. 137. LA MÊME TRAGÉDIE. Berlin, s. n. 1751. In8 deiof. 
Pa8- 1-XX €t 99 pp. (C. V. Beuchot, 298 ct B' N', Y. d° < 

. Th. 6476). | 

; É : 3 S. M. le Collation des ff. préliminaires : Titre I-I{; pare à s me roi de Prusse, I-XII ; — Lettre de AZ, de au Pr Benoît XIV, 17 "août 1745 {en italien), TL i Vo see Souverain pontife Benoit XIV à A1. de Voltaire, 19 
oi, e 

tembre 1745 (en italien), XV-XVII; Lettre der emerciement & 

. Yépris que le 30 Septembre 

intitulé: Le l'Alcor 

.“eette pièce avait été i 

M. de Voltaire au pape (en italien), XVIII-KIX., Noms des Acteurs, XX. 

Î imé -99) le morceau 
ite de Mahomet, cst Imprimé (pp. gt 99). Gta "an et de Mahomet. Les trois lettres en italien et le Morceau intitulé : De PAlcoran et de srl fau qui a depuis été fondu dans le Dictionnaire philosor Hg V 

'édi- 
mot AZcoran) avaient Paru en 1748, dans le tome IV+ de l'é tion de Dresde. 

. 
Joué pour Ja Première fois Permission tacite du lieutena par Voltaire après Ja troisièm 

à Paris le 9 août 1742 (avec Ne nt de police), Mahomet fut reti u € représentation. I ne data 1791. Crébillon, qui avait rie Son approbation en 1742, ne se montra pas plus accommo a en 1751. «Il a dit, nous Apprend Collé, que les bé. 
“ Sons qui l'avaient €mpéché de l’approuver en 1742 a de 
«aient aujourd'hui (septembre 1751); que d'ailleurs i de 
«voyait pas qu’il für nécessaire d’avoir son ‘attache, PE ouée trois fois et qu’elle n'avait poin 
« Été défendue. M. le maréchal de Richelieu qui voulaitque 
« Mahomet fût joué, a engagé M. d'Argenson à nommer un 
«autre que Crébillon « choisi, et l’a approuvé, « (Journal €t Mémoires de Charles 
Collé, Paris, 1868, t. Ler, p; 349-350. . . Quant au refus de Crébillon, v ans unc lettre au lieutenant moins je suis disposé € Partisans de cette Pièce aient ] « d’abord attaché à corriger quel ci: . - 

Oici comment il Je motivait, 
de police.: « Plus je relis 
à l'approuver. 1] faut que les 

°S Yeux fascinés, Je me suis 
ques vers, Par exemple celui- 

« 

. Etla itécessité Par qui tout est Permis, 

Pour lexaminer. D'Alembert a été-
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..€ J'ai cru pouvoir l’adoucir en mettant : 

Et la nécessité qui se croittout perinis. 

« J'en ai usé ainsi à l'égard de plusieurs autres vers; mais 
je me suis bientôt rebuté de ces petits soins, lorsque j’en 
suis venu au corps de l'ouvrage, qui, sans vouloir faire le 
procès à un auteur trop attaché à son sujet, n'est qu’un 
tissu de maximes -abominables. Je vous supplie de vouloir 
bien lire avec attention la scène où Mahomet remet un poi- 
gnard à Séide pour tusr Zopire; qu’aurait pu dire de plus . 
un précepteur de Ravaillac!l, On dit que la tragédie de 
Mahomet a eu les approbateurs les plus respectables ; mon . 
état ne me permet point de discuter ces approbations. Mais. 

« en ma qualité de ceñseur français, je réprouve la pièce et je. 
: « Ja réprouverai toujours ». (Lettre inédite de Crébillon2.) 

En 1823, on voulut reprendre Afahomet au théâtre de. 
lOdéon : les censeurs Royou ct Lémontey étaient favorables à 
la reprise : mais malgré leurs deux rapports datés l’un du 15, 
l'autre du 17 mai 1823 (C. V. Ben), la représentation de 
Mahomet fut ajournée. 

F
A
R
A
 

R
A
R
E
S
 

138. LA MÊME TRAGÉDIE. Bruxelles. 1752. În-8 de 8 pp. 
(C. V. Ben.) 

On lit au bas de Ia page 48 : « Cette deuxième édition a été 
« revue et corrigée par l'auteur même, qui est actuellement à 
« Bruxelles. Celle que l’on annonce en Hollande ne peut être 
« que très imparfaite. » 

En 1752, Voltaire n’était pas à Bruxelles : mais'il y était 
en 1742; aux mois de Septembre, d'octobre et de novembre. 
Cette édition de 3752 ne peut donc être qu'une ancienne édition 
de 1742, pour laquelle on aura fait un nouveau titre. 

139. La MÊME TRAGÉDIE. Amslerdam, Et. Ledet el Cr. 
1753. In-8 de 12 ff. prélim. et 112 pp.(C. V. Ben). 

C'est l'édition de 1743, avec ua nouveau titre. 

140." La MÊME TRAGÉDIE. S. lets. n. 1773. In-8 de 78 PP. 

(Be Ne, Y. Th. 6480). 

  

1. Cf, Voltaire à Cideville, rer septembre 1742 | ’ datée 

2. Cette lettre, dont nous possédons use çopie manuscrite, n’est pas datée.
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141, LA MÊME TRAGÉDIE. S, n. 1780. In-8 de 62 pp. (Bibl. 
de Pont-de-Veyle, 1190). 

142. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, les libraires-éditeurs. 1708. 
In-8 de 63 pp. ({bid.) 

«143. LA MÈME TRAGËDIE. Paris, Barba ct Hubert. 1817. 
In-8. 

Nouvelle édition conforme à la représentation. 

144. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris," Peylieux, Délaunay il 
Chaumerot jeune, 1822. In-18. 

Nouvelle édition Fubliée par AI, L... 

145. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Donde y-Dupré père et fils. 1825. In-8 de vin et 223 pp. 

Avec un commentaire historique et critique par Jean Hum- bert, professeur de langue arabe à l'A Cadémie de Genève, etc. 
146. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Berquet, 1826. 1n-32. 
147. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Sanson, 1826. In-32, 

°. 148: LAMÈME TRAGÉDIE. Paris, Desauges, Baudouin frères €l Ponihieu. 1826. In-32, 
Répertoire Populaire du Thédtre-Français. . 

‘ y e . 
- . 

149. LA MÊME TRAGÉDIE, Avignon, Raymond Lapicrre, 1829. In-8. 

150. LA MÊME TRAGÉDIE, Paris, Marchant, 1839. In°8. 151. La MÈèME TRAGÉDIE, Pa ris, Librairi Hliolhèque Nalionale, 1877. In-32. IOrairie de la Bibliothèque 

Mahomet çst Suivi de- 
j Bibliothèque nationale). (8 Mort de César ° fe. SGHXIX de la
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152. La MÉROPE FRANÇAISE AVEC QUELQUES PETITES PIÈCES 
DE LITTÉRATURE. Paris, Prault fils (de l'imprimerie de 
Joseph Saugrain), 1744. In-8 de 2 ff. non chiff., 12 ff. 
(paginés rà xxiv), 1 f. non chiff. et 115 pp. Première 
édition (Bib. N°. Y. Th. 11,677). _ 

1 fleuron sur le titre par Boucher, gravé par Duflos; por- 
trait de Voltaire d’après de Latour, et 2 figures, dont l’une 
gravée par Duflos et l’autre dessinée et gravée par Fessard. 

Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre (avec cette 
épigraphe : : ot 

Hoc legite austeri, crimen amoris abest. 

1 f. pour l’Avis au lecteur ct l'errata; 12 ff. pour la Lettre à 
1. le marquis Scipion Maffei, et l'approbation du 8 mars 
174413 1 f. pour le faux titre et les noms des Acteurs. 

Mérope occupe les pages 1 à g2 de la brochure. Les Pièces 
Jugitives'de littérature sont les suivantes : : 

1° Lettre sur l'esprit (p. 95-108); | 

2° Nouvelles considérations sur l'histoire (p. 109-115). 

Dans plusieurs exemplaires on trouve, à la suite des Pièces 
fugitives de littérature, la Lettre à M. Norberg, etc. Londres, 

. 1744. In-8 de 16 pages. : ‘1 

Quérard cite, en tête des éditions de Aférope, une édition 
de Paris, veuve Bienvenu, 1743, in-8. C’est la Aférope de Mafñfei, 
traduite par l’abbé du Bourg, qui parut, en 1743, chez la 
veuve Bienvenu (in-8 de 2 ff. prélimin., go p., ‘et 1 f. pour: 
l'approbation. C. V. Beuchot, 1507). D + 

Mérope fut représentée pour la première fois le 20 février . 
1743, avec le plus grand succès ?, Elle fut reprise le 3 février. 

  

1. Mérope est sans privilège. Sur le refus du chancelier d'accorder le privi- 

lège à Mérope, voyez la Chronique du règne de Louis XV, Revue. rétrospec- 

tive, t. V,p. 384. ' : et Ni 

2. « Le succès de la Mférope a été des plus éclatants qu'il ÿ aît jamais eus. 

« Le parterre a non-seulement applaudi à tout rompre, mais même a demandé 

« mille fois que Voltaire parût sur le théâtre, pour lui marquer sa joie et son 

« contentement. Mesdames de Boufflers et de Luxembourg ont fait tout ce 

« qu'elles ont pu pour engager ce poète à satisfaire l'empressement du public, 

« mais il s'est retiré de leur loge avec un air soumis, après avoir baisé la main 

« de madame de Luxembourg.» (Journal de police sous Louis XV : Chro- 

nique de la régence, etc, on Jourual de Barbier. Paris, Charpentier, 

- t, VIE, p, 232.) . . 
x
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‘1744 (Afercure de février 17H45 Pe 3791. Proscrite pendnt ï 
Révolution, Aférope fat aussi DA NOEL robes à lois 

ier Empire. En 1811, lorsq r à 
la Mférope italienne de Mazzolini, le censeur SATrISNT; dans 

‘un rapport adressé au ministre, déclara que e moi nn de 
vénient qui pût résulter de cette représenta i mr de 
« rappeler aux souvenirs du public la A/ér ope fr te «faire remarquer aux spectateurs que l’une est jou ie & quand l’autre est permise.» En marge, de le main a 
de Rovigo : « On ne peut pas représenter . ce Ben) ‘ théâtre de l'Empire français, d’ici à dix ans. » (C. V. cn. 

Frédéric, à qui Voltaire avait promis de dédier se (Voltaire à Frédéric, août 1738), mit cette tragédie en op (Voltaire à d'Argental, février 1756). 

153. LA MÊME TRAGÉDIE, par M. Arrouct (sic) de Voltaire. 
Paris, Prault fils, 1744. In-8 de xviu et +3 pp. pour Mérope, plus 21 pp. (paginées 1-21) pour la Lelire sur l'esprit, les Nouvelles considérations sur l'histoire et la 
Leltre à M. Norberg (B' N°. Y. Th. 11,680). 

Contrefaçon de Pédition précédente, 

154. La MÊME TRAGÉDIE, Paris, Praull fils, 1744. In-8 de 2 ff, prélim, xx, et 86 PP. (C. V. Beuchot, 567.) 
:. L'approbation est au verso de l’Avis au lecteur. 

155. La MÊME TRAGÉDIE. Amslerdam, El. Ledetel C',1544. In-8 de xxrr et 99 PP. 1 figure gravée par de Putter (C. V. Ben.) 

Sans les Pièces Jugitives de littérature. 
156. LA MÈME TRA GÉDIE. Paris, Prault fils, 1745. In-8 de 2 ff. prélim., 

—. 
XX €t 93 pp. (C. V. Ben). 

. On lit sur Jé frontispice : Nouvelle édition augmentée d'ut 
Discours en Pers Sur les événements de l'année 17.44. 

157, LA MÈME TRAGÉDIE, La Haye, aux dépens des associés, 1756: In-8 de 56 pp. (Bibre N'e, Y. Th. 11,682).
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158. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Prault fils (de l'imprimerie 
de Ballard), 1758. In-8 de 93 pp. (Bibl. N'e. Y. Th, 
11,681 et C. V. Beuchot 248 et 568). | 

Dans cette” « nouvelle édition, corrigée par l'auteur et réim= 
primée telle qu'elle se joue actuellement au Théâtre-Français », 
il ÿ a un nouveau personnage nommé Phanès. 

159. LA MÈME TRAGËDIE. Paris, les libraires associés, 1788. 
In-8 de 71 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. 
Ben). 

160. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Fages, 1814. In-8. 

161. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Barba, 1823. In- 8. 

Nouvelle édition conforme à la représentation. 

162. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Delalain, 1824. In-18. 

163. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Béchet ainé, 1826. In-32. 

. Le faux-titre porte : Répertoire dramatique en miniature.” 

164. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris et Strasbourg, Levrauli, 

1828. In-18. | | 

165. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, Baudouin frères. 1828. In-8. 

és jee ° . . © 
ldition revue par M. Daunou, (Collection des meilleurs ou- 

vrages de la langue française en vers et en prose.) 

166. LA MÊME TRAGÉDIE. S. n. de libraire re (imprim. 4 de Joly, 
à Déle), 1829. In-18. 

167. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Marchant. 1840. In-8. 

| 168. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Hachele (mprimerié de 

“Panckoucke), 1841 et 1850. In-18. 

169. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Dexobrr, E. Magdeleine 

el Cie, 1845. In-18, ‘
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170. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Hachette, 1849. In-18. 

‘Édition annotée par Geruzez. 

171 La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Lecofre, 1853. In-18. 

+ Avec des notes êt des commentaires. 

172. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Dexobry ct Magdeleine, 
. ‘185$. In-18, 

Avec la préface de l’auteur, les variantes, le texte des imita- 
tions de Mari, etc., etc. 

173. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Lecoffre el C'e, 1863 et 1874. 

In-18 de 91 pp. 

174. La MÈME TRAGÉDIE, Paris, Jules Delalain et fils, 1868, 
Jn-18 de 60 pp. 

175+ La MÈME TRAGÉDIE. Îbid., id., 1860. In-12 de 74 PP: 

Édition classique, accompagnée de notes et de remarques 
littéraires, grammaticales et. historiques, par À. Lebobe. 

176. LA MÊME TRAGÉDIE. Jbid., id. ; 1869 et 1875. In- 8 de 
$8 pp. !. 

177. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris et Lyon, Lecoffre, 1870. 
In-18 de 93 PP- | 

Avec des notes et des commentaires. 

178. FRAGMENT DE. THÉRÈSE. S. L. et s. n. (Paris, Le- 
. Jèvre et Didot, 1830). In-8 de 15 pp.et1 p. non chiff. 
.(C. V. Ben), 

Extrait du t, V de l'édition Beuchot, On ne connaît de la comédie de Thérèse que ce fragment publié par Beuchot, en 1830, sur une copie qui lui avait été fournie par Decroix. 

  

1, Voyez aussi Zaïre, me 7u 
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Sur Thérèse, voyez notre ouvrage : Voltaire, poète comique, 
chapitre vr. L - : 

179. La PRINCESSE DE NAVARRE, comédie-ballet. Fête 
donnée par le Roy en son château de Versailles, le 
mardi 23 février 1745. De l'imprimerie de Ballard fils. 
Par exprès commandement de Sa Majesté. S. d. (1745) 
In-8 de xvi et 106 pp. Première édition (C. V. Beu- 
chot, 700). : ° ot 

Très beau frontispice signé : P. Baudouin. . 
Collation des feuillets préliminaires : rf. de titre. 4 ff. 

.. (paginés v-xrt) pour l'Avertissement (de Voltaire), les noms 
” des Acteurs chantants dans tous les chœurs, et les noms des 
Acteurs de la comédie; 2 ff. (paginés xrm-xvr) pour le Pro- 
logue de la fête, etc. | ee 

La Princesse de Navarre fut représentée à Versailles les 23 
et 27 février 1745. Elle fut aussi jouée à Bordeaux, le 26 no- 
vembre 1763, et Voltaire composa, à cette occasion, un noue 
veau Prologue qui fut imprimé dans le Afercure de janvier 
1764, t..1, p. 169. oo . 

Rousseau nous apprend que la Princesse de Navarre (dont 
Rameau avait fait la musique) avait été « changée et réformée 
« sous le nom des Fêtes de Ramire. Ce nouveau sujet, dit : 
« Rousseau, demandait plusieurs changements aux divertisse- 
« ments de l’ancien, tant dans les vers que dans la musique, 
« IL s'agissait de trouver quelqu'un qui pût remplir ce double 
«objet. Voltaire alors en Lorraine, et Rameau, tous deux 
« occupés pour lors à l'opéra du Temple de la Gloire, ne pou- 
« vant donner des soins à celui-là, M. de Richelieu pensa à 
«moi (et) me fit proposer de m'en charger. » (Les Confes- 
sions, IL, 7.) . . 

Rousseau s’en. chargea en effet, et les Fétes de Ramire 
furent jouées à Versailles le 22 décembre 1745. (Les Fêtes de 
Ramire, ballet donné à Versailles le 22 décembre 1745, .de 
l'imprimerie J.-B. Chr. Ballard, 1545. n-4° de 2 ff. non chiff. 
et 14 p. Bibl. nat., Y, GoGo, F. 1). ::. ‘ | 

La Princesse de Navarre a été réimprimée, en 1708, dans le 

t. V des Nouveaux mélanges, etc. p. 5 à 90. 
. . t 

180. LE TEMPLE DE LA GLoIRE, fète donnée à Versailles le 
27 novembre 1743. De l'imprimerie de J, B. C, Ballard,
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- doyen des imprimeurs du Roy, 1745. In-4° de vin ct 
- 48 pp. Première édition (C. V. Beuchot, 1899). 

Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre, 2 ff. (pag. 
v-vui) pour la Préface et les noms des Acteurs et Actrices 
chantans dans tous les chœurs. Quatre figurés! de P. Bau- 
douin, gravées par Pasquier (la première seule est signée); 
cinq vignettes ct cinq culs-de-lampe des mêmes artistes, 
signés P. B. invenit et P. sculpsit ; et cinq jolies lettres non 
signées, M. Cohen, à qui nous empruntons cette description, 
dit que les marges de l’exemplaire du Temple de la Gloire qui 
a été communiqué à M. Mech]l par M. Rouquette, contenaient 
de nombreuses notes autographes de Rameau. M. Cohen 
ajoute que cet exemplaire n'avait que quatre figures, et ilse 
demande s'il en faut une pour le cinquième acte (Guide de 
l'amateur de livres à vignettes. 4° édition. Paris, Rouguelte, 
1880, col. 525). L’exemplaire de la collection Beuchot n'a paf 
les figures, et il n’a que quatre culs-de-Jampe. 

: Le Temple de la Gloire fut représenté à Versailles les 27 n0 
vembre et 4 décembre r745: le 7 décembre, il fut joué à | 
Paris, sur le théâtre de l'Opéra, et repris avec des changt- . 
ments, le 17 avril 1746. ! 

Le Temple de la Gloire a été réimprimé dans let, V des 
Nouveaux mélanges, etc. (pp. 97-140). ° 

181. La PRUDE OU LA GARDEUSE DE CASSETTE, comédie en 
cinq actes, en vers, de dix syllabes, par M, Arouet de 
Voltaire. Paris, aux dépens de la compagnie des libraires, :. 
1759. In-8 de 82 p. (Soleinne, t. II, n° 1680 et C. V. Ben), 

‘La Prude est de 1739-1740. Le titre de cette comédie a sou- 
vent varié, Voltaire dit tantôt /a Dévote, tantôt Madame Pru- 
dise, tantôt la Fausse Prude. Lorsque la pièce tut imprimée 
pour la première fois, en 1748, dans Îe t. VIII de l'édition de 
Dresde (pp. 129 à 154), ce fut sous le titre : de lu Prude où 
Gardeuse de cassette. : ‘ 
Quérard ne cite aucune édition séparée de la Prude; ceper- : 

dant celle de 1763 (Paris, Duchesne, in-12 de 120 pp. Bibl. de : 
Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. Ben) se rencontre assez fré- : 

  

1, Voltaire, dans une gravure" qui fut mise à la tête du Temple de la Gloire, avait fait représenter « l'Envie entourée d'un serpent bien noir et qui, pif . se couleur et par la manière dont il était placé, faisait une allusion assez -“ maligne au cordon de Saint-Michel, dont le poète Roi ctait décoré.e {Palissot. Le génie de Voltaire apprécié. Paris, 1806, p. 181.) 

/ 
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quemment ; celle de 1759 est plus rare; nous n’en avons 
rencontré aucun exemplaire à la Bibliothèque nationale : mais 
nous en possédons un dans notre collection Voltairienné. 

La Prude n'a jamais été représentée sur un théâtre public : 
mais elle fut jouée, devant la duchesse du Maine, sur le 
théâtre de Sceaux, le 15 décembre 1747: Mme du Châtelet, 
Mne de Staal-Delaunay et Voltaire remplirent des rôles dans 
cette représentation, pour laquelle Voltaire composa un Pro- 
logue. . 

Selon Beuchot, ul Avertissement de l'auteur», qui se trouve 
placé en tête de la Prude, a-paru pour la premiére fois dans 
l'édition posthume de Kehl. C’est une erreur. Cet « Avertis- 
« sement » se lit, dès 1772, dans le « T'hédtre complet de M. de 
« Voltaire; le tout revu et corrigé par l'auteur même», Lan- 
sanne, Francois Grasset, t. VII ne de la « Collection cont- 
« plète des Œuvres»), pp. 117- 119. Il y est intitulé : Préface. 
Les mots remplis par des points dans l'édition de Kehl 
(t. VIL p. 153-154), sont imprimés en toutes lettres dans la 
«Pr éface » de l'édition de 1772 (Cf. l’a Avertissement» du 
t. IV de l'édition des Œuvres de 1752, p. 212). : 

182. LA TRAGÉDIE DE SÉMIRAMIS ET QUELQUES AUTRES 
PIÈCES DE LITTÉRATURE. Paris, Le Mercier et Lambert, 

1749. Petit in-8 de 1 f. de titre, 182 pp.et 1 f. non chiff. 
pour le Privilège. Première édition (C. V. Beuchot, 
860). 

, 
. 

Fleuron sur le frontispice (gravé par de Lafosse). 

Le Privilège est du 74 avril 1749e 

Il n’y a pas d'approbation. 

Sémiramis est précédée d'une Dissertation sur la ti agédie 
ancienne et moderne, à Son Eminence Mgr le cardinal Que- 
rini, noble vénitien, etc, qui occupe les” pages ! à 34 de la 
brochure. 

On a imprimé, à la suite de la tragédie : 

1° L'Eloge funèbre des officiers qui sont morts dans la 

.Suerre der 741 (pp. 133-157). 

2° Le morceau intitulé : Des Mensorges imprinés {pp. 159- 
182). 

  

1, Cependant la plupart des exemplaires de la première édition de Sémiramis 

Ont êx fine 1 f. non chiff. pour l'Approbation (du 28 mars 1 740 — lisez 1749) 

ét pour le Privilège. ‘ |
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Sémiramis fut jouée pour la première fois le 29 août 1748. 

Les lettres écrites par Voltaire au lieutenant général de 
police Berryer, pour lui demander d'interdire la représenta- 
tion d'une parodie de Sémiramis (lettres que Beuchot croyait 
perdues), ont été publiées par M. Léouzon le Duc, dans ses 
Etudes sur la Russie (Paris, Amjrot, 1853), ct reproduites 

. par M. Moland, Œuvres complètes de Voltaire, é1. Garnier, 
t. IV de la Correspondance, n° 1918, 1922, 1925. 

Sémiramis fut reprise le 10 mars 1749 et non pas le 10 
. avril, comme le dit Beuchot, qui corrige à tort Collé (Voyez le 
Mercure d'avril 1749, p. 209). Une nouvelle reprise eut lieu 
en 1756 (voyez Correspondance littéraire, etc., par Grimm, 

‘ éd. Garnier, t. Il, p.277. 

183. LA TRAGÉDIE DE SÉMIRAMIS, par M. de Voltaire et 
quelques autres pièces de littérature du mème auteur 
qui n'ont point encore paru. Paris, Le Mercier el Lam- 
bert, 1749..1n:16 de 143 pp. (C. V. Beuchot, 861). 

Première édition avec le nom de Voltaire. 

184. LA MÊME TRAGÉDIE. La Haye. S. n. 1749. In-8 de 
74pp. (Bibl. N'e, Y. Th. 16301). 

185. LA MÊME TRAGÉDIE. Amslerdam, El. Ledet et C® 
1750. In-8 de rf. de titre et 152 pp. (C. V. Ben). 

? 

186, LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Le Mercier cl Lambert, 
1751. In-8 (Bibl. Ne. Y. Th. 16928). 
L’exemplaire de la Bibliothèque nationale est incomplet : il n'a ni la Dissertation sur la tragédie ancienne et moderne, ni 

les Pièces de littérature annoncées sur le titre ? 

187, LA MÊME TRAGÉDIE, — Paris; Duchesne, 1763. In-i2 de ‘120 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle 1190 ct C. V. 
Ben): : | | | | ° 

Sémiramis est suivi re ie des vers de V. re - 
Mile Le Couvreur (PP. 119-120). oltaire sur la’ mort de 

188. LA MÊME TRAGÉDIE, S, | nos 
°C. V. Ben). DIE. 5, {, cl sen, 1773: In-8 de 88 pp: 
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189. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Le Mercier, 1773. In-8, | 

190, La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Delalain, 1 785. In-8. 

191. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Fages, 1814. In-8. 

192. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Barba, 1818. In-8. 
193. LA FEMME Qui A RAISON, comédie en trois actes, en 

| vers, par M. de Voltaire, donné sur le théâtre de Ca- 
ronge (lisez Carouge) près Genève, en 1758. Genève, s. 
ñ. (Paris, Lambert), 1759. In-12 de 71 pp. Première édi- 
tion (C. V. Beuchot, 299).  . 

Le 30 novembre 1748, . Mne du Châtelet écrivait de Luné. ville à d'Argental: « Depuis que je suis ici, je n’ai fait que « jouer l'opéra et la comédie: Votre ami nous a fait une co- « médie en_vers et. en un acte, qui est très jolie, : et” que € nous avons jouée pour notre clôture. » (Lettres de la mar. guise du Chatelet, éd. Asse. Paris, Charpentier, 1878, P- 480.) . Do - 
Cette « jolie comédie er vers» est, selon toute apparence, la Femme qui a raison : on sait qu’elle était primitivement en Un acte et qu’elle ne fut mise en trois actes que paï la suite {Voltaire à d’Argental, 5 octobre 1757, et à M..P. Rousseau, janvier 1760). - FL Si 

- est vrai que Longchamp, d'accord avec un Avertissement placé en tête de 12 Femme gui & raison dans le tome Ill des Nouveaux mélanges, etc, p. 296, dit que cette petite comédie fit partie d’une fête donnée au roi Stanislas, à Commercy, en 1749 (Mémoires sur. Voltaire, etc... t. Il, p. 246). Faut-il en conclure qu’il s'agit ici de deux pièces différentes? En ce cas, celle dont Mes du Châtelet fait mention dans sa lettre du 30 novembre 1748, se serait entièrement perduel, On aimera 

  

1. M. Asse suppose que Mme du Châtelet fait allusion, dans sa lettre, à une comédie en un acte et en vers écrite par Voltaire, en 1748, et dont le manuscrit ne nous est pas parvenu. Longchämp raconte en effet que Voltaire, ayant 
surpris un soir Mme du Châtelet et SaintsLambert « sur un sopha, conversant * ensemble d'autre chose que de vers et de philosophie, » fit peu de jours 
après celte aventure « une comédie en un acte et en vers où tout cequi venait 
« de se passer était fort bien retracé sous un voile allégorique .. L'auteur, 
«ajoute Longchamp, à depuis jugé à propos de supprimer le manuscrit de 
* cette pièce. s [Mémoires sur Voltaire, t. 1], p. 200 à 205.) Il nous semble difficile d'admettre que Mne du Châtelet ait consenti à remplir un rôle dans
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mieux sans doute croire à une erreur de date de Longchamp 
et de Voltaire : ils sont l’un et l’autre coutumiers du fait. 

En 1758, la Femme qui a raison fut jouée à Carouge (RE 
‘village situé aux portes de Genève, sur les terres du Fi 
Savoie), par une troupe de comédiens français. « Ia fa du 

- écrit Mme du Boccage, en l'honneur de qui cette représenti- 
tion: fut donnée, « voir Genève, répondre aux prévenaess 
« qu’on a bien voulu m'y faire en faveur de mon hôte qe 
« taire), et voir deux de ses pièces sur un théâtre hors d’un fau- 
« bourg, n'étant pas permis d'en avoir dans la ville» (Lette 
de: M1® du Boccage. Dresde, 1771. In-8, p. 347, xut lettre: de 

.. Lyon, ce 8 juillet 1758). ‘ _ 
: La Femme qui a raison ne fut jamais représentée à Paris: 
mais elle le fut à La Rochelle, à Dijon, à Bordeaux, à Mar- 
scilie (Voltaire à d’Argental, 22 décembre 1760). ., 

L'édition qui porte la rubrique de Genève a été imprimée à 
Parist, | 

En 1765, la Femme qui a raison fut réimprimée dans lé 
t. IT des Nouveaux Afélanges, etc. (pp. 295-352). Elle y est 
précédée de l'Avertissement suivant : 

‘ : « Getté petite comédie est un impromptu de société où plu* 
« sieurs personnes mirent la main. Elle fit partie d'uné 
« petite fête qu'on donna au roi Stanislas, duc de Lorraine, € 
& 1749 ». Nous sommes d’avis qu’il faut lire : 1748. 

194. LA MÊME COMÉDIE. Donnée sur le théâtre de Carouge, 
près Genève, en 1758. Amsterdam, Et. Ledet ct C*, 
1760. In-8 de 80 pp. (G. V. Ben). 

195. NANINE, comédie en trois actes, en vers de dix syl- ‘_ Jabes, donnée par l’auteur. Paris, Le Mercier et Lambert, 
1749. In-8o de xvi pp. (pour le titre et la Préface), 1 f. non Chiff. (pour le faux-titre et les noms des Acteurs); 92 PP. et 1 f. non chiff. (pour l'approbation et le pri: 

ne 

une comédie dont le sujet était emprunté à une circonstance de sa vie qu'i cvait lui être au moins désagréable de rappeler en public, 

plaine Da je lettre inédite 4 Voltaire à Lambert, dans Jaquelle le poète st - plai € ce qu’il a imprimé, s 
ui a 

raison, sans le consulter, P belle cop or la Pemme q 
s (Catalogue d'une belle collecti ? auto- graphes, etc., Paris, Larerdet, 1856, n° 495.) 70 lection de lettres  
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vilège. _ Première édition (Bibl. Ne. Y. Th. 12,537et 7 
C. V. Beuchot, 584). 

L'approbation est du 3 novembre 1740. 

Le privilège du 15 novembre de la même année. 

Nanine fut jouée pour la première fois le 16 juin 1749 (et 
non le 17 juillet 1748, comme l'indiquent et le Commentaire 
historique et la Préface de la première édition de Nanüie, et 
la Bibliothèque du théâtre français, etc.. . Dresde; 1768, t. Hl, 

p- 159). 
Elle fut reprise le 16 décembre 1754, avec'un à grand succès, 

et jouée devant la Coùr, .le 31 décembre de la même année. 
Le succès ne fit que grandir aux reprises suivantes; quand 
une pièce nouvelle était mal reçue, et ne pouvait être achevée, 
c'est par Nanine qu’on finissait la soirée (L’Odéon, par 
MM. Porel et Monval, Paris, Lemerre, 1876, pp. 52, 59 - 
et 87. - 

Nanine fit avec Irène les frais de la fameuse représentation 
du 30 mars 1778, pendant laquelle le buste de Voltaire fut cou- 

” ronné sur la scène de la Comédie-Française: Le jour de la 
translation des restes mortels de Voltaire au. Panthéon 

(rt juillet 1790), le théâtre de la Montansier joua Nanine. 

196. La MÈME COMÉDIE. Paris, la Compagnie des libraires 
associés, 1749. In-12 de ° 85 pp. (Bibl. de Pont-de- 
Veyle, 1190). US 

C'est l'édition subreptice désavouée par Voltaire dans la 
Préface de la première édition de Nanine, et à laquelle la . 
Bibliothèque annuelle et universelle (t. 1, p. 203) a donné, à. 
tort, la date de 1748. 

Voltaire soupçonnait que cette édition avait été imprimée à : 
Lyon (Lettre inédite à Lambert. Catalogue d'une belle collec- 
tion de lettres autographes, etc. Paris, Laverdet, 1856, 
n° 46). 

7. La MÊME coMÉDiE. Paris; Le Mercier et Lambert, 

1749. In-8 de 1x et 58 pp. > (Bibothèque Ni. Y. Th. 

12,532). 

198. La MèME COMÉDIE (avec le nom: de l’auteur). Ams- 

lerdam, Et. Ledet el Cr, 1750. ‘]n-8 de 1 f. de titre, 

4 
«
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Ÿ xu pp.; 1 f: non chiff. (pour le faux-titre et les noms des 
Acteurs) et 115 pp. (C. V. Ben). 

La-même année, Nauine était réimprimée dans le t. IX de 
l'édition de Dresde, avec des changements dans la Préface 
(Voyez Œuvres dé Voltaire, ét. Garnier, t, IV du Zhédtre, 
pe DES 

199. LA MÈME- COMÉDIE. Paris, Duchesne, 1763 et 176. 
In-12 de 96 pp. (Bibl. nl Y. Th. 12,534 et 12,539). 

La pièce a pour sous-titre : le Préjugé vaincu. 

200. La MÈME COMÉDIE. Avignon, Louis Chambeau, 170$. 
In-8 de 47 pp. (Bibl. ne Y, Th, 12.333). 

261. La MÈME COMÉDIE. Copenhague, CI. Philibert, 1767. 
In-8 de 1 f. de titre et 78 pp. (Bibl. dram. de Pont-de- 

‘7. Veyle, 1190).  .: … : 
La pièce a pour sous-titre : Homme sans préjugé. 

202. LA MÊME COMÉDIE. Besançon, Fantel, 1769. In-8 de 
54 pp. (C. V: Beuchot, 585). Co 

| On lit sur le frontispice : représentée pour la première fois - le 16 juin 1769 (sic). : ‘ ’ ct 

203. LA MÈME COMÉDIE, Paris, Barba, an V et 1819. 1n-8. 
204. ORESTE, tragédie. Paris, Le Mercier él Lambert, 1750. In+8 de 3 ff. prélim. (pour le faux titre, le titre et l'Apis au lecteur), XX1 pp. (pour l'Épitre à S. A. S. madame la duchesse du Mainc), 1,p. non chiff. (pour les Person- nages), 212 pp. et f f. non chiff. pour l’äpprobation (du 28 mars 1750) et le privilège (du 19 mars de la mème année). Première édition. (C. V.Beuchot, 614.) 

À la suite d’Orestè, on trouve : 
Les amson, tragédie Lyrique. Paris, Le Mercier et Lambert, 1750 (pp. 105 à 156). Par suite d’une faute de Pagination, la  
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- page 101 est paginée 105, la page 102, .106, et ainsi de 
suite, Pie. 

. 29 Les chapitres 11 et an des Mensonges imprimés, suivis d’une 
lettre à M. le maréchal de Schulembourg, datée de La Haye, 
15 septembre 1740, et signée V. (pp. 157-212). ° ’ 

Oreste fut joué pour la première fois le 12 janvier 1750. Le 
cinquième acte fut trés mal reçu et Voltaire dut retirer sa tra- 
gédie, afin d'y faire des changements (Mercure de février, 
1750, pp. 186 et 187. — Cf. Jcurnal et Mémoires de Coilé, 
Paris, 1868, t. Ier, pp. 120 à 124).. ‘ 

La seconde représentation d’Oreste eut lieu le 19-janvier 
1750; la neuvième et dernière le 7 février suivants - 

A la reprise de 1761, Oreste fut joué encore neuf fois à 
Paris et une fois à Versailles (Journal mss. de Lekain, cité par 

.M. Desnoiresterres, Voltaire et J..J. Rousseau, p. 117). 

20$. La MÈME TRAGÉDIE (avec le nom de l’auteur). Amster- 
dam, El. Ledet et C, 1750. In-8.de 142 pp. (C. V. 
Ben.) | Los, : 4 

206. LA MÊME TRAGÉDIE, S, nets. L.;, 1773. In-8 (Soleinne, 
t I, n°1682), . . 

207. ROME SAUVÉE, tragédie de M, de Voltaire. Repré- 
sentée pour la première fois à Paris, par les comédiens 
français ordinaires du roi, le jeudi 24 février 1752. Berlin, . 
El. de Bourdeaux, libraire du roi et de la cour, 1752. 
In-12 de 1 f. de titre, avec cette épigraphe : 

Vincit (sic) amor patriæ laudumque immensa cupido 

_ett06 pp. (Bibl. ne. Y. Th. 15,774 et C. V. Beuchot, | 

792). DO | 
Cette édition a fourni à Beuchot beaucoup de variantes. 

208. CariLiNa ou ROME SAUVÉE, tragédie. Représentée à 
Paris en février 1752. Dresde, 1753. Première édition 
donnée par Voltaire. | ee 
Fait partie du volume intitulé : Supplément au siècle de 

-
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Louis quatorze, etc... Dresde, George Conrad Walther, 1753. 
Petit in-8 de 8 ff. prélim. et 184 pages. . 

Catilina occupe les pages 89 à 172 du volume. La tragédie 
‘ de Voltaire y est précédée d’une « Préface » (pp. 91-101) et 
d’un «Avis au lecteur » (p. 102), qui sont de Voltaire. 

Dans cet « Avis au lecteur », l'auteur se plaint de deux édi- 
tions de « Rome sauvée s, publiées en 1752, à Paris et en Hol- 
lande. . . 
Rome sauvée fut représentée à Paris le 24 février 1552. Le 

22 juin 1750, la tragédie de Voltaire avait été jouée à Sceaux, 
* chez la duchesse du Maine: Lekain, qui n'avait pas encore 
débuté à la Comédic-Française, remplissait le rôle de Lentulus 
Sura et Voltaire faisait Cicéron. ? 

209. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, M. Lambert, 1753 et 175$. 
In-8 de x1 pp. (pour le titre et la préface), 1 p. non 
chiff. (pour les Personnages), et 64 pp. (C. V.Beuchot, 
793 et C. V. Ben))., Lie ‘ 

L’approbation du 12 février 1753 est au bas de la page 64. L’Avis au lecteur n’est pas reproduit dans cette édition. 

210. LA MÈME TRAGÉDIE. Dresde et Genève, Antoine Phili- 
berl, 1753. In-8 de 94 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. Ben). oo 

-. ,, Nouvelle édition suivant La copie originale, publiée Far … l'auteur et augmenté, e d'une Préface (Avec l'Avis au lecteur). 

211. LA MÈME TRAGÉDIE. Amsterdam, Charles Warlelhius, 
1755. In-12 de 84 pp. (Bibl. nle Y, Th. 15,779). 

212. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, s. n., 1701. In-8 de 44 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 
213. L'ORPHELIN DE LA Cine, tragédie représentée pour la 

__——_— 
1. Voyez Desnoiresterres. Voltaire à la COur, p.410. M. de Manne dit que Sr eaux eut lieu le 20 ju, et que Le Kain te D UUEUS (Galerie historique des comédiens français de M croupe de Voltaire, elc., Lyon, Scheuring, 1877; pp. 12-129) I n'y a pi 
Personrage du nom de Statilius dans Rome sauvée. ' ‘ 
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première fois à Paris, le 20 août 1755. Paris, Michel 

Lambert, 175$. In-12 de xt pp. (pour le titre et l’Épitre 
à Mgr le maréchal duc de Richelieu), 1 p. non chiff. (pour 
les Personnages) et 72 pp. Première édition. (Bibl. n'° 
Y. Th. 13,191 et C. V. Beuchot, 616.) 

L'approbation (du 19 septembre 1755) est au bas de la 
| page 72. ‘ Lt ee _ . Loue 

.… L'Orphelin de la Chine est suivi d’une lettre (de Voltaire) à 
. M SJR.C. D. G. (JT. Rousseau, citoyen de Genève). Cette 

- lettre, du 30 août 1755, fut imprimée, sur une copie différente, 
dans le Afercure d'octobre 1755, p. 124, et reproduite, avec 
les différences, dans le Mercure de novembre 1755, p. 56. Sur 
cette lettre, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 
éd. Garnier, t, XXXVIII, p. 446). La réponse de J. J. Rous- 
seau est du 10 septembre 1755. oo ‘ 

Sur POrphelin de la Chine, voyez aussi. les lettres inédites 
de Voltaire au libraire Lambert des 8, 17 et 20 septembre 
17535 (Catalogue d'une. belle collection de lettres autogra- 
phes, etc. Paris, Laverdet, 1856, n° 469, 449 et 490). Dans 
sa lettre du 20 septembre, Voltaire engage Lambert à imprimer 
sa lettre à J.-J. Rousseau, aussi bien que la réponse de ce- 

‘lui-ci : € Vous trouverez sans -doute sa lettre dans Paris, et 
-" « vous pourriez l'imprimer avec la mienne. » 

214. LA MÈME TRAGÉDIE, S. L. (Genève), s. n. (Cramer) et 
sans dale (1755). In-8 de x pp. (pour le titre et l'Épitre 
au maréchal de. Richelieu), 1 £. non chiff. (pour le faux 

“titre et les Personnages), 85 pp. et 1 f. non chiff. pour 
© les Changemenis faits à la tragédie de l'Orphelin de la 
.… Chine, pendant le cours des représentations (Bibl. ni° Y. 

2 Th.13,194) ‘| orne eo 

_ Edition imprimée à Geève, sous les yeux de lauteur, par 
les frères Cramer (Voyez : « Avertissement de l'édition du 

théâtre de Voltaire publiée en 1368 ». Œuvres de Voltaire, 
. éd. Garnier, t. I du Thédtre, p. r.). _ 

… de x et 102 pp. (C. V. Beuchot, 617). 

216. LA MÈME TRAGÉDIE. Amsterdam, Et. Ledet, 1755. In-8 
“de xn;-r'f;: ion -chiff.: et 82 pp. (C: V: Beuchot, 618). 

215. LA MÊME TrAGËDIE. Amslerdam, Et. Ledet, 1755. In-8
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217. LA MÊME. TRAGÉDIE. Paris, Duchesne, 1764. In-12. 
Voyez l «Avis au lecteur », imprimé à la suite des 
Scylhes.) 

218. La MÊME TRaGËDIE. S. L cts. n. de libraire, 1773. 1n8. 
. Soleinne, t, IT, n° 1682.) ‘ 

219. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, Duchesne, 1811. In-12 de 
. 80 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

- 220. SOCRATE, ouvrage dramatique traduit de l'anglais de 
-: feu M. Tompson. Amsterdam (Paris),.s. n. de libraire, 

© 1759. In-12 de 107 pp. Première édition. (Bibl. nt Y. 
Lee Th. 16,572.) 

Avec la « Préface » de M, Fatema, traducteur. * 
-: Socrate fut imprimé-en 1750. Le rer juillet 1759, Grimm Pannonce en.ces termes: a M. de Voltaire vient. de traiter le «a même sujet (la Mort. de Socrate), sous le titre de : Socrate, |: ouvrage dramatique, traduit de l'anglais de feu M, Thom- “Son. Il a pris le nom de M. Fatema et le titre de traducteur, « ct il prétend, dans sa préface, que cet Ouvrage a été conçu « par M. 4 ddison, exécuté par M. Thomson, et trouvé dans les « papiers de ce dernier, dont les amis Pont confié à M. Fatema, < hollandais, qui Pa traduit, ét.qui publie Sa, traduction,'en «attendant qu’il fasse imprimer Poriginal. »!:: Te _ La à Préface de Socrate » est antidatée. ” CUT 

‘ D’Argental voulait faire jouer ‘Socrate : « Voyez'ce que vous -! « pourez hasarder, » Jui écrit Voltaire le 25 mai 41760, u je « suis à vos ordres; avec toute. la témérité possible. » ‘ . Maïs l’auteur lui-même ne tarde Pas à reconnaître qu'il est difficile de représenter Socrate; d'ailleurs il voudrait que la . . Pièce fût en Vers :. « cela donne plus de force aux maximes, «et la morale est un peu moins ennuyeuse en vers bien frap- « pés qu’en prose » (Voltaire à d’Argental, 13 juin 1760). - Quérard cite une édition de Socrate, suivi de la Femme -qui a raison, Amsterdam (Genève), 1759, in-12. Nous n'avons {’.. pas rencontré cette édition : il existe, en revanche, une édition. de Socrate, précédé de la, Femme qui a raison (Voyez « Second recueil de. nouvelles pièces fugitives.. de A1. ‘de Voltaire ». . Genève et Paris, Duchesne, 1762, in-8 de cxxxvi pages (C. V. "7" Ben).:: :- Feu CU enr repe age + Socrate'avait été réimprimé, dès 1761,avec des changements,  
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dans la Seconde sitite det Mélanges de littérature, d'histoire et 
de. philosophie, s. 1. (Genève) PP- 122-179. 

Le texte de 1762 est conforme à celui de 1759. Dans l'édi- .. 
tion de Kehl, la pièce est intitulée : Socrate, ouvrage drama- 
tique, traduit de l'anglais de feu M. Thomson, par 41. Fatema, 
comme on sait (t. VIH, P. 395). 

221. LE MÊME OUVRAGE. Anisterdam, s. n. de libraire, 1759. 
Jn- 12 de 107 pp. (Bibl, ne Y. Th. 16,570). 

Contrefaçon de l'édition précédente. 

222. LE CAFFÉ (sic) oUL "ÉCOSSAISE, comédie par M. Hume, . 
traduite en français. Londres (Genève), s.n.,1760. In-12° 
de xu1 pp. (pour la Préface) et 204 pp. Première édition, 
(Bibl, nt Y. 5756. A. et C. V. Beuchot, 124. ). 

L'Ecossaise, imprimée en mai |'1760, était présentée au 
public comme une comédie anglaise de Afr Hume, pasteur de 
l'Eglise d'Edimbourg, et. frère du célèbre philosophe David 
Hume. Le nom du prétendu traducteur. (-/érôme Carré) ne. 
figure ni sur le titre, ni au bas de la Préface, de-cette : Pre- 
mière édition. - 

On sait que l'Ecossaise est dirigée contre Fréron {le fameux 
auteur de‘l'Année. littéraire), qui y est joué sous le nom de 
« Frelon, écrivain de feuilles et Jripoun,: ! :… 

L'Ecossaise fut représentée le 26 juillet 160. Ala représen- 
tation, on substitua au nom de Frelon celui de Wasp. 

Sur’ l'Ecossaise, voyez notre ouvrage ; Voltaire poète co- 
- mique. - + : 

223. Le Carré (sic) ou L'Écossaise, comédie par M. de 
Voltaire. Londres. 1760. In-12 dé''x1 _pp- (pour la Pré- 
face). 1 p. non chiff. (pour les noms des > Acteurs) et 
117 pp. (C. V. Beuchot, 126}. "1" 

RAT 
Première édition avec le nom de Voltaire. 

en curace te” ‘ TS 

224. Le Carié (sic) ou L'Écossaise, comédie en cinq actes, 

par M. Hume, traduite’en.français par M. de Voltaire. 

N'e édition à laquelle on.a joint par supplément les cor-
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‘rections et augmentations faites aux représentations, 
… Genèbe, frères Cramer,' 1760. In-12 de 9 ff. prélim. (pour 

_..-le titre, les additions et corrections ct la Préfaci) et 
408 pp. (C. V. Beuchot, 123). 

« Les additions ct corrections faites pour la représentation 
… de la pièce » sont placées entre le titre et la « Préface». 

225. LA MÊME COMÉDIE. Amsterdam (Paris), S. n., 1760. 
In-12 de 6 ff. prélim. et 108 pp. (C. V. Beuchot, 234) 

… Dernière édition ; telle quelle a été représentée pour la pres 
. .. Mière fois par les comédièns français ordinaires du roi, le 26 . * . Juillet 1760... : 

226. La MÊME COMÉDIE. Londres, 1760. In-8 de vi et 66 pp. 
" .(C.-V. Beuchot, 127). | . 

‘Voici le titre exact de cette édition : Le Café ou l'Ecossaise, comédie par M1 . Hume, prêtre écossais, traduite en français par Jérôme Carré. Nouvelle édition, avec des additions et des ‘ Corrections, et telle qu'on doit la donner au théitre de la Comédie-Française à Paris. oc 

227. LA MÊME coMébie: Londres, ï 760. In 8 de 64 PP. (C. V. Beuchot, 125). ou - 
Sans Préface. 

228. -La MÊME COMÉDIE. Vienne (Autriche), Ghelen, 1760. In-12 (Bibl. de Pont-de- Veyle, 1190). — La Biblio- thèque Impériale de Vienne ne possède pas d'exem- - plaire appartenant à cette édition. "Quérard cite une D caçon de l'Écossaise, publiée également à Vienne, el imprimerie de J-Th.Tratinern, 1768. In-8. (Bibliogra- bhie Voliairienne, n° 137). oo ° 
229. LA MÈME COMÉDIE, L + ondres (Genève), 1761. In-8 de . XV PP., 1 p.non chiff, (pour. * (Pour les noms d s) et 

197 PP. (C. v, Beuchot, 128). . FOR ss Acteurs) 
Portrait-médaillon de Voltaire sur le titre | 
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230. La MÊME COMËDIE. S. L. (Genève). In-8.- J 

Cette réimpression fait partie du volume publié en 1761, 
sous le titre de : Seconde suite des. Mélanges de littérature, 
d’ histoire et de philosophie. 

L’'Ecossaise y est précédée : : 

“a D'une Epitre dédicatoire du traducteur de l'Ecossaise a 
M. le comte de Lauraguais (pp. 5à8); ‘ 

2e D'une Requête ‘à Messieurs les Parisiens {aui avait paru 
la veille de la première représentation), signée : Jérôme 
Carré, natif de Montauban (pp. 9 à 12); 

3° D'un Avertissement (pp. 13 à 16); | 

4° De la Préface de la première édition (pp. 17 à 22). . . 

L’Ecossaise occupe les pages 23 à 121 du volume. ° 

“Voici le titre exact de cette réimpression : : 

« Le Café ou PEcossaise, comédie par AL. Hume, traduite ‘ 
« en français par Jérôme Carré. Représentée à Paris au mois 

. « d'août {sic} 1760. Nouvelle édition corrigée et augmentée. 
(Avec cette épigraphe :. 

 .ad'ai vengé l'univers autart que je l'ai pu. ») , 

231. LA MÈME £ COMÉDIE. Gantye res C Cramer, 1763. In-12 
de 120 | PP- (G: V. Beuchot, 235). 

‘Aveë l'Epitre dédicatoire, la Requête à M. les Parisiens, 
- l'Avertissement et la Préface. 

Sur le titre, on lit l’épigraphe: : Four, 

« J'ai vengé l'univers autant que je l'ai pu. 

232. La MÈME COMÉDIE. Besançon, Faniet, 176$. In-8 de 
… 60 pp. (C. V. Beuchot, 129) 

Sans Préface. 

  

1. Requête adressée à MM. les Parisiens par B. Jérôme Carré, natif de 
Montauban, tradncteur de la comédie intitulée : Le Café ou l'Ecossaise, 
Pour Servir de Posi-Préface à ladite comédie. S.l.n.d.1n-12 de 8 pp. 
1 fig. non signée. — S. L. n. d. Jn-8e de 4 pp.
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233. LA MÊME coMépre. Paris, neuve Duchisne, 1788, Inn de 126 pp. (Bibl, de Pont-de-Veyle, 1190). 
234. TANCRÈDE, tragédie en vers croisés ct en cinq ects, l -_ l'éprésentée parles comédiens français ordinaires du roi le 3 septembre 1760, Paris, Prault petit-fils, 1561. 1n8 de 6 ff. Prélim. paginés 1 à 12 (pour le faux titre, titre et l'Épiire à madame la marquise de Pompadour) et 80 pp. (Bibl, nl, Y, Th. 17033 et C. V, Beuchot, 89]. 

Portrait de Voltaire d'après de Latour et deux figures gravées Par PF, Tardieu.. : ‘ Voltaire a désavoué cette édition (voyez sa lettre à MiteCai- ron, du 7 auguste 1761). ‘ 
Tancrède,. dans SA nouveauté, eut treize représentations * (Journal et Mémoires de Collé, t. I, P. 250). . À la reprise de 1762, le’ public ayant accueilli un soir, par de, bruyants applaudissements, quelques vers de Tancrèdt, 

donton avait voulu faire l'application au maréchal de Broglie, 
récemment exilé, la tragédie de Voltaire fut interdite jusqu'à 
_Rouvel ordre (Afémoires Secrets, t. I, pp. 48-50). 

235. LA Même TRAGÉDIE. S. L,s. n. cl sd. (Genève, frères : 1761). In8 de 6 f. non chiff. (pour le titre et 
PP. Première édition donnée Per Voltaire, (Bibl. ne Y. Th..17030 et C. V. Beu- chot, 76). 

1 8. (de Gravelot: vo 
à Grav 

du ie : “OYEz une lettre de Cramer à Gravelot, du 1* novembre 1760, dans l'A4rs an xvins siècle, par MM. dé  
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.: Sur cette gravure, voyéz un article de Beuchot dans le Jour- 
nal de la librairie, n° du 15 août 1829, p. 5681. 

Selon Beuchot, cette gravure était destinée à orner ‘une 
édition de l'Ecossaise. Cette conjecture n’a rien d'invrai- 
semblable :: « C’est une si singulière idée, ajoute Beuchot, 
« d’avoir mis cette gravure en tête de Tancrède, que quelques 
« personnes ont douté de l'existence dela gravure, » Il nous 

* semble au contraire très’ naturel que Voltaire ait songé à 
mettre cette estampe en tête de Tancrède. Mile Clairon avait 
obtenu un si grand succès, dans le rôle d’Aménaïde, qu’on 
n'appelait plus Tancrède que la tragédie de Mile Clairon. 
D'autre part, Fréron s'était déclaré l'ennemi de la célèbre tra- 
gédienne. Ces deux circonstances ne suflisent-elles pas pour 
expliquer, pour justifier même la présence de la figure de 
Gravelot en tête de la première édition de Tancrède ? 

L'épitre à Mn de Pompadour a subi, dans l'édition des 
frères Cramer, quelques remaniements. En outre, elle n’y a 
pas de date, tandis qu'elle est datée, dans l'édition de Paris, du 
Chäteau de Fernei, en Bourgogne, le 19 octobre 1760. Vol- 
taire voulait qu’elle fût datée de « Ferney, en Bourgogne, 
10 d'octobre 1759» (à d’Argental, 2 28 décembre 1760). 

A la suite de T'ancrède on trouve, dans l'édition de Genève, 
une lettre de Voltaire (du 23 décembre 1760)au marquis Alber - 
gati Capacelli, s sénateur de Bologne (pp. 93 à 110). 

236. LA MÈME TRAGÉDIE. Genre, les frères Crämer, I 761. 
In-8 de 1x pp., 1 p. non chiff. (pour les noms des Acteurs) 
et 98 pp. 1 fig. (C. V, Beuchot, 840), . 

Contrefaçon de l’édition précédente, avec une : contrefaçon 
de Ja gravure (voyez: Beuchot, Avertissements : en ‘tête de 
l'Ecossaise et de Tancrède et notice insérée dans le numéro du 
15 août 1829, du Journal de la Librairie. 

237. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Duchesne, 1763. In-12 de 

93 pp. et 2 pp. non chiff. pour l'approbation et le privi-. 
lège (des Œuvres de théâtre de M. de Voltaire — C. 

V. Beuchot, 841). ‘ 

Le texte de PEpitre à se de Pompadour est. le: même que 
dans l'édition de Prault. 

  

1. Cf. Desnoiresterres, Iconographie ‘voltairienne} Paris, | Didier, 1879, 

in-4, pp. go, g1 et Portalis (baron R,), Les dessinateurs d'illustrations au 
: xvuue siècle, Morgand et Faïout,” 18771t. 1, pp. 280, 281: ::.. 0",
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338. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, la Compagnie des libraires. 
1769. In-8 de 6o pp. (C. V. Ben). L 

239. LA MÈME TRAGÉDIE, S, Lets.n. 1773. In-8. (Soleinne, 
t. II, n° 1682.) 

240. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Fages, an X. In-8 de 
: $1 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

241. LA MÊME TRAGÉDIE. Païis, Fages, 1814. In-8. (Bibl. _n®e. Y Th. 17037). 

242. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Barba el Hubert. «1817. 
In-8. (Ibid. Y. Th. 17035). 

Nouvelle édition conforme à la représentation. On a conservé 
les notes et quelques variantes. ° 

243. LA MÊME TRAGÉDIE, Paris, Bexzou, 1825. In-8. (Ibid. 7 Ÿ. Th. 17036. _. 

244. LA MÈME TRAGÉDIE, Paris, Michel Lévy frères. 1875. In-8 de 58 pp. (Ibid. Y. Th. 17038). 
Bibliothèque dramatique : Théâtre moderne. 

245. SAüL, tragédie tiré e de l'écriture sainte par M. de V... US. Lets.n. 1755. 1n-8 de 48 pp. (C. V. Beuchot, 74). 
Sal circulait en manuscrit au mois de février 1763; il . fut imprimé vers le milieu d'août {Mémoires secrets, t. L,  PP- 174 et 267; — Correspondance de Grimm, août 1763). Lédition qui a le millésime 1755 est donc antidatée. Beuchot et Quérard citent une édition sans nom de ville, ni d’imprimeur, 1758, in-8. Nous croyons qu'il faut lire : 1792: .. La Correspondance : de Grimm donne sur Sañl les détails suivants: 

« Un pauvre diable de chapelain anglican se trouvant chargé «du Panégyrique du feu 1 «s’en tirer qu’en fais « prophète David, su 
antun parallèle entre ce prince ct le roi Fnommé par-l'Ecriture l’homme selon. 

roi Georges Il, crut ne pouvoir mieut.  
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« le cœur de Dieu. Un honnête anglais, scandalisé par l’oraison 
« funèbre du chapelain, entreprit de prouver qu’en voulant 
« honorer la mémoire du bon roi Georges Il,'il l'avait outragée 
«.…… L'auteur anglais n'a pas tiré parti de son sujet. Si le 
€ patriarche de Ferney l'avait traité, c'eût été un peu diffé- 
« rent : l’idée était bien heureuse. Au reste, le patriarche en 
«a tiré un assez bon parti, puisque c’est cet écrit qui a fait 
« faire la tragédie de Saül.… 

« Cette tragédie est une des choses les plus originales qui 
« aient été faites de notre temps. Le roi du Prusse la fit jouer,” 
«il y a quelques années, sur le théâtre royal de Berlin, et y 
« fit inviter toute la synagogue juive, laquelle, à ce qu’on m’a 
« assuré, se divertit beaucoup à ce spectacle (Gorrespondance 
« littéraire, etc. nt VUL, pp. 249-250). 

Le baron d'Holbach traduisit en 1768 l'ouvrage de l’auteur 
anglais 1(David ou l’histoire de l'homme selon le cœur de Dieu, 
ouvrage traduit de l'anglais. Londres (Amsterdam, Marc- 
Michel Rey), 1768. In-8° de t1 f. de titre, VI {pour la Préface) 
et 79 pp.). À la suite de cette traduction était réimprimé le 
Saül de Voltaire (voy. le n° 251). 

246. SAÜL, tragédie tirée de l'écriture sainte, par M. de 

Voltaire. Genève, s. n. 1763. In-8 de 61 pp. (Bibl. n°. 
Y.Th.16152 et C. V. Beuchot, 76 et 799). 

Voltaire a désavoué cette édition (voyez ses lettres à Damila- 
ville et à d’Argental, du 14 auguste 17 193. 

247. LE MÊME OUVRAGE. Genève, s. n., 1764. In- 12 de 59 PP. 

(Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

Cest probablement de cette réimpression, qu’il est question 
dans les lettres de Voltaire au conseiller François Tronchin et 
À Damilaville, des 19. et2i juillet 1764 

248. LE NÈME OUVRAGE.-S. L 5. n.ets. a (Nancy, 3 B. 

1 Cet auteur était. selon Voltaire M. Huet. (Dictionnaire philosophique, 

article David. )Les bibliograpes anglais attribuent le livre à Peter Te 
Voy. The Bibliographer's hannal of English Litterature, by V ce 
Lowndes, London, 1859. IL, 566)
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H. Leclerc, 1764, d'après Barbier, et une note ms. & 
Jamet). In-8 de $7 pp. (C. V. Ben). 

Le titre porte : Sañl, hy-perdrame rt 4 
— 1. tes qu’on lit au bas S past, ctes, par A. de V.— Tesnotes x 

dans édition de 1763, ne se retrouvent pas dans cette éditi 

240. SAûL ET Davin, hyperdrame. D'après l'anglais ni 
“tulé: The man afler God's own heart, imprimé cha 

Robert Freeman, in Paler Nosler Row, 1760. 
ttinti &. noile 

Cette réimpression fait partie du recueil intitulé : LL 
- de la raison, s. L'ets. 22, 1305, in-8e, pp. 201-254 Di. 5245). ° . . . |  & Dar les premières éditions ‘de Saül, dit Bee « notes au bas des Pages renvoyaient aux passages lques-unés .& Dans l'Evangile de la raison, on supprima quelq Li rene « de ces notes, mais on en ajouta quelques ages, 9 our « voyaient au prétendu original anglais (Préface « éditeur), - à re “ .  L’Evangile de la raison et les divers morceaux Rome du ferme ont été condamnés par décret de la cour de Paris 8 juillet 1765 (Catalogue des. Ouvrages mis à l'index, 1825, p. 245). : roc ” Une réimpression de l'Evangile. de la raison, s L M in-24 (C. V. Beuchot, 1 167) contient une réimpression de et David (pp. 3 à 88). : 

vs En 178, Sañl fut également réimprimé dans le t. M . Nouveaux Mélanges, eic..., sous le titre suivant : a Drame ‘ duit de l'anglais de Ar Hut (PP. 199-256). 

250. LE MÈME OUVRAGE, London (sic), Pierre Marleau, 1767: © In-8 de 64 pp. (C. v. Beuchot, 75. bis), 
251. LE MÈME ouvrace. S.L sn. ets. d, (1768). In-8 de "56 pp. (C. V. Beuchot, 798 et C. V. Ben), 

Le titre porté: Sax € David, tragédie en cinq actes. 
après l'anglais intituté ? The man after Goxs own ir imprimé chez Robert Freeman, in Pater noster Row, 1760: 

      
1. L'Évangile de la'raison parut à lañ {Voy. Mémoires Sécrets, 12 novembre 17 n de 1264, avec. le millésime 1765: 6 7 
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— Cette réimpression a paru à la suite de la traduction du 
livre de Peter Annett, par d'Holbach. 

Barbier cite une réimpression de 1774, à la suite d’une nou- 
velle édition de Ja traduction de d’Holbach (Dictionnaire des 
Ouvrages anonymes, éd. Dafis, t.1I, col. 839). — Il existe en 
effet une édition de Sal et David, dont le titre se rapproche 
beaucoup de celui de l'édition de 1768 : cette réimpression a 
43 pages (C. V. Ben). : ° 

252. LE MÈME OUVRAGE. S. 1. In-8 dé 49 pp. (C.:V. Beu- 
chot, or). 

Le titre porte: Supplément au tome IX* et dernier du 4 
* Thédtre. Sañl, drame traduit de l'anglais de Mr Hut, 

Cette réimpression appartient à l'édition des Œuvres de 
Voltaire, de 1775, dite édition encadrée. 
Pour l’Avis qui est au verso du titre, voyez l'Avertissement 

de Beuchot (Œuvres : de Voltaire, éd, Garnier, t, IV du 
Théâtre, p. 571). : 

253. LE Droit pu SEIGNEUR, comédie’ en vers par M. de 
Voltaire. Représentée pour la première fois sous le titre 
de l'Écueil du Sagë, par les comédiens français ordinaires 
du roi, le 18 janvier 1762: Genève, les frères associés, 
1763. In-8 de 119 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et 
C: V, Ben), . Po UT 

Le Droit du Seigneur fut composé par Voltaire en 1760. Envoyé à d’Argental le 12. avril 1760, il n’eut pas d’abord le 
. don de plaire aux «anges » (on sait que c'est ainsi que Vol- P 8 q q taire appelait M. et Mne d'Argental), Les « anges » ne se déci- 

dérent à faire grâce au « Droit du Seigneur » qu’au mois de 
juin 1561 (Voltaire à d’Argental, 15 juin 1761). 

Le nom sous lequel Voltaire voulait donner sa comédiea . 
varié plus d’une fois dans ses lettres, Le Droit du Seigneur : 
fut successivement l’œuvre de M. Hurtaud, de M. Legoux, de 

. M. Picardet, de M. Picardin, (de Dijon}, etc... I semble que 
c’est sous ce derniernom que la pièce fut présentée aux comé- 
diens (Mémoires secrets, t. 1, pp. 15 et 16. Cf. Longchamp, 
Mémoires sur Voltaire, ? 1, p. 191). _ | 
Après lavoir assez longtemps arrété à la police, Crébillon 

ne voulut autoriser le Droit du Seigneur qu'à ta condition 
qu'il y ferait des changements et y mettrait une scène de sa 

3
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rembre 1:61, te Durazzo, 13 novemb - re de Favart au com k a 
nee Correspondance de Favart, Paris, Collin, 1898, 
t. 1, p. 209). | embre ré L'approbation de Crébillon est du cree me 
(Archives de la Comédie-Françiise : Manu tu) 
l'Ecueil du Sage, comédie en cinq actes et en 

i 1 j une édie Le catalogue de Soleinne cite du Droit dé a 

Deere er. a ee Pa Re en 1563 (Voltaire imprima la comédie de 2 rer 
à Duchesnes Fer janvier 1764)1. C’est probablement de ti 
de Duchesne que Voltaire veut parler, lgrsqu” imprimé 
Thieriot d’une édition du Droit du Seigner , fes (3 
Paris « sur une mauvaise copie transcrite à la c 
auguste 1763). ‘ 

. . édie dans En 1763, Voltaire avait fait imprimer sa comédie uvre t. X (seconde pariic) de la Collection ns Une note apr (t V des Ouvrages dramatiques, pp. 32 He à Paris, sousle lintitulé est ainsi conçue : « Elle a été jouée con réritibl « nom de l’Ecueil du Sage, qui n'était pas 
! «titre. » ‘ : vantai 

- L'édition séparée de Genève (1763) cest D A eONONS ps texte, à l’édition donnée par Voltaire, — Nous ‘que cette édition ait été imprimée à Genève. 
. . om de Pr : La préface que Voltaire avait composée sous len 

tembre 
‘Cardet ou Picardin (Voltaire à d’Argental, 7 ct 145€ 

fe ilavi janvi st pas Pi 
1761, et à Damilaville, 21 Janvier 1762) ne nous est P venue. : . 

254. L'ÉcuaL pu SAGE, comédie de M. de Volt © duite à trois actes pour le service de la cour de à 1 par M. Delaribadière, Vienne en Autriche. Dans 6 1 l'imprimerie de Ghelen, 1764. In-8 de 72 PP: (Bibl. mp et Roy'* de Vienne et C. V. Ben). 

‘ ; Voltairë On a vu qu'en 1761, une autre comédie de 

  

t. Duchesne, Prault fi les ouvrages dramatiques de Voltaire; Catalogues, Srossir démesurém théâtre; mais com 
ni de la date, ni 

‘ Le Li ge tous Is, Ledet, etc... ‘ont imprimé séparément prés] 
A ; leurs nous aurions pu, en dépouilant its 

ent la liste des éditions séparées de Don 
vent ces Catalogues ne donnent ra nous 

Préféré — et nous croyons qu 

ière. dans les catalogues de La Vallièf®, 
cinne, etc., etc 
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l'Echange, avait été représentée sur le théâtre de la Cour, à 
Vienne. : 7 

On lira peut-être avec intérêt quelques particularités tou- 
chant les comédiens français de la Cour de Vienne. Sous le 
règne de Marie-Thérèse, une troupe française obtint le privi- 
lège de donner des représentations au théâtre de la Cour 
(Burgtheater}). Elle joua pour ses débuts, le 14 mai 1752, le 
Comte d'Essex, de Thomas Corneille. Cette troupe alternait 
avec une troupe italienne d'opéra. Le théâtre de la ville était 

. réservé aux comédiens allemands. En 1765, à la mort de Fran- 
çois Ier, 1ss théâtres furent fermés et la troupe française fut 
congédiée. Maïs la noblesse la regrettait, et au moïs de mai 
1767, une nouvelle troupe reprit possession du théâtre de la 
Cour. Elle fut cependant renvoyée aussi, à cause des frais 
considérables de son entretien. La dernière représentation 
qu’elle donna eut lieu le 29 février 1772; on joua le Bourru 
bienfaisant de Goldoni, et le Mercure galant de Boursault, 
Nous empruntons ces détails à l’intéressant ouvrage de 
M. Wlassack (Chronik des K. K. Hof-Burgtheaters, zu dessen 
sæcular feier im februar 1876 herausgegeben. Wien, Romer, 
1876). — Sur les comédiens français de la Cour de Vienne, on 
peut consulter aussi. la correspondance échangée de 1759 à 
1770 entre Favart et le comte de Durazzo, surintendant des 

‘spectacles de la cour d'Autriche : il y est question, à plusieurs 
reprises, de ce M. Delaribadière, qui mit en trois actes le Droit 
du Seigneur (Mémoires et Correspondance littéraires etc. 
de Favart. Paris, Collin, 1808, t. I et Il). - 

Quant aux changements faïts par M. Delaribadière au Droit 
du Seigneur, voyez l'Avertissement de Beuchot (Œuvres de 
Voltaire, éd. Garnier, t. V du Théätre, p. 4). 

Voltaire lui-même réduisit sa pièce en trois actes. Elle fut 
" ‘ ainsi jouée le 12 juin 1779. Elle n'avait pas été remise au 

théâtre depuis la retraite de Mlle Dangeville (Correspondance 
de Grimm, éd. Garnier, t. XII, p. 271). . 

255. OLIMPIE, tragédie nouvelle de M. de Voltaire, suivie 

de Remarques historiques. Francfort et Leipsic (sic), 
1763. In-8 de vi. (pour le titre et l’Avis de l'éditeur) et 
136 pp. (C. V. Beuchot, 606). 

Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. V du Théâtre, 
P- 95) cite une édition pet. in-8 de vnr et 156 pp. avec l'adresse 
de Francfort et Leipzig, qu’il regarde comme l'édition ori- 
ginale d'Olympie. Nous n'avons pas retrouvé cette édition 
dans sa collection ; mais comme ilne fait pas mention de celle 

5 
4
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‘en 136 pp. qui y figure, sous le n° 606, nous sommes porté à 
croire qu’il y a eu faute d'impression, et qu'il faut lire n 
et 156, au lieu de vin et 156. 

Olympie fut publiée avecun « Avis de l'éditeur n (Colini) 
cet « Avis », dans l'édition en 136 pp. occupe les pages 
à vr. . —— . 
. Les « Remarques à l'occasion de cette pièce » sont imprimées 
à la suite de la tragédie (pp. 113 à 136). 
” Écrite en six jours (Voltaire à d'Argental, 20 octobre 171) 
jouée d'abord à Ferney, le 24 mars 1562, puis sur le théâue 
de Schwetzingen, à la cour de l'Électeur palatin, les 30 sep- 
tembre cet 7 octobre de la même année, Oly-mpie fut repré. sentée à Paris le 17 mars 1764. Elle devait y être donnét 
dès 1762: mais Mile Dumesnil ct Mie Clairon se dispuèrent 
le rôle principal, ct d'Argental fut obligé de retirer Olympit 
(Mémoires secrets, t, XVI, p. 129). En 1564, Me Dumesail 
joua Sfatira, et Mile Clairon Olympie. 

Voltaire avait promis à J. Schouvalow de lui dédier Olyrr pie (Voltaire à M. Jean Schouvalow, 14 novembre 1761). 

256. LA MÊME TRAGÉDIE. Francfort ct Leipsic, 1763. In$ ! de vi, 1 f. non chiff. (pour le faux-titre), et 119 pp. (C- V. Beuchot, 76). 

Avec les Remarques (pp. 97-1 19). 

257. LA MÊME TRAGÉDIE, Francfort et Leipsick, 1563. n$ de 98, et xvr PP. (pour les Remarques). (C. V. Be chot, 6o7.) Po 
258. LA MÊME TRAGÉDIE, Genève, 1763, In-8 de v pp. 1P non chiff. (pour les noms des Acteurs) et 134 pp. (C: V. ” Beuchot, 609),  . 
259. LA MÊME TRAGÉDIE, Francfort ct Leipsick, de l'impri merie de Knoch et Esslinger, 1763. In-12 de 91 pp. XVI pp. pour les Remarques. (C. V: Beuchot, 608.) 
260. LA MÊME TRAGÉDIE; Paris, Duchesne; 1764: In-12 & . 108 pp. (Bibl, de Pont-de:Veyle, 1190 et C. V: Ben). 

Nouvelle édition revue ct corrigée; et conforme à la repré 
; 
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sentation. L’approbation, du 18 mars 1764, est à la page yo. : 
Les Remarques occupent les pp. 91-108. 

Cette édition présente des variantes qui ont été données 
pour Ja première fois,en 1820, par M. Lequien, d'après ne édi- 
tion de 1774 (voyez plus loin, le ne 262). …. 

Ni Beuchot, ni M. Lequien n’ont connu l’édition de 1764. 
Cest ce qui explique que Beuchot l'ait confondue avec celle 
qui porte l'adresse de Francfort et Leipzig, Knoch et Esslin- 
ger, etc. L'édition de Duchesne donne le texte des comédiens. 

261. LA MÊME TRAGÉDIE. Paris, Lejay, 1771. 1n-8.de 55 pp. 
(Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 0 

262. LA MÊME TRAGÉDIE! Paris, veuve Duchesne, 1774: In-8 
- de 74 pp. (C. V. Beuchot, 6711). 

Réimpression de l'édition de 1764. 

263. LA MÈME TRAGÉDIE. Bruxelles el Lyon. 1774.In-8 de 
67 pp. (C. V. Beuchot, 610). ee 

Le titre porte : Olÿ-mpie, elc.; représentée pour la première 
Jois sur le théâtre de Schwetzingen le 30 septembre. 1764 
(lisez 1762) et à Paris le ... décembre de la même année) 
(lisez le 17 mars 1764). oo 

264. LA MÊME TRAGÉDIE, S\n, els. L, 1774. In-8. (So- 
leinne, t, II, n° 1682.) | 

265. OGTAVE ET LE JEUNE POMPÉE OÙ LE TRIUMVIRAT, avec 
des remarques sur les prosériptions. Amsterdam el Paris, 
Lacombe, 1767 (1366). In-8 de 1 f. de titre, vin (pour la 
Préface de l'éditeur) et 180 pp. Première édition. (C. 
V, Beuchot, 593.) oo 

La Préface de l'éditeur est de Voltaire. LR 1 7 

Le Triumvirat est suivi : ‘ 

1° De Notes (de Voltaire, relatives à sa tragédie, pp. 101 
à 146). ° 

2° D’un morceau intitulé: Du gouvernement et de la divini é 
d'Auguste (pp. 147-150). | ee
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2° D'un second morceau intitulé : Des conspirations contre 
les peuples ou des proscriptions (pp. 151-180). 

* La brochure parut à la fin de 1766 (Afémoires secrets, 24 dé- 
cembre1766).La tragédie avait été représentée le 5 juillet 1764, 
sans qu’on sût à qui l’attribuer, « L'auteur de la tragédie 
« nouvelle cst anonyme, écrit Grimm le 15 juillet 1:64: on 
« prétend que c’est un ex-jésuite qui s'appelle Marchand, et je 
« ne serais pas éloigné de croire cette pièce l'ouvrage d'un 

‘« homme de collège ». « D'autres, ajoute M. Tourneux attri- 
« buërent le Triumvirat à Chabanon ; d'autres à Mme Guibert 
« mais personne ne songea à Voltaire ». (Correspondance de 
Grinun, éd. Garnier, t. VI, p. 32). Poinsinet, qu’on avait soup- 
gonné aussi d’avoir écrit le Triumvirat, « protesta que le 
« délit n’avait pas été commis par lui » (Voltaire à d'Argental, 
12 juillet 1764). - . 

Voltaire retira sa pièce, après la première représentation. * 

Le Triumvirat fut réimprimé, en 1767, dans le tome IVedes- 
Nouveaux mélanges, etc... (pp. 77 à 209); ily est précédé d'un 
« Avertissement » qui a été reproduit presque textuellement 
par les éditeurs de Kekl, et de Ia « Préface de l'éditeur de 
Paris ». ot … 

266. Les SCYTHES, tragédie, par M, de Voltaire. Nouvelle 
édition, corrigée et augmentée sur. celle de Genève. 
Paris, Lacombe, 1767. In-8 de xrv PP., 1 f, non chiff, et 
78 pp. (Bibl. N'e. Y,. Th. 16222 et C. V. Beuchot, 804). 

Collation des feuillets préliminaires :1f detitre, 2 ff. pagi- nés ant à vi (pour l'Épitre dédicatoire); 4 ft. paginés vis à x (pour la Préface) ; 1 f. non chiffré (pour le faux titre). 
‘L’Épitre dédicatoire et la Préface sont de -Voltaire, Une note de la page xiv, dit : « Les tirets— qu’on trouvera dans « les vers indiquent les pauses, les silences, les tons ou adou- «cis, ou relevés, ou douloureux, que l'acteur doit employer, «en cas que cette faible tragédie soit jamais représentée». 
Les Scythes occupent les Pages 1 à 74 de la brochure. Puis vient (pp. 75-78) l’« Avis au lecteur » dans lequel Voltaire avertit le public que la plupart de ses tragédies, imprimées à Paris, chez Duchesne, au Tenple du Goït, en 1764, ne sont point du touf conforines à l'original, - ro 

d Cet Avis au lecteur a été réimprimé, avec quelques variantes, ans l'édition in-4 des Œuvres de Y. i até 
de 1768). # ee Zoltaire (t. Ve, da  
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Les Scythes parurent aussi en 1767, dans le tome IVe des 
Nouveaux Mélanges, etc. L'Épitre délicatoire, la Préface cet' 
lP'Avis au lecteur sont imprimés en tête de la tragédie (pp, 1 
à xvi). 

Dans l'édition de Paris, l'approbation du 21 mars 1767, est 
au bas de la page 74. 

Quelques exemplaires de l'édition de Paris portent sur;le 
frontispice l'indication du prix(3osols). Parmices exemplaires, 
les uns sont du même tirage que ceux sur le frontispice des- 
quels le prix n’est pas indiqué; pour les autres, la composition 
est différente, à partir de la page 6o (Bibl. Nat. Y. Th. r6, 
223). . . ° 

Les Scythes furent représentés pour la première fois le 
26 mars 1367. ‘ 

Outre l'édition insérée, en 1767, dans le tome IVe des Nou- 
veaux Mélanges, etc., il doit exister une édition séparée des 
Scythes, imprimée à Genève, en 1767. Grimm annonce en 
effet, le 15 janvier 1767, que les Scythes sont imprimés, que 
l'édition entière est arrivée à Paris, mais que d’Argental et Le 
Kain en ont arrêté la publication, Or, le tome IVe des Nou- 
veaux Mélanges est postérieur au 15 janvier, puisqu'il con- 
tient la lettre de Voltaire à Elie de Beaumont, du 20 mars 1707 
(voy. aussi le numéro suivant). 

267. LA MÊME TRAGÉDIE. Lyon, frères Périsse, 1767. In-8 
de xxiv et 78 pp. (Bibl. N°. Y. Th. 16,224). ‘ 

Entre l'Épitre dédicatoire (pp. v à vi) et la Préface de 
l'édition de Paris (pp. xvii à xx), se trouve la Préface des ” 
éditeurs de Lyron (pp.-1x à xvi). ‘ 

Cette Préface est intitulée dans l'édition in-4° des Œuvres 
de Voltaire (t. V, daté de 1768) : Préface des éditeurs qui 
nous ont précédé immédiatement. Beuchot, qui ne connaissait 
sans doute pas l'édition de Lyon, ou du moins qui ne l'avait 
pas eue cntre les mains.(elle n’est pas dans sa collection), 
s’est demandé quels pouvaient être ces éditeurs qui ont pré- 
cédé immédiatement ceux de 1768. 

La Préface des éditeurs de Lyon est l’œuvre de Voltaire : 
elle a été imprimée à’ Genève, et envoyée probablement à 
Lyon, pour être jointe à l'édition des frères Périsse. Charles 

Bordes donna ses soins à cette édition (Voltaire à Bordes, 

10 juiller 1767). 

Dans cette Préface des éditeurs de Eyon, Voltaire parle de ° 

huit éditions des Scythes parues en 1767. . -
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; i : l'édition de Pris Nous en connaissons au moins quatre : l'édition M elle de Ly-on, celle de Bordeaux (oyez e tu < Île qui fait partie du tome IV des Nouveau: Lg 
ce ë L 

Les quatre autres sont vraisemblablement : 
1° La première édition de Genève; 

: 5155 2° L'édition publiée à Genève par Pierre Pelle ( l'Épitre dédicatoire et sans la Préface); 

is citées par Vol. 3° L'édition de Hollande : — toutes les trois citées P taîre dans sa « Préface des éditeurs de Lyon »; 
: ; in- #5 po. dé 

4 Une édition sans lieu d'impression, in-8 de7 ny par Barbier, dans son Dictionnairé des ouvr IS 
« , 

(voyez le ne 209). 

, k Quelques exemplaires de l'édition de Lyon portent sur frontispice l'indication du prix (30 sols). 
. 

. 6, 
268. LA MÊME TRAGÉDIE, Bordeaux, Jean Chappuis, vu In-8 de xv PP-; 1 p. non chiff. {pour les Personnag 

: -de-Vesk, 
et l'Avertissement) et 63 pp. (Bibl. de Pont-de-Veÿ 1190 et C.V. Ben). . 

’ ui ont été 
Troisième édition, aveë de nouveaux re nes Envoyés par l'auteur à la direction de Bordeaux, € ae jur. trouvent dans aucune de celles qui ont paru jus 

N 
/ hr ville, le 

Représentée sur de Tlhédtre de ta Comédie de cette ville, IS mai 1707. 
- . Cette édition : 2 sp ront, ni na ni la Préface des éditeurs de Lyon, l'Avis au lecteur. 

Un A vertissemen 
° 

ages, f, placé au bas des noms des Persomagtt, 
est ainsi conçu : : 

« Ona cru devoir désigner «les changements et les au “par M. de Voltaire à la di « ront qu’à COnvaincre d’, «qu’on Jui a ci « jusques à pré 

Par des guillemets les core 8Mentations qui ont étéen de rection de Bordeaux. Ils ne Tab Autant plus Je public, suivant qu -devant donné, que les éditions qui on Fe. Sent ne sont point correctes, etnesontn 7 : ront 

« ment conformes aux représentations qui se donneron 

“Sur, le théâtre de cette ville.» 

Lo 
. . 

, e 

+ 1 L'édition de Bordeaux est antérieure à l'édition de Lyon. (Voltaire à L 

Kain, 14 Auguste 1707.). . ‘ ue mo 
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Les variantes de cette édition n’ont pas été recueillies par 
Beuchot, ° ‘ 

269. La MÊME TRAGÉDIE. S, L., 1767. In-8.de 75 pp. (Bar- 
bier, Dictionnaire des.ouvrages anonymes..éd. Daffis, 

t. IV, p. 444). : . 

270. La MÊME TRAGÉDIE. Paris, Lacombe, 1768. In-8 de 
xxiv et 78 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. 
Ben.) - 

Nouvelle édition corrigée et augmentée sur celles faites à 
Genève, à Paris et à Lyon. Avec l'Epitre dédicatoire, la Pré- 
face de l'éditeur (c’est la Préface des éditeurs de Lyon) et la 
Préface de la première édition de Paris. 

271. CHARLOT, OU LA COMTESSE DE Givri. Pièce drama- 

tique représentée sur le théâtre de F“** (Ferney) au mois 
de septembre 1767. Genève ct Paris, Merlin, 1767. In-8 

de 1 f, non chiff. (pour le faux-titre) et 69 pp. (Bibl. N' 
Y, 5731, C.et C. V. Beuchot, 149). 

Il ya des exemplaires sans le nom de Genève. Barbier 
signale une édition sur le frontispice de laquelle est indiquée . 
la date de la représentation à Ferney (26 septembre 1767): 
au titre près, c'est l'édition de Merlin. Enfin, le Catalogue de . 
Soleinne (t. II, ne 1680) cite une édition de Aferlin (Genève et 
Paris), in-8 de or pp. 

: Voltaire envoya Charlot à Damilaville le 18 septembre 1767. 
Merlin devait limprimer, sur-le-champ, sans privilège, et en 
tirer 750 exemplaires (Voltaire à Damilaville, 19 septembre 
1767). — Dans une lettre du 2 octobre, adressée aussi à Dami- 

laville, Voltaire parle d’un morceau sur Henri quatre que 

Merlin, dit-il, « pourra mettre à la tête de la seconde édition 

de Charlot » (Cf. Voltaire à Damilaville, 16 octobre 1767). 

Charlot fut réimprimé, en 1768, dans let. V des Nouveaux 

mélanges, etc.…, pp. 141-198. Fo 

La « Préface» qui esten tête de l'édition de 1767 n’a pas 

été conservée en 1768. | 

Quérard cite une autre réimpression de 1771- In-8 (Biblio- 

graphie Voltairienne, n° 145). FT.
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Joué à Ferney en 1767, puis sur lc théâtre de Châtelaine,et enfin à Paris, sur le Petit théâtre du comte d'Argental, Chre lot fut représenté par les comédiens italiens le mardi 4 ju 1782. Mae Vestris avait réclamé la pièce au nom de sa toux, mais on Jui répondit « que son indiflérence à cet égard, depss « dix ans que ce drame était imprimé, ayant fait présuret « qu’elle ne s’en souciait pas, la famille s'était déterminé ! «la livrer à la troupe, sa rivale » (Mémoires secrets, M, | p. 328.) | 

272. LE DÉPOSITAIRE, comédie en vers et en cinq acte 
par M. de Voltaire. Genève el Paris, Valade (de l'n- 
prim. de Louis Jorry), 1772. In-8 de 91 pp. (C. Y Beuchot, 197). 

Le Dépositaire: fut successivement envoyé à Thieriot {Vol taire à Thieriot, 4 mars et 28 avril 1769), à Diderot (Diderot à Mie Voland, 2 Septembre 1769), enfin à d'Argental {Voltaire à d'Argental, 20 janvier 17701), pour être présenté aux comé iens. 
: . 

" 

\ 
‘ | 

La pièce de Voltaire fut lue par Molé à l'assemblée des comédiens, sans qu’on sût quel en était l'auteur*, Elle fut refusée (Mémoires Secrets, 7 février 1770). Fo Resue quelque- temps aprés, elle-allait être jouée, lorsque (cosr °rdres supérieurs» en défendirent la représentation (Correspondance de Grimm, éd. Garnier, t, X, p. 6). Cependant le Dé OSitaire fut x oltaire à d'Ar- 
taire 4 gental, 5 Septembre 1772), u Joué à Lyon (Voltair 

jui t sans préface; l'a probation (p.91) ous TT — Au bas de la liste de personnages $ ri citée par Beuchot (Qz Voltaire, él. . Garnier, t. V du Thédtre, P. 392). (Œuvres de Vo ‘ ’ 

        1. Cependa i | Loos der décembre 170 p re, annonce l'envoi du Dépositaire à d'Argental, dés le P. 368.) - €Spondance littéraire, elc., ed, Garnier, t Vill, 
4 

2. Voltaire vo ulai + . ne _ Châteauneuf, "1 faire passer Je Dépositaire Pour une pièce de l'abbé de 

o-e 4 4 =...
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Première édition donnée par l’auteur. Elle est anonyme et 
contient une « Préface », qui est de Voltaire. ‘ ‘ 

- En envoyant cette édition à Thieriot, le 22 juin 1772, Vol- 
taire l’informe que le Dépositaire a a déjà été imprimé deux 

. « fois dans le pays étranger. » 

Le Dépositaire fut réimprimé en 1772 dans le tome XII des 
Nouveaux mélanges, etc... (pp. 1 à 114), conformément au 
texte de Lausanne. Ce même texte a été suivi par les éditeurs 
de Kehl et par Beuchot; les variantes ont été recueillies - 
d’après l'édition de Paris. 

274. LA MÊME COMÉDIE. Lausanne, François Grasset et Ci’, 
In-8 de 84 pp. (C. V. Beuchot, 196). . | 

275. LAMÈME comÉDis. Londres, 1773. In-8 de vu et 112 PP. 
(C. V. Beuchot, 198). a 

276. LES GUÈBRES OU LA TOLÉRANCE, tragédie par M. D‘* 
M*** S. L. (Genève), 1769. In-8 de 116 pp. Première 

édition (C. V. Beuchot, 310). | | 

Les Guèbres, que Voltaire trouvait fort supérieurs à Aljire, 

furent écrits en douze jours (du 1e au 12 août 1768.— Voltaire 
à d’Argental, 14 auguste 1768). 

La pièce fut envoyée à d’Argental, qui ne manqua pas de 
faire ses critiques, auxquelles Voltaire se rendit « avec autant 
« d’empressement que de reconnaissance » (Voltaire à d'Ar- 
gental, 18 novembre 1568). Il changea les trois premiers 
actes, adoucit le rôle infâme qu'y jouaient les prêtres de Plu- 
ton, appela sa tragédie : « les Deux Fréres» (le titre primitif 
pouvant seul donner des soupçons), et pria d’Argental de 
faire lire son ouvrage, à la Comédie, par Le Kaïn. (Voltaire à 
’Argental, 19 décembre 1768). ‘ 

Ces premières corrections n’ayant point satisfait d’Argental, 
Voltaire passa huit jours à tout réformer. « Termes impro- 
«pres, mots répétés, contradictions apparentes rectifiées, en- 
« trées et sorties mieux ménagées, additions nécessaires, Tien 
« n’a été oublié » (Voltaire à d'Argental, 23 mai 1769). 

En même temps, Voltaire annonçait à d’Argental qu'on 
allait prendre le parti de faire imprimer sa piece à Genève : 

« L'auteur et l'éditeur me la dédient.. Cette édition Sera pour 

. «les pays étrangers, et pour quelques provinces méridionales 

« de France. L'édition de Paris sera pour Paris. »
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La première édition des Guèbres contient en effet : 

19 Une Préface de l'éditeur (pp. 5 à 10). Cet éditeur est 
Voltaire lui-même. 

2° Une Epître dédicatoire'à M. de Voltaire, cte., ete. (p.11 
à r5). Cette Epitre qui est de Voltaire, est signée: Gabriel 
Grasset et associés. 

Les initiales D*+* Ma#* qui figurent sur le frontispice de la 
brochure désignent Desmahis: Voltaire, après avoir songé à 
donner les Guèbres comme l'ouvrage posthume de Guimond 
de la Touche, les avait mis sur le compte de Desmahis, qui 
était mort en 1761 (Voltaire à Saurin, 3 auguste 1769). 

Les Guèbres furent réimprimés, en 1769, dans le tome VIII 
des Nouveaux mélanges, etc. (p.7à 91}. Ils y sont pré- 
cédés : 

1e D'un Discours historique à l'occasion de la tragédie des 
Guèbres, dont il sera question sous le n° 278; 

2 De la Préface de l'éditeur (pp. 3 à 5). 
Les Guèbres n’ont jamais été représentés. 

. 277: LA MÈME TRAGÉDIE, S, L. (Paris), 1769. In-8 de 82 pp. 
(C. V. Beuchot, 309). . 

Cette édition a la Préface de l'éditeur (pp. 3-5); mais on ; me 7. : Fe. ny trouve pas l’Epitre dédicatoire. ‘ 
Les fautes signalées dans l'Errata de là Le première édition 

(P. 116} sont corrigées dans celle-ci. ‘ 

278. LA MÈME TRAGÉDIE. Roferdam (sic) Rcinier Lecrs (Ge- nève, frères Cramer), 1769. In-8 de 2 ff. non chiff. pour 
le faux-titre et le titre, et 104 pp. Édition encadrée. (C. 
V. Beuchot, 312.) : : 

Troisième édition. Avec un Discours préliminaire. 
Dans cette édition, onn i Î dicatoire, ni 

s ; € retrouve ni l’Epiître dédicatoire, ni la Préface de l'éditeur. ‘ P 
1e < siscours historique et critique à l’occasion de la tragédie téorés » paraissait pour la remière fois. Il occupe les Pages 1 à 19 de la brochure. P ‘ ? La dernière partie du Dis s historique ié 

der ; SCOurs historique a été publiée pour la première fois par les éditeurs de Kekl, (rt. Ve, PP. 324-325), 
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279. LA MÈME TRAGÉDIE. Genève, 1769. In-8 de 60 PP. C3 
_ V. Beuchot, 311). 

Cette édition ne contient ni la Préface, ni l'Epitre dédica- 
. toire, ni le Discours historique. 

Beuchot (Œuvres de Voitaire, éd. Garnier, t. V du Théätre, 
p. 569) parle des cing éditions de 1769. Parmi ces éditions, il 
est probable qu'il comprend celle qui fait partie du tome VIfle 
des Nouveaux mélanges. 

260. La MÊME TRAGÉDIE. Rollerdam, t 1776. In- 8. (Quérard, 
Bibliographie Voliairienne, n° 149.) 

281. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Ruaull, 1777. In-8 de 54 pp. 
(Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

282. LE BARON D'OrRaANTE. Opéra Buffa, en trois actes, 

Imprimé pour la première fois dans le tome IX:* de l'édition 
de Kehl (pp. 275- -302). 

Le baron d’Otrante est tiré du conte de Voltaire : l'Édu- 
. Cation d’un prince. Voltaire envoya son opéra à Grétry, qui 
devaitle présenter aux comédiens italiens comme Fouvrage d'un 
jeune poète de province. 

Grétry nous apprend qu’il reçut le Baron d’ Otrante, « pen- 
dant qu’on jouait encore le Huron. dans:sa nouveauté ». Or, 
le Huron, tiré par Marmontel de l'Ingéuu de Voltaire, et dont 
Grétry avait composé la musique, fut représenté le 20 août r768 
(et non 1769, comme le dit Beuchot). Cf. Voltaire à Mme de 
Saint-Julien, 30 septembre 1768, . - 

Les comédiens italiens ne voulurent point recevoir le Baron 
d'Otrante : « cependant ils voyaient très bien dans cet ouvrage 
« un talent qui pouvait leur être utile, et ils m'engagérent, 
« dit Grétry, à faire venir le jeune auteur Se à Paris ». 
(Mémoires ou Essai sur la musique, Paris, Prault, 1739, 

PP. 189 et 190).' 

283. Les DEUX TONNEAUX, esquisse d'un opéra comique (en . 

trois actes). 

Imprimés pour la première fois dans le tome IX° de l'édition 

de Kehl (pp. 303-336). : .
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- : Voltaire fit les Deux Tonneaux pour Grétrÿ : « Edi-on pu 
«croire, dit à ce propos l'auteur de Richard Cœur- = pe 

-_ « que dans le temps de mon arrivée à Paris, lorsque je qu 5 
” « infructueusement dans cette grande ville des poèmes à mas 

« en musique... le premier poëte de la France ct de sons ct 
« M. de Voltaire, me tenait la parole qu’il m'avait ondes 
« sur laquelle je n’osais compter, et faisait pour moi des 
« opéras-comiques (Mémoires etc. pp. 188-189). 

En 1772, Voltaire parle à Mere de Saint-Julien d'un opus 
comique « dont un jeune homme est venu lui Spot ; na 
« quisse ». « Je l'ai trouvée, ajoute-t-il, très favorable a 

| « musique, et à des sortes de musique de toute cspére. 
. € Me Denis dit qu’il faut suivre de point en point toutes 

« directions de l’auteur. Il avait promis cet ouvrage à tn 
« musicien que M. de Montcivrey; mais nous avons juge qe 1 
&. fallait lui donner. la préférence sur tous les autres... (30 au 
« guste).» 

M. Van der Straten croit qu'il s’agit, dans cette lettre, du 
Baron d'Otrante (Voltaire musicien, p. 31); une not . 
M. Avenel (Œuvres complètes de Voltaire, Paris, Aux bureait 
du Siècle, t. VIIL, p. 856), renvoie aux Deux Tonneaux. 

284. SOPHONISSE, tragédie de Mairet réparée à neuf. Paris, 
- veuve Duchesne (de l'impr. de la veuve Simon). 1770. 

In-8 de xn, 59 pp., plus 1 f. d'Errala pour la nouvelle 
édition de Sophonisbe. Première. édition. (C. V. Beu- 
chot, 831 et C. V. Ben.) 

_Collation des feuillets préliminaires : 1 f. de titre; et 5. - Paginés int à xn1 pour l'Epitre dédicatoire à Monseigneur le duc de la Vallière et les Personnages. 
L’approbation (du 30 avril 1770) est au bas de la pagé 59. L’exemplaire de la collection Beuchot n’a pas le feuillet d’Er- rata que renferme notre exemplaire. 
Les éditeurs de Lausanne (François Grasset et C*) dans l'Avis qu’ils ont placé en tête de Sophonisbe (t. Ve du Théâtre com- plet de M. de Voltaire, Lausanne, 1772, p. 293), disent que cette tragédie fut imprimée d’abord en 1769, à Lausanne, sous lenom de M. Lantin. - é 
Beuchot doute que cette édition de 1769 existe. Et en effet, lorsqu'il est Question pour la première fois, dans la Corres- Poñdance de Grimm, de Ja tragédie de Mairet retouchée par Voltaire, c’est le 15 mai 1770: Grimm en parle comme d’une 

  

 



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES. 97 
  

pièce que « le patriarche fait imprimer à Paris, en cachette, 
. «et sans mettre personne dans son secret ». (Correspondance 

littéraire, etc., ed. Garnier, t. IX, p. 25). 

L'édition qui porte le nom de Duchesne est annoncée dans le 
Catalogue hebdomadaire du 23 mai 1770, et rien, dit Beuchot, 
€ ni dans letitre de la pièce, ni dans son annonce, n'indique que 
ce soit une nouvelle édition ». Cependant l'intitulé de l'Errata 
(Errata pour la nouveuLe édition de Sophonisbe) pourrait faire 
naître quelques doutes à cet égard. Pour les dissiper, il suffira 
de citer le passage suivant des Mémoires secrets : « Il paraît 
‘eune nouvelle édition de l’ancienne Sophonisbe de Mairet 
« réparée à neuf ». (20 juin 1770). Le ° 

s La Sophonisbe « réparée à neuf » est du reste tout entière 
l’œuvre de Voltaire. « 11 y aura des malins qui diront que 
« M. Lantin ? se moque du monde, et qu’il n’y a pas un mot 
« dans Sophonisbe qui ressemble à celle de Mairet; mais il 
x faut laisser dire ces gens-là et ne pas s’en embarrasser » 
(Voltaire à d’Argental, 21 mai 1770). ‘ 

Sophonisbe fut représentée pour la première fois, par les 
comédiens français, le 15 janvier 1774. Quoique mal accueillie 
le premier soir, elle eut, grâce à Le Kain, quatorze représen- 
tations (voy. Afémoires secrets; 14 et 16 janvier 1774). 

285. SoPHONISBE, tragédie de Mairet, réparée! à neuf, cor- 
rigée et augmentée. Nouvelle édition. S. L. (Genève), 

1770, In-8. (C. V. Beuchot, 157.) . 

Fait partie du tome Ill des Choses utiles et agréables (pp. 3 
à 84). On trouve, après l'Epitre dédicatoire, une lettre (de Vol- 
taire) à M. le G... de G... (Le Gouz de Gerland) du 28 juin 1770. 

La Sophonisbe de Mairet est à la suite de celle de Voltaire, 

{pp. 85 à 166 du tome lil des Choses utiles et agréables). 

Sophonisbe fut aussi réimprimée, en 1770, dans le tome X!: 
des Nouveaux mélanges, etc. (pp. 3 à 70). 

Les fautes signalées dans V'Errata de l'édition de Duchesne 

sont corrigées dans les réimpressions de 1770- 

  

r. Lantin, sur le compte duquel Voltaire mettait la Sophonisbe de Maire 

réparée à neuf est, dit Beuchot, l'auteur du conte de la Fourmi, dont ol- 

taire a donné les 92 premiers vers dans le tome II des Choses uli es et 

agréables, :
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286. La SorHonise DE MAIRET, faite en 1729. Première 
tragédie régulière en France. Revuc ct exactement cor- 
rigée. Nouvelle édition. S. L., 1773. In-8 de 64 pp. (C. 
V. Ben). 

Cette édition n’a pas l'Epiître dédicatoire au duc de la Val- 
lière : cette ÆEpitre ne se retrouve pas non plus, dans le 
tome Ve du Théâtre complet de M. de Voltaire, etc. (Lau- 
sanne, Fr. Grasset 1772). : 

L’Avis des éditeurs, placé en tête de Soplhonisbe, dans l'édi- 
tion de 1772, a été reproduit par Beuchot (Œuvres de Vol. taire, éd. Garnier, tome VIe du Théâtre, p.34, note 1). 

En réimprimant Sophonisbe, les éditeurs de Kehl ont suÿl “un texte qui n’est celui ni des premières éditions, ni de l'édi- 
‘tion de 1772, ni de celle de 1773. Peut-être est-ce le texte des comédiens, quoique nous ne connaissions pas d'édition de 
Sophonisbe, « conforme à la représentation ». 

287. Les PÉLoPIDES où ATRÉE Er THIESTE; tragédie par M. de Voltaire. Genève el Paris, Valade, 1772. In8 de 64 pp. et 1 f. non chiff. pour l'approbation (du 7 fé- Ge 2 Première édition séparée. (C. V. Beuchot, 
35) - 

: Les Pélopides parurent pour la première fois dans le tome lil du Zhédtre complet de A. de Voltaire, etc. (Lausanne, François * ‘ Grasset et Ce, 1772; PP. 219-290), - ‘ 
_ Un Avertissement des éditeurs (P. 221) et une lettre de ‘ Voltaire à «un de ses amis », intitulée : « Fragment d'une lettre » (p. 223-225) précédent Ja tragédie. 

Ce « Fragment d' une lettre» se retrouve dans l'édition de Valade, qui contie nt aussi « l’Avis de l'éditeur » suivant: ” « La nouvelle tragédie de M. de Voltaire que je donne au « public est entièrement conforme à celle qui se trouve dans « la grande collection de tous ss ouvrages que l’on imprime «à Lausanne, en Suisse, pour laquelle j'ai souscrit; j'espère: % avec toute Ja confiance possible, ‘que le public me saura 

1. Ilyades exemplaires sas le nom de Genève. (Voy. ne 288.) 
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« quelque gré de ce que je lui présente un des nouveaux 
« chefs-d'œuvre de cet auteur immortel et qu’à.très juste titre 
«on peut appeler le prince et le Nestor de la littérature an- 
« cienne et moderne. » 

La Correspondance de Grimm parle, dès le re janvier 1772, 
de l'édition des Pélopides tirée par Valade de l’édition de Lau- 
sanne. x On a remarqué, dit Grimm, que la pièce imprimée à 
« Paris a eu pour censcur Crébillon, fils du premier père 
« d’Afrée, et que ce censeur atteste n’avoir rien trouvé dans la 

* «tragédie de M. de Voltaire qui ne lui ait paru devoir en 
« favoriser l'impression. » — Ce sont là les propres termes de 
l'Approbation de Crébillon. Or cette approbation est datée du 
7 février 17721, Comment Grimm pouvait-il citer textuclle- 
ment, le 1er janvier 1772, une Approbation que Crébillon fils 
ne devait donner que le 7 février suivant? Il y a là un ana- 
chronisme que rous signalons à M. Tourneux, le savant édi- 
teur de la Correspondance de Grimm. 

Les Pélopides ont été imprimés en 1772 dans le tome XII 
des Nouveaux Mélanges, etc... p. 115-184. 

288. La MÈME TRAGÉDIE. Paris, Valade, 1772. In-8 de 

64 pp. et 1 f. non chiff. pour l'Approbation. (C. V.Ben.) 

Dans cette édition, « « PAvis de l'éditeur, » imprimé au verso 
du titre, est ainsi conçu : . 

« Tout ce qui sort de la plume de M. de Voltaire est en 
« droit d’intéresser le public. Il vient de paraître une tragédie 
« nouvelle dans l'édition de tous ses ouvrages qu’on imprime 
«actuellement à Lausanne, en Suisse, chez Fr. Grasset et 
«comp. j'ai cru devoir imprimer cette pièce séparément. 
« Comme souscripteur de cette grande et riche collection, j’es= 
« père que M. de Voltaire ne me saura pas mauvais gré d’avoir 
« mis ce nouveau drame à portée d’être admiré par un plus 
« grand nombre de lecteurs. » 

En réimprimant les Pélopides,. les éditeurs de Kehl ont 
suivi un texte qu'ils avaient trouvé dans les papiers de Vol: 
taire; uné autre version en a été donnée par Naigcon, dans 
l'édition stéréotype du Thédtre de Voltaire Paris,” Didot 
an IX, in-18, t. IX, pp. 149-202). 

299. La MÊME TRAGÉDIES Génève et Toulon, J, R. Mai - 

& ct l'extrait des Pélopides, par La Harpe, dans le Mercure de mars 

1773, P. 100. : .
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lard, 1772. In-8 de 58 pp.et 1 f. pour l'approbation. 
. (C. V. Beuchot, 636.) . 

290. Les Loix (sic) DE Minos ou ASTÉRIE. Tragédie en 
- cinq actes par M. de Voltaire. Genève el Paris, Valade, 

1773. In-8 de 1 f. detitre, 64 pp. et 1 p. non chiff. pour 

- une note sur ce vers de la scène 3 de l'acte 1: 

« S’il naquit parmi nous, s'il lance le tonnerre. 

Première édition {. (C. V. Beuchot, 534.) 

La tragédie des Lois de Minos, composée par Voltaire du 
17 décembre 1771 au 12 janvier 1772, fut envoyée à d'Argen- 
tal au commencement de 1572 (Voltaire à d’Argental, 19 jañ- 
vier 1772). Mae Denis voulait qu’elle fût jouée immédiatement 
après Pâques; (Voltaire à d’Argental, 16 mars 1772); mais elle 
ne fut reçue par les comédiens qu’au mois de juin (Mémoires 
secrets, 12 juin 1772). : ‘ - 

Cette pièce était l’œuvre d’un jeune avocat que Voltaire 
appelle M. Duroncel; et on lisait en tête du manuscrit € té 

. «petite épitre dédicatoire à M, L.. ancien conseiller au Par- 
.« lement de. par M. Duroncel, avocat ». Car c’est une erreur 
« de croire que cette tragédie vienne de Ferney, ou que ls « patriarche y ait Ja moindre part... C'est M. L... qui a fourni 
« le plan, l'avocat Duroncel ne l’a que versifié... L'avocat Du- 
« roncel, après nous avoir mis au fait de Fhistorique de la - * piéce, parle de la difficulté de l’art, de sa décadence parmi « nous. Il insiste sur Ja nécessité du style et du coloris 3. (Grimm, Correspondance littéraire, éd. Garnier, t. IX, p. 510; 15 juin 1372). Fo 
Cette Epitre dédicatoire n’a pas été imprimée. 
Les Mémoires Secrets nous apprennent que les comédiens rép taient les Lois de Minos le 30 novembre 1772. Mais la 

et Von gr on don en avait répandue ne se soutenait pass st on. 1sait la pièce très médiocre. Aussi, saisit-on l'occasion de s ‘ ms rétentissants de Mie Raucourt (qui avait paru pouf a premi rs fois, à la Comédie-Française, le 23 septembre 177% + rôle de Didon), pour suspendre les répétitions de la 
. 

- 
| 

TT 1 Cependant, nous possédons un e ‘: tragédie en cinq 
rent Baour, i 

| Xemplaire des Loix de Minos ou Astérie, 

in-8 ? 1. Voltaire Genève et T L Flo ” t Jean 
de 47 PP.,avecle millésime 1772. ou OUSÉ, : 
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tragédie de Voltaire, dont la représentation fut renvoyée après 
Pâques (Mémoires secrets, 21 janvier 1773, t. XXIV, p. 227). 

© C'est sur ces entrefaites que le libraire Valade imprima, à 
l'insu de Voltaire, les Lois de Minos, sur une copie qu’il tenait 
du censeur Marin (voy. Mémoires et Correspondances histo- 
riques et littéraires inédits par Ch. Nisard. Paris, M. Lé- 
vy", 1858, in-12,p. 171}. 

Tout ayant été dérangé par cette détestable édition de’ 
Valade, Voltaire retira sa pièce, écrivit au lieutenant de police 
pour se plaindre de cet attentat du libraire (Afémoires secrets, 
21 février 1773), et fit insérer dans le Afercure de mars 1773, 
PP. 157-158, un désaveu de l'édition de Paris. 

Les Lois de Minos avaient été faites par Voltaire en l'honneur 
du chancelier Maupeou (Lettre de la duchesse de Choïseul à 
Mec du Deffand ; à Chanteloup, le 6 mai 1772. Correspondance 
complète de Mns du Deffand avec la duchesse de Choiseul, cte., 
Paris, M. Lévy, 1866, t. 11, p. 183). 

Cette tragédie n'a pas été représentée. 

291. Les Loix DE Minos, tragédie avec les notes de M. de 

_ Morza et plusieurs pièces curieuses détachées. S. I. 
(Genève, Gabr. Cramer), 1773. In-8 de 2 ff. non chiff. 
(pour le faux titre et le titre), xv (pour l'Épilre dédica- 
loire à Mgr le duc de Richelieu, elc.), 395 pp. et 2 pp. 
paginées 1-2 pour l'Errala. Première édition donnée par 
Voltaire. (C. V. Beuchot, 536.) 

Outre la dédicace et les notes qui paraissaient pour la pre- 
mière fois, ce volume contient vingt-huit « Nouvelles pièces”. 
détachées, corrigées et augimentées, » qui ne sont pas toutes de 
Voltaire. | 

Sur cette édition, voyez la lettre de Voltaire à d’Alembert, 
du 27 mars 1775. ‘ 

292. Les LoIx DE Minos, tragédie avec les notes de Mr de 

Morza. S.l., 1773. In-8 de xnt pp. (pour l'Épilre dédica- 

loire), 1 p. non chiff. pour les Personnages, et 82 pp. 

Cette édition fait partie du tome X° de l'Évangile du jour, 
Londres, 1773; in-8. Les pièces imprimées, à la suite des Lois 

‘de Minos, dans l'édition de Cramer, sont reproduites dans le 

tome X* de l'Evangile du jour, à l'exception des suivantes : 

0
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1. L'Anniversaire de la Saint-Barthélemy., 
2. La Bégueule, 

3. Le Marseillais et le Lion, 
4. Les deux Siècles, 
5. Les Systèmes, - 
6. Les Cabales. 

Les Lois de Minos ont été aussi réimprimées dans le 
tome XIVe des Nouveaux mélanges, etc., s. 1, 1774, PP: 10 
194: ‘ 

293. LA MÊME TRAGËDIE. Lausanne, François Grasset a C 
1773. In-8 de xvr pp. (pour le titre, l'Épitre dédicaloireil 
l'Avis des éditeurs), et 170 pp. (C. V. Beuchot, ;3$). 
On a supprimé, dans cette édition, les Pièces détachées qui 

né sont pas de Voltaire, et quelques-unes qui sont de lui. 

294, LA MÊME TRACÉDIE. Genève, s. n., 1773. In8 de 
55 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190 et C. V. Ben). 

Dans cette édition, on ne trouve ni l'Epitre dédicatoire, 0 les Notes, ni les Pièces détachées. L'Epiître dédicatoire n'aëtè 
réimprimée ‘ni dans l'édition in-4° des Œuvres de Voltaire, 01 
dans l'édition encadrée, Mais elle est en tête des Lois de Minc, dans l'édition de Kehl {tome VIe, pp..3 à ri). 

209$. Don PÈDRE, Ror DE CASTILLE, tragédie et autre 
pièces. S. 1, (Genèye), et s. R., 1775. In-8 de 148 pp. Première édition, (C. V. Beuchot, 225). 
gen olaire travaillait à Don Pèdre dès 1761 (voy. ses lettres à Argental des ig mars, 29 juin et 15 auguste 1761). Mais nosedie NC parut qu’au commencement de 1775 (voy. Corris Fe nee secrète, t, I, p. 284; — Mémoires secrets, 10 f- ier 17755 — Voltaire à d’Argental, 16 janvier 1775). pas l'édition S: L'ets, n. de 1775, Don Pèdre est précédé: 1° D'une épitre dédicatoire à M. æ "éditeur , . d'A lembert,.. par l'éditéu de la tragédie de Don Pêdre (pp. 3 à 16) ? 2° D'un discours histori ti ' -aæédi, OH Pèdre (pp. 16-26 1), "7" “Critique sur la tragédie de D 

mes. 

mt 

-L edit € ? € 
s. * 

t cs é iteurs de Kehl ont publi ) à la suite de ce deux mc 

T . t pub ! #4 discours historique et crélique sur Don Pèdre, » qui était 
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Les pièces qu’on trouve à la suite de la tragédie sont : 

1° L'Eloge historique de la raison, prononcé dans une aca- 
dêmie de province, par M. de Chambon (pp. 99-114)..Ce mor- 
ceau est daté de 1774. ‘ ‘ 

2° Le morceau intitulé : De l'Encyclopédie (pp. 115-119). 

3° Dialogue de Pégase et du vieillard {avec les notes de 
M. de Morza, pp. 120-139). ‘ | 

4 La Tactique (suivie d'une longue note), {pp. 140-148). 
cts 

Don Pèdre n'a jamais été représenté. 

296. Don PÈDRE, RO! DE Casriice. Nouvelle édition pur- 
gée des fautes qui se trouvent dans les précédentes. 
Londres, 1775. In-8 de 108 pp. 

Cette édition fait partie du tome XIIe de l'Evangile du jour. 

En.tête de la tragédie, on trouve l'Epitre dédicatoire à 
d'Alembert (pp. 3-à 10) et le Discours historique et critique 
{pp. 11 à 17). ‘ | 

Les pièces imprimées à la suite de Don Pèdre sont : 

1. L’Eloge historique de la raison (pp. 79-90) ; 

2. De l'Encyclopédie (pp. 91-94);. 

3. Petit écrit sur Parrèt du conseil du 13 septembre 1774; 
qui permet le libre commerce des blés dans le royaume 
(pp. 95-99) ; | : 

4. La Tactique, « augmentée d'une note très intéressante, 
qui ne se trouve pas dans les premières éditions » (pp. 100-108). 
Nous avons dit que cette note se trouve dans la première 

- édition. ‘ 

207. La MÈME TRAGÉDIE. Lausanne, François Grasset el Ci, 
1775. In-8 de 88 pp. (Bibl. de Pont de-Veyle, 1190 et 
C. V. Ben). 

  

imprimé, disent-ils, à La suite de la tragédie de Don Pédre, dans les édi- 
tions précédentes, . 

Beuchot n'avait trouvé ce fragment ni dans l'édition originale de Don Père; 
ni dans le tome X de l'édition encadrée des Œuvres de Voltaire; cependant : 
c'est dans ce tome X (pp. 403-106) que se trouvele « Fragment du discours 
historique ét critique sur Don Pèdre. ns Cf. lé tome XXVI de l'édition in-46; 
P: 85. à



81 ‘ VOLTAIRE 
  

Nouvelle édition, purgée des fautes qui se trouvent dans les” 
éditions précédentes. Avec | Epitre dédicatoire et le Discours 
historique et critique. 

Voltaire, dans sa lettre à d’Argental du 18 mars 1753, dit 
qu'ilya «quatre éditions de Don Pèdre, dont deux qu'il ne 
connaît pas ». 

Voltaire comprend sans doute, dans ces quatre éditions, 
celle qui fait partie du t. XIX des Nouveaux Mélanges, cle. 
PP. 1 à 103. 

298. LA MÈME TRAGËDIE. S. L., 1776. In-8 de 66 pp. (So- 
leinne, t. II, no 1682 et C. V. Ben). 

Don Pédre seul. 

299. L'HÔTE ET L'HÔTESSE. Divertissement, 1756. 

Ce divertissement a ëté imprimé pour la première fois 
dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 397-411. 

11 y est précédé de trois lettres à M. de Cromot, « surinten- « dant des finances de Monsieur, frère du roi, qui avait de- « mandé à M, de Voltaire un petit divertissement pour la ft « que Monsieur a donnée à la Reine à Brunoi en 170% (Voyez ces lettres dans Ja Correspondance; 20, 22 septembré 
ct ro octobre 1750). 

Sur la fête de Brunoy, voyez les Mémoires secrets du 
9 octobre 1776. Voyez aussi les lettres de Voltaire à d'Ar- 
scatal (18 octobre) ct à Mme de Saint-Julien {30 octobre 1770). 

300. IRÈNE, tragédie de M. de Voltaire, représentée pouf 
Ja première fois, le 16 mars 1778, par les comédiens 0f- dinaires du Roi. Paris, s. n., 1779. In-8 de 62 pp. (St leinne, t. II, n° 1680 et C. V. Ben) 

om ée = RE 5 decembre 1:50 ‘Irène + €R 1776 (Voltaire à d’Argental, 15 décembré 
| «L ; rene fut envoyée à d’Argental le 25 octobre 1776 

. So tragédie de monsieur de Voltaire, dont on a mandé qui 

Secrets (13 ilY a quelques mois », Jit-on dans les A/émoires 
< Con éd ee” décembre .1777) «a été donnée depuis peu auf 
« ject 1EnS, par monsieur le comte d’Argental, lis en ont fait 

vre et l'ont jugée faible : mais n'osant la refustfs 
“ Pour gagner au mon ‘ £ is du temps, et ne dre aux iv : mps, as se ren 5 

. «à celui ee vives de l'ami de l’illustre vicillard, ils ont écrit 
1; SOUS prétexte de lui demander Ja distribution dés 
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« rôles. Cette tragédie, intitulée d'abord Alexis, se nomme 
« aujourd’hui Irène. » - 

La distribution et la confrontation des rôles d'frèue eurert 
lieu à Paris, chez Voltaire, le dimanche 22 février 1778, ea pré- 
sence du duc de Richelieu (Mémoires secrets, 23 février 1778). 

la pièce fut représentée le 16 mars suivant. Elle avait déjà 
été essayée à Ferney, « derrière des paravents, au coir’ du feu, » 
pour les noces de Mme de Villette (Voltaire ‘au marquis de 
Thibouville, 10 novembre 1773 - 

C'est à la sixième représentation d’/rène que le buste de 
Voltaire fut couronné sur le théâtre de la Comédie-Française, 

Irène fut retirée par Voltaire aprés la septième représenta- 
tion, 

Voltaire avait prié l'Académie de vouloir bien agréer la dédi- 
cace d’Irène. Cette dédicace, intitulée par les éditeurs de Kehl. 
« Lettre de AM. de Voltaire à l'Académie française » a paru 
en tête d'une édition d’Irèue que Voltaire ne fit tirer qu'à 
quelques exemplaires, pour ses confrères de l'Académic !. 

L'édition de 1779 n’a pas lt Lettre à l'Acadénie Fran- 
çaise. l 

301. LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, S. n., 17 79. In-8 de 48 pp. 

(C. V. Ben). | 

Portrait-mélaillon de Voltaire sur le frontispic ce. 

LA MÈME TRAGÉDIE. Paris, Ducheine, 1779. fn-8 de 

33 pp. (C. V. Beuchot, 395). 

303. LA MÊME TRAGÉDIE. Toulouse, Broulhiel, 1784. In-8 

de 49 pp. (Bibl. de Pont-de-Veyle, 1190). 

304. AGATHOCLE, tragédie en cinq actes, représentée le | 

31 mai 1779. 

primé, pour la première fois, dans l'édition de Keïl, 

. VI (pp. 337-393) : Agathocle y est précidé : 

1 D'un Awsrtissement des étiteurs, qui a été reproduit par 

  

. Nous avons vainement cherché cette première édition s’/rènz à la Riblio- 

thèque National: et à la Bibliothèque de l'institut. :,
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Beuchot, en tête de la pièce, ct par Quérard, sous le n° 150 de 
sa Bibliographie voltairienne. ‘ 

2 D'un Discours (de d’Alembert) prononcé (par Brizard) 
avant la première représentation d'Agathocle. — Ce Discours 
avait déjà paru dans le Journal de Paris du 2 juin 1959 et 
dans l'Almanach littéraire de 1780, PP. 119-121. 
Agathocle fut composé en même temps qu’{rène (roy. la 

lettre de Voltaire à d'Argental du 15 auguste 1777). Il fut 
joué à Ferney, en septembre 1777 (Voltaire à Saurin, 26 sep- 

. témbre 1777); — et chez Mne Denis, en avril 1759 (Note de ... M, Avenel). — Voyez dans les Mémoires secrets (15 mai 1779) 
une lettre de Vanhove, semainier de la Comédie-Française, 
adressée aux auteurs des pièces reçues et non encore repré- 
sentées à ce spectacle, pour demander Jeur acquiescement à la 
Proposition de jouer Agathocle, le jour anniversaire de la 
mort de Voltaire. ‘ - 

Nous ne connaissons pas d'édition séparée d'A gathocle. 

305. JULES César, tragédie en trois actes de Shakespeare 
(traduite par Voltaire). | 
Imprimé à Ja suite de Cinna, dans le tome Il du Théitre de Pierre Corneille, avec des Commentaires, s. 1. (Genève), 1704 12 vol, in-8, figg. 

Réimprimé en 1774, dans le tome XIV des Nouveaux Mé- langes, etc….; pp. 195-263. ‘ 
Dans cette réimpression, Jules César est suivi de la Réponse à un académicien qui avait paru, avec une pagination particu- : lière, et sous le titre de : Supplément au tome second, dans le t. Il du Théâtre de Pierre Corneille, etc. 

306. L'HÉRACLIUS ESPAGNOL, ou la Comédie fameuse : Dans "cette vie, tout est vérité et tout mensonge. Fête repré- sentée devant LL. MM., dans le salon royal du Palais. Par Don Pedro Calderon dela Barca. (Traduit par Voltaire.) | 

Imprimé dans le t, V du Thédtre de Pierre Corne; 
s.E FGenève, 1704 terre Corneille, 

Réimprimé en 1774, dans le tome XI ? Mé- langes, etc.…., pp. 271-341 . Fes Nouveaux 16 

El, 

Jules César et lAéraclius espagnol sont imprimés, dans
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On a imprimé, sous le nom de Voltaire, les pièces do 
théâtre suivantes qui ne sont pas de lui: 

1° Jean Hennuyer, évêque de Lisieux, drame en trois actes 
par Af. de Voltaire. Genève, 1772. In-8 de 71 p.(C. V. Ben). 

Ce drame est de Mercier. _ 

2° M. de Fintac ou le Faux connaisseur, comédie en trois 
actes et en vers par lPaveugle de Ferney. Genève, 1775. In-8 
de 52 pp. (C. V. Beuchot, 1419). | 

Cette comédie est de Lefébure de Saint-[idephont. Elle avait 
paru, en 1773, sous le titre suivant : Le Connaisseur, comé- 
die, etc... par le baron de S***, Genève et Paris. In-8. 

3° La Mort de Caton, tragédie en trois actes et en vers par 
M. de Voltaire. Paris, Delalain et Didot Painé, 1777. In-8 de 
32 pp. (C. V. Beuchot, 576 et 577) 

Cette tragédie est de Panckoucke, ‘ : 

Parmi les pièces de théâtre attribuées à Voltaite, Beuchot 
cite les suivantes : | 

1° Le Ballet de la Sottise (de Bernard), imprimé à la suite. 
d'Œdipe, en 1728; ee 

2° Le Mauvais Ménage (de Legrand et Dominique) im+ 
primé à la suite d'Hérode et Afariamne, en 1726; 

3 Les Titans, opéra; . 

4 Salmanazar ; . 

5° L'Amiral Bing; Vo 
6° Fintée ou Fuitée (M. de Fintac); 

- 7° Le Siège de Paris; 

& Xerxès. - 

Sur ces diverses pièces, voyez la Préface de Beuchot, en 
tête du Thédtre de Voltaire, éd. Lefèvre et Didot, tome Il, 
pperetnr ‘ : : 

Grimm parle, le 15 mai 1757, d’une nouvelle tragédie de 

Voltaire, intitulée : Saladin, et Voisenon nous apprend que 

Démocrite prétendu fou (comédie en trois actes, Paris, 1730, 

in-8) est dû à la collaboration de Voltaire et d'Autreau (4nec- 

dotes littéraires). 2 —. - 

Enfin on a attribué à Voltaire une tragédie de d'Arnaud, 

Coligny ou la Saint-Barthélemy, Amsterdam, 1740; in-8 de 

61 pp. Voyez Critique de la tragédie de Coligny où la Saint 

Barthélemy, par Ai. de V***, Bruxelles, 1740. In-8 de 31 pp.
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‘| ÉDITIONS COLLECTIVES DU THÉATRE DE VOLTAIRE 

a 

307. LE THÉATRE DE M. DE: VOLTAIRE. Nouvele is 
qui contient un recucil complet de toutes les pie e 
théâtre que l’auteur a données jusqu'ici. rt 
françois-Canul-Richoÿ, 1733. 4 vol. in-16. (Bib'e NF, 
Y.5545 + L.) 

s "dé 
La Bibliothèque Nationale ne possède que le tome IN 

op ne 
cette édition. Il renferme Samson, Panlore, Lx Prude, Ro Sauvée et le Duc de Foix. 

, ùs 
Quérard (Bibl. Volt., n° 157) cite, sans doute UE -Catalogue de La Vallière (Paris, Nyon, 1784, t V,n 17 TL une édition .du Zhédtre de Voltaire qui porte l'adrse n Paris et le millésime" 1751 (9 vol. in-r12 et in-8). — Nou a connaissons pas cette édition : peut-être existe-t-elle; ee ai tout cas, il est impossible que Île 7 héâtre. de Voliare ©, pu former, dès 17951, neuf volumes; en outre, le Catalogee®r La Vallière indique, parmi les pièces contenues qu L édition, Rome Sauvée, le Duc de Foix, l'Orphelin ei Chine, etc., etc. Ce qui montre que si les premiers volumes 

» CEC il mo 
. ivent être 

cette édition ont Je millésime 1751, les dernicrs doivent € d’une date plus récente, 

308. OuvRAGES DRAMATI QUES AVEC LES PIÈCES RELATIVES À CHACUN. S, [. (Gen ère). 1756. 4 vol. in-8. 
Cette édition du Théâtre appartient à l'édition intitulée: Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire, s. l. (Genève, ‘les Jrères Cramer » 1756. Le théâtre forme le 

te VIT, VIIL, IX et X de la Collection. Un cinquième volum 
Parut en 1763 : Je faux titre porte : Collection complète, etc. Tome divièine, seconde Partie. 

309. LE THÉATRE DE M. DE VoLraiRE. Nouvelle édition qui 
Lé
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contient un recueil complet de toutes les pièces que 
Fauteur a données jusqu'ici. Amsterdam, François- 
Canul-Richoff, 1762. 4 vol. in-16. (C. V. Ben). 

T. 1. Préface, — Œdipe, — Hérode et Mariamne, — l'Indis- 
cret, — Brutus, — la Mort de César, — Samson, — Pandore 
(4 . et 412 pp.) | 

TI. Zayre, — Alzire, — Mérope, — Le Fanatisme ou 
Mahomet (2 ff, et 350 pp.) 

T. Il. Sémiramis (précédée de la Dissertation sur la tragédie 
ancienne et moderne, etc..…), — Oreste, — Cäimélie ou le Duc 
de Foix, — Catilina ou Rome sauvée (2 ff. et 342 pp.). 

- T. IV. L'Orplelin de la Chine, —' PEnfant prodigue, — la 
Prude ou la gardeuse de cassette, — Nanine ou le Préjugé 
vaincu {2 ff. ct 360 pp}. 

” Un cinquième volume parut en 1763 ; il est intitulé : Suite 
du Théâtre de A1. de Voltaire, nouvelle édition, etc. , et con- 

tient : Tancrède, Zulime, le Café ou l'Ecossaise, et la Femine 
qui a raison (2 ff. ct 276 pp.). 

310. SUPPLÉMENT AUX ŒUVRES DRAMATIQUES DE VOLTAIRE. 
Genève et Paris, Duchesne, 1763. In-8 de 606 pp. (Qué-. 
rard, Bibl, Voll., n° 157). 

311, ŒUVRES DE THÉATRE DE M. DE VOLTAIRE. Paris, 

Duchesne (de l'imprim. de J. Bobin, Montargis, 1763), 
1764. 3 vol. in-12. (B'e Nr. Y. 3545. L. 1-5). | 

TI Œdipe, — Hérode et Mariamne, — l'Indiseret, — 
Brutus, — Zaire. 

T. Il. Aiÿire, — lPEnfant prodigue, — le Fanatisme ou 
Maliomet, — Mérope. : 

T. ll. La Mort de César, — Nanine, — — Oreste, — Sémi- 
ramis. ‘ 

T. IV. Rome sauvée, — le Duc de Foix, — l'Orphein de la 
Chine, — Samson, — Pandore,— la Prude, — le Droit du Sei- 
gleur. 

T. V. L'Ecossaise, — Tancr de, _— Jr lime, — Olympie, — 
Socrate. 

L'approbation est du 23 janvier 1563: le privilége du 
30 mars de la même année.



. 314. THÉATRE COMPLET 
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C’est de cette édition de son Théâtre que Voltaire se phiat dans l'A vis au lecteur, imprimé à la suite des Scythes. 

312. ŒUVRES DE THÉATRE DE M. DE VOLTAIRE, ETC... No 
velle édition revue et corrigée exactement sur l'édition 
de Genève in-0 1, Paris, veuve Duchesne, 1567, 6 val. 
in-12. ((Bibl. Ni, ‘Réserve, Y. 5545. L+a14: 
Exemplaire aux armes de Marie-Antoinette). 

Nouveau tirage de l'édition de 1704. Le tome VI seul se 1767. Il contient : le Triumvirat, — les Scythes, — Charlot, — la Femme qui a raison, — la Princesse de Navarre, = lt Temple de la Gloire, L 

313. LE THÉATRE DE M. px VoLTainE. Nouvelle édition qui contient un recueil complet de toutes les pièces de 
théâtre que l’auteur a données jusqu'ici. Ansleriam, François-Canut-Richoÿ » 1768 ct 1770. 6 vol. im, 

_figg. (B'e Nr, y. 5545. + La 1 — 6). 
Figures d’Eisen, . 

ÿ $ gravées par Le Mire, Chenu, etc. D'autres Bures non signées. 

Les quatre Prémicrs volumes sont de nouveaux tirages de l'édition de 1762. Le tome V contient : La Fémme qui ardi So, — Tancrède, — Olympie, — le Droit du Seigneur. Le tome VI: Socrate, —_ l'Ecossaise, — Zuline. 
Dans l'édition de 1770, les Scythes ct Charlot ont éé ajoutés au t, VI. 

DE M. DE VoLraiRe. Le tout rev Par l’auteur même. Lausanne, François Grassil * 1772. 8 vol. in-8, (C. v. Ben). | Cest à tort que Quérard donne 9 volumes à cette édition. (CF. Catalogue de La Vallié re (Nyon), ne 17876). . Cette édition du Théâtre appartient à l’édition des Œuvres taire ne * Collection Complète des Œuvres de A1. de le aire, etc. Lausanne Grasset - st, XI 
à XXI de cette Colle, » 1770-1780. Elle forme le 

et corrigé 
-elCie 

ollection, 

1, Les premiers volumes de l'édition in-4o Pôrtent le millésime 1768, 
\ 
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Quérard (Bibliographie Voltairienne, n° 157) cite une édi-. 
tion du Théätre, reyu et corrigé par l’auteur, avec: la Hen- 
riade. Amsterdam, 1777. 11 vol. in-12. Nous ne connaissons 
pas cette édition. | 

315$. THÉATRE DE VOLTAIRE AUGMENTÉ DE DEUX PIÈCES QUI 

NE SE TROUVENT PAS DANS LES ÉDITIONS PRÉCÉDENTES. 
Londres, 1782. (Cazin) 10 vol. in-18. 

Portrait dans un médaillon ovale et 33 figures gravées par 
La Chaussée. « Les figures, dit M. Cohen, sont médiocres. 
« Dans le catalogue de la Bibliothèque de M*#* (le baron 
« d'Heiss), Paris, 1785, on trouve, sous le n° 515, une édition 
« du Théâtre de Voltaire. Londres, 1781, 10 vol. in-12, ren- 
« fermant les dessins de Bochegrain. Cette édition semble être 
« celle de Cazin, tirée sur grand papier, et les figures, qui ne 
« portent que le nom du graveur, auraient en conséquence été 
« dessinées par Bochegrain. Cet exemplaire, relié en maro- 
« quin vert, a été vendu 168 livres » (Guide de l'amateur de 
livres à vignettes. Paris, Rouquette, 1880, col. 525). 

Sur cette édition et sur les deux suivantes, voyez Manuel du 
Caïinophile. Le Petit Format à figures. Collection Parisienne 
in-18. 4. Corroënne, 1779. In-18, p. 120. 

316. THÉATRE DE VOLTAIRE AUGMENTÉ DE PLUSIEURS PIÈCES 

QUI NE SE TROUVENT PAS DANS LES ÉDITIONS PRÉCÉDENTES. 

Londres, 1782. 8 vol. in-18. (B'e Ne, Y. 5545. L + a). 

“rfig. non signée au t. le. L'ouvrage est terminé par un 
Avis au relieur. ‘ 

317. LE MÈME. Amslerdam, Wan Harrevelt; 1782. 8 vol. 

in-18. . ‘ 

318, ŒUVRES DE THÉATRE DE M. DE VOLTAIRE. Neufchätel 

(Paris), 1783. 8 vol. in-8. (B'° N°, Y.) 

Cette édition du Thédtre fait partie des Œuvres de Voltaire 

publiées par Panckoucke, ‘de 1772 à 1773, et rélmprimees 

en 1783. 

319. THÉATRE COMPLET DE M. DE VOLTAIRE CONFORME 4.
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LA DERNIÈRE ÉDITION. Caen, G. Leroy, 1568, 9 vol. in-12. 
. (Be NE, Y. 5545 La 1-0). 

320. THÉATRE DE VOLTAIRE. Paris, Didol l'aîné, an IX 
(1801). 12 vol. in-18 sur pap. ordinaire, sur papier finet 
Sur grand papier vélin, format in-12, 

Édition stéréotype. . , 1 Exemplaire sur vélin à Ja Bibliothèque Nationale, Réserie 
Y 5545. Laa. Vélins 2337. 
Réimprimé en 1813, 

321. LE MÊME. Paris, Gide el Nicolle, 1809. 9 vol. ir-15, 
in-12 ct in-8, (Quérard, Bibl. Voll., n° 157.) 

Il'ya, dit Quérard, des exemplaires de l'in-8, auxquels 01 a joint des gravures de Moreau :.ces exemplaires portfil l'adresse de 4, Nicolle et Renouard (Voy. plus loin Œuré . Choisies de Voltaire. Paris, Renouard, 1817). 

322. LE MÈME. Paris, Baudouin frères, 1828-1829. 8 vo. in-8. | 
. . 

: ilieurs De premiers faux titres portent : Collection des meilitu 
Ouvrages de la langue française en prose et en vers. 

Précédé d’une Notice historique par M. Berville. L'Arertif sement du nouvel éditeur est signé : Léon Thiessé. 
23 THÉATRE COMPLET pe VOLTAIRE. Paris, Laplace, S chez el Cie, 1853 3- Gr. in-8° à 2 col. de xx1r et 791 PP- 

| Précédé d'une Zntroduction par M. Édouard Fournier. Ve 
Yelle édition illustrée de 20 portraits en pied coloriés, Sinés par M. Getrroy. 

‘
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CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATIQUES ET THÉATRE CHOISI 

324. LES CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATIQUEÉS DE M. DE Vot- 

TAIRE. Genève, 1778. 3 vol. in-12.(C. V. Ben). 

325. LES MÈMES. Paris, veuve Duchesne, 1779. 3 vol. in-12, 

figg. (Bibl. N'e. Y. 5545 L 6-8). 

La Mort de César, — Zaire, — Algire, — Brutus, — Més 
rope, — le Fanatisme, — Sémiramis, — lOrphelin de la Chine, 
Tancrède, — l'Enfant prodigue, — Nanine, — l'Ecossaise. 

Réimprimés un grand nombre de fois, 

326. Les MÈMEs. Genève, 1785. 3 vol. in-12.(C. V. Ben). 

327. Les MÈMES. Rouen, 1793. 4 vol, in-18. (Quérard. Bibl, 

Voll., n° 157). 

328. THÉATRE DE VOLTAIRE. Paris, Fournier père. cl fils, 
an XI (1803). $ vol. in-32. 

De la Bibliothèque portative du voyageur. 

329. CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATIQUES DE VOLTAIRE: Paris, 

H. Nicolle, 1808. 4 vol. in-18, in-12 et in-8° (Quérard, 

* Bibl. Volt. n°157). 

Edition stéréotype d’Herhan. Il en a été fait plusieurs tirages : 

dans le format in-18, et notamment en 1813, 1816, 1819, 
1821, 1830 (Tours, Mame). ‘ 

330. Les MÈMES. Paris, Librairie sléréolÿ fc, 1813, 4 vol. 

in-10. .
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[ y a des exemplaires avec l'adresse de F, Didot ; il yena 
avec celle d'A. Belin. 

331. LES MÊMES. Paris, Ménard et Raimond, 1815. 4 vol 
‘ in-12. 

Tomes X, XI, XII et XIII d’un Répertoire général dr Thédtre-Français. 

332. LES MÊMES. Paris, Garnery cl Nicolle, 1816, 4 vo. 
 in-18. 

Edition stéréotype d’après le procédé d’Herhan (Voy. le ne 330). . 

333: LES MÊMES. Paris, Dabo, Tremblay, Feret el Gayit, | 1819. 4 vol.in-18, : : 
(Voy. le ne 330.) 

334 LES MÊMES. Paris, Bourgeois, 1820-1821, 4 vol. inÿ et in-12, 

- Le titre porte : Chefs-d'œuvre dramatiques de Volta or lenant ses tragédies ct comédies restées au thédtre, co Pix de nées sur la dernière édition publiée de son vivant... avec dis cation des changements adoptés par la Comédie-Françaist; 3, d istori ritiques 
ACcompagnées de Préfaces <t de Notes historiques et critiq ‘ par A1. Lepan, ‘ .…. . 

335. LES MÊMES. Paris, Dabo, 1821. 4 vol, in-18. 
. Tomes XIV à XVIH d'u n Répertoire général du Théâtre 

. Français, etc... Thédtre du 
1 ordre. (Voy. le n° 330.) 

336. LES MÈMes. Paris; Touquet, 1821. 3 vol: pet. in-12 
‘ - 

role 

. Le titre porte : Théâtre français. Répertoire complet. Vol 
taire. Edition Touquet. 

337. Les Mèmes. Paris, Ménard ot Desenne fils, 1821 4 vol. in-18, fige, . 

Le faux titre porte : Bibliothèque française.
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338. Les MÈMES. Paris, Aillaud, 1822. $ vol. in-18. 

339. Les MÈMES. Paris, Sainlin, 1822. 4 vol. in-32, fige. 

340. Les MÊMES. Paris, Ladrange, Guiberl, Lheureux, Ver- 
dière, 1822-1823. 4 vol. in-18. 

Le faux titre porte : Répertoire du Thédtre-Francaïs. Pre 
mier ordre. 

341. THÉATRE CHOISI DE VOLTAIRE. Paris, Sanson, 1823. 

3 vol. in-18; — et Paris, Desoer, s. d. $ vol. in-32 (Voy. 
Quérard, Bibl. Volt., n° 158). 

342. CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATIQUES DE VOLTAIRE. Paris, 
De Bure, 1824. 6 vol. in-32, avec portrait. ‘ 

Les couvertures imprimées portent: Classiques français ou 
Bibliothèque portative de l'amateur. 

343. LES MÈMES. Paris, veuve Dabo, 1824. In-8. (Portrait 
et fac-simile). _. 

Avec les observations des anciens commentateurs et de nous 
velles remarques, par AM, Ch. Nodier et Lepeintre. 

Le faux titre porte : Bibliothèque dramatique ou Répertoire 
universel du Thédtre Français. Il n’a paru que le tome Ier: il 
contient Œdipe et Brutus. . 

344. LES MÊMES, Paris, Roux-Dufort el Froment, 1825: 
4 vol. in-48. | 

Le faux titre porte : Classiques en miniature. Cette édition a 
été tirée avec la composition qui a servi à imprimer en carac+ 
tères microscopiques les Œuvres choisies de Voltaire, dans le . 
volume intitulé : Coflection des classiques français en un seul . 

* volume (Paris, Roux-Dufort et Froment, de l’impr. de J, Didot 
aîné, 1825). 

345. LES MÈMES. Paris; Baudouin frères, 1829. In-24. 

Ce volume, qui renferme quatorze pièces, fait partie d'une 
édition du Répertoiré du Théâtre-Françaïs, dans ce format; 
par les mêmes libraires (Note de Quérard. Bibl. Volt., n° 158).
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, o 346. LES MÊMES. Tours, Mame, 1830. 4 vol, in-10. 

(Voy. le ne 330.) 

347. Les MèMES. Paris, Hiard, 1831-1832, 4 vol. ini. 

144, 145, 146e et 14754 livraisons de la Bibliothèque des 
anis des lettres. ’ 

348. THÉATRE CHoisi DE VOLTAIRE. Paris, Treulld d 
Wurlz, 1831-1832. > vol. in-8e, 

T. XVI à XXII d'une Nouvelle bibliothèque classique. Al 
fin de chaque volume est un commentaire grammalical. 

349. CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATIQUES DE VOLTAIRE. Pari, 
Sainlin cl Thomine, 1836. 4 vol. in-18. 

350. LES MÈMES. Limoges, Ardant, et Paris, 1840 et 1647. 
5 vol. in-18, 

351. THÉATRE DE VOLTAIRE, Paris, Didol, 1842. la-r. 
(Portrait). 

Contient onze tragédies. — Souvent réimprimé. 
352. CHEFS-D'ŒUVRE DRAMATI QUES DE VOLTAIRE, Par, 

veuve Desbleds, 1847. Gr. i 
n-8e. ‘ 

353. THÉ ATRE CHOISI DE VOLTAIRE. Paris. Hachelle, 164 In-12, 

Avec une notice biographique et des notes par M. Geruïeï. 
354 THÉATRE DE YoLraRg. Paris, Furne, 1854. Inf. (Portrait et 11 fige.) 

. Qs 

Nouvelle Collection d'ouvrages Publiés dans le format in; Papier cavalier vélin. ‘ 
| 

355: LE MÊME. Paris, Garnier frères, 1868. Jn-18 jésus. 
Chefs-d'œ ivre de la littérature française, 

a
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356. THÉATRE CHOISI DE VOLTAIRE. Paris, | Délalain, 1870. 
In-18 de xx et 328 pp. 

Edition classique, précédée d'une notice littéraire par F. Es- 
trenne. 

357. THÉATRE DE VOLTAIRE. Paris, Laplace, Sanchez et Cr, 
d. (1874). In-18 jésus de x1r, 610 pp., plus la table. . 

358. THÈATRE DE VOLTAIRE. Paris, Michel Lépy frères, 
1875, In-18 jésus. 

. 

Précédé de Voltaire et ses contemporains, par C. À, Sainte- 
Beuve. Collection Michel Lévy. 

359* THÉATRE CHOISI DE VOLTAIRE. Paris, Hachelle el Ce. 
1876. In-12 de xvi et 479 PP. 

Théâtre choisi de Voltaire avec une notice biographique et 
littéraire et des notes par E. Geruzez. 

de 
LS Es 
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IT 

POÉSIES 

si 

LA HENRIADE . 

s 

360. La Licue où HENRI LE GRAND. Poème épique par | 

M. de Voltaire. Genève, Jean Mokpap (Rouen, Virel), 

1723. In:8 de vu et 231 pp. (Bibl. N'° Y. 5448. Ré- 

serve, et C. V. Beuchot, 29). 

- Cest sous ce titre que parut pour la première fois la Hen- 

riade. Brunet prétend que cette première édition fut publiée 

par l'abbé Desfontaines, d'après un manuscrit incomplet. : 

(Manuel du libraire, etc…., t, V, col. 1360). MM. Deschamps 

et G. Brunet, dans leur Supplément au Manuel (t. M, col. 927), 

ont reproduit cette assertion : € Quelques libraires veulent, 

ajoutent-ils en parlant de l'édition de 1723, « qu'elle ait été 

exécutée à Évreux. » Il suffit de parcourir la correspondance 

de Voltaire, pour se convaincre que l'édition de 1723 fut faite 

à Rouen, par le libraire Viret, et que Thieriot en fut l'éditeur. 

(Voltaire à Thieriot. Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, Corres- 

pondance, t. I, ne 81, 85, 93, 113.) La Ligue fut tirée à 2,000 

exemplaires (/bid., n° 103). . 

Voltaire avait d'abord eu l'intention de publier son poème 

en Hollande, En 1722, pendant son séjour à La Haye, il avait 

pris lui-même «toutes les mesures nécessaires sur limpres- 

sion de l’ouvrage » ; Guyot de Merville était chargé d’en revoir 

les épreuves (Voltaire à Mme de Bernières; 7 octobre 1722):



100 - VOLTAIRE 

  

3ôr. 

« Dans le marché que j'ai fait avec Levier, à La Haye, » éai- vait Voltaire à Thieriot, le 5 décembre 1722, « j'ai stipuk « expressément que je me réservais le droit de faire imprimer « mOn poëme partout où je voudrais, Je suis convenu avec lui «que, supposé que ouvrage pût se débiter en France, je ferais « mettre à la tête le nom du libraire de Paris qui le vendrait, « avec le nom du libraire de La Haye.» 
« Le libraire de La Haye, Charles Le Viers, avait fait, « dit M. Desnoiresterres, insérer dans 1a Gaïxette de Hollante «un projet de souscription à : Henri IV ou la Ligue, poème « héroïque de Voltaire, en neuf chants, avec des notes histo- « riques et critiques, pour servir à l'intelligence de l'ouvrage « et à l’histoire de l’époque. Le volume in-4° sur grand papier « royal, avec douze très belles figures représentant les princi- « paux chefs et les plus remarquables événements de la Ligue, « dessinées par Detroy, Galloche et Coypel, d'après la pensée « du poète. » (La Jeunesse de Voltaire, p. 252. Cf. l'Avertisse- ment de M. Moland, en tête de la Henriade, Œuvres de Vol- taire, éd, Garnier frères, t VILL p. vr-viri.) 

Voltaire espérait. que son poëme se débiterait en France, avec privilège; il avait COMPOSÉ «a une petite histoire abrégée «de ce temps-là, pour mettre à la tête de l'ouvragen ct avait fait un Discours au roi, à qui Henri 1V devait être dédié (Vol: taire à Thieriot, 3 janvier 1723). . EL 
.Ce Discours Préliminaire, ou ÆEpitre dédicatoire de la Hen- riade au roi Louis X V,aété publié en 1820, dans les Pièces inédites de Voltaire (pp. 3 à 8). CT Voltaire, s’étant vu refuser la permission d'imprimer la Hen- riade en France, TOmpit son traité avec Le Viers, rendit l'ar- gent aux Souscripteurs et se décida à faire imprimer secrète ment son poème à Rouen. - 

° 
L'édition de Rouen, publiée Sous la’rubrique de Genève, se Form pose de 1 f. de titre, 1 f, Paginé n1-3y pour l'Avertisse- . Mént de l'éditeur, 2 ft. Paginés v-vur Pour la « Petite histoire abrégée de ce temps-là », dont Voltaire parle dans sa lettre à Thieriot du 3 Janvier 1723, 157 PP. pour les neuf chants de Von gner 71 PP. (paginées 161-23 1) pour les Reinarques (de 

Il ya, dans les neuf chants du POème, quelques jacunes qui sont remplics ar.d i 0; -ov 
PP. 65, go, 133). Par . des Points ou par des étoiles (voyez 

La Liçue “OÙ HENRI LE GRAND. Poème épique par 
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M. de Voltaire. Genève, Jean Mokpap, 1723: In-8 de 
vu ct 216 pp. (C. V. Ben). Lt 

Contrefaçon de l'édition de Viret. . 
La Ligue occupe, comme dans l'édition en 231 pages, les 

157 premières pages du volume; les Remarques vont de Ja 
page 161 à la page 216. : 

362. La LiGuE: ou HENRY LE GRAND. Poëme épique par’ 
M. de Voltaire. Genève, Jean Mokpap, 1724. In-8 de 
var et 168 pp. (C. V. Beuchot, 5 30). 

Autre contrefaçon de l'édition de Viret. 

363. La LiGuE où HENRI LE GRAND. Poème épique par : 
M. de Voltaire. Avec des additions et un recueil de! 
pièces diverses du même auteur. Amsterdam, Jean-Fré- 
déric Bernard (Évreux ou Rouen), 1724. In-12 dé vu et 

. 196 pp. (Bibl. N'e Y. 5449; C. V. Beuchot, 531). 

Cette édition est attribuée à Desfontaines, dans une lettre 
de Thieriot à Voltaire du 16 août 1726 : « C’est lui (Desfon- 
«taines) qui a fait à Évreux une édition du poème de la 
« Ligue, dans laquelle il. a inséré des vers contre M. de la 
« Motte, etc.» (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXII, 
pp. 39 et 63. Cf. Voltaire à’ Thieriot, 2 janvier 1739). Une’ 
note de la Henriade (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. NII, 
P. 59) accuse Desfontaines d'avoir fabriqué non seulement 
l'édition de 1724, mais celle de 1723. Or, il est hors de doute : 
que l'édition de 1723 fut faite de l'aveu de Voltaire, et par les 
soins de Thieriot. D'ailleurs Voltaire a écrit lui-même, dans le . 
Préservatif, qu’il n’a connu l'abbé’ Desfontaines qu'en 1724. 
.(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXU, p. 386). : 

L'édition de 1724 paraît bien être du fait de Desfontaines. 
« Savez-vous qu'il a fait une édition clandestine de la Hen- 
« riade à Evreux, et qu'il y a mis des ‘vers de sa façon ?». 
dira plus tard Voltaire à Berger (septembre 1735). On a d’ail- 
leurs sur ce point les propres aveux de Desfontaines, rappor- 
tés par Michault;' à qui ïls furent faits. « Il m'avoua, dit 
« Michault, qu'il était l’auteur de deux vers que j'avais cru être 
«de M. de Voltaire, et il m'ajouta que, selon toute appa- 
« rence je m'étais servi, en les citant, d’une petite édition 

__« du poème de {a Ligue, imprimé à Rouen, dans laquelle il 
‘ «avait rempli à sa fantaisie les lacunes d’une précédente édi- 

7
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«tion de la Henriade. Je. pense au reste que ces VOS vous 
« paraîtront fort impertinents dans la bouche de Saint Louis, 
« que l’éditeur fait parler ainsi : : 

« En dépit des Pradons, des Perraults, des Houdarts, 
« On verra le bon goût fleurir de toutes parts. 

(Mélanges historiques et philologiques, etc, Paris, Tillivi, 
1754, in-8, t. I, p. 159) 

A'ces deux vers, Desfontaines avait joint les deux suivants 
(p. 72 de l'édition de 1724) : 

« Et la religion que la science honore 
« Par le progrès des arts mieux triompher encore. » 

de ee : édition d Mais toutes les lacunes n'étaient pas remplies dans l'édition ée 
Desfontaines (voy. notamment PP. 46 et 64). 

Les Poésies diverses de Monsieur de Voltaire occupent ls Pages 157 à 196 du volume. : 

364. La LiGuE où Henri LE GRAND. Poème épique par 
M. Arrouet de Voltaire. Amsterdam, Henri Desbordes, 
1724. In-12 de vu et 170 pp. (pour la Ligue}; 71 PP: (paginées 1 à 71 pour les Remarques) et 64 pp. (pair nées 1 à 64 pour les Poésies diverses de M. de Volairt}; plus 4 pp. non chiff, pour les tables (Bibl. N'° Y. ÿH9 À. et C. V. Beuchot, 533). | 
Dans l’exemplaire de Ja collection Beuchot, les Poésies dis vérses Sont placées entre le Poème et les Remarques. 

365: LA HENRIADE DE M. DE Vorraire. Londres, 174. In-4° de 3 ff. Préliminaires (pour le titre et la dédicace): $ ff. (paginés 1-10 Pour la liste des Souscripteurs) et 202 pp. (Bibl, Nte y. 5452 À. Réserve). 
. Frontispice Par de Troy, üire dessiné par Micheux, 8 figures par de Troy, le M Places, Dupuis, N, Tardie ne sont 

ravé par C. (Cochin); ro grandes oine, Vleughels, gravées par Des- U, Jeaurat, C. N. Cochin (2 figures 
as . e ‘. . 

A 

" 

dessinée Signées); 10 vignettes {1 entête de chaque chant}, S par Micheux, gravées Lépicié, et 10 culs-de-lam pe. Par Dupuis, de Poiliy, Fletcher, 

gravé par Surugue; fleuron sur +
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L'exemplaîire de la Bibliothèque nationale est réglé, et a les 
figures, vignettes et culs-de-lampe coloriés. ° 

La Henriade est en dix chants. La dédicace signée: Vol- 
taire, est en anglais : elle est adressée à Ja Reine Elisabeth, 
dont le portrait gravé par Fletcher se trouve en tête du troi- : 
sième chant. | 

M. Cohen signale un second tirage de l'édition de 1728, avéc 
une nouvelle suite de figures (de Gravelot), qu’on ‘retrouve 
dans une traduction hollandaise du poëme, publiée à Ams- 
terdarr en 1753 (Guide de l'amateur de livres à vignettes, 

. 4" édit., col. 517). - 

366. LA HENRIADE DE M. DE VOLTAIRE. Londres, 1728. 

In-4° de 1 f. de titre, 1 :f. (paginé 1-1 pour la dédicace) 

et 190 pp. (C. V. Ben). L | 

Edition sans figures. Loc . : ) 

Sur le frontispice, 1 fleuron, signé Foex. 

367. La Henriane DE M. DE VoLTaiRE. Seconde édition, 
revue, corrigée et augmentée de remarques critiques sur 

cet ouvrage. Londres, Woodman el Lyon, 1728. In-8 de 

4 ff. non chiff. (pour le titre, la dédicace et un Avis de 

l'éditeur), 287 pp.et xxur pp. pour les Pensées sur la. 

Henriade (C. N. Beuchot, 313).. 

- L'éditeur, dans son Avis, dit que les Pensées sur la Henriade 

* Jui ont été communiquées » par un seigneur de ce pays-ci. » 

— On a toujours attribué ces Pensées à René de Bonneval. 

Voltaire nous apprend qu'elles ont été écrites par un certain 

Faget, « réfugié connu à Londres.» (Voltaire à Thieriot,21 avril 

et 4 août 1728.) 

368. LA HENRIÂDE DE M. AROUET DE VOLTAIRE, donnée 

au public par lui-même. On y a ajouté la ‘critique de ce 

poème. La Haye, Gosse et Néaulme, 1728. In-12de1f. 

de titre et 262 pp., 1 fig. gravée par Fletcher (Bibl. N' 

Y.æ+ sas, et C. V. Beuchot, 314). 

Edition encadrée. Les Pensées sur la Henriade y sont repro- 

‘duites sous letitre de Critique de la Henriade (pp. 247-262).
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; DE. Poème épique par M. Arouct de Vol. qe donnes au public par Tuimème, La Haye, Gex el J. Neaulme, 1729. In-8 de 133 pp. et 1 p. non e *.pour les Permissions. (Bibl. N'e Y. 5451 À. et C., Beuchot, 316.) 

La Henriade seule. 

370. Le MÊME POÈME. Londres, Hiéréme Bold TruR de Vérilé (Paris), 1730. In-8 de xxvi pp.{pourle titre, a aux libraires, la Préface, l'Histoire abrégée des f ' mers sur lesquels cst fondée la fable du Poëmé \ 1 Henriade et l’Idée de la Henriade) et 349 pp. qe Réserve Y. 5452 (Exempl. de la maréchale de Villa) et C. V. Beuchot, 317). 

L'Histoire abrégée des événements, etc... et l'Idée dela pa riade paraissaient Pour la première fois dans l'édition 5 mn =. Sur cette édition, voyez le Afercure de décembre Le ” PP: 2878 à 2887. Bien que publiée sous la rubrique Ar dres, cette édition a été faite en France, & Cette nou À var « tion du poème de {4 Henriade a été faite à Pari Fees « permission tacite de M, de Chauvelin, le maître dre «et de M. Hérault, sans que M. le garde des sceaux € 31) “encore le moindre mot» {Voltaire à Cideville, 3 février17 Voltaire y a ajouté un grand nombre de notes.” On lit, sur une des gardes de lexemplaire de la Bibliothèque Nationale, ces Quatre vers de la main de Voltaire : ” Alors que vous m'aimiez, m Je pcignais dignement lés grà Cet Cuvrage naquit dans cés temps favorables : Il cût été Parfait, mais vous ne m'aimez plus, 

cs vers furent aimables, 
ces, les vertus ; 

Ces vers furent adressés à la maréchale de Villars {Voyez 
Œuvres de Voltaire, éd, Gar nier, t. X, p. 485). 

371. LE MÈME POÈME. Londres, Innis (Rouen, Jore), 1733. .In-8 de o fr. prélim. 317 pp. fig. dé Fletcher (C. V. 
” Cette édition à été faite à Rouen Par Jore (Voyez Voltaire à 
Cideville * Œuvres de‘ Voltaire, éd. Garnier, Correspondance, 

m
e
r
e
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t.[,p. 304; — au même, 19 juin 1733). Elle se débitait à Paris, 
chez Josse et Bauche, libraires (Afercure de juin 1733, tomell, 
PP. 1417-1418). | - 

L'Essai sur la poésie épique est imprimé à la suite de La 
Heuriade, pp. 231-517. Ce n'est plus la traduction de l'abbé 
Desfontaines, dont Voltaire avait corrigé les fautes et qu'il 
avait reproduite en 1732 (dans l'édition de ses Œuvres pübliée 

‘ à Amsterdam, chez Étienne Ledet) sous le titre suivant : Essai 
sur la poésie épique de toutes les nations écrit en anglais par 
M. de V. en 1726 et traduit en. français par Af. l'abbé Des= 
fontaines. C'est, ainsi que l’annonce le A/ercure de juin 1733, 
l'ouvrage de Voltaire « retravaillé en français et considérable- 
ment augmenté par l’auteur même de la Henriade. » . 

372. LE MÈME POÈME. Londres, Jacob Tonson, 1734. In-8 
de 10 ff. prélim., 245 pp. (pour la Henriadc), 99 pp. 
(paginées 1 à 99) et 1 p. non chiff. pour l'Essai sur la 
Poésie épique (Bibl. N'e Y. $452 À. et C. V. Beuchot, 
319). | 
Edition encadrée. Réimpression de l'édition de 1733. 

373. LE MÈME POÈME. Londres, 1737. In-8 de xxx1 pp., 1p. 
non chiff. pour l’errata et 364 pp.(Bibl. Ni Y. $452+ A 
et C. V. Beuchot, 320). ‘- 

Portrait de Voltaire par de Latour, gravé par Geullard 
(1736); frontispice de Boucher, gravé par Dufos. 

Cette édition est due aux soins de Linant, qui y mitune 
Préface, et y joignit une’ Lettre d'Antonio Cocchi, lecteur de 

” Pise, à M. Rinuccini, secrétaire d’Etat de Florence, traduite 
par le baron Elderchen, chambellan du roi de Suède. Cette 
Lettre avait déjà paru dans le Mercure de décembre 1733, t. I, 
pp. 2633-2641, sous le titre suivant :. Lettre de M. Antonio 
Coichy- (sic) à Monsignor Rinveimi (sic) etc., traduite par 
ST. le baron de C#** (sic), chambellan, etc. 

L'Essai sur la Poésie épique est imprimé à la suite de la 
Henriale (pp. 269-364). . 

Sur cette édition de 1737, voyez le Pour et Contre (Paris, 
Didot, 1733 et ann. suiv., t XL, pp. 45-48). 

374. LE MÈME POÈME, Londres, 1741. In-4° de XXxIV et 

- CXxI1 pp. (Bibl. N'e Réserve Y. 5452: A).
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ait é Mt, libraire à Pari, 
Cette édition fut donnée par Gandouin, raire à | (Voltaire à Koœnig, juin 1753, Cf. Mercure de juin 154,0, P. 1384-1285), 

Ce n’est pas unc réimpression de la Henriade; libre dans son Avertissement, explique qu’il ne s'agit que d «a se ‘tions nécessaires » à l'édition de 1728. Dans ce dessein ile imprimé, pour être placées à la fin de chacun des chants ‘ l'édition de 1728, les différences des Principales é RE ont paru, surtout des éditions de 1723 et de Ts : nous apprend que ces variantes avaient été recueil SF l'abbé Lenglet du Fresnoy (Voltaire à Kœænig, juin 1753). 
Les observations qui concernent chaque chant en prices ayant été imprimées par cahiers détachés, furent ee l'édition de 1728, qu’on rajeunit au moyen d’un nouveau de ï tispice, de l'addition d’un Avertissement du Vue ee. Préface de Linant, de la dédicace à la Reine (en français), 
Nous avons déjà parlé de l’exemplaire de la Bibliothèque Nationale qui est réglé et qui a les figures coloriées {voy. ne 365). A 

En 
Î ert 

Un exemplaire en grand papier, aux armes de Russie, cie par Voltaire à lPimpératrice Elisabeth Petrovna, fille Due k le Grand, s'est vendu, en 188r,à Paris. (Voyez Catalog 
: se 

s venie 
livres rures et Précieux et d'ouvrages à figures dont la vent 

. 
s ef ris 

aura lieu les vendredi 4 et samedi 5 février 1881 À cdi Labitte, 1881, in-8, P. 49, n° 260.) Sur une des a OL volume on lit Jes Vers suivants, écrits de Ja main dè taire : 
° ‘ 

| A SA MAJESTÉ IMPÉRIALE. 
Sémiramis du Nord, auguste impératrice, Et digne fille de Ninus, Le ciel me destinait à peindre tes-vertus, "Et je dois rendre grâce à sa bonté propice ; 1l permet que je vive en ces temps glorieux Qui t'ont vu Commencer 1a carrière immortelle ; AU trône de Russie, il plaça mon modèle, ° C'est là que j'élève mes yeux. 

Vocrare, 10 juin ; 45. 5 J 
Ces vers ont'été ; Primés dans les Œuvres de Voltaire (éd. 

. Garnier, t. X, p. 530). 

375. LE MÊME POÈME. S, I. (Paris, Prault), 1746. 2 vol. In-12 de rf, de titre, xxurr et 220 pp. (pour le tome [‘};



x 
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sf. non chiff. et 227 pp. (paginées 221-447, pour le : 

tome second), (Bibl, Ne Y. 5452. A+++a.) | 

Titre gravé, avec un joli fleuron dessiné par Cochin fils, et 
une vignette du même artiste en tête du chant premier. — 
C'est pour cette édition que Marmontel composa une Préface 
qui a été reproduite depuis en tête des principales réimpres- . 
sions de la Henriade. 

Le tome II contient les Variantes de la Henriade et l’'Essai 
sur la Poésie épique. On recherchait jadis cette édition, à cause 
de la note appelée « la note des damnés », parce qu’elle con- 
«tient un calcul sur le nombre des.-hommes destinés aux 
peines éternelles de l'enfer (vèy. t. E, chant vus, p. 138). Cette 
note se retrouve dans let. I de l'édition des Œuvres diverses 
de M. de-Voltaire, Londres, Jean Nourse, 1746, 6 vol. in-r2. 

.« La nouvelle préface composée pour cette édition (des Œuvres 
diverses) est intéressante, dit Beuchot. « Dans quelques notes 
« (pp. 316, 344, 359, 360, 367, 371, 370, 381, 385, 388), sont 
« réfutées des Remarques de Lenglet Dufresnoy.» — L'édition 
de Prault a été réimprimée par Duchesne en 1761 (voy. le 
n° 380). , 

376. LE MÈME POÈME. Amslerdam (Rouen). Aux dépens de 
la C'e, 1748. In-8 de 2 ff. prélim., vi pp., 1 f. non chiff. 
pour le faux titre 1 et 263 pp. Figg. (Bibl. N'° Y. 5452. 

A++a) 

Le titre porte : la Henriade où sont joints les poème (sic). 
sur la bataille de Fontenoy et l'Epitre à Son Altesse Madame 
la duchesse du Maine, etc., etc... Nouvelle édition revue, cor- 
rigée et augmentée par M. de Voltaire. 

C'est, croyons-nous, le tome Ie d’une édition des Œuvres 
de Voltaire, en 12 volumes (voy. Œuvres complètes). ° 

Dans /a Henriade, la note des damnés est remplacée par 
une note dont Beuchot a reproduit le texte (Œuvres de Vol- 
taire, éd. Garnier, t. VII, p. 175}. ‘ 

Quérard cite de la Henriade une édition de 1748, in-12, avec 

  

eo
 . Sur le faux titre, on lit'cette épigraphe : 

. . . JIncedo per ignes 
Supposilos cineri doloso. 

Horar. Od. 1. Lib. II.
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Dresde comme licu d'impression. Il s’agit sans doute & l'édition de {2 Henriade, parue en 1748, dans le tome tr de l’édition des Œuvres de Voltaire (Dresde, George Coxr:i Walther, 8 vol. in-8), 

M. Cohen signale une édition d'Amsterdam s. d. (1745), Petit in-12, avec un titre gravé, un portrait de l'auteur par Largillière, gravé par Fessard, et 10 figures qui sont Îes planches réduites de la première édition de 1528. (Gui & l'amateur de livres à vignettes, 4° édit., col. 517.) 

#7. LE MÊME POÈME. Londres (Rouen), Aux dépens d - la Société, 1750. 2 vol. in-12. Figg. 

Le titre porte : La Henriade, et autres ouvrages du mére auteur, Nouvelle édition révue, corrigée, avec des augments tions considérables, particulières et incorporées dans tout recueil. Enrichi (sic) de 56 figures. Londres. Aux dépens de ls Société, . 

- Fait partie d’une édition des Œuvres de Voltaire, Farueei ‘1750, et dont nous né connaissons que les tomes VLet X (©. V. Beuchot, nes 9 €t 16). Dans ces deux volumes, on li, à la signature : Volt. t. VI Volt, t, X. Le titre que nous repro- duisons ci-dessus est Commun à tous les volumes de cèttt édition. 

8. LE MÈME POÈME. Amsterdam (Rouen?) Aux dépens de la Compagnie, 1752: 2 vol. in-12, figg. (Bibl. N°. Ÿ. 5452. A+a 1-2), et ti 

Le titre Porte: la Henriade de M. de Voltaire. Nouvelle édition ConSsidérablement auSmentée, enrichie de figures el daille-douce. * 

Letome Ie à LIT ét222 pages, La pagination du tomt Second, qui contient : les Variantes, l'Essai sur la poésie 
. pique, le Poème de Fontenoy., PEpitre sur la bataille de Lave feld, ie Panégyrique de Louïs ÆV, enfin la Dissertation histo- rique sur Les Ouvrages de AL, de Voltaire par M. d'Arnaud 

est défectueuse, Nous supposons que cette édition est un 
nouveau tirage où une réimpression de l'édition de 1750, C .0n lit à la signature : Volt. Tome 1. ° 

Les figures sont des Planches réduites de l'édition de 1728. 
179. Le MÊME POÈME. S. 1. (Genève), 1756. In-8 de 2 ff. 

Prélim., XXVI, 334 pp. et 2 PP. non chiff. pour la table. 
\ - 
.
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Cette édition appartient à la « Collection complète des, 
« Œuvres de M. de Voltaire. Première édition » S. !. (Genève, 
les frères Cramer). Elle contient un Avant-propos (sur la Hen- 
riade) «composé par un des plüs agustes et des plus res- 
« pectables protecteurs que les lettres aient eus dans ce siècle, 
« et dont on n'avait vu qu’un fragment cité dans la Préface 
« de M. Marmontel », ‘ 

Cet auguste protecteur est le roi de Prusse. Dans l'édition 
des Œuvres de Frédéric le Grand (Berlin, Decker, 1846 et 
ann. suiv. 30 vol. in-8), cet Avant-propos est daté du ru 
août 1739 (t. VII, p. 57). Il était destiné à une édition de Lx 
Heuriade que Frédéric se proposait de faire imprimer sous 
ses yeux, et pour laquelle il avait fait venir exprès d’Angle- 
terre «la plus belle imprimerie à caractères d'argent qu’on pñt 
trouver » (Frédéric à Voltaire, 18 mai 1740. — Cf. Voltaire à . 
Cideville, 3 mai 1740). : - 

Outre l’Avant-propos du roi de Prusse, l'édition de 1756 
contient: 1° des Notes tirées de l'édition de M. l'abbé L’Anglet 
(sic), pp. 178-208; —les Pièces relatives à la Henriade, avec” 
unc Dissertation sur lamort de Heuri IV, pp. 209-242 ; —l’Essai 
sur la poésie épique, pp. 243-334. La Dissertation sur la mort 
de Henri IV avait été imprimée à la fin de la Henriade dès 
1748, dans le tome Ier de l’édition de Dresde. 

La fin du chant ve a été remaniée dans l'édition de 1756. 

380. LE MÊME rOËME. Paris, Duchesne. 1761. 2 vol. in-12 
(C. V. Ben). Me 

Frontispice gravé; 1 vignette de Cochin fils en tête du 
Chant 1. — Réimpression de l'édition de 1746. 

381. LE MÊME POÈME. Amslerdam, François L'Honoré, 1764; 
2 vol. in-8 de.xxtir, 309 pp. et 2 pp.non chiff. pour le 
tome Î, et 193 pp. pour le tome II. Portrait et figg. 
(Bibl. N'e Y. 5452 A+ + +0). 

M. Cohen signale une édition avec la même adresse s. d. 
2 parties en 1 vol. petit in-18. 1 portrait et 11 figg. non si- 
gnées (Guide, etc, col. 518). : 

L'édition de 1764 a été réimprimée en 17979 à Rouen, chez 
Pierre Machuel, 2 vol, in-8 (Bibl. .nat., Y 5452 A++c. 1-2). 

382. LE MÈME POÈME, Henrichemont el Bidache (Toulouse),
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1769. In-12 de 1 f., 335 pp. et 1 p. non chiff. pourler 
. rata (C. V. Beuchot, 321). | 

Avec des remarques (par La Beaumelle). 

Voltaire fit saisir l'édition. «Ce ne pouvait être er, 
«comme on le prétend, dit M. Desnoiresterres, puisque 
« septembre 1770, dans la lettre de La Beaumelle aux libres 
« de Genève, insérée dans l'A unée littéraire de ce mois{tI 
« p. 254), il est dit en note: Cette critique est toute pré; 
«elle formera un volume gr.in-12, d'environ 260 pp. (Wok 
taire et Genève, p. 493). 

383. LE MÊME POÈME. La Haye, Gosse Junior, 1770. [ei 
.de 252 pp. (Bibl. N'e Y. 5452 A+ +b). 

384. LE MÊME POÈME. Paris, Ve Duchesne, Saillant, Disil 
_ Panckoucke et Nyon (de l'imprimerie de Barbou, si! 

(1770). 2 vol. in-8 de xL et 272 pp. (tome I} 316: 
et 3 pp. de table (tome second). (Bibl. N° Y. ff 
a+ b. Réserve). - 

° , . . ‘ 
| : , i ë 

1 frontispice, 1 titre gravé avec un portrait-médaillei Voltaire En guise de fleuron, 10 figures et 10 vignentes de nées par Eisen et gravées par Longueil. 
Le tome Ier est sans date, 

pi tome second contient l'Essai sur la Poésie épiqués % ISCOUrS en vers sur l'homme, le Temple au goût, le Poëne® 

Fontenay, le Poème sur le désastre de Lisbonne, la Loi 

Il a été fait; dit M. Cohen, un second tirage de cetit élire En 1775 et un troïsième tirage en 1780. 
Nous en avons vu un, de 1772, ct Quérard en signat autre portant Ja date de 1771. ' ‘ ‘ 

385. LE MÈME poËME, Amslerdam, 1772. In-8. 
Edition si 

col. 518). 

! Portrait gravé par Folkema et 10 figg. par de Troy, VE* Shese@F.MCFr É 
Ê 

‘ + "3 Bravées par Duflos et Lacave. Ces figu Sont des reproductions de celles de l'édition de 1728: 

gnalée et décrite par M. Cohen (Guide, élévi
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386: Le MÊME POÈME. Genève (Lille), 1773. In-24 de 161 pp. 

Sur le frontispice, 1 fleuron: glaive et bouclier croisés avec 
une couronne de feuillage (voy. le Petit format à figures, etc, 
pp. 35 et 42). ‘ 

387. Le MÊME POÈME. Berlin et Paris, Le Jay, 1775. In-4 
de Xvi et 700 pp., ou 2 vol. in-8 de xvi et 364 pp. 
(tome I); 2 ff, prélim. et 336 pp. (tome second). (C. V. 
Beuchot, 1356.) . . ’ 

Titre gravé avec les portraits de Voltaire, de La Beaumelle et 
. de Fréron, par Saint-Aubin. Au-dessous des portraits, on lit: 

Commentaire sur la Henriade, par feu Mr de la Beaumelle, revu 
et corrigé par A. F*#* (Fréron). Avec cette épigraphe : 

€ Tu quid ego et mecum populus desideret audi. » 
- - (Horat.) 

À quelques corrections près, dit Beuchot, les volumes pue 
bliés par Fréron sont une réimpression du volume de 1769. 
Ils contiennent la Henriade tout entière et en corps d'ouvrage. 
Le Commentaire est au bas des pages. - 

‘1 a été fait un nouveau tirage de l'édition in-4° en 1783, 
Paris, Mérigot, Volland et Belin, sans titre gravé (C. V. Ben). 

Le faux titre porte : Commentaire sur la Henriade. | 

Sur le titre, on lit: La Henriade de Voltaire avec des notes 
critiques. On y.a joint un Parallèle du Lutrin et de la Hen- 
riade, un Essai sur la poésie épique, etc., etc. - 

388. LE MÊME POÈME. Genève, 1776, In-24. Portrait de 
Henri IV dans un médaillon ovale, (Voy. Cazin, sa vie 
el ses édilions, par un Cazinophile, Reims, Giret, 1877, 
pe61) 

380. LE MÈME POÈME. Genère, 1777. In-24. (Voy le Pelit 
format à figures, elc.…, p. 83-84.) | 

390. Le MÈME poëmE. Meufchâlel, 1778. 2 parties in-B 
(Bibl. N'e Y. 5452+B+ +06). 

391. Le MÈME poëmMe. Genève, 1778. In-18. Portrait de
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Henri IV dans un médaillon Ovale, (Voy. Coher, 
Guide, elc..., col. 518-519.) 

Réimpr. en 1750. 

392. LE MÈME POÈME, Berlin el Paris, Baslien, 1780. ln-11 
de xx1v et 480 pp. (C. V. Beuchot, 990). 

.., Le faux titre porte : La Ilenriade vengée, 
Sur le titre.on lit: La Henriade avec la réponse de A. B* (Bidaut) à chacune des Principales objections du commentaire de La Beaumelle, ° 

Un second titre porte : La Henriade de Voltaire avec des Commentaires en réponse à ceux du Jeu sieur La Beaumelle, par AL, Baie, 0 

393. LE MÊME PoËME. Londres (Cazin), 1781. In-18 de 
232 pp. Portrait du roi dans un médaillon ovale. (Voy. Cazin, Sa vie, clc., p. 04 et le Pelit format, elc., p. 16.) 

- 394 LE MÊME poème. Londres ct Paris, Moutard, 184 ‘În-8 de xxrv et 261 pp. Portrait de Voltaire gravé . d'après Largillière, Par Bertony. (Bibl. N' Y. 5j? .At+d Rés.) . 
Avec des remarques par Palissot.. 

395. LE MÈME poème. Liège, Bassompierre, 1785. In-12 de * ‘180 PP. Portrait gravé Par Godin. (de Theux, Biblio- graphie liégeoise), . 
396. Le MÊME POÈME. De l'imprimerie de la Société littéraire Dhographique (Kehl), 1 785. 2 vol. in-8. (Bibl. N“ Y. 5452. Ad. Réserve. Vélins, 111). . ‘ 

Trente cxem
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397. LE MÈME POÈME. Caen, Leroy ; Paris, Delalain; 1767. 
In-12. (Bibliogr. Volt. de Quérard, p. 26.) 

308. LE MÊME POÈME. Paris, veuve Duchesne cl Deleau, 
1787. In-12 de 412 pp. 

Frontispice et figg. d’Eisen (C. V. Ben). 

399. LE MÈME POÈME, Paris, Barbou, 1588. In-12 de 528 pp. 
(C. V. Ben). 

400. LE MÊME rOÈME. Imprimé à Ruien, en Livonie. 1788- 
1789. 2 vol. in-8 de 125 et 138, pp. (Brunet, Manuel, 

t. V, col. 1360). se 
UN 

” : 4 . 

._ Édition sortie de l'atelier typographique particulier. établ' 
par Gustave de Bergmann, à Ruien, près de Ripa, en 1782. 

401. LE MÊME POÈME. S. L, 1789. In-18. Portrait de Vol- 
taire. (Voy. Cazin, sa vie, elc.…., p. 154.) 

402... LE MÊME POÈME. Rouen, 1789. 2 parties in-12. (Bi- 
bliogr. Volt. de Quérard, p. 26.) 

403. LE MÈME POÈME. De l'imprimerie de la Société litté- 

raire el lypographique (Kehl), 1789. Grand ïin-4° de 
624 pp. Papier vélin.  . 

Deux suites de figures ont été faites pour cette édition, l’ur:e 
par Moreau, 10 figg. et 1 portrait; l'autre par Quéverüs, 
11 figg. et 1 frontispice. Les figures de Moreau sont les même: 
que celles des Œuvres de Voltaire, de l'édition de Kehl, gran. 
dies (Cohen, Guide, etc.…., 4° édit., col. 519). 

404." LE MÈME POÈME. Paris, Didol fils l'aîné, 1790. In-4° de 

XL, 222 pp. et 1 f. pour le brevet qui ordonne au sieur 

Didot d'imprimer pour l'éducation de Mgr le Dauphin 

différentes éditions des ‘auteurs français ct lalins. (Bibl. 

N'e. Y. 5452. Ac. Rés.) 

Tiré à 250 exemplaires.
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405. LE MÊME roëME. Toulouse, Sens, 1791. In-12 dexir 
et 384 pp. (C. V. Ben). 

Quérard cite une édition de 1591, Hambourg, in-12 (Biélic 
graphie Voltairienne, p. 26). : 

406. LE MÊME POÈME, Paris, Didol l'aîné, 1792. In-18. 

Cette, édition, dit Brunet (Manuel, t. V, col. 1801), devait 
‘ faire partie de la collection du Dauphin, et même il avaitét 

imprimé des titres datés de 1791, avec les- armes de ce jeust 
- prince. Mais les circonstances ne permirent pas de la putlr 
ainsi, - 

407. LE MÊME POÈME. Londres, Molini, 1795. In-8 de xiét 
216,pp. Portrait de Henri IV. (C. V. Beuchot, 3j] 

Nouvelle édition, avec des notes par Jean Sivrac. — L'éfitur 
s’est borné à reproduire les notes de ses devanciers, ct celles 

: de Voltaire lui-même, qu'il s’attribue. Réimpr., d'après Qué 
7, Fard, en 1812." ‘ ‘ 

408. LE MÊME POÈNE, Paris. P. Didot ainé, 18or. In18t 
: Sur grand papier vélin, in-12, (Bibliogr. Volt. de Qué  rard, p. 26.) | | 

Edition Stéréotype, dont il a été fait de nombreux tirags. 
409. LE MÈME POÈME. Paris, Fournier père et fils, 180 . In-12 de 185 pp. . 

De la Bibliothèque Portative du voyageur. 
410. LE MÈME poime. Toulouse, Devers, an XI (105) In-12 de : f.de titre, 335 pp. et 1 p. non chiff. po. 

l'errata, (C. v. Beuchot, 324.). 

C’est l'édition citée au'ne 382, av . ir 
. 2, avec un nouveau frontispi ctun Avis du libraire, qui nous apprend que l'édition si PQ taire fut rendue en 1793 aux héritiers de La Bt 

dir, LE MÈME POÈME, Paris Le Prieur 18 1807, 1905, 1813; ou Paris, Le , 100 7 Dentu, 1820. In-12.
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Edition ornée de onze figures et d’un frontispice gravé en 
taille-douce. Il existe des exemplaires avéc les Notes corrigées, à l'usage des écoles et des pensions. - ‘ 

412. LE MÊME POÈME. Paris, H. Nicolle, 180$. In-18, in-12 
et in-8. . u ° 

Edition stéréotype d'Herhan : elle a eu de nombreux tirages dans les formats in-12 etin-18. « On trouve des exemplaires «in-8, sur papier vélin, avec la date de 1805, dans lesquels «on a ajouté des figures de Saint-Aubin ». (Note de Quérard), 

413. LE MÈME POÈME. Paris, Barbou, 1806, In-12 de 2 ff, . 
lim., et492 pp. (C. V. Ben). . 

414. LE MÊME POÈME: Paris (Nicole), de l'imprimerie des 
frères Mame, 1807. In-12 de lv et 404 pp. (C. V: Ben). 

4" tirage de l'édition stéréotype d'Herhan (voy. le n° 412), 

45. LE MÈME POÈME. Paris (Nicolle), de l'imprimerie des 
frères Mame, 1808. In-8 de 2 ff. et 382 pp. 

Edition stéréotype d’Herhan (voy. Le n° 412). 

416. LE MÊME POÈME, Paris, Pigoreau, 1809. In-18 de 
146 pp. Portr, (C. V. Beuchot, 326). 

417 LE MÊME POÈME. Avignon, Aubanel, 1809. In-18 de 
1 f. de titre, 36 pp. pour les Réflexions préliminaires, et 
232 pp. (C. V. Beuchot, 326 bis). : 

Avec des notes et des observations critiques dédiées à la ” 
jeunesse par M##%# (Sardy de Beaufort}, ancien officier. . 

Réimpr. en 1810 à Paris, chez Saint-Michel et Baubé. 

418. LE MÊME POÈME. Lyon, veuve Buynand, 1812. In-18, 
Réimpr. en 1818. : 

| 

419. LE MÈME POÈME, La Flèche, de l'impr. de Voglel. 1812, 
In-18, |
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420. LE MÈME POÈME, Paris, Robert, 1813. In-18, 

421. LE MÈME POÈME. Avignon, de l'impr. de Jean-Alkil 
Joly, 1813. In-18. 

422. LE MÊME POÈME. Paris, Caille el Ranvier, 1815. Int. 

Réimpr. en 1815. 

423. LE MÈME POÈME. Paris, Duponcet, 1813. In-18 de2f. : 
et 270 pp. 

Avec les passages des auteurs anciens et modernes qui ré 
sentent des points de comparaison. Édit, classique paru 
professeur de l'Académie de Paris (M. Naudet). 

424. LE MÊME BoËME. Paris, P. Didot l'aîné. 1814. In-8 de 
VII et 312 pp: (Bibl Ne Y + 5452. Aeg. Réserve. Vé- 
lins, 2708). . 

. De la collection des meilleurs ouvr. ages de la langue fra 
saise, dédiée aux ariateurs de l'art typog! raphique (t. XVI. 

"425. LE MÊME POÈME. Paris, Egron, 1816. In-18. 
+26. LE MÈME POÈME. Paris. Vauquelin, 1816. In-18. 

427. LE MÈME poème. Paris, Garnery et Nicolle, 36. 
In-18. 

- Edit. stéréotype d ‘Herhan {voy. le no gra). 

438. LE MÈME POÈME, Paris, Didol, 1816. In-56. (Quérard Bibliogr. Volt. ; P-,26.\ ". | 
429. LE MÊME poËyE. Paris el Liège, Desoer, 1817. In8. 
0. Le MÊME POÈME, Paris, Ménard el Desenne. 181 

n-181,. . 
_ 

Tome VIII de Ja Bibliothèque française. . 
— 

: . . 
° 

- TT 1. Le catalogue mensuel dei R. Si 
si 

mon, libraire à Paris [no 3 jui 15 
annonce une édition de 1817, in-18, avec l'adresse de Jane, Paris (as 1675)
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431. LE -MÈME POÈME. Paris, Dabo et. Tremblay, 1810. 
In-18. _- |: oi 

432. Le MÈME POÈME, Paris, P. Didol l'aîné, 1819. 2 vol. 
in 

De la Collection des meilleurs ouvrages de la langue fran- 
_çaise, dédiée à S. A. R. Madaie la duchesse d’Angouléme 
{e XVIIL et XIX). 

433 LE MÈME POÈME. Paris, P. Didot l'aîné, 1819. In-folio 
de 308 pp. pap. vélin. _ 

Edition dédiée à S. A. R. Monsieur, Tirée à 125 exemplaires 
tous signés et numérotés, plus les 5 exemplaires du dépôt. 

. L'unique exemplaire sur vélin a été acquis, en 1821, par le 
préfet de la Seine, et offert au duc de Bordeaux, au nom de | 
la ville de Paris!. | - ‘ 

L'édition de 18r9 contient une dédicace en vers à S. A. R. 
Monsieur, signée : P. Didot l'aîné. ‘ 

434. LE MÈME POÈME. Lyon, Rolland, 1819. In-18. 

435. LE MÈME POÈME. Paris, Delalain, 1820. Ir-18. 

436. LE MÊME POÈME. Avignon, Offray, 1821 ct 1846, 
In-18. | 

437. LE MÊME POÈME. Strasbourg et Paris, Lepraull, 1822. 
In-18. 

438. LE MÊME POÈME. Paris, P. Dupont et E. Dubois, 
1822-1827; et Paris, E. Dubois, 1825. In-folio de 1x et 

233 PP. . ‘ | To 

Edition ornée de dessins lithographiques d’Horace Vernet, 
avec Îles portraits par Mauzaisse, enrichie de 87 planches, 
‘(quelquefois 96), et publiée par livraisons. . - . - ., 

  

1. Sur les dessins qui ornent cet exemplaire, voyez l'Avertissement du 
nouvel éditeur, placé en tête de la Henriade. Paris, Garnier, 1877, p. vin. 
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439. LE MÊME POÈME. Paris, de Bure, d'Houry cl Nepreu, 
1823 (de l'imprim. de F. Didot, à Paris, 1822). Ir 
de vi (pour l'Avertissement de l'éditeur, M. Campenor) 
xx ct 188 pp.; figg. de Le Prince. (1 exemphiresr 
vélin à la Bibl. N'e. Y, Réserve, Vélins. 2278). 

La couverture imprimée, datée de 1823, porte : Classiqu 
- françaïs ou Bibliothèque portative de l'amateur. 

T
I
T
L
E
S
 

440. LE MÊME POÈME. Paris, Ponthieu, Bossange, Pichard 
1823. In-8 de 2 ff. et 392 pp. (C. V. Beuchot, 238). 

.. Avec des remarques de Clément, extraites de ses Letrisà 
Voltaire etun grand nombre de morceaux de compardie rs 
Le tout adapté à chaque chant par AL. Lepan. — Suivié De 

| dication de plusieurs beautés essentielles au poème digue, 
qui manquent à celui-ci. Avec cette épigraphe : 

  

E
E
 

‘ 

Rien n’est plus utile que de comparer. ” 

Vocrarne. Remarques sup Nicomsi 
I y a eu un tirage in-12. ° 

441. LE MÊME POÈME, Paris (1823), de l'impr. de Fit 
Didot, 1819, petit in-folio de xL et 350 pp., plus la ma 
2 figg. d'après les dessins de érard, gravées par Mull 
et Dupont. . - 

Tiré à 200 exemplaires (t exempl. sur vélin). us . . 
è . Fe 5 ulés 

Le frontispice porte Ia date de 1819: mais d'Avis init « Firmin Didot au lecteur x est daté du 20 juillet 1825. 
. « Des US ila M. Daunou a donné des soins à cette édition, à laquelle ajouté des notes. 

442. LE MÈME POÈME, Paris, Lefèvre ct Brière, 1823 (# limpr. de Jules Didoi), Gr. in-32. | . . . D 
or 

Collection des classiques français dirigée par L.S. Aus® de l’Académie française, ” 
' 

443. LE MÊME POÈME. Paris, Bossange père, 1823. In-8 de FXVI 557 PP. et 1 f. pour l'erraté: 1 grav. de Gérard (C. v. Beuchot, 329): |: | Avec ün Commentaire Classique dédié à S. A. R. Mgrle . duc de Bordeaux, par 41. Fontanier.
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444: LEMÈME POÈME. Paris, Roux-Dufortet Froment, 1824. 
In-48. Portr. \. | 

Le faux titre porte : Classiques en miniature. 

Cette édition-diamant a été tirée avec la composition qui a 
servi à imprimer en caractères microscopiques la Henriade, 
dans la Collection des classiques français en un seul volume, 
Paris, Roux-Dufort et Froment, 1824, in-8 à 2 colonnes 
cncadrées. . 

445. LE MÊME POÈME. Paris, Delalain, 1824. In-18 de viet 
208 pp. (C. V. Beuchot, 330). 

Édition classique par un ancien chef d'institution. Enrichie 
d'un choix de remarques historiques et littéraires... et de l’in- 
dication des principaux passages des poètes anciens imités par 
l'auteur. 

446. LE MÊME POÈME, Paris, veuve Dabo, 1824. In-18, 

447. LE MÈME POÈME. Londres, ‘1824. [n-18. 

Edition corrigée d'après l'édition de Didot, 

#8. LE MÊME POÈME. Paris, Janct, 1825. In-18. 

449. LE MÊME POÈME. Rheims, Frémau fi ss et Paris, Re- 

nouard, 1826. In-8 de vu et 157 pp.; plus 2 pp. non 
chiff. de fac-simile. c: A'A Beuchot, 331}. 

Édition encadrée. 

Réimprimée suivant l'édition de 1728, avec des notes iné- 
dites de Voltaire et une critique de ce poème. — Les notes de 
Voltaire portent sur la critique de son poème par Faget (voy. 
les nos 367 et 368). 

x ° 

450. LE MÊME POÈME. Paris, Sanson: où Paris, Léroine, 
“1826. In-32 dé 2 ff. et 119 pp: G: V: : Beuchot, 332). 

De la Bibliothèque én inhiiatüre.
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451. LE MÊME POÈME, Nanles (de l'impr. de Melline-Mr 
‘lassis, 1826), In-12. 

Édition donnée par M. Besnier, prètre-professeur, On ya 
corrigé ou supprimé quelques vers «contraires à last 
doctrine et aux bonnes mœurs ». 

452. LE MÊME POÈME, Paris, Baudouin frères, 1828. In$te 
3 10 lim. et ;36 pp. 

Édition revue, mise en ordre, et augmentée db 
-critiques ct de jugements littéraires par Frédéric Il, At: 
Cocchi, etc., par M. Daunou, ° 

, . . , 1e de 453. LE MÊME POÈME. Paris, veuve Dabo (de l'imprimerieé 
Tremblay, à Senlis, 1824), 1828, [n-18. 

4 4. LE MÊME POÈME: Paris, Adolphe Rion, 1829. In-18.   Réimpr. en 1855. 

455. LE MÊME POÈME. Apignon, Offray fils, 1829.14: 
Réimpr. en 1845, 1846. : US 

456. LE MÊME POÈME. Paris (de l'impr. de Doyen), 189 In-18. 

457. LE MÊME POÈME. Paris (de l'impr. de Marchand-Dx - breuil), 1829. In-18.. | 
Bibliothèque des amis des lettres. 

458. LE MÊME POÈME, Paris, Grimprelle, 1829. Ina. 
459. LE MÈME poëME. Paris, Lecointe, ‘1830. In-18. 

Nouvelle bibliothèque classique française. Edit Stéréotype de Didot. Ce volume ne contient ni l'E? Sur les guerres civiles, ni l'Essai sur la poésie épique. La : «AUiéme page est paginée 26. | 6 | 

. . : : . ‘ 190. LE MÈME POÈME. Paris, Treuttel cl Wurlz, 1832. Iné T. XXXI de la Nouvelle bibliothèque Classique.
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461, LE MÈME POÈME. Paris, de Bure, 1835 et 1836. In-32, 

462. LE MÈME POÈME. Paris, de Bure, 1835 et 1836. In-18 

de xvur-et 432 pp.; figg. de Le Prince. (C.V. Beuchot, 

333.) - 

® Nouvelle édition collationnée sur les textes originaux (par 

. M. Raveael); avec une liste clu ronologique des principales édi- 
tions de la [enriade et de quelques critiques qui en ont été . 
faites. Cette liste a été reproduite dans les récentes éditions de 
la Henr iade, données par MM. Garnier frères. 

463. LE MÈME POÈE. Paris, Bouquin de la Souche, 1836. 

In-8, fige 
do° 

Le prospectus de cette édition est signé Denne-Baron. 

464. LE MÊME poème. Paris, Maire-Nyon, 1836. In-8. 

Cest l'édition de 1823 (avec des remarques par Lepan). Le 

faux titre et le titre sont sur papier plus blanc que. le reste 
‘du volume. — Adoptée par le Conseil royal de l'instruction 
publique. 

465. Le MÈME POÈME. Paris, Hiard, 1836. In-18. 

406. LE MÈME POÈME. Paris (de l'impr. de Comynet à Aval-. 
lon, 1836). In-18. 

Réimpr. en 1838. 

467. LE MÊME POÈME. Paris, Pougin, 1837. InA18. 

468. LE MÈME POÈME. Paris, Chrélien fils, 1838. In8. 
1 frontispisce (Voltaire à la Bastille) et $ grav. (de 
Dévéria). | 

Edition encadrée, Avec une Préface {de l'éditeur). Le’Cata- 
logue de Ressayre, libraire à Paris (n° 2, juin 1881) annonce 
une édition de 1838, grand in-8, avec l'adresse de Locard- 
Davi, Paris (n° 719). 

469. LE MÈME poème. Paris, Yonel, 1838. In-18.
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470. LE MÈME POÈME, Paris (de l'impr. de Moguet), 18u. 
In-18, 

471. LE MÈME POÈME, Paris, Didot. 1841. In-n2. Portr, 
Ce volume contient aussi les Discours en vers sur Dre la Loi naturelle, le Désastre de Lisbonne, le Temple du Got, le Temple de l'A mitié, 
Souvent réimprimé. . 

” 472. LE MÈME POÈME. Paris, Picard fils, 1845. In-24. 
73. LE MÊME POÈME. Paris, Gerdès, 1850. In-18. 

Édition populaire des classiques français. 
/ 

Paris, Borrani et Droz, 1853. In-18. 
475." LE MÊME POÈME. Par 

Portrait. 

474. LE MÈME POÈME. 

is, Lebigre-Duquesne, 1854. In18. 

Nouvelle édition avec des notes historiques et scientifiques. 
476. LE MÊME POÈME. Paris, Garnier frères, 1873, 1877: In-18, . 

. s 
s di Qre 

La Henriade et le Poème de Fontenoy. A vec les divers m C£AUX Composés par V Oltaire pour accompagner ces ge “Poèmes, etc. Nouvelle édition collationnée sur les textes g 5 faux CE ofrant un ensemble très complet de notes, variante imitations: 
‘ 

remet 

1. Des Morceaux cho. l'usage des collèg: 
isis de la Henriade et à es cl maisons d'éducation ont é Masvert, in-1 8). : 

Isi, 'oltaire à autres possies de Voltairi 
té publiés en 1827 (Marseille,
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LA PUCELLE 

477. LA PuceLte D'ORLÉANS, Poème héroï-comique. Pre- 

mière édition (sic), Paris, 1755. Pet. in-12 de 2 ff..non 
chiff. (pour le titre et une épitre de l'imprimeur à Mr le 
Poële), et 216 pp. (C..V. Ben). 

Sur le frontispice on lit l'épigraphe suivante : 

Desinit in piscen mulier formosa superne. 

- (Horat.) 

L'imprimeur, s'adressant au poète, le prie, dans son épître 
dédicatoire, d’agréer la Pucelle qu'il a l'honneur de lui pré- 
senter. « Je vous supplie, Monsieur, ajoute-t-il, de ne pas dire 
« que jai imprimé votre ouvrage sur une copie imparfaite : 
« car j'en ai acheté huit pour m’assurer d’une bonne. Dans 

. «toutes il manque des vers : ici iln’yen a pas un seul de 
« manqué. La plupart n'ont que douze chants : ici, ilyena 
«quatorze. ‘J'espère que vous avouerez que puisqu'’un, 
« libraire devait avoir votre Pucelle, il n’ÿ a pas de mal que 
«ce soit moi qui l'aie eue. Cependant je ne lPaurais pas 
« mise sous presse, si je n’avais appris que quatre ou cinq de 
« mes confrères se préparaient à l'y mettre : etc. » 

Cette édition non décrite est en quatorze chants : le qua- 
. torzième chant est suivi de l’Epilogue : 

« C'est par ces vers, enfants de mon loisir 

qu’on trouvera imprimé dans les Œuvres de Voltaire, éd. 
Garnier, t, IX, p. 349. Sur cet épilogue, voy. la lettre de Vol- 
taire à P. Rousseau, du 28 novembre 1756. 

L'existence des réclames au bas des pages indique une im- 
pression faite hors de France?, C'est certainement une des 

4. M. Desnoïresterres signale une édition en xiv ‘chants publiée à Bâle, en 
1755. {Voliaire et J.-J, Rousseat, p. 499.)
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… Utrecht du 3 janvier 1 

premières éditions paruës : elle est, sous Îe rapport du texte, 
beaucoup plus correcte que celles dont nous allons parker plus 
bas, ct qui portent également le millésime 1755. Cependant 
nous y avons relevé un nombre de fautes relativement const. 
dérable. Il est question de cette édition en quatorze chants 
dans l'Avant-propos d'une édition de 1764 (voy. le n° pri 

478. La P... DO... POËME DIvisé EN QUINZE Livres. SL, 
n.d, In-12 de 1 f. prélim. et 161 pp. (C. V. Beuchot, . 
710); — La Pucerce D'ORLÉaNS, Poème divisé e1 
quinze livres, par Monsieur de V'*, Louvain, 15jj. 
In-8o de 2 ff. prélim.: et 161 pp.; (B'e Ni, Y. j454 Fa, 
Rés.-Cf. C. V. Beuchot, 712); — La Puceute DO 
LÉANS, Poème divisé en quinze livres, par Monsieur de 
V**#*, Louvain, (Berne, d'après une nole mss. sur l'exem-: 
Plaire de la Bibliothèque National, 1754. In-12 de 2f. 
prélim. et 161 pp. (Be Ni, Y. 5454 F. Rés. 

Si l'on s’en rapportait à un passage d’une lettre de Frédériea Voltaire, la Pucelle aurait été imprimée dès 1737 : « Je viensd® recevoir des lettres de Berlin, d’où l'on m'écrit que le résident de l'Empereur avait reçu la Pucelle imprimée » (De Frédéri, Prince royal de Prusse; février (6 mars) 1737: — Cf. Gaelle 
737, n° If, Paris, 28 décembre 170: € Il paraît un nouveau poème de M. de Voltaire intitulé: Puceile..» — Voltaire démentit ce bruit dans la Gstlt d'Utrecht, du 14 janvier 1737, ne V. 

: En 1740, nous apprend Longchamp, Ms: du Châtelet, 47 avait depuis longtemps une copie de la Pucelle, écrite de Si Propre main, voulut imprimer secrétement ce poëme à Cire; «Son dessein était de n'en tirer qu'un très petit nombre 
. av s A . e - Ci « d'exemplaires, Pour être distribués à ceux de ses amis don! « elle connaissait Ja discrétion. Elle résolut de prendre de «méme part à l'ouvrage avec deux ouvriers affidés, dont l'un € l'aurait instruite à composer les- planches. Il ne s'agisstit « que d’avoir Je consentement de l'auteur... A peine Jui en <eut-elle dit un mot, qu’il rejeta cette idée; ilavait al € d'abord que ce n'était qu’une plaisanterie, mais quand il Si < que la chose était sérieuse et que des préparatifs étaient dé « faits, il s'emporta et fit sentir avec énergie les conséquencts « d’une telle Entreprise .. » (Mémoires sur Voltaire, t IL PP 187-190). 

Il- est difficile de’ donner créance à ce récit de Longchamp.
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Mue du Châtelet avait trop à sœur le repos et la sécurité du 

poètes: elle savait trop bien quelles dangereuses conséquences 

pouvait avoir l'impression, même à un nombre restreint 

d'exemplaires, d'un poème tel que la Pucelle, pour s'être 

jamais mis en tête le dessein que lui prête l’auteur des Afé- 

moires su Voltaire. ‘ ‘ 

N'éstce pas Mn du Châtelet qui écrivait à d’Argental : 

« Pour la Pucelle, je vous en réponds, et c'est peut-être la 

«seule dont on puisse répondre » ? (Cirey, 13 janvier 1735 

(1737). N'est-ce pas elle qui disait qu'il fallait tenir le poème 

« sous cent clefs » ? (à d’Argental, ‘1e mars 1735 (1737). Et : 

lorsque Voltaire, impatient d'envoyer Ja Pucelle à Frédéric, 

comme à «l’homme de la terre le plus capable d’en juger » hési- 

tait pourtant à s’en dessaisir, n'est-ce pas parce qu'il aurait dû 

«user de violence » pour arracher à la marquise le précieux 

manuscrit? (Voltaire à Frédéric, 22 septembre 1746). 

Les premières éditions de la Pucelle sont donc bien de 1795. 

Et cependant il y a lieu de s’étonner qu’elle n'ait pas paru 

plus tôt. Dès le mois de décembre 1735, des copies de plusieurs 

chants s'étaient répandues dans Paris, et Voltaire soupçonnait 

qu'il avait été trahi par un nommé Dubreuil, beau-frère de 

Demoulin, qui avait copié l'ouvrage (Voltaire à Thieriot, 8 dé- 

.cembre 1735; — Cf. Mme du Châtelet à d’Argental, février 1735 

737 Lt | 
En 1745, l4 Pucelle, dont Frédérié était parvenu à se pro- 

curer six chants, se trouvait dans l'équipage que les Autri- 
chiens prirent au roi, le 30 septembre, à la bataille de Sohr 
{Voltaire à Ja margrave de Baïreuth, 28 mars 1752); on prétend 

qu’elle fut vendue, avec un autre ouvrage de Voltaire (l4 brégé 

de l'histoire universelle) à des libraires hollandais (Voltaire à 

VWalther, 13 janvier 1754). + : 

En 1747, la duchesse de Wurtemberg faisait copier la Pu- 

celle pendant la nuit (Frédéric à Voltaire, 22- février 1747) et 

- en: 1750, Tinois, secrétaire de Voltaire, vendait, pour quelques 

ducats, un manuscrit du poème au. prince Henri de Prusse! 

(Voltaire à Mve Denis, 3 janvier 1751). 

En 1754, les manuscrits de la Pucelle s'étaient tellement 

  

1. Un manuscrit des onze premiers chants La Pucelle, écrits par Tinois et 

par Mme du Châtelet, avec cent vers environ de la main de Voltaire, appar- 

tient à M. Fontaine, le libraire bien connu. Ce manuscrit est, selon M. Fon- 

taine, conforme à édition de 1756, qui n'avait que onze chants (sic). — Nous 

ne connaissons pas d'édition de la Pucelle en onze chants. (Catalogue des livres 

añciens et modernes rares et curieux de la librairie 4. Fontaine. Paris, 

1874. In-$o, p.454, ne 2480.) .
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- multipliés à Paris, que Voltaire écrivait à d'Argental: a Il ÿ a grande apparence que la Pucelle va paraître » {15 octobre). Grimm prétend même qu’à la fin de 1754, il y en avait des exemplaires à Paris, qu’on vendait quatre louis (Corresran- dance littéraire, ete. ver janvier 1955)1, . 
Cependant le poème ne parut que vers le mois d'octobre 1755 (Voltaire à d'Argental, 29 octobre, et à Thicriot, 8 no. vembre 1755), - : | :On a voulu, dans ces derniers temps, que la véritable édi- tion originale de la Pucelle fût l'édition qui se compose d'un faux titre (sur lequel on lit : La P.. d'O.., poème dirié en quinxe livres) et de 161 PP., s. ln. d, (Voyez Barbier, Dictionnaire des Ouvragès anonymes, éd, Daffis, t. NI; col. 7 la Bibliographie des Ouvrages relatifs à l'amour, cte.,t.\], p.434; le Bulletin mensuel de la librairie Rouquette, août 18%0, n° 8, p. 35)... . 

Pourtant il résulte et de Ja correspondance de Voltaire, ét d'une. lettre de M. de Saint-Sauveur, ministre du roi à La Haye, à M. Berryer (du 6 novembre 1955, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, Correspondance, t. Vi, pp. 498-499), que Pucelle fut d’abord imprimée à Francfort, « quoique supposée à Louvain », Et Voltaire, dans sa lettre à l'Académie fan faise (novembre 1755), emploiera les mêmes expressions: «Ce “'POEme a été d’abord imprimé à Francfort, quoiqu'il soit an- noncé de Louvain, ». C’est donc l’une des deux éditions portant l'adresse de Louvain qui doit être "considérée comme l'édition Princeps de la Pucelle d'Orléans. 
Les deux éditions Portant l'indication de Lonvair, ont toutes deux: 1 f, de titre, 2 pp. non chiff, pour la Préface, tt 161 PP. Dans lune et l'autre édition, la page 161 se termint Par trois lignes de points et ces mots : Cætera desunt. Il est ” évident que Pune des éditiôns a été faite sur l'autre. Cepen- dant Voici quelques différences qui les distinguent: 
Sur le frontispice de l’une d’elles, les mots par M. de V** - Font entre deux lignes horizontales doubles ; sur le frontispice de l’autre, ces mêmes mots sont entre deux lignes horizontales simples. Nous appellerons 1 : éditions ‘et B la seconde. PP 4 la première de ces '., 

L'édition A (Bibl. nat., Y 5454 Fa. Rés.) est in-83, tandis 
Que l'édition B (Bibl, nat, Ÿ 5454, F Rés.) est in-12. 

3e ao pographie des ouvrages relalifs à l'amour, aux femmes, cles 
tion ag (E- VI, P. 435), signale ane édition de La Pucelle qui porte l'indica 

e Ouvain et-le millésime 1754. 11 faut lire 1755. . 
2. Cette édition à été Aussi tirée dans lé format in-12, (C. V. Ben},
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Dans l'édition 4, la première page de la Préface a-dix 
lignes; cette même page n’a que neuf lignes dans l'édition B. 

. Voyez d’autres différences pp. 14, vers 21; 15, vers 29 ; 37, 
vers 7; 151, vers 12; 161, vers 3. . eu 

Quant à l'édition sans nom de ville et sans date, elle a, 
comme les deux éditions avec l'indication de Louvain, 161 pp., 
et elle finit, comme elles, par trois lignes de points et les 
mots : Cetera desunt. Mais elle est sans titre et sans préface. 
Elle est précédée uniquement d’un faux titre, sur lequel on lit: 
La P... d'O..., poème divisé en quinze livres, | 

- Ce faux titre appartient-il, comme l'a supposé Beuchot, à 
l’une des éditions de Louvain? Mais les éditions de Louvain, 
celles du moins qui ont passé sous nos yeux, n’ont pas de 
faux titre; et d'autre part, l'édition sans nom de ville n’a ni 
titre, ni préface. oo 

L'édition sœis nom. de ville et sans date paraît avoir été faite 
plus particulièrement sur l'édition B; la composition est la 
même pour les deux éditions : mais tandis que dans l'édition 
B, le mot sœur est imprimé par un ae (p. 16r, vers 3); ce mot. 
est imprimé par un 06, dans l'édition sans nom de ville. ° 

Nous avons trouvé dans la collection Beuchot (ne 712), un 
exemplaire de la Pucelle offrant de grandes analogies, quant au 
texte, avec l'édition sans nom de ville. Cet exemplaire n’a pas 

. de faux titre : son frontispice est identique à celui de l'édition 
A; mais le fleuron placé en tête de la Préface diffère des 
fleurons correspondants des éditions À et B. Nous croyons que 
et exemplaire appartient à une troisième contrefaçon de Pédi- 
tion en 161pp. : ‘ 

Quérard dit que la Pucelle fut réimprimée en 1756, sous le 
titre de: La Pucelle d'Orléans, poème divisé en quinze livres. .” 

“Nouvelle édition plus correcte que la précédente, Louvain 
(Francfort), in-8, avec le désaveu de lPauteur, et plusiéurs 
pièces satiriques contre Voltaire. E 

Nous ne connaissons pas cette réimpression. Il est probable 
qu'il s'agit de lédition publiée sous la rubrique de Londres 
(voy. le n° 481). - , 

La Pucelle a été condamnée par décret de la cour de Rome 
du 20 janvier 1757 (Zndex librorum prohibitorum.. Modeti, 
1850. In-16, p. 262). — En septembre 1757, à Paris, huit 
particuliers, imprimeurs et .relieurs, furent condamnés au 
carcan dans la Grève, et à trois ans de bannissement, par suite 
de la découverte d’une imprimerie clandestine trouvée dans la
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-ruc de Seine, faubourg Saint-Victor, et où, dit Barbier, vil 
« s'agissait de vers contre des personnes constituées en digne 
«tés, de la Pucelle d'Orléans de Voltaire, et autres pareils 

«ouvrages » (Chronique de la Régence ct du règue de 
Louis XV (1718-1563). Paris, Charpentier, 1866, t VI, p. 353). 
La Pucelle fut aussi brûlée à Genève (Desnoiresterses : Voltaire 
et J. J. Rousseau, p. 300). oo - 

479. La PUCELLE D'ORLÉANS, Poème divisé en quinze livres, 

par Mrde V., Paris, 1756. In-12 de 2 ff. non chiff. pour 

le titre et la Préface et 198 pp. (C. V. Beuchot, 711) 

Le frontispice est orné d’un portrait de Voltaire couronné 
de lauriers, non signé, avec cet exergue : Père des Poüles. 

La Préface est celle des éditions de Louvain. Le quinzièmt 
chant n’est pas terminé par des points. 

480: La: PUCELLE D'ORLÉANS ou JEANNE D'ARC. Poème € 
. Xvi Chants. Impr. à Tabeslerahu, par Pyr Mandschn- 
burgh (Genève), 1756. In-8. 

Il se trouve dans cette édition, disent MM, Deschamps tt 
Brunet, quelques passages supprimés dans les éditions sui” 
vantes (Mañuel du libraire. Supplément, Paris, FE. Did. 
1878-1880, t. II, col. 928). : : 

481. La Pucerce D'ORLÉANS, Poème héroï-comique. N° 
édition, sans faute et sans lacune. Augmenté (sic) d'un 
Épitre du Père Grisbourdon à M. de Voltaire, etu 
jugement sur le poème de la Pucelle à M“, avec un® 

. épigramme sur le même poème. En dix-huit chants. Lot 
dres, 1756. Pet. in-12 de 193 pp. (C. V. Beuchot, 713)1 

. Ct Londres, 1556. In-32 de 1f. de titre et 140 pp. (CV. 
: Beuchot, 714). : Fr 

Sur les titres, on lit cette épigraphe : 
| Non vultus, ton color unus. 

Un Avis .de l'éditeur, au verso des titres annonce que le poëme a été fidèlement imprimé « d’après une copie que Vol { taire a lui-même donnée à un de ses amis, et chargée de cof- « rections de sa main », -
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A la suite de la Pucelle, on trouve : 

1° La Lettre de Voltaire à l'Académie française (de ‘no- 
vembre 1755), sur les premières éditions de la Pucelle. 

2° La Réponse de l'Académie. 

3° L'Epitre du Père Grisbourdon à M. de Voltaire. 

4 Un Jugement (en vers) sur le poème de la Pucelle. À A1*** 
qui en a fait deux éditions peu exactes. ° 

_ 5e Une Epigramme sur le poème de la Pucelle. 

Nombreuses réimpressions, notamment 1757, 1758, 1767; 
1773 17795 1777» 1780. Une de ces réimpressions est sans 
millésime ; on lit à la place de la date : Per sempre (sic). Le 
lieu est Londres; le format in-12 (240 pp. — C. V. Ben). 

. L'édition de 1756 est la première où le chant de l’Ane soit 
complet. Elle est aussi la première qui contienne le chant XIVe 

. {Corisandre), les vers sur Me de Pompadour: 

« Telle plutôt cette heureuse grisette : : 
« Etc... etc... etc... » 

et sur Louis XV, 

so... qu'on méprise el qu'on aime, 

On lit dans un Avis imprimé à la suite d’une des réim= 
.pressions des éditions de 1756 (voy. le n° 495) : « L'éditeur de 
« cette édition est le sieur Maubert, ex-capucin, auteur du 
« Testament politique du cardinal Alberoni, lequel Va fait im- 
« primer à Glascow, pour faire pièce à Voltaire, sur un exem- 
« plaire que cet auteur lui avait confié dans le temps qu’ils 
« étaient liés ensemble. Cet édition est la plus ample qu'il y 
«ait, et il y a là dedans des choses qu’on attribue malicieu- .. 
« sement au roi et à Me la marquise de Pompadour. » 

482. La Puceze D'ORLÉANS, Poème héroï-comique. Ne 
“édition sans faute et sans lacune, etc., etc. Amsterdam, 

1757. In-12 de 2 ff. prélim. et 223 pp.; Londres, 1757, 
« avec des gravures d’aussi bon goût que les vers des 

« éditeurs ». (Averlissenient des éditeurs de Kehl.) 

Réimpression des éditions de 1756. Nous ne connaissons 

9
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pas l'édition avec gravures dont parlent les éditeurs de 
Kehlt, 

483. La PUCELLE D'ORLÉANS. Poème héroï-comique, par 
M. de Voltaire, avec cette épigraphe : : 

Desinit in piscem mulier formosa superne. 

- Horat, 

Genève, 1757. 2 vol. très-pet. in-8°, de 116 et 92pp. 
Titres gravés (Quérard, Bibl. Volt. p. 30). 

Cette édition, dit Beuchot, est divisée en vingt-quatre chants, 
mais n’est pas plus ample que l'édition in-32 de 1756 (Œwrés 
de Voltaire, éd, Garnier, t. IX, p. 8). 

Le Catalogue de La Vallière (Nyon, n° 15834) signale une 
édition de 1757, Genève, in-8° en XX chants: ne faut-il pas 
lire XXIV ? ‘ 

484. LE MÊME POÈME. Londres, 1758. In-48 de 178 pp. Por- 
trait de Voltaire peint par de Latour, en 1736 et gré 
par Balechou (Voy. l’Intermédiaire des Chercheurs d 

- Curieux, Paris, Fischbacher, 1879, xn° année, col. 26f- 
266 et 318). 

© 48$. LE MÊME POÈME, Londres, 1758. In-18. Portrait de 
Voltaire dans un médaillon; sur le socle, les attributs de 
la poésie érotique et tragique (Cazin, sa vie el ses di- 
lions, p, 54). | 

Les deux éditions de 1758 sont des réimpressions des éditions 
de 1756. — Nous n’avons eu entre les mains ni l'édition in-4ÿ, signalée dans l'Intermédiaire, ni celle in-18, dont il est ques” tion dans le volume intitulé : Cazin, sa vie, etc... 

- 486. LE MÊME POÈME. Londres, chez les héritiers des Elté- virs, Blœw el Vascosan, 1761. In-12 de 180 pp. (C: V. Beuchot, 715), | | 
| 

en forme d'étrennes mignons 
1. Grimm parle aussi d'une édition de 1757, 

(Correspondance, éd, Garnier frères, t, TK 

et en caractères ort Pos 336-333) J menus, 

.
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Réimpression des éditions de 1756 :- elle présente une va- 

rante qui a été recueillie par Beuchot (Œuvres de Voltaire, . 
éd. Garnier, 1. IX, p. 9). - 

Les éditeurs de Kehl disent que {a Pucelle fut imprimée 
pour la première fois à Paris, en 1759; nous ne connaissons 
pas d'édition de la Pucelle avec ce millésime. 

487. LE MÈME POÈME. Londres. Aux dépens de la Compa- 
gaie, 1761, In-8 de 224 pp. Figg. : [ 

Portrait de Voltaire en fleuron sur le titre; 1 frontispice, 
1 vignette et 13 figures médiocres non signées. — Les 
mêmes figures, dit M. Cohen, avec un autre fleuron sur le 
titre, se trouvent dans une édition de 1764, également in-8, 
et à Londres, où le poème est divisé en vingt chants, 

Dans l'édition de 176r, il est divisé en vingt-quatre chants, 

488. Le MÈME POÈME. S. L. (Genève, Cramer), 1762. In-8 
de 2ff, prélim..., vu et 358 pp!. Figg. 

Le titre porte :: La Pucelle d'Orléans, poème divisé en vingt 
chants, avec des notes. Nouvelle édition corrigée, augmentée 
et collationnée sur le manuscript de l'auteur. 

C'est la première édition avouée par Voltaire. « Le chant de 
« Corisandre n'en fait point partie, dit Beuchot, mais elle est 
« augmentée ‘de cinq chants entiers, de la Préface de Dom 
« Apuleius Risorius, de notes mises au bas des pages. Elle 
« contient un grand nombre d’additions et corrections dans 
« divers chants. Ceux qui ont été ajoutés sont les 8, 9, 16, 17; 
cet 18 (aujourd'hui les 8, 9, 16, 17 et 19).» . 

Le dix-huitième chant de 1762 (Mort du brave et tendre La 
Trimouille etc }, avait paru dans le Jourial encyclopédique du 
1er avril 1761, et dans la brochure intitulée : Petit recueil de 
pièces singulières. Paris, chez l'imprimeur de la Gazette ecclé- 
siastique, 1761, in-12 (C. V. Beuchot, 1653). 

Les estampes sont de Gravelot (Grimm, Correspon lance litté- 
raire, etc., éd, Garnier, t, V, p. 108). — Elles sont au nombre: 
de vingt. ° 

  

1. Il y a des exemplaires qui n'ont que 354 pp. — On a, disent les Mémoirés 

secrets (15 avril 1762), retranché de cette édition, tout €e qui avait trait à 

Mae de Pompadour,
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‘480. LE MÈME POÈME. S. L., 1762. In-16 de xvret 303 pp.  (G.V. Ben). - : 
Réimpression de l’édition de 1762. 
Uneautre réimpression de 1771 8.1, (Genève) in.8, à 366 pr. (Bibl. nat. Y 5454 ++Ha). 

‘490. Le MÊME POÈME. Genève, 1762. In-8. (Catal. de la Vallière, Nyon, n° 15836). 

491. LE MÈME POÈME. Londres, Aux dépens de la Compr- 
gnie, 1764. In 8 de xvi et 384 pp. Figg. (C. V. Ba 
chot 716). ° 

Réimpression de l'édition de 1762; mais on a ajouté des Variantes (voy. Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t.. IX, pp. 9-10). . . - 
Un frontispice (ayant, dit M. Cohen, un caractère érotique irès prononcé), 1 fleuron sur le titre, 1 vignette en tätede l'Avant-Propos, 1 portrait-fleuron de Voltaire en tête de la Préface, : cul-de-lampe à Ja Page 349 ct 20 figures, dont quel- ques-unes sont libres.  . 

L'éditeur, dans son Avant-Propos, nous apprend que Les éditions de 1756, en dix-huit chants, ont été réimprimées jusqu’à douze fois consécutives, tantôt en dix-huit, et tantôt 

492. LE MÊME POÈME. A Conculix. In-24 de 264 pp. aÿec vingt figures et un titre gravé. _ 
Réimpression de l'édition de 1762, avec Ja Préface etles notes. Il n’y à point de Variantes. 
& Sur le titre, qui n’a point de date, dit Beuchot, est un por -  Ctrait de Voltaire, réduit d'après celui qui est en tête d'uné . « édition du Poème de la Loi aturelle, Entre les pages 158 at 

. & 139, avant le XIe Chant, sont un faux titre et un titre impri- « més qui portent £ome second. L'adresse et la date qu'on lit +... Sur ce titre sont : Aux Délices, 1565.» Les figures, non Signées, sont pliées en trois. 
L'aüteur du volume intitulé : Le Petit format à figures, fait Mention d’une autre édition publiée en 1765. In-24 de 

VI et 238 pp, Portrait de Voltaire au frontispice (p. 28).
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497. LE MÈME POÈME. S. L. 1766. In-16, Figg. 

Réimpression de l'édition de 1762. 

1 frontispice et 27 figures non signées. Le frontispice, dit 
«M. Cohen, porte : Recueil des estampes de la Pucelle d'Or 
« léans qui pourront être reliées dans toutes sortes d'éditions à 
« londres (sic), gravées d'après les idées de l’auteur, par L. 
« Rake (sic).— Ce sont ces figures de Drake, dont celles qui 
« sont libres ont servi de modèle à toutes les figures libres des 
« éditions postérieures, et notamment à celle de Cazin, de 

° & 1777» (Guide de l'amateur de livres à vignettes, etc., col. 
520-521.). : . 

Ces figures avaïent été publiées dès 1762 (voy. Mémoires se- . 
crets, tome XVIe, p. 123). 

494. LE MÊME POÈME. 1767, petit in-8 de 247 pp. (C. V. 
Ben). | 

Réimpression des éditions de 1756. 

C'est dans cette édition (page 247) que se trouve l’Avis que 
nous avons reproduit sous le n° 481. On retrouve cet Avis 
dans une réimpression de 1787 {voy. Bulletin de la librairie 
Morgand et Fatout, Paris, 1876-1878, t. ler, ne 1165). 

495. LE MÊME POÈME. Londres, S. d. (vers 1770, d’après 
M. Cohen). In-18. . - oo 

Edition encadrée. — Réimpression des éditions de 1756. 
1 frontispice et 18 figures médiocres dont il n'y a quela re, 
la 2e, la 3e, la 10, Ja 12, la 130, la 19e et la 18° qui soient tout. 
à fait libres. Lefrontispice, ajoute M. Cohen, et la plupart des 
figures sont semblables, sauf quelques légères différences, à 
celles qui ont été faites plus tard pour l'édition de Cazin, de 
1777 | 

496. LE MÈME POÈME. Londrest. 1771. In-8° (Quérard. Bibl, 
Volt. p. 31). | : 

21 figures non signées. 

  

. 1. L'édit'on de 1773, que M. Cohen considère comme un second tirage de 
l'édition de 1771, est sans lieu (C. V. Beuchot, 717); et cependant Quérard 
dit qu'elle parut sous la rubriqus de Londres. Peut-être a-t-il commis la 
Même erreur pour l'édition de 1771.
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Le titre porte : La Pucelle d'Orléans, poème divisé en vingt 
et un chants, avec les notes de AI. de M orza (Voltaire), ete. 

Nous n'avons pas eu entre les mains cette édition de 177b 
signalée par Quérard et par M. Cohen. Ilest probable qu'll 
-contient le chant que Voltaire appelait la Capilotade, et qui 
publia en 1564, dans les Contes de Guillaume Vadé {Sl 
pp. 103-118), sous le titre suivant : Chant détaché d'un poème 
épique, de la composition de Jérôme Carré, trouvé dans ses ps 
piers, après la mort dudit Jérôme. Ce chant tut donc, sel 
toute vraisemblance, réuni à la Pucelle dès 1771, Et non €1 
-1773, comme le suppose M. Ravencl (Quvres de Voltaire él 

. Garnier, t. IX, p. 287, note 1). 

    

  

  
Nous avons signalé, sous le n° 489, une autre éditionin$ ë 

1771, mais elle cst en vingt chants, C'est une réimpression 
l'édition de 1762. 

497. LE MÊME POÈME. Genève, 1772. In-18. Frongie 
par Marillier (Catalogue Fontaine, 1878-1879, n° 6%) 

oi Le poème est en dix-huit chants. 

498. LE MÊME poime. Londres, 1773. Petit in-18 (Manuel 
du libraire. Supplément, t. II. Col. 928). 

499. LE MÊME POÈME. S. I. (Genève), 1773. In-8 de val êl 
352 pp. (C. V. Beuchot, 717). 

. Édition encadrée. — Réimpression, ou plutôt, dit M. Cohen - ©. Second tirage de l'édition de 1771, en vingt et un chants, a 
les mêmes illustrations. L’exemplaire de la collection Beucho n’a pas les figures. 

Réimpr. en 1774 (Londres, in-8), d’après la Bibliograght 
des ouvrages relatifs à l'amour, etc... t. VI, p. 435. — Le Si plément au Manuel si 1 éditi Londres, in-2} (t IL, col, 928), #°* ° Une édition de 1774, 

500. LE MÊME POÈME. Londres, 1775. In-8. 
Edition encadrée. Réimpression de l'édition de 177 © Vingt et un chants. Frontispice allégorique et 21 figures n01 Signées., Les figures, dit M, Cohen, sans doute par divers 41° 

Ustes,-sont dessinées et gravées avec soin; toutes portent äl a$ Un ou deux. vers du poème et le numéro du chant auqut elles se rapportent. L . Les planches nes 8, gp 106 
Sont très libres. P °° # ? Fo us
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sor. LE MÈME POÈME. Paris, Aux dépens de la Compagnie," 
1775, 2 volumes pet. in-12 (avec les figures de Drake). 

Édition signalée par M. Cohen. D'après la Bibliographie des 
ouvrages relatifs à l'amour, ete., cette édition est en vingt- -deux 
chants. ‘ 

502: LE MÈME POÈME. Genève, 1977. In-18. 

En dit-huit et en vingt et un chants. 

Selon l’auteur de l'ouvrage intitulé: Le Petit format à figures, 
etc. (p. 83), c’est à tort qu’on désigne ces éditions de 1777, par 
Je nom de l'éditeur Cazin. Elles sont antérieures aux éditions 
dites Carin ; elles ont été éditées, avec la rubrique de Genève, 
par les imprimeurs-libraires lyonnais Aimé de la Roche et Cie, 
Quoi qu’il en soit, voici, d’après M. Cohen, la description des 
éditions de 1777 : Portrait de Jeanne d’Arc; — 1 frontispice 
représentant Voltaire assis et Jeanne d'Arc debout et 18 figures 
imitées de celles de Drake. Il existe des exemplaires en grand 
papier format in-12, extrêmement rares. Ce sont ceux-ci qu’il 
faut tâcher de se procurer, dit M. Cohen, parce que sur tous 
ceux du format in-18, le haut des gravures où se lit Book I, 
Book IT, est coupé. . 

Les figures de cette édition, appelée généralement la suite an- 
glaise, et attribuées à Borel et à Eluin, sont de Marillier, et 
ont été gravées par Duflos. . 

Il'existe des exemplaires avec un titre gravé par Marillier, un 
portrait en médaillon avec un bas-relief représentant le bûcher 
et une figure par Marillier, gravée par de Launay. Certains 

- exemplaires n'ont les uns que le portrait, et les autres que la 
igure 

L'édition de 1777 en vingt et un chants n’est pas signalée 
comme ayant des figures. (Voy. Caïin, sa vie, elc., pe 75.) 

503." LE MÊME POÈME. Londres, 1779. In-8 de xvi et 365$ pp. 

(C. V. Beuchot, 718). 

Réimpression de l'édition de 1773, en vingt etun chants. 

504. LE MÊME POÈME. Genère, 1780. In-12 de x11 et 445 pp. 

plus 1 p. non chiff, pour la Posiface de l'auteur. Figg. 

(C. V. Beuchot, 719). 

Le titre porte:
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Hfr-2, Rés.), des exemplaires en grand papier (Ibid., Y 5454 
Hg 1-2, Rés.) et des exemplaires sur vélin. Dans quelques 
exemplaires, dit Brunet, sont insérées dix-huit gravures faites 
en Angleterre. C'est la suite anglaise. 

512. LE MÊME POÈME. Paris, 1702. In-8. 

Édition donnée par Palissot. Elle fait partie des Œuvres 
choisies de Voltaire, publiées par Palissot en 1792 et ann. Suiv, 
55 vol. in-8. Sur cette édition de Palissot, voyez l'Avertisse- 
ment de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 1. IX, 
PP. 10-11). . 

$13. LE MÊME POÈME. Paris, de l'imprimerie Didol le jeuni, 

an [IT (1795). 2 vol. in-4°. Papier vélin. Figg. 

. Portrait d'Agnès Sorel, dessiné et gravé par Gaucher, et 
21 figures par Lebarbier, Marillier, Monnet et Monsiau. 

Magnifique édition, dit M. Cohen, illustrations superbes, 
surtout lorsque les gravures sont avant la lettre et avant les 

. numéros. Les variantes n’ont été imprimées que pour quatt exemplaires. — Il a été tiré un exemplaire in-folio, Sur vélin, auquel on a joint les aquarelles de Monsiau et Monntt: 
Ces mêmes figures, auxquelles on a enlevé le cadre, ont serl 
à Pédition grand in-8s en 2 volumes, imprimée par Crapelet. . (Voy. ci-dessous.) 

$14 LE MÊME POÈME. Paris, de l'imprimerie de Crapckl, an VIT, 2 volumes grand in-8&, Figg. : 

$15. LE MÊME POÈME. Paris, F. Didol, 1801, in-18 et su grand papier vélin, format in-12. Édition stéréotype. 
Cette édition 4 eu un grand nombre de tirages. - 

516. LE MÊME POÈME. Paris, J. B. Fournier père el fils, an XI (1802). In-12 de 264 pp. 
De la Bibliothèque Portative du voyageur. 

517. LE MÊME POÈME. Paris, Sallior, an XII (1803). 2 vol. in-18, 
A pee 
Edition Cncadrée,.
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$18. LE MÈME POÈME. Paris, S. n.,an XII (1804). 2 vol. 

in-18. 

519. LE MÊME POÈME. Paris, Gide el Nicolle, 1808. In-18, 

in-12 et in-8. | 

Edition stéréotype d’Herhan: elle a eu de nombreux tirages 
dans les formats in-18 et in-12. . 

20. LE MÈME POÈME. Paris, À. Belin, 1812. In-8°. 

521. LE MÊME POÈME, Paris, Nicolle et Belin, 1813. In-12. 

522. LE MÊME POÈME. Paris, Gide. fils ou Gide et Nicolle, 

1613. In- 18. 

623. LE MÈME POÈME. Paris, Renouard, 1816. In-18, avec 
figures de Moreau (Quérard, Bibl. Voll., p. 32). 

524. LE MÊME poËie, Paris, Dabo, etc., 1818 et 1819. 

In-18 (C. V. Beuchot, 720). 

525. LE MÈME POÈME. Paris, de Bure, d'Houry el Nepreu, 
1822. In-16. Figures de Le Prince (8° N'e, Y. Rés. 
Vélins, 2278). 

526. LE MÈME POÈME. Paris, Nepyeu, 1824. In-32. (Be 
N'e. Y, 5454 He Rés. Vélins 2280). 

L'exemplaire de la Bibliothèque nationale a les figures de 
Duplessis-Bertaux sur chine, hors texte. 

l'y a des exemplaires avec le millésime 1825 

Tiré à 26 exemplaires, dont 6 sur vélin, . 

527. LE MÈME POÈME. Paris, les marchands de nouveautés, 

1831 et 1832. In-18, 1 fig. 

. Sans les notes et sans les variantes. 

528. LE MÊME POÈME. Paris, Didol frères, 1833. In-8. (Bibl. 

Ni, Y. 4548 Hi. Rés.).
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Édition Beuchot, Il en a été tiré dix exemplaires sur papier 
cavalier vélin, avecce titre: La Pucelle d'Orléans, poème divisé 

‘en xxi chants, par Voltaire, avec une préface historique rar 
M. Beuchot, des variantes nouvelles et des notes par M. J. Ra 
venel. - . 

529. LE MÊME POÈME. Paris, Lebigre frères. 1833 et 1834. 
In-18. - . 

530. LE MÊME POÈME, Paris, Forlin, Masson et Cl, 1842 
In-18. ce 

Édition stéréotype, d'après le procédé de F. Didot. 

531. LE MÊME POÈME. Paris, Borrani el Droz, 1850. In-18. 

Édition Stéréotype, d'après le procédé de F. Didot, 

532. LE MÈME POÈME. Paris, Leclère, 1865 (1864). 2 vol. 
‘in-18 et in-80 (Bibl. Ne. Y. 5454 H m. 1-2 Réserve). 

c Hdition ornée de figures gravées par Duplessis-Berthault 

(sic). | | 

Réimpression de l'édition Cazin de 1780, tirée à 200 exem- 
‘plaires. Titre rouge et noir, De la collection des Conteurs fran gais. T. V'ett. VI | 

533. LE MÊME POÈME. Rouen, Lemonnyer (de l'imprimerie d'Hérissey. Evreux), 1880. 2 vol. in-16. 
Avec portraits et vi , FVE gnettes par Duplessis-Bertaux. — Il a été 

tiré à part ‘ » Pour les amateurs, 554 exemplaires dont 4 sur peau de vélin, $0.sur papier de Chine, ct 300 sur papier Whatman et papier de Hollande. 

534. LE MÊME POÈME. Paris, Garnier frères, 1881. In-18. 

535: LE MÈME poème. Paris, Librairie anti-cléricale, 1881. * 
n-12. , 

Sur le frontispice, on lit : Complète, absolument co: taire (1774). ° 

Édition nouvelle et tout à fait 
orme à l'édition reconnue par Vols
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$36. IMITATION DE L'ODE DU R. P. LEJAY SUR SAINTE GENE- 
ViÈvE. $. L. n. d. In-4° de 7 pp. - 

Beuchot a daté cette ode de 1709. — Nous croyons, avec 
M. Pierron (Voltaire et ses maîtres, PP- 24 et sg.), qu’elle fut 
composée par Voltaire, dans le cours de l'année scolaire 1710- 
1711. Voltaire faisait alors sa rhétorique, et l’'Ode à sainte 
Geneviève est signée : François Arouet, étudiant en rhétorique 
et pensionnaire au collège de Louis-le-Grand. 

Réimprimée en 1759 par Mercier de Saint-Léger (Recueil C, 
in-12, pp. 203-207), d'après «un recueil fort rare, imprimé 
dans le temps; » en 1761, dans la Troisième Suite des Mélanges 
de poésie, etc... s. L., in-8, p. 260-263 (C. V. Beuchot, 21); en 1704, dans l'Année littéraire, t. VII p. 307, cette ode a été : admise dans presque toutes les éditions données depuis 1817?, On la trouve, dès 1364, dans la Collection complète des Œuvres 
de A1. de Voltaire, Amsterdam (Rouen), tome Il, 2e partie, 
pp. 90-93. Mais cette édition des Œuvres a été donnée sans la 
participation de l’auteur. ‘ ‘ 

Voltaire a désavoué, en 173, l’{mitation de l'ode du R. P. 
Lejay, etc... (voy. La Pucelle, éd. de 1773, note a du chant 1); 
mais cette ode est ‘incontestablement de lui. 
Cest à tort que la Correspondance littéraire du 25 no- 

. Yembre 1863 a donné comme inédite l'Ode sur sainte Gene- 
viève (Cf. Chronique du Journal de la Librairie, n° 3 de 1864). 

537. ODE SUR LE vŒU DE Louis xnt, 1712. 
  

1. Nous suivrons, autant que possible, pour la bibliographie des Poésies de . Voltaire, l'ordre dans lequel ces Poésies. sont imprimées dans l'édition des Œuvres, publiée par MM. Garnier. 
2. Elle est au t VII de l'édition Lefèvre et Déterville, p. 481.
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Imprimée, en 1714, dans le Nouveau Mercure galant d'oc- 

tobre (pp. 103-104). ‘ 

Réimprimée en 1717 dans l'ouvrage intitulé : Réflexions 

sur la rhétorique et sur la poëtique par A. de Fénelon… avé 

quelques autres pièces concernant l'Académie francaise (Ams- 

terdam, Bernard, in-12), p. 241 ; — en 1724, à la suite de la 

Ligue ou Henry-le-Grand (Amsterdam, Bernard, in-1°}, 

p.158; — en 1757, dans le Portefeuille trouvé, t. 1, 265; 

— en 1761, dans la Troisième Suite des Mélanges de poé- 

sie, etc., s. L., p. 260, et dans les Œuvres choisies de M. dt 

Voltaire (Avignon, Giroud), p. 1 ; — en 1704, dans la Collec- 

tion complète des Œuvres de A1. de Voltaire, Amsterdam 

(Rouen), t. I, p. 655, et €. If, 2e partie, p. 99- 

Cette ode concourut pour le prix de poésie de l'Académie 

française, en 1714. Le sujet était la louange du roi, à l'occa” 

sion du chœur de Notre-Dame, construit par Louis XIV et 

promis par Louis XIIL. L'ode de Voltaire'ne remporta pas 

prix) mais, dit le Nouveau Mercure galant, elle le disputs 

ien. 

Le poème de du Jarry est imprimé à la suite de l'ode de 
* Voltaire, dans la Collection complète des Œuvres de A. de 

Voltaire, Amsterdam (Rouen), 1764, t. I, p. 661. Il a été le 

sujet d'observations de Voltaire (voy. Mélanges). 

L'Ode sur le vœu de Louis XIII n’a été admise ni dan 

l'édition in-4°, ni dans l’édition encadrée (de 1775) 3 mais 
la trouve au t. XIII de l'édition de Kehl, p. 351. ‘ 

8. On \ 53 . E SUR LES MALHEURS DU TEMPS. 1713. 

Imprimée sous le titre suivant: Ode composée € 1713 
dans le Portefeuille trouvé ou Tablettes d’un curieux (Genève, 

les libraires associés, 1757, in-12), t. 1, p.250; dans la Trot. 
sième Suite des Mélanges de poésie, etc. Se Le 1760 9 

 P. 408 ; dans la Collection complète des Œuvres de M4 
Voltaire. Amsterdam (Rouen), 1564, t. Ill, 2e partie, P- 9% 

. Cette ode ne se trouve ni dans lPédition in-4°, ni dans l'édi- 
Dogs cadrée. Elle est au tome XIII de l'édition de Kehl 

p. 335. 

ve marquis de Luchet, dans son Histoire littéraire de M.dt 
oltaire, a reproduit les trois premières strophes de cette ode 

(t. I, p. 25); mais il l’ ati r h P- 232); a confondue avec l’ n de Poie Sii 
sainte Geneviève, . mitato
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539. LE vrar Dieu. 

… Cette ode a été imprimée, sous le nom d’Arouet, dans un 
Nouveau choix de pièces de poésie, Nancy et Paris, 1715, t 1, 
P. 141. ‘ 

Réimprimée en 1757 dans le Portefeuille trouvé, etc…., t. I, 
P. 246; en 1361 dans la Troisième Suite des Âlélanges de 
poésie, etc., s.1., p. 405; en 1764 dans la Collection complète 
des Œuvres de A1. de Voltaire, Amsterdam (Rouen), t. I, 
p. 667. 

En 17973, les Muses chrétiennes en ont reproduit quelques 
- Strophes (voy. l'Année littéraire de 1773, t IV,p. 63), 

Voltaire attribuait cette ode à un jésuite nommé Lefëvre 
(voy. Œuvres, éd. Garnier, t. X, p. 200; t. XXX, p. 325), 
Réimprimée dans les Œuvres de Voltaire depuis 1817 (t. VII 

de l'édition Lefèvre et Déterville, p. 491). 

540. ODE SUR LA CHAMBRE DE JUSTICE ÉTABLIE AU COMMEN- 
CEMENT DE LA RÉGENCE EN ‘171$. 

Tel est le titre de cette ode, dans les éditions modernes (éd. Lefèvre et Déterville, t. VII, P. 494) et dans les Pièces libres de M. Ferrand, où elle paraît avoir été imprimée pour la première fois (voy. l’édit, de 17.44, P. 103). 
Ce titre est inexact. La Chambre de justice fut inaugurée par l'édit du 12 mars 1716 {voy. Desnoiresterres, La Jeunesse de Voltaire, p. 164). — L'ode de Voltaire est donc de 1716, ‘peut-être même de 1717. Rousseau en parle dans sa lettre du 19 avril 1717, à Brossette, qui la Jui avait envoyée le 19 mars précédent (Desnoiresterres, Ibid, p. 166). . 

$41. ODE SUR L'INGRATITUDE, 1736. € 

Voltaire adressa cette ode à d'Argental, le 4 avril 1736, et à 
Thieriot, le 23 septembre de la même année (voy. aussi Vol- 
taire à M, de Caumont, 5 août 1736). Dans aucune de ces lettres, il n’est question du duc de Richelieu, à qui l'ode est dédiée, | 

La première édition des Œuvres qui contienne cette ode, 
est celle de Dresde, 1752, 7 vol, in-12,t, IL, p. 734 - 

En 1756, l'Ode sur lingratitude fut réimprimée dans le 
tome [er des Mélanges de poésies, etc, s. L (Genève, Cramer), 
P. 123 : elle est sans dédicace. Ce sont les éditeurs de Kehl
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qui ont mis en tête de l’ode l'intitulé : e À A. le due de 
Richelieu, Sur l'ingratitude » (voy. t. XII, p. 346). 

$42. ODE SUR LE FANATISME. 

| Une note de Voltaire dit que cette ode est de l'année 1732, 
- Elle est de 1736 (voy. Voltaire à Cideville, 6 mai, à de For- 
mont, 11 mai, et à Thieriot, 24 novembre 1736). 

Dans la lettre à de Formont, lOde sur le Fanatisne es 
appelée Ode sur la Superstition. Elle est appelée Ode à Emilie, 
dans la lettre à Thieriot. ° 

. C'est sous le titre d’Ode sur la Superstition qu'elle a été 
imprimée en 1738 dans le t. IV des Œuvres de A1. de Vo 
taire (Amsterdam, Et. Ledet, in-8, pp. 45-51). Dès 1740(1739 
on la trouve, avec le titre d'Ode sur le Fanatisme, dans 
Recueil de pièces fugitives en prose et en vers par M, de V'", 

Dans l'édition de 1738, le premier vers porte : Emilie. ll 
- Porte : Aspasie dans le Recueil de 1740 (1739). 

543. ODE SUR LA PAIX DE ‘1736. 

. Sur cette ode, voyez les lettres de Voltaire à l'abbé d'Oliret 
du 18 octobre 1736, et à de Formont, du 23 décembre 1737: 

L'Ode sur La paix parut en 1738, dans le t. IV des Œuvris 
de M. de Voltaire (Amsterdam, Et. Ledet, in-8, pp. 53-59); 
elle fut réimprimée, en 1539, dans le Recueil qui porte le mik 
lésime 1740. ! 

: 544. ODE A MESSIEURS DE L’ACADÉMIE DES SCIENCES, ETC 
1738. : 

Les éditeurs de Kehl ont daté cette ode de 1735. Elle estée 
1738 (voy. la lettre de Frédéric à Voltaire, du 14 septeribre 
1738. — Cf. Mne du Châtelet à Maupertuis, 20 septembre 17 
(éd. Asse, P- 234). . . 

Le Pouret Contre, t, XVI, daté de 1738, donne, dit Beu 

chot, comme une nouveauté l’Ode pour Messieurs de l'AG 
démie des Sciences\.: Dans le Recueil de 1740 (1739) ce 
ode est intitulée : Ode pour Afessieurs de l'Acadèmit des 

  

t. Voltaire avait envoyé cette ode à Thieriot, le 1 août 1738, pou‘ el 
« régaler le Pour et C i j ë £ où , . tu « lui vient. » Contre, sans dire d’où cette bonne ou mauvaise
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Sciences, qui ont été au cercle polaire et sous l'équateur, déter- 
. tniner la figure de la Terre (pp. 97-1ot). 

545. ODE AU ROI DE PRUSSE SUR SON AVÉNEMENT AU TRÔNE. 
1740. ‘ ‘ 

Sur cette ode, voyez la lettre de Voltaire à d’Argental du : 
12 juin 1740. Frédéric fait allusion aux vers «immortels » de 
cette ode dans sa lettre du 24 juin 1740. 

L'Ole au roi de Prusse a été imprimée en 1742 dans le t. V 
des Œuvres mélées de M. de Voltaire, Genève, Bousquet, 
5 vol. in-r2, p. 230, 

546. ODE SUR LA MORT DE L'EMPEREUR CHARLES VI. 1740. 

D'après l'intitulé qu’elle porte dans quelques éditions, cette 
ode fut faite le 2 novembre 1740 (voy. Afélanges de poé. 
sies, etc... S.l. (Genève, Cramer), 1756, p. 117). 

L'Ode sur la mort de l’empereur Charles VI avait té imprie . 
mée, dès 1746, dans le t. V des Œuvres diverses de A1. de 
Voitaire (Londres, Jean Nourse, 6 vol. in-12), p. 173. 

$47. ODE A LA REINE DE HONGRIE MARIE-THÉRÈSE D'AU- 
TRICHE, | | 

Dans plusieurs éditions, dit Beuchot, après l'intitulé de Ja 
pièce on lit: « Faite le 30 juin de 1742 » (voy. Mélanges de 
poésie, etc... S, 1. (Genève, Cramer), 1756, p. 120). — Voltaire 
envoya cette ode à Frédéric en juillet 1742 (Œuvres de Vol- 
laire, éd. Garnier, Correspondance, t, IV, p. 140). L'Ode à la 
reine de Hongrie a été imprimée, en 1746, dans le t. V des . 
Œuvres diverses de A1. de Voltaire, Londres, Jean Nourse, 
p.176: on la trouve, dès 1744, dans les Pièces recueillies de 
MA, de Voltaire et Piron. | . ‘ 

548. One sur LA CLÉMENCE DE Louis QUATORZE ET DE 
Louis QUINZE DANS LA VICTOIRE. | 
Imprimée pour la première fois dans l'édition de Kelhl,t. XUI, 

PP. 369-371. . 

Beuchot croit que cette ode est de 1745. 

549. ODE SUR LA FÉLICITÉ DES TEMPS, OU L’'ELOGE DE LA 
FRANCE, 1746.



; 

146 VOLTAIRE 

._ Voltaire lut cette ode à l’Académie Française, dans la séance 
publique du 25 août 1746 (Mercure de septembre 1746, 

pp- 98-99). 
L'Ode sur la félicité des temps est imprimée sans titre dans 

Pédition de Kehl, t. XII, p. 372. — Cf. éd. Lefèvre et Déker- 
ville, t. VII, p. 525.  . L 

550. ODE SUR LA MORT DE S. A.R. Mn La MaRkGRAE 

; 

DE BAREITH. S. L. n. d. In-8 de 35 pp. (C. V. Beuchot, 
73 et 596); — S. L n. d., in-8 de 16 pp. (C. V. Bu 

chot, 594). 
Dans les premières éditions, cette ode est datée des Délices, 

près de Genève, le 4 février 1759. Elle est suivie d'un longu: 
note qui occupe les pages 12 à 35, dans l'édition en 35pp.tt 
les pages 6 à 16, dans l'édition en 16 pp. Sur cette n0ë, 
voy. Grimm, Correspondance littéraire, etc... éd. Gartir, 
t. IV, p. 117. __. 

4 . 

Le début de cette note a été changé par Voltaire, en tj! 
(voy. Seconde suite des Mélanges de littérature, d'histoire €! 
de philosophie, S. L., 1761, in-8e, p. 403 et sg..C. V. Beuchol, 

. n°21). . 

En 1773, en faisant réimprimer son Ode.dans le méme 
lume que les Lois de Minos, Voltaire donna la note comme 
étant de M. de Morza, ct l’augmenta d'une « 4ddition nouvelle 
de A1: de Morxza sur ce vers de La huitième strophe : 

« On assassine les rois» . 

(voy. les Lois de AMinos, éd. de 1773, pp. 359-365). 

Le Post-scriptum qu’on trouve dans les premières éditions: 
Sur une lettre recue du roi de Prusse, etc... (p. 14 de l'édi- 

tion en 16 pp.) avaitété supprimé par Voltaire dès 1761. 

1. ODE À LA VÉRITÉ. 

Sur cette ode, voyez la lettre de Voltaire au marquis d'Af gence de Dirac, du 8 décembre 1766. 
Dans les premières éditions, cette ode est datée de 176 

(voy. Epitres, Satires, Contes, Odes et Pièces fugitives di poëte philosophe, Londres (Genève), 1771, in-83 Nouvesif Mélanges, etc... t: XIV (1774), P- 96, et les tomes XX de 
l'édition in-4e (de 1774), p. 68, et XII de l'édition encadréé 
(1775), P- 273. Les éditeurs de Kehl disent qu'elle est de Fan 
nee 1772 (voy. t. XUL, p. 398).
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. Beuchot croit que la lettre de Voltaireau marquis d’Argence, 
classée au 8 décembre 1766, est du 8 décembre 1765. Il 
semble résulter d'une autre lettre de Voltaire au marquis d’Ar-" 
gence, du 17 janvier 1767, que les éditeurs de Kehl ont classé 
à sa vraie place la letire du 8 décembre, et que cette lettre est 
bien de 1766. — L'Ode à la Vérité serait donc du mois de 
décembre 1766. ° 

3552.. ODE SUR UN CARROUSEL DONNÉ PAR L'IMPÉRATRICE DE 
RUSSIE. 1776. | 

La date de 1566 est donnée à cette ode par les éditeurs de 
Keh} (t. XII, p. 403). 

.Beuchot remarque que dans les éditions de 1771, 1775, etc, 
au lieu de 1766, on lit 1768, date qui lui paraît plus pro- 
bable « soit pour époque du Carrousel, soit pour époque de la 
composition de la pièce. » ‘ 

Or, ce carrousel fut donné en 1766 (Voltaire à d'Alembert, 
25 auguste 1766). Dès lors, il vaut mieux s’en tenir à la date des 
éditeurs de Kehl. . ‘ 

« Cette pièce avait été imprimée d'abord sous le titre de: 
« Galimatias Pindarique (voy. Mercure de juillet, 1768, t. II, 
«p. 8; — Nouveaux Mélanges, etc, t. X (1730), p. 385. — 
« Ed. in-4, t. XVII (de 1771), p. 473: éd. encadrée (1775), 
«t, XIE, p. 123). — Malgré l'inégalité des strophes, on a cru 
« devoir la laisser au nombre des Odes parce qu’elle a le 
« caractère de ce genre de poésie. » (Note des éditeurs de 
Kehl.)! N 

553: ODE SUR LA GUERRE DES RUSSES CONTRE LES TuRCS 
EN 1768. : 

Imprimée en 1771 dans le recueilintitulé : Epitres, Satires, 
Contes, Udes, etc. L'auteur, dit une note de la page 408 (voy. 
l'éd. en 415 pp.), composa cette ode au commencement de la 
première campagne. ‘ À 

L'Ode sur la guerre des Russes, etc. est au t. XIIT de lédi: 
tion de Kehl, p. 405. : 

$54. ODE PINDARIQUE A PROPOS DE LA GUERRE PRÉSENTE EN 
GRÈCE. : | 

  

1 Dans l'Almanach des Muses de 1769. cette ode est intitulée : Galimathias 
Pindarique de Catherine Vadé, cousine de Guillaume Vadé, sur le Car- 
rousel de l’impératrice de Russie (p. 5). . - 

!
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S IV 

- STANCES 

357. STANCES SUR LES POÈTES ÉPIQUES. 

” Les cinq premières stances sont imprimées dans le Mercure 
d'ao't 1731, pp. 1977-1979. Beuchot croit que la sixième est 
de 1733. : ° 

On trouve les six Siances sur les poètes épiques, dès 1735, 
dans le tome IV des Œuvres de M. de Voltaire (Amsterdam, 

Ledet, pp. 13-140). Elles sont aussi imprimées dans le Recueil 
de pièces fugitives en prose et en vers, S. L., 1740 (1730) 
PP. 179-180. ° 

Elles n’y sont pas dédiées à Mn+ du Châtelet. 

558. STances À M: DE FORCALQUIER !. 

Imprimées dans le tome V des Nouveaux Mélanges, etc 
.(1768),.p. 318-319, avec cet intitulé: À A£. de F... (Cf. Mer- 
cure de juillet 1769, t. 1, p. 55, et Correspondance secrèke, 
t IE, p. 205). : 

La Premjère édition des Œuvres qui contienne ces Shancts 
est l'édition in-4°, t. XVIII (de 1771), p. 482. 

559. STANCES AU MÊME, AU NOM DE MADAME LA MARQUISE 
DU CHATELET, À QUI IL AVAIT ENVOYÉ UNE PAGODE CHF 
NOISE. ‘ | ° : 

Imprimées dans l'Almanach des Afuses de 1580, p. 28.— 
‘Cf, Correspondance secrète, t. IX, p. 122, et éd. de Kehl 
t XIE, p. 297. ‘ : 

rm 

4 1. Louis de Brancas, duc de Forcalquier, mort le 5 février 1753. — Les ets de Voltaire n ayant été publiés qu'en 1768, on peut se demander si c'est bis à M. de Forcaiquier qu'ils ont été adressés. °



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 151 

  

$6o Srances À Mgr LE PRINCE DE CONTI POUR UN NEVEU 

DU P. SANADON JÉSUITE. co 

Imprimées dans l'édition de Kehl, t XII, PP. 298-299. — 
Cf. Almanach des Muses de 1787, p. 125. 

561. STANCES AU PRÉSIDENT HÉNAULT, EN LUI ENVOYANT LE 

MANUSCRIT DE MÉROPE. 

Les éditeurs de Kehl ont cru que ces vers avaient été adres- 
sés au roi de Prusse (voy. leur édition, t. XII, p. 3ooi). — 
Les stances à Hénault, datées par les éditeurs de Kehl et par 
Beuchôt de juin 17.40, ont été envoyées à Hénaultle 2 mars 1740 
(voy. la Correspondance, à cette date). ‘ 

, 

562. STANCES AU ROI DE PRUSSE, SUR M. HOXY, MARCHAND 

DE VIN. ‘ [ 

Imprimées dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 3or. Voy. la 
réponse de Frédéric (Correspondance, 5 septembre 1740). 

. 303. STANCES AU MÈME. 

Adieu, grand homme; adieu, coquette. 

Imprimées dans l'édition de Kehl {t. XIII, p. 302), avec la 
date du 2 novembre 1740, ces stances doivent avoir été com- 
posées du 1tr au 3 décembre. Voltaire, en effet, quitta Berlin 
le 2 ou le 3, Voyez dans la Correspondance (éd. Garuier, t. Li, 
p. 552) d’autres vers de Voltaire à Frédéric, sur son départ. 

504. STANCES À MADAME DU CHATELET. 

Si vous voulez que j'aime encore... 

. Huit de ces stances furent envoyées à Cideville le 11 
juillet 1747, ‘ 
. Les neuf stances ont été imprimées, telles qu’on les lit au- 
pird hui, en 1746, dans let, V des Œuvres diverses de M. de 

oltaire, Londres, Jean Nourse, p. 193, et en 1748, dans le t. IT de l'édition de Dresde, p. 105. ‘ 

      LL Is ont reconnu eux même 
irc 

I ï = s leur € "OY+ . 
aditions ed LR pmêmes . erreur (voy. leurs Eclaircissements,
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565. STANCES À M. VAN HAREN, DÉPUTÉ DES ÉTaTs GÉsÉ 
RAUX. 

Voltaire parle de ces stances, qu'il appelle œune fadaise » 
dans sa lettre à Thieriot du 16 août 1743. On en fit, paraît-il, 
plus de vingt traductions. 

Imprimées en 1744 dans les Pièces recueillies de MM. de 
Voltaire et Piron, p. 22, et en 1745, dans les Œuvres de M. de 
Voltaire, Amsterdam, Ledet et Ce,t. VI, p. 190. Voy. aussi le 
Mercure d'octobre 1945, p. 41, et les Nouveaux Mélanges,elc… 
t. X,p. 391. : 

. 
: , : $66. STANCES A FRÉDÉRIC, ROI DE PRUSSE, POUR EN OBTENIR 

LA GRACE -D'UN FRANÇAIS DÉTENU DEPUIS LONGTEMPS 
DANS LES PRISONS DE SPANDAU. 

Imprimées dans l'édition de Kehl, t. XIII, p. 303. 

Voyez une autre version de cette pièce dans les Afémoires 
pour servir à la vie de AI. de Voltaire écrits par lui-même. 

Le prisonnier de Spandau s'appelait Courtils (voyez Des 
noiresterres, Voltaire à Cirey, p. 403). 

567. STANCES A MADAME LA MARQUISE DE POMPADOUR. 

Il sait aimer, il sait combattre. 

Ces stances sont datées, dans l'édition de Kehl, de juillet 
1745 {t. XIH, p. 304). 

Mre Le Normant d'Etioles fut en effet créée marquise de 
Pompadour en juillet (Voy. Mémoires du due de Luynts 
(Paris, Didot, 1861), t. VII, P-5. — Cf. Madame de Pom- padour, par Ed. et J, de Goncourt, Paris, Charpentier, 187% 
P- 26. — La ville de Gand, dont il est question dans les 
Stances à madame de Pompadour, fut prise le 11 juillet (roy. Barbier, Chronique de la Régence, ete.., t. IV, p. 62}. 

508. STANCES IRRÉGULIÈRES, .A SON ALTesse ROYALE LA 
PRINCESSE DE SUÈDE, ULRIQUE DE PRUSSE, SŒUR DE 
FRÉDÉRIC LE GRAND. 

Souvent la plus belle princesse.
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Imprimées en 1751, dans le Nouveau Magasin français 
ctévrier), p. Si, et dass let. III des Œuvres de M. de Vol- 
taire, S. 1. (Paris, Lambert), 11 vol, pet, in-8, p. 226; en 1752, 
dans le t. Ill de l'édition de Dresde, p. 125 ; — en 1756, dans 
les Mélanges de Poésies, etc... S. I. (Genève, Cramer), p. 160. 

Dars l'édition de Kehl, ces Stances ont l'intitulé suivant : 
Stances irrégulières à madame la dauphine, infante d'Espagne 
{t. XIIL, p. 307); or la dauphine, infante d'Espagne, était 
morte le 22 juillet 1746, et, d’après” Voltaire, les stances en 
question seraient de la fin de 1746 ou du commencement 
de 1747 (voy. Voltaire à d'Argental, 14 février; — à Hénault, 
février 1748. Cf. Desnoïresterres, Voltaire à la’ cour, pp. 154- 
158). 

469. STANCES À MADAME DU BOCAGE. 

Milton, dont vous suivez les traces. 

Imprimées dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 299. 

La Harpe nous apprend que ces stances furent adressées « à 
« Me du Bocage, sous le nom de Me Denis, au sujet dé la 
«traduction du Paradis perdu» (Correspondance littéraire, 
Œuvres de La Harpe, Paris, Verdière, 1820, t. XI, p. 300). 

$70. STANCES SUR LE LOUVRE. 

Monument imparfait de ce siècle vanté... 

Imprimées dans le Mercure de mai 1749, pp. 27228 (voy aussi la notc de Beuchot, Œuvres de AE d AA t. VII, p. 520; et les Nouvelles littéraires de l'abbé Raynal, dans le t. Ier de la Correspondance de Grimm, éd. Garnier, PP. 289-291). 

o Féimprimées dans les Nouveaux Mélanges, etc., tome V, . 322. 

571. IMPROMPTU FAIT À UN SOUPE R DANS UNE COUR D'ÂLLE- 
MAGNE, 

Il faut penser, sans quoi l’homme devient 
Ces stances ont été imprimé iè i Primées pour la première fois dans le tome III des Œuvres de A1. de Voltaire, S, 1. (Paris, Lambert), 1751, 11 vol, pet, in-&, p. 237. — Réiraprimé veaux Mélanves, etc. *EV, pre Bo7-BE$) et dans D 

Kehl, t XIIL a 30? t. V, pp. 307-308, et dans l'édition de
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Une réimpression moderne est intitulée : Le bon‘eur de la 
. vie, par Voltaire. Réimpression à 40 exemplaires des stances 
composées par Voltaire pendant l'automne de 1734 à Cirey, 
S. L.n. d. (Rouen, de l'imprimerie d'E. Cagnard, 1568). In-8* 
de 2 pp. non chiff. pap. teinté {Bibl. nat. Y, Rés.). . 

Les éditeurs de Kehl et Beuchot n’ont pas daté ces Sauces; 
d'aprés M. Avenel, elles sont de 1750, date du second voyageà 
Berlin. . ° 

572-578. STANCES AU RoI DE PRUSSE (Sept). 
Stances XVI à XXII de l'édition Garnier. 
Le n° XVI: . h 

La mère de la Mort, la Vicillesse pesante... 

a été imprimé, dés 1757,. dans le Portefeuille trouvé, t. |, P. 200. Une note du t. XIII, p. 405, de l'édition encadrée dit 
au sujet de cetie pièce qu’elle a été « faite probablement pen- 
« dant le dernier séjour de l'auteur à la cour de Berlin. 1 

: Ces vers furent adressés à Frédéric le 3 octobre 1751, En . Téponse à lode de Frédéric à Voltaire : « Qu'il prenne SON parti sur les approches de la Vieillesse et de la Mort. » (Voÿ- Œuvres de Frédéric le Grand (éd, Preuss), t. X, p. 48; XX P. 414; XXI, p. 282), 

Les nes XVII à XXIL_ ont été publiés en 1802, par M. Boisso- 
nade (Leltres inédites de Voltaire à Frédéric le Grand, él 
Paris, Delalain, pp. 148-149, 162, 166, 168, 169, 192). — Cf l'édition de MM. Lefèvre et Déterville (L. VIE, pp. 464403) 

579 STANCES A MADAME DENIS. 
, Ve het 

. L'art n J Jait rien: les beaux noms, les beaux lieux. 
Imprimées dans les Nouveaux Mélanges, etc., t. X, p- 3, avec cette adresse : A, 4... Cf. l'éd. in-g, t AVHL, p. #95 et l'éd. encadrée, t. XII, p. 307. : ro | 
Les éditeurs de Kehl sont les premiers qui aient mis Four adresse : À madame Denis. — Voyez la note de MM. Lefiié et Déterville (t VII de. leur édition, p. 466) et Ja note dé 

M. Avenel reproduite par M. Moland (éd. Garnier, t. vi, P. 528. Cf. Œuvres de Borde (Lyron, 1783), t HU, p. 145} 
580. Les Torrs. ,. = 

Imprimés dans les Nouveaux Afélanges, etc, tome ll,
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p. 397; sous le titre suivant : Réponse à une jolie petite pièce 

intitulée : Les Torts, dans laquelle on disait que si Jean Calvin 

avait eu tort de faire brûler Michel Servet, on avait tort de le 

dire dans un territoire calviniste. 

Les stances de Voltaire sont en effet une réponse à une 
pièce de vers intitulée : les Torts, qu’un horloger de Genève, 
David Rival, avait adressée à Voltaire. os 

La pièce de Rival a été imprimée dans le Mercure d'avril 
1758, €. I, p. 5. — Les Torts (de Voltaire) sont au t. XVIII de 
l'édition in-4°, p. 454. : 

381. STANCES A MONSIEUR LE CHEVALIER DE BOUFFLERS QUI 

LUI AVAIT ENVOYÉ UNE PIÈCE DE VERS INTITULÉE LE 

Cœur. ‘ 

Imprimées dans les Nouveaux Mélanges, etc... t. V, p. 311. 
Cf. Aémoires secrets, 1. Il, pp. 286 et 292. 

Dans les tomes XVIII de l'édition in-4e (p. 428) et XIII de 
l'édition encadrée ‘{p. 81}, le Cœur (de Boufflers) précède la 
réponse de Voltaire. LE ‘ 

582. STANCES À M. DEODATI DE Tovazzi, 

: Etalez moins votre abondance. 

Ces Sfances que Voltaire appelle son ultimatum à A. Deo- 
dati, dans sa lettre à Damilaville, du 3 mars 176r, et que ce 
dernier devait faire insérer dans le Cénseur hebdomadaire, ont 
été imprimées dans le Mercure d'avril 1761, t. I, p. 12-13; 
elles sont au t. XI de l'édition de Kehl, p. 315. 

383. STANCES À MONSIEUR BLIN DE SAINMORE. 

Mon amour-propre est vivement flatté… 

Imprimées dans le Trésor du Parnasse ou le plus joli des 
recueils, Londres, 1362, t. II, p. 262. ° 

Réimprimées en 1766 en tête de la Lettre de Gabrielle d'Es- 
trées à [lenri IV, par Blin de Sainmore, Paris, Jorry,in-8; 
en 1767 dans l’Aimanach des Muses,'p. 27; en 1770 dans le 
t X des Nouveaux Mélanges, p. 351. Cf. Correspondance de 
Grimm, ét, Garnier, t. V, p. 19. : - ‘ 

. Les Stances à Blin de Saïnmore sont au t. XIX de l'édition 

in-4e (1774), p. 516. , | 
584. STANCES A L'IMPÉRATRICE DE RUSSIE CATHERINE IT À
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L'OCCASION DE LA PRISE DE CHOCZIM PAR LES RUSSES, 
EN 1769. 
Imprimées dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 316. 

585. STANCES À MADAME LA DUCHESSE DE CHOISEUL SUR LA 
FONDATION DE‘ VERSOY. 

Imprimées dans les Nouveaux Mélanges, ete... tX, p.351. 
CF. Mémoires secrets, t, V, p. 93. Les Quatrains sur la fois 
tion de V... portent, dans le tome X des Nouveaux Mélanges, 
l'adresse suivante: À votre grand'maman. Il semble dont 
que Voltaire les ait adressées à Mme du Deffand, por 
Mme de Choiseul. Cependant on lit dans une Jettre de 
Voltaire à Mr du Deffand, du 26 mars 1770: « Si les qua- 
& trains sur mon capuchon ne vous déplaisent pas absolumeat 
« (voy. le numéro suivant), il y en a d’autres encore plus mat- 
«vais qui sont entre les mains de votre grand'maman, tt 
« qu’elle pourra vous montrer. » Il s’agit évidemment des 
Stances à Mas de Choiseul. — C'est à tort que les éditeurs de 
Keh] ont daté ces stances de: 1769 : elles sont de mars 1770 
on les trouve dans les Mémoires secrets, à la date durt avril. 
Les Stances à la duchesse ‘de Choiseul sont au t. XIX de l'édi- 
tion in-4e, p. 521. 

586. STANCES À MONSIEUR SAURIN, DE L'ACADÉMIE FRAY 
ÇAISE. | 

| l'est vrai, je suis capucin… 
Imprimées dans les Nouveaux Mélanges, etc... t X, pe 356, sous ‘le titre suivant : Réponse... Cf. Mémoires secréfs 

31 mars 1770, t. V; p. 87; — Voltaire à Bernis, 9 février 1770. 

5e Stances à M. Saurin sont au t. XIX de l'édition in P. 520. . 

587. STANCES À MADAME NECKER. 
Quelle étrange idée est venue. 

Imprimées dans les Nouveaux Mélanges, etc, tome X PP. 358-359. Cf. Mémoires Secrets, 19 juin 1770, t. V,P- 126 — Almanach des Muses de 1771, p. 57; Mélanges de Poësits (Neufchätel (Paris), 1973, t. Il, p. 347); éd. in-+,t. XX 
P. 522, etc. - . 

588. STANCES À MONSIEUR HOURCASTREMÉ. 
L'amour, les plaisirs et l'ivresse. 

Imprimées en 1773 dans les Poésiés d’Hourcastremé, Londres 
(Rouen), 4 part, en 2 vol, in-12, (Cf. Quérard, la France lit-



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 157 

  

téraire, t. LV, p. 145, et la Nouvelle biographie générale, Paris, 
Didot, t. XXV, p. 269-270. — Ces Stances n’ont pas été re- 
cucillies par les éditeurs de Kehl. Elles n’ont été admises dans 
les Œuvres de Voltaire qu’en 1825 (Voy. l’éd. de M. Lequien, 
t. XII, p. 527). 

589. STANCES A MONSIEUR DE*** EN RÉPONSE A DES VERS QUE 
LA SOCIÉTÉ DE LA TOLÉRANCE DE BORDEAUX LUI AVAIT 

ENVOYÉS. 

Imprimées dans l'édition de Kehl (Poésies mélées, t. XIV, 
p- 358). ‘ 

590. STANCES A MADAME LULLIN, DE GENÈVE. 

Hé quoi, vous êtes étonnée. 

Imprimées dans le Mercure de janvier 1774, t. If, p. 200, 
avec cette adresse : A Mnue D". 

Réimprimées dans l'Almanach des Muses, de 1775, p. 7. 
Cf. Mémoires secrets, 11 janvier 1774, t. VIT, p. 109. Dans 
l'édition de Kehl (t. XIII, p. 320), ces Stances, datées du 16 no- 
vembre 1773, sont adressées à Me du Deffand. 

Voltaire envoya en effet à Mn+ du Deffand, le 16 novembre 
1773 qun petit caillou de son jardin», mais c'était la Zac- 
tique (voy. Satires)., . 

Les Stances à madame Lullin furent envoyées par Voltaire 
à Mes du Deffand, dans une lettre du 24 décembre 1773 : « Je 
« ne peux réprimer l’impertinence que j'ai de vous envoyer un 
« des cailloux de mon jardin. Ce caillou est fort plat, mais 
« heureusement il est fort petit: je lai jeté à la tête d'une 
« dame qui était tout émerveillée que je fusse assez fou pour 
« faire encore des vers dans un âge où l’on ne doit dire que 
« son In manus. » — Ce n’est donc pas à Mre du Deffand que 
ces Stances furent adressées. « Oh! non, chère grand'maman, 
lisons-nous dans une lettre de Mre du Deffand à la duchesse 
de Choiseul, du 19 janvier 1774, «quoique nous nous aimions 
« beaucoup, Voltaire et moi, nous n’en sommes pas encore 
«aux petits noms. Ces vers nesont pas faits pour moi» 
(Correspondance complète de Mne du Deffand, Paris, Michel 
Lévy, 1866, t. LIL, p. 67) !. ‘ ° 

  

ï. Dans le Journal encyclopédique de février 1774 (p. 495), Ces Slances 
sont adressées à Mme du Deffand, dede de quatre-vingl-deux ans. Ce 
n'est que depuis 1825 qu'on a mis à ces vers leur véritable adresse, Les édi- 
tions Perronneau, Renouard, etc…., portent: À une dame de Genève,
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591. LES DÉSAGRÉMENTS DE LA VIEILLESSE. 

Oui, je sais qu’il est doux de voir dans ses jardins 

Ces stances ont été imprimées pour la première fois dans 
l'édition encadrée, t. XIII, p. 379. Elles sont intitulées : Les 
Agrémens de la Vieillesse. Cf. le t. XXVI de l'éditionin-, 
p.272. — Dans lédition de Kehl (r. XIE, p. 322) on lit: Les 
Désagréments, . 

$92. STANCES AU ROI DE PRUSSE, SUR UN BUSTE EN PORCE- 
LAINE, FAIT A BERLIN, REPRÉSENTANT L'AUTEUR, ETC 

Imprimées dans l'édition encadrée (1775), t. XIII, p. 5%. 

Cf. Correspondance secrète, t. XII, p.278; et Correspondance 
littéraire de La Harpe (Œuvres de La Ilarpe, Paris, Verdière, 
1820, t. XI, p.235). C'est à tort que l'Almanach des Miss, 
de 1782, donne à ces Stances la date de 1778. 

$93. STANCES SUR L'ALLIANCE RENOUVELÉE ENTRE LA FRANCE 

ET LES CANTONS HELVÉTIQUES, ETC... 

Imprimées dans le Journal de politique et de littérature du 

15 octobre 1777, dans le Mercure de novembre 1777, PP. 339% 
dans l'Almanach des Muses, de 1778, p. 83, dans Fédition de 
Kehl, t. XII, p. 324. .. - 

594. STANCES OU QUATRAINS POUR TENIR LIEU DE CEUX DË 
PIBRAC QUI ONT UN PEU VIEILLI, 

Imprimées dans l'édition. de Kehl, t. HI, p. 325. — Cf. At: 
manach des Muses, de 1787, pp. 109 ct 174. 

  

L’A Dnanach des Muses, dè 1785, p. 260, contient des Sauce 

sur Pltalie, par Voltaire. Cest urie traduction de l'angli 
(Voy. Lettres philosophiques, chap. xx. OEuvres de Voltaifé 
éd. Garnier, t. XXII, p. 163.) 

Des Stances «attribuées à M. de Voltaire » sont insérés 
dans la Correspondance de Grimm, é1. Garnier, t V pe 
M. Moland les a reproduites dans le t. XXXII de son éditio 
(Poésies attribuées à Voltaire). — Voy. ibid, pp. 404? 

. d’autres stances intitulées : Portrait de ‘la marquise du Cha 
telet, et extraites du Dernier volume des Œuvres de Foltairés 
Paris, Plon, 1861.
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POÈMES 

595. LA BASTILLE. 

- Ce petit poème, composé par Voltaire en 1717, 4 été im- 
primé, pour la première fois, dans l'édition de Kchl (XI, 
‘p. 375). ° ‘ 

596. La Porice sous Louis xiv. 

M. Moland a rejeté cette pièce parmi les Poésies Altribuées 
à Voltaire (t. XXXII de son édition). 

La Police sous Louis XIV a paru dans le Mercure de dé- 
cembre 1744, précédée d’une lettre anonyme datée du rer dé- 
cembre 1744 et adressée à A. de !a Bruère, chargé du Mercure de France. L'auteur de la pièce de vers, dit le corres- pondant du Mercure, « est mort il y a quelques mois : il était « plein de la lecture des ouvrages de M, de Voltaire, » — : Beuchot veut que cet auteur soit La Mare : mais La Mare ne mourut qu’en 1746 (voy. Voltaire à Monsignor Cerati, Parigi, 6 aprile 1746). — D'ailleurs la Police sous Louis XIV ne fait 
point partie des OEuvres diverses de La Mare (Paris, 1563, in-12). Aussi croyons-nous qu'il vaut mieux laisser dans les 
Œuvres de Voltaire ce poème, que les éditeurs de Kehl ont 
admis dans le t. XII de leur édition (pp. 384-387). S'il est vrai, 
Comme ils le disent dans .une note, que cette pièce ait con- ” Couru pour le prix de l’Académie française, on comprend que 
Voltaire l'ait fait mettre sur le compte d’un jeune homme 
«qui donnait les plus belles espérances ». Que de fois n’en 
a-t-il pas usé de la sorte! ° 
Ajoutons que la Police sous Louis XIV a été réimprimée 

dans le Mercure de juillet 1772, t. K, p. 20; comme «attribuée 
à ML. de V... » et que Voltaire ne l'a pas désavouée. 

597. LE Pour ET LE CoNTRE. À madame de Rupelmonde 
(1722). |
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Voltaire composa le Pour et le Contre, en 1722, pour M=ede 
Rupelmonde, avec qui il voyageait en Hollande. Le Pour etle 
Contre s'appelait alors l’Epitre à Julie, du moins à ce que 
nous apprend J.-B Rousseau, däns sa Lettre à M. N*#% au 
sujet des calomnies répandues contre lui par le sieur Arouet de 
Voltaire (Œuvres de J.-B. Rousseau, Paris, Lefèvre, 180, 
in-8, t. V, p.208 et 212). | 

L’Epitre à Julie fut-elle, comme on le croit généralement, 
imprimée en 1732, sous le titre d'Epitre à Uranie? Onne 

saurait l’affirmer; mais il est certain qu’elle courut en manus- 

crit à cette époque (Voltaire la promettait à Thieriot, dès le 

3o juin 1731), qu'elle fit beaucoup de bruit, qu'elle donna 
lieu à plusieurs écrits, où elle était réfutée fort au long, et” 
que Voltaire, interrogé par le lieutenant de police, la désavoua 
et l’attribua à l'abbé de Chaulieu, à qui il l'avait, disait-il, 
entendu réciter. Ce qui nous fait croire que l’Epitre à Uranit 

ne fut pas imprimée en 1732, c'est qu’en 1733, l'auteur dela 
_Religion défendue, poème contre l’Epitre à Uranie (Rotter- 

dam, Thomas Johnson, in-8), déclare dans sa Préface que 
PEpitre à Uranie «est trop scandaleuse pour étre rendue 

« publique. » (Voy. C. V. Beuchot, 1715.) 11 est donc probable 
qu’en 1733, elle n’avait pas encore été publiée. 

L’Epître à Uranie a été imprimée: 1° dans le recueil inti- 

tulé : Pièces libres de A1. Ferrand et Poésies de quelques au- 
teurs sur divers sujets. Londres, 1738, in-8. Voltaire, dans uné 

lettre adressée au lieutenant de police, se plaint de ce recueil, 
qui contient eune pièce de l'abbé de Chaulieu que lon prétend 
cque la calomnie m'attribue : elle est intitulée Epftre à Ura- 
«nie"n (Etudes sur la Russie, par Léouzon le Du, Paris, 
Amyot, 1853, p. 420); ‘ . 

2° Dans la brochure intituléé : Lettres de AM. de V*?* avt 
plusieurs pièces de différents auteurs (La Haye, Pierre Pofpri 
1738 et 1739, in-12, p. 134). 

En 1743, l'Epitre à Uranie fut réimprimée dans un Récutil 
de pièces fugitives en vers (Londres, Schntidt, in-8. — cv. 
Beuchot, 1267). En 1764, on la retrouve dans le t. XIII de la 
Collection complète des UEuvres de A1. de Voltaire. Amsterdam 
(Rouen). Elle y est intitulée : Epitre impie à Uranie. — Ci 
encore sous le nom d'Epitre à Uranie qu'elle figure, en 1770 
en tête d’une Histoire critique de Jésus-Christ ou Analyse rar 

sonnée des Evangiles (Voy. Aémoires secrets, 1° octobre 171% 

  

1. L'intitulé de ce poème, dans les Pièces libres, ele... est le suivait 
Eritre. A madame de ##*, Dans les Lettres de A1. de Vtt, cle. 0n ti 
Eritre à Uranie, par M. de Voltaire (p. 134 de l'éd, de 1730).
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t V,p.173)et en 1774 dans le tome XII des Nouveaux Mé- 
langes, etc. (pp. 309-313). En 1775, elle fut reproduite dans 
le t. XVII des Nouveaux Mélanges, etc. (pp. 239-243), mais 
sous ce titre: Le Pour et le Contre. C’est ce dernier titre que 
les éditeurs de Kehl ont adopté (t. XIL, pp. 63-71). 

Réimprimée en 1827 avec le Poème sur la Loi naturelle 
(Bruxelles, Demat et Remy, In-18), ‘ 

s 

598. APOLOGIE DE LA FABLE. 

Imprimée dans les Nouveaux Mélanges, etc... t. II (1765), 
PP. 420-421, : : - 
Réimprimée dans les Questions sur PEncyclopédie. S.L., 

1770-1772, au mot Fable. Cf, Edit, de Kehl, t. XII, p. 39r. 

399. DIVERTISSEMENT MIS EN MUSIQUE POUR UNE FÊTE DON- 
NÉE PAR M. ANDRÉ A MADAME LA MARÉCHALE DE ViL- 
LARS. - | 

Imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIL pp. 379-380. 

600. La MORT DE MADEMOISELLE LECOUVREUR, CÉLÈBRE 
ACTRICE, 1730. 

Sur cette pièce, voyez la lettre de Voltaire à Thieriot du it juin 1731. Adrienne Le Couvreur mourut le lundi 20 mars 1730. Elle avait, dit le Afercure, joué Jocaste, dans Œdipe, ie mercredi d’auparavant (Afercure de mars 1730, p. 577). | 
Les vers sur la mort de Mie Le Couvreur ont été imprimés dans les Œuvres de Voltaire en 1739 (t. LV de l'édition de Ledet, Amsterdam, 1738-1730, pp. 131-134). Frédéric, alors 

prince royal de Prusse, les avait mis en musique. (Frédéric à Voltaire, 19 janvier et 28 mars 1738.) 
\ 

Gor. LE TEMPLE DE L'AMITIÉ (1732). 

Le Temple de l'Amitié fat composé en 1732,.en lhonneur 
de Mae Fontaine Martel. Il parut en 1733, avec Ie Zemple du 
Goût (voy. le n° Go3). On le trouve au t. IV de l'édition de 
1738-1730, pp. 121-127. : ‘ 

602. LE TEMPLE pu Gousr. (Avec cette épigraphe) : Nec 
lvdere, nec adulari. S. L. Hierosme Print-All, à l'Ensei- 

it
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gne de la vérilé (Rouen, Jore), 1733. In-8 de 1 f. & 

titre et 64 pp. (C. V. Beuchot, 852); — In-B°deif 

de titre et 63 pp. (C. V. Beuchot, 8;1). Premiré 

éditions. . 

Le Temple du Goût fut imprimé à Rouen, chez Jore {roje 

Voltaire à Gideville, 25 mars et 2 avril 1733). Les premiris 

éditions sont sans privilège (Voltaire à Thieriot, 1° mal 13}, 

Voltaire, menacé d’une lettre de cachet pour avoir fait im 

primer son poème sans permission, dut « rebâtir un send 

Temple », et «ôter tout ce qui pouvait servir de prétexte à 

fureur des sots ct à la malignité des mauvais plaisants, » ll 

-« embellit le tout par de nouveaux vers» et joignit à s01 

poème de nouvelles notes « plus instructives que les PR 

mières. » . : 

Mais malgré l'approbation de Crébillon, q uit er 

un peu les ongles,» il ne put, nous dit-il, faire impriét 

à Paris la véritable édition de son ouvrage. Cette édition fut 

. publiée en Hollande (Voltaire à M. Bainast, g juillet 173% 

Dans cette même lettre, il parle de la véritable édition d'Ams 

terdam. ‘ ‘ 

ui lui avait «rosé 

Cette édition est intitulée : 

Le Tewpce pu Gour par M, DE VourTaire. Édition " 

donnée par l'auteur, Amsterdam, Etienne Ledet (ou J, 
bordes), 1733. In-8° de XEV et 48 pp. (C. V. Beuchot, 855}. 

Elle est précédée d’une Lettre de A. de Van (Vol ? 
M. de C…. (Cideville), en forme de préface (voy. Voltaire ? 

. Cideville, 12 avril 1733) ; et suivie de l'A pprobation de Cr 
billon, du 21 avril 1733. 

véritihé 

6o3. LE TEMPLE DE L'AMITIÉ ET LE TEMPLE DU Gour, pires 

- de M. Voltaire. S. L. Hiérosme Print-All. 1733. MY 
de 87 pp. (C. V. Ben). 

6o4. Le TEMPLE pu Gour, par M. de Voltaire, augne 
d’une réponse à l'auteur par M. Rousseau. $. l, Hi 
-rosme Print-All: In-8° de 62 pp. et 1 f. non chiff (C.Y: 
Beuchot, 75). ° 

6o$. LE MÊMEPOËME: Amsterdam, J. Desbordes, 17 37. ltd 
de 60 pp. _ Le ° | 
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606. Le MÈME POÈME. S, L., 1745. In-12 (Édition citée par. 
.Quérard. Bibl, Volt, p. 32). | oc | 

Go7. LE MÈME POÈME. Paris, L: Debure, 1823. In-32. 

Avec les Poésies mélées de Voltaire, La couverture imprimée 
porte: Classiques francais ou Bibliothèque portative de l'ama- 
teur, ‘ 

Le Temple du Goût est au tome IV de l'édition de 1738-1739 
(pp. 1 à 43). Grimm cite, en janvier 1755, un fragment inédit 
du Temple du Goût, fragment qu'il avait vu écrit de la main 
de l’auteur, dans un exemplaire des Œuvres de Voltaire 
(Correspondance littéraire, etc... t. , p. 465 de l'édition 
Garnier). Ce fragment que Grimm croyait inédit, se lit, avec 
quelques légères variantes, dans les premières éditions du 
Temple du Goût. 

608. DiscOURS EN VERS SUR L'HOMME. 1738. 

Les deux premiers discours parurent en 1738, sous le titre de : Epitres sur le bonheur, Paris, Prault fils, 1738, in-8° de 
8 pp. pour la première Epitre, intitulée : De l'égalité des con- ditions et'de 7 pp. pour l'Epitre seconde intitulée : De la liberté, L'Epitre troisième, in-8e de G PP. et 1 p. nonchiff, pour l'approbation, fut imprimée peu après: elle est intitulée : « De l'Envie ». Chaque Epitre a son approbation du censeur, datée’ du 1 mars et du 28 avril 1738, avec cette mention: Le Priyi- lège est au Glaneur français {C. V. Beuchot, 271). Ces trois : Epitres furent réimprimées avec le nom de Voltaire, sous le titre suivant : Epitres sur le bonheur, la liberté ex l'envie, par' M. de Voltaire, Amsterdam, Et, Ledet, 1738, in-8° de 28 pp. (C. V. Beuchot, 272). | 

Si une lettre de Voltaire à Duclos n’est pas mal classée, Voltaire parle, dès le 3 avril 1737, « d'Epitre sur le bonheur qu'on lui attribue, et qw'il wa point lue, » ‘ 
. Lequatrième Discours, qui était faiten janvier 1738(Voltaire à Frédéric, 25 janvier), paruten août sous letitre suivant: Epitre de la modération en tout, dans l'étude, dans l'ambition , dans les Plaisirs. S, I, n. d., in-8e de 8 pp. L’approbation du censeur est du 2 août 1738 (C. V. Beuchot, 265). Réimprimée avec les 
trois premières Epitres et une Epitre de Rousseau, à Amsters dam, chez J. Desbordes, 1738. In-8° de 37 pp.-(C. V. Beu- 
chot, 273). : ° . 

En juin 1738, Frédéric avait reçu la cinquième Epitre sur le 
. bonheur (Œuvres de Voltaire, éd, Garnier, Correspondance, 

IL p. 492). oc
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Beuchot dit que les six premières Æpitres furent recurillies 

en 1745, dans le tome VI des Œuvres de Voltaire. On ks 

trouve réunicé, dès 1739,sous le titre de : Discours en versa 

l'homme, dans le volume intitulé : Recueil de pièces fugitives 

en prose et en vers. S.L., 1740 (1739), pp. 41 à 76. Cf. Œuvres 

de M. de Voltaire, Amsterdam, Aux dépens de la C' {Pa 

ris), 1742, in-12, t V, pp. 32-82. La septième Epitre, int- 

tulée : Ce que c'est que la Vertu, discours en vers, fut imprimé, 

dit Beuchot, en 1745 (t. VIe des Œuvres de Voltaire, Amster- 

dam, Et. Ledet et C*; C. V. Beuchot, 6 bis). — L'édition ét 
Dresde, de 1752, est la première qui contienne les sept Discours 

à la suite les uns des autres (t. El, pp. 9 à 40). 

609. DIscoURS EN VERS SUR LES ÉVÉNEMENTS DE L'ANNÉE 

1744. Par Monsieur de Voltaire. Paris, Praull fé 
1744. In-4° de 7 pp. (L’approbation est du 12 octobre 

1744; Bibl. Ni Y.+), — Ni: édition revue par l'auteur 

et plus correcte que toutes les précédentes. Pan, 

Prault père, 1744. In-4 de 7 pp. (Bibl. N° Y. +} 
. Strasbourg, Jean-François Le Roux. In-4° de 4 ff, 001 

chiff. (Bibl. N'e Y +). ‘ 

L'édition de Strasbourg est anonyme. 

Ce discours a été imprimé aussi dans le Mercure den 

vembre ,1744, t I, pp. 59-62, et dans un Recueil de piéces 
choisies Sur les conquêtes et la convalescence du roi, 17 Le 
de2ff.et:174pp., frontispice de Cochin (C. V. Beuchot, 16%) 

Gio. LA BATAILLE DE FONTENOY. Poème, Paris, Praull fit 

1745. In-4° de 11 pp. et 1 p. non chiff. pour l'appro- 
bation et le permis d'imprimer. Première édition (Bill. 
Ne, Y +). 

L’approbation, signée Crébillon, est du 27 mai 1745 le K° 
mis d'imprimer, signé Marville, est du 20 mai. 

Cette première édition est anonyme : cependant, il existe des 

exemplaires sur le frontispice desquels on lit: La bataille de 

Fontenoy. Poème par M. de V. hist. (historiographe) de Franté 
(Bibl. nat. Y +). 

611. La BATAILLE DE FONTENOY. Poème. Deuxiènté édition 

revue, corrigée el augmentée. Paris, Prault père, V4 
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In-4e de 12pp.; — Troisième édilion plus correcle et 
plus ample. que les précédentes. Ibid., id... 174$. In-4° 
de 12 pp., avec un plan et une vue de la bataille levée 
sur les lieux par Broüard et gravée par Guélard ; — 
Quatrième édilion, augmentée de plusieurs vers el de 
beaucoup de notes instruclives. Ibid... id, In-4 de 12 pp. 
(Bibl, N', Y +) | 

Ces premières éditions in-4e sont sans dédicace et sans pré- 
face. De plus, elles sont toutes anonymes, 

Voltaire ayant obtenu du roi la permission de faire imprimer 
une Epitre dédicatoire dont il lui avait envoyé le modèle, 
composa un Discours préliminaire (Voltaire à Cideville, 
9 juin 1745), etces deux morceaux parurent dans la sixième 
édition de Paris, conforme à la septième de Lille. Nous possé- 
dons de cette septième édition de Lille (André-Joseph Panc- 
koucke, 1745. In-8 de 26 pp.), un exemplaire sur la garde 
duquel on lit: De la part de votre très humble et très obéissant 
serviteur Voltaire; et au bas : M. le comte de Croissy, lieu- 
tenant général. — Cet envoi n’est pas de Ja main de Voltaire. 

La sixième édition de Paris est intitulée: La bataille de 
Fontenoÿ, poème. Sixième édition considérablement augrientée, Conforme à la septième faite à Lille, avec un plan de la bataille, etc. Paris, Prault père, 1745. In-8 de 29 pp. (C, V. ‘ Beuchot, 115). - ui | 

€ On va faire une septième édition à Paris, écrivait Voltaire «au comte de Tressan, le 17 juin 1745, et peut-être la fera- « t-on au Louvre : elle est dédiée au roi, et la bonté qu’il a « d'accepter cct hommage met le sceau à Jauthenticité de la « pièce.» h : 

Îl parut en effet au Louvre une édition du poëme de Voltaire. Elle est intitulée : . _ Fr 
Le POÈME DE Foxtexor, Paris, de l'imprimerie Royale, 1745. In-4° de 28 pp. (Bibl. nat. Y, 5454..E ct C. V. Beuchot,667). 
La dédicace au roi occupe les pages 3 ct 43 le Discours Fréliminaire les pages 5 à 16 ctle Poeme (dont le texte est encadré) les pages 17 à 29 de la brochure. 
Sur le frontispice on lit cette épigraphe : 

Disce puer virtutem ex me. 

En guise de fleuron, une médaille représentant Louis XV sur
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. ‘‘un‘quadrige; une ‘victoire’ ailée le couronne. La lésk 
.. porte: st 

.. - Decus imperii gallici. Dans l'exergue : Hostes ab irsort 
‘ rege fusi ad Fontenoium, XI Maii MDCLXEV. 

‘ La septième édition conforme à celle du Louvre, augineatie 
de beaucoup de vers dans le Poème, etc., etc. parut cha 

. Prault en 1745, in-8 de 48 pp. (C. V. Beuchot, 669). La 
neuvième édition, également de 17.45 (C. V. Beuchot, 650}, tit 
une réimpression de Ja septième. C’est d'après cette neuviz® 
édition que. Beuchot a rétabli quatre vers sur Ja prise d'Os- 
tende, et une note qui s’y rapporte. . 

De nombreuses réimpressions du poème de Voltaire furet 
faites à Chélons (C. V. Beuchot, 1886), à Rouen, à Li 
chez Panckoucke, à Lyon, chez Aimé Delaroche (C.Y. 

Beuchot, 116 et 671), à Z'ournay, chez Jovenau (Bibl nt 

Y.H), etc.,etc. 

Le Poème de Fontenoy fut aussi réimprimé dans un volure 

intitulé : Recueil de pièces choisies sur la bataille de Fox 
tenoy. A la louange de Sa Majesté, Lille, Panckoucke, 179 
In-8° (C. V. Beuchot, 1608). . , 

.: : M. Techener possédait,en 1837, des exemplaires appartentil 
à différentes éditions du Poème de Fontenoy, avec des corrés- 

tions de la main de Voltaire. Ces exemplaires avaient ff 
partie de la bibliothèque de Moncrif, lecteur de la reine Mars 

Dons (Voy. Bulletin du bibliophile, Paris, Techewtr, 195ÿ 

P. 572). . 

612. VOYAGE A BERLIN. À madame Denis. 1750. 

. - Les éditeurs de Kehl et Beuchotont placé cette lee Voltaire parmi les Poëmes (voy. éd. de Kehl, t. NIL P- IE et Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Lefèvre ct Didot,i M P. 383), — M, Moland l’a rejetée avec raison au tome Vds - Correspondance, p: 140. 

613. POËMES suR LE DÉSASTRE DE LiSBONNE ET SUR LA Lei 
NATURELLE" AVEC DES PRÉFACES, DES NOTES, EE" 
Genève; s. d. (1756) Avec approbation el permise" 
In-8 de 51 pp. (Bibl. Ne, Z 2284 Zd. 2547: ° 
C.V. Beuchot, 676) Première édition donnée paf Vo: 
faire, — S, I. (Genève) En may 1756. In8 del FP- 
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(C. V. Beuchot 679). Seconde édition donnée par Vol- 

taire. - : | ou | 

Le Poème de la religion naturelle, connu aujourd’hui sous 

le nom de Poème sur la loi naturelle, fut « commencé et 

esquissé » à Postdam, en 1752, pour Frédéric, « aux picds de 

qui Voltaire le mettait » le 5 septembre {Voltaire à Frédéric, 

5 septembre; et à la margrave de Baireuth, 27 octobre 1752). 

— Lorsque Frédéric et Voltaire eurent « fait l’un et l’autre 
« une petite brèche à cette religion naturelle, en se fâchant 
€ très mal à propos » {Voltaire au duc d'Uzës, 16 avril 1756), 

—.le poëte, ayant trouvé un asile à Gotha, y acheva son 
poème, et l’adressa à la duchesse de Saxe-Gotha (Voltaire à la 
duchesse de Saxe-Gotha, 22 mars 1756). . 

La margrave de Baïreuth, à qui Voltaire avait envoyé, 
en 1752, « le petit ouvrage de dévotion qu’il avait fait pour 
son très révérendissime père en Dieu, le philosophe de Sans- 
souci », (Voltaire à la margrave de Baireuth, 27 octobre 1752) 
en répandit des copies vers la fin de -1755, et l'ouvrage fut 
imprimé, « tel qu’il était quand Voltaire l'avait donné au roi 
son frère » (Voltaire à la duchesse de Saxe-Gotha, 22 mars 1756). 

Parmi les premières éditions données sans la participation . 
de l’auteur, nous citerons les suivantes : 

614. LA RELIGION NATURELLE. Poème en quatre parties. 
Au roi de Prusse, par M. V***, Genève (Paris), 1756. 
In-12 de 24 pp. (C. V. Beuchot, 762). 

Réimprimé en 1760. In-24 de 24 pp. (C. V. Beuchot, 763). 
Cette édition a été faite sur un mauvais manuscrit. Outre 

les vers qui manquent, il y a altération de texte; page 9, ona 
mis besoin naturel pour besoin mutuel (Note manuscrite de 
Beuchot). —— 

615. La RELIGION NATURELLE. Poème par M. Arrouet 
(sic) de Voltaire. S. !. n. d. In-8 de 28 pp. (C. V. Beu- 
chot, 764). | - 

Avec le Poème sur la destruction de Lisbonne ou Examen 
de cet axiome : Tout est bien (pp. 21 à 28}. 

616. POËMES SUR LA RELIGION NATURELLE ET SUR LA DES- 

TRUCTION DE LISBONNE. S. L., 1756. 1n-8 de 45 pp. (C. 
V. Beuchot, 674). 

L'éditeur informe le public qu'il a eu entre les mains deux
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- copies du poème de la Religion naturelle, l'une adressé 
à S. M. le roi de Prusse, l'autre à la margrave de Baireuth: 
« Les diflérences qu’on y verra, ajoute-t-il, nous ont faiteroir 
qu’il serait agréable au public de les faire imprimer toutes ls 
deux. On y a joint une ÆEpitre au roi de Prusse, qui, ati 
bien que plusieurs autres, sont liées ct relatives à ce poèns, 
de même que celui sur la destruction de Lisbonne, » 

La dédicace à la margrave de Baireuth: 

Souveraïne sans faste et femme sans faiblesse | 

est adressée à tort à cette princesse. Voltaire l'avait faite port 
la duchesse de Saxe-Gotha. 7 

« Le plaisant de l'affaire, écrivait-il à la duchesse k. 
« 26 avril 1756, « c’est qu’à Paris, quand on a vu ouvre 
« adressé à une princesse, on a cru que cette princesse él . 
« une sœur de... et on l’a imprimé avec son nom. Je maie 
« qu'à me taire, et je laisse les prêtres et les philosophes 
«'battre. » 

617. NOUVELLE ÉDITION DE LA RELIGION NATURELLE 
Poème en quatre parties, au roi de Prusse, par M. & 
Volt... Augmenté de plusieurs pièces curieuses. Gent 
(Paris), 1756. In-12 de 2 ff. non chiff, et 78 pp. (C. W. 
Beuchot, 899). _ . - : 

C’est l'édition en 24 pages (voy. le n°614), pour Jaquelle e1 
fait-un faux titre, un titre, et qu’ona augmentée de variantes, 
de la dédicace à la margrave de Baireuth, du Poème sur ls 
destruction de Lisbonne, de vers ‘sur la Pucelle, enfin dune 

On Sur la Pucelle d'Orléans, qu'elle n'a pas êté brilée Dissertati 

(sic). 

618. POËME SUR LA RELIGION NATURELLLE ET SUR LA DE TRUCTION DE LISBONNE, par M, V##*, Genève, 1750: In-12 de 32 pp. (C. V. Beuchot, 73 et 675). 
Le feuillet paginé 45, qu'on trouve à la suite de cette édition 

dans l’un des exemplaires de la collection Beuchot, appartient à l'édition en 45 Pages, dont il a été question sous le n° bib. 

Grimm nous apprend que cette demi-douzaine d'éditions fut rapidement enlevée (1® juillet 1756). Dès la fin de m* 
Voltaire avait publié, chez Jes Cramer, une édition avec dés 
“notes (Voltaire à d’Argental, 1er avril ;— à Cideviile, 12 aWn5 
au duc d’Uzès, 16 avril 1756). C’est l'édition avec len0 de Genève, s. d., in-8° de 51 pp. (Voy. le ne 615). 

NS 
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Onlitun Avis des éditeurs imprimé au verso du titre: « Des 
copies aussi tronquées qu'infidéles de ces deux poèmes s'étant 
répandues dans Paris, elles y ont été bientôt imprimées. Nous 
réparons cet inconvénient fréquent et inévitable, en publiant 
cet ouvrage avec des notes utiles et des préfaces de l'auteur, 
comme un échantillon de la grande édition que nous avons 
annoncée (l'édition des Œuvres publiée en 1756 par les Cramer, 
à Genève). . - ‘ 

Une seconde édition, également in-8° de 51 pp., mais sans 
nom de ville, parut au bout de quinze jours (Avis des éditeurs 
imprimé au verso du titre de cette seconde édition). Cette 
édition, précédée d’un faux titre intitulé : Supplément aux 
Mélanges de poésies, de littérature, d'histoire et de philo- 
sophie, et suivie d’une fable des pièces contenues dans ce Sup- 
plément, fait aussi partie du tome Ile de l'édition de 1756 
(Mélanges de poésies, de littérature, d’histoire et de philosophie. 

S. 1, (Genève), 1756. In-8° de 418 pp.). Les deux Poèmes de Vol- 
taire occupent les pages 367 à 418 de ce tome Ile (C. V. Ben.). 

Les éditions données par les Cramer furent bientôt suivies 
des éditions d'Amsterdam, Et. Ledet et C°,1756, in-8 de Go pp. 
(C.V. Beuchot, 673), et de Paris, s, 1, ets. n., 1756, in-8° de 
55 pp. (C. V. Beuchot, 677). 

Le Poème sur la loi naturelle à été réimprimé en 1773, à la 
suite des Lois de AMinos (S. 1, in-8, p. 151), et dans le 
tome X+ de l'Evangile du jour, d'après une copie corrigée et. 
augmentée. L'Avis de l'éditeur, qui fait partie de ces réim— 
pressions, est de Voltaire: il n’a pas été recueilli dans ses 
Œuvres. | | 

Le Poème de la religion naturelle, défendu par arrêté du 
5 janvier 17509, fut condamné au feu par arrêt du Parlement 

u G février suivant, (Voyez Barbier, Chronique de la Ré- 
gence, étc.…., tome VILe, pp. 120-121.) 

Quant au Poème sur la destruction de Lisbonne, il fut com- 
POSé par Voltaire, en novembre ou décembre 1755. | 

Le 17 janvier 1756, Voltaire en adressait à la duchesse de 
Saxe-Gotha un manuscrit incomplet, en marge duquel on 
lisait le mot : Secret (Voy. Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
Correspondance, t. VI, p. 530). Le 10 février il envoyait «son 
Sermon en vers » à Bertrand ; le 19 février, à Cideville et à du 
Resnel, — Voltaire n'a pas attribué, comme le dit Beuchot, le 
Poème sur la destruction de Lisbonne à un P. Liébaut ou Lié- 
baud. 11 avait appris que Liébaud avait récité son sermon chez 

Matd'Epinay (Voltaire à M. de Gauffecourt, 29 janvier 1756), 
et le 29 février il écrivait à Thieriot : Vous devez avoir à pré-
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sent, par Me de Fontaine, le sermon que prêche le père Lit. 
baut, tel que je l'ai fait, et qui est fort différent de celui qu 
débite. . 

Le Poème sur la destruction de Lisbonne fut imprimé «1 
même temps que le poème sur la Religion naturelle, d'abordèh 
suite de la Religion naturelle, puis, dans les éditions doarés 
par Voltaire, en tête de ce poème. Cependant il en existe quel 
ques éditions séparées: ‘ 

619. POËME SUR LA DESTRUCTION DE LISBONNE. S. L. n. À. 

In-12 de 12 pp. (C. V. Beuchot, 762. A la suite d 

l'édition en 24 pp. de la Religion nalurelle). 

620. POÈME DE M. DE VOLTAIRE. AVEC LA RÉPONSE 4 $5 

OBJECTIONS CONTRE L'AXIOME : TOUT EST BIEN. $. hs 

1756. In-8 de 16 pp. (C. V: Beuchot, 672). 

Le Poème sur la destruction de Lisbonne a été réimpriné 
dans la brochure intitulée : Lettre de J. J. Rousseau, cifoy®t 
de Genève, à M. de Voltaire concernant le poème sur le désastré 
de Lisbonne, par A1. de Voltaire, lequel poème est inséré let 
S. 1, 1764. În-12 de 1 f. de titre et 60 pp. (C. V. Beucih 
1744). Cf. Questions sur l'Encyclopédie. S.L., 1770, Ilpats 
au mot Bien : Tout est bien. 

7 621.-PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE EN vers, par M. de Voltaire. 

| Paris, 1759. In-8 de 15 pp. Portrait-médaillon de Vol- 

taire sur le frontispice (C. V. Beuchot, 688). 

Deux lettres du duc de La Vallière (et non pas, comme dit Beuchot, du comte d’Argental) à Voltaire des 1“ ma® 22 avril 1756, nous apprennent « qu’un rayon deg ayant. éclairé madame de Pompadour, la favorite crut qi rien ne pourrait mieux édifier sa piété naissante qué R ! ture de quelques psaumes de la facon de Voltaire. « Do 
« nous une heure par jour, disait le duc au poète; u « Montrez à personne, et incessamment j'en ferai faire « édition au Louvre, qui fera autant d'honneur à l'auteur 4 
« de plaisir au public, » ‘ 

Le Précis de l’Ecclésiaste et le Cantique des Cantifit furent-ils. écrits en 1756, à la suite des lettres du duc . Vallière à Voltaire; ou ne furent-ils composés qu'en 1 année de leur publication ? 
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Les premiers éditeurs des deux lettres du duc de La Val- 
lière (ces lettres parurent en 1826, dans le t. Il des Aémoires 
sur Voltaire, par Longchamp ct Wagnière) disent qu’on ne 
peut supposer que ces deux poèmes aient été la suite des 
demandes faites à l'auteur en 1756; en effet, ajoutent-ils, Vol- 
taire les a dédiés non pas à Mne de Pompadour, mais à fré- 
déric le Grand «qui n'était rien moins que l'ami de cette dame.» 

Mais Mne de Pompadour était morte depuis longtemps, 
lorsque Voltaire s’avisa d'écrire son Epitre dédicatoire du roi 
de Prusse (cette Epitre est en eflet de 1771), et il suflit de lire 
la lettre de Voltaire à Thieriot du 11 juin 1759, pour se con- 
vaincre que c’est bien sur les instances de Mne de Pompadour, 
qui avait exigé du poète des paraphrases de l'Ancien Testa- 
ment, que Voltaire composa le Cantique des Cantiques et V'Ec-. 
clésiaste. ‘ 

Il dira encore à d'Argental, en parlant de V'Ecclésiaste, qu'il 
fut fait pour Mme de Pompadour, et que le roi l'avait lu à son 
souper (à d’Argental, 7 février 1761). 

© Quant à savoir si les deux poëmes.furent écrits en 1756 ou- 
en 1759, il semble résulter de la lettre de Voltaire à Thieriot 
du 11 juin 1759, que leur composition remonte à 1756 : mais 
ils ne virent le jour qu'en 1759. 

. Nous ne connaissons du Précis de l’Ecclésiaste' ni l'édition 
in-4° signalée par Quérard et par Barbier, ni l'édition faite au 
Louvre «avec le portrait de Voltaire à la tête». (Voltaire à 
Thieriot, 15 décembre 1759). Cependant il y a eu une édition 
in-g (voy. plus loin}; et quant à l’édition du Louvre, le 
témoignage de Voltaire sur ce point est trop formel pour 
qu’on puisse le révoquer en doute, 

Selon MM. de Goncourt, Mne de Pompadour fit imprimer, 
dans sa chambre et sous ses yeux, les deux poèmes de Vol- 

“taire (Madame de Pompadour, par Edmond et Jules de Gon- 

court, Paris, Charpentier, 1879. In-18, p. 333). — Nous avons 
vainement cherché à la Bibliothèque Nationale et ailleurs ces 
diverses éditions. Que l'édition imprimée sous les yeux de 
Mae de Pompadour ne se soit pas retrouvée, il n’y a là rien 

-dont on doive s'étonner. Cette édition ne fut probablement: 

tirée qu’à un nombre très restreint d'exemplaires. Mais qu’on 
ne connaisse aucun exemplaire de l'édition du Louvre, la 
chose est au moins singulière. Ni les Catalogues des livres du. 
duc de La Vallière (Paris, de Bure et Nyon); ni le Catalogue 

Pompadour ne font mention de cette édition, dont Ms de 
Pompadour et le duc de La Vallière devaient posséder cértai- 
nement un exemplaire. ‘ -
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L'édition avec le nom de Paris et le millésime rip | 
bien « le portrait de Voltaire à la tête »; mais nos | 

. (roÿOns pas que cette édition ait été faite au Louvre, Des 
l'exemplaire de la collection Beuchot, entre les pages qui, 
se trouve intercalé un feuillet non chiffré, pour le : Textyr 

.de différents chapitres de l'Ecclésiaste. Ce Texte est si 
d’un errata ainsi conçu : « Fautes à corriger qui se souttrz 
« vées dans les éditions en deix feuilles in-4e et ing, dj 
« l'éditeur de la première a annoncées dans ses feuilles pi 
« diques, sans rendre au public de quoi le satisfaire. Le lire 
«qui a donné l'édition in-8 distribue gratis le texte del 
«clésiaste de même format, avec le présent errata: ti 
«vaut mieux que d’avoir critiqué ses propres fautes, pour p 
« fîter d’une seconde édition.» 

pes tt + J'édine Nous ne connaissons, nous l'avons déjà dit, ni l'édiën 
. in-4, ni le nom de son éditeur. 

esse : : Se ri Dans l'édition in-8, on lit, au bas de la page 15: le, 
bientôt le Précis du Cantique des Cantiques, en vers, F 
même auteur. . oo - . stat) L’Avertissement imprimé en tête du Précis de lEt 

‘est de Voltaire; comme dans l'édition du Louvre es 
Thicriot, 15 décembre 1759), le texte manque au bi pages. : ‘ 

  
“622. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE ‘EN VERS, par M. de Vo 

“taire. À Francfort, en Foire, chez J. F. Bassom te 
libraire à Liège, 1759. In-8 de 1$ pp. Portrait-mbli 
lon de Voltaire sur le frontispice (C. V. Ben). 

Contrefaçon de l'édition précédente. 

623. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE EN vers, par M. de vor 
taire, avec le texte en français. Édition très correnl 
Avantage que les autres n'ont pas. Paris, 1759. Im 
21 pp. Portrait-médaillon de Voltaire sur le frontispi® 
(C. V. Beuchot, 690). | 

Les fautes signalées dans l'errata de la première édition ind —, re st 12° sont corrigées dans cette seconde édition. Le texte € Primé en regard des vers de Voltaire. 
———— . 

| 
. . 

ele .… {t: Le Précis de l'Ecclésiaste fat aussi imprimé dans le Journal eff Pédique du 15 juillet 1759, p. 133. . ‘
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624. Le CANTIQUE DES CANTIQUES en vers, avec le texte 

. par M. de Voltaire. Paris, 1759. In-8 de 15 pp. (C. V. 
Beuchot, 138); et Liège, J, Bassompierre, 1760. In-8 
(Bibliogr. Volt. de Quérard, p. 6). . | 

. Outre le Texte, l'édition de Paris contient des Remarques 
(de Voltaire). ° 

L'Avertissement imprimé en tête du Cantique des Can- 
tiques est également de Voltaire. 

Nous n'avons pas retrouvé à la Bibliothèque nationale l’édi- 
tion de Liège, signalée par Quérard. ‘ 

625. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE ET DU CANTIQUE DES Can- 
TIQUES, par M. de Voltaire. Genève, frères Crammer, 

(Paris?), 1759. In-8 de 24 pp. (C. V. Beuchot, 73). 

‘Quoique publiée sous la rubrique de Genève, cette édition 
a été, croyons-nous, faite à Paris, sans la participation de 
Voltaire. L ‘ | 

Le Précis de l’Ecclésiaste est imprimé à deux colonnes, 
l'une pour le texte, l’autre pour les vers de Voltaire; le Can- 
tique des Cantiques n’a ni le texte, niles Remarques. 

Cette édition avait certainement paru au commencement de 
Septembre, puisqu'il en est fait mention dans l’Arrét de la 
Cow du Parlement de Paris, du 3 septembre 1759, qui con- 
damne le Précis de l'Ecclésiaste et du Cantique des Cantiques 
à être Jacéré et brûlé (Voy. C. V. Beuchot, 1906 ; — Cf. Cor- 
réspondance littéraire de Grimm, éd. Garnier, t. IV, p. 152). 

626. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE ET DU CANTIQUE DES CAN- : 
TIQUES, par M. de Voltaire, Genève, frères Crammer 

(Paris), 1759. In-8 de 22 pp. (C. V. Beuchot, 665). 

Le Cantique des Cantiques n’a ni le texte, niles Re- 
marques. - . 

627. Précis DE L'ECCLÉSIASTE ET DU CANTIQUE DES CAN- 
TIQUES en vers, par M. de Voltaire, avec le texte en 
français et des remarques de l’auteur. Édition très cor-
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recte, avantage que les précédéntes n'ont pas. Pari, 
1759. In-12 de 41 pp. (C. V. Beuchot, 691). 

Le Cantique des Cantiques a le'texte et les Remarques. 

628. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE ET DU CanTIQUE DES Cr : 
TIQUES, par M. de Voltaire. Liège, J. F. Bassompi, 

1759 et-1760. In-8 de 40 pp. Portrait-médaillen 
Voltaire sur le frontispice. Édition encadrée (C.V. 
Beuchot, 692). 

ee . n , !. Mel Cette édition, quoique annoncée de Liège, doit été 
Genève. N 

Le Précis de l'Ecclésiaste (pp. 3-21), a, outre Ja traduit 
française du texte, le texte d'après la Vulgate, avec l'indicaio 
de chaque passage par chapitre et verset. 

Le Précis du Cantique des Cantiques occupe les PP. 
de la brochure. Puis vient (pp. 37-40) le Mémeire : 
libelle clandestinement ‘imprimé à Lausanne, sous le tit# 
Guerre de’. de Voltaire {(Voy. Mélanges, année 1750}. 

23 à5 

sur L 

. Lors de la réimpression des deux poèmes faite en I dans la Seconde suïtè des Mélanges de littérature, Cle 
(pp. 363 à 402), Voltaire ajouta cette phrase au bas de FA tissement du Précis de l'Ecclésiaste : « N. B. On a atit* 
« ce Précis à M, de Voltaire, mais il n'est pas de lui; iles? 
« M. Eratou !, Conseiller de S, A. S. M. le Landgrave». 
Dans la même réimpression, l'Avertissement de l'éditeur ï tête du Précis du Cantique des Cantiques, est augment de : 

phrase suivante : « Nous autres éditeurs nous n€ pou, « donner une idée plus claire de ces choses, qu'en imprimi 
«la lettre de M. Ératou à Monsieur Clocpicre (sic) Au 
« nier de S. A.S. M. le Landgrave. » Cet Avertissement este 
cflèt suivi de la Lettre de Mr Eratou à Mr Clocpiere, A nier de S, AS: AL. le Landgrave. Cette lettre est intituen" Lettre du traducteur du Cantique dans l'édition de me (Œritres, Satires, Contes, Odes, etc. Londres (Ge 

in-8', ct dans l'édition encadrée, t. XII, p. 1097, C'est ds” 

. ° = 

1. Anagramme d'Arouct, 
2: CJ. l'édition de Kehl, t. XII, p: 292. Dans l'édition Beuchot, on lt Léttre de M. Eratou à-Af Clocpître (sic}, 
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volum: intitulé: Epitres, Satires, Contes, etc…., qu’on trouve 
imprimée pour la première fois l'Epitre dédicatoire au roi de 
Prusse. Cette Epitre est suivie d’une réimpression des Précis 
de l'Ecclésiaste èt du Cantique des Cantiques. 

Les Précis de l'Ecclésiaste et du Cantique des Cantiques, 
condamnés par arrêt de la cour du Parlement du 3 septembre 
1739, ont été condamnés aussi par décret de la cour de Rome, 
du 3 décembre de la même année (Index librorum prohibito- 
rum, Modoetiæ, 1850, in-16, p. 333). ‘ 

629. PRÉCIS DE L'ECCLÉSIASTE ET DU CANTIQUE DES CAN- 
TIQUES. Londres, 1770. Petit in-8 de 2 ff. et 30 pp. 
(C. V. Ben). - : 

630. LA GUERRE CIVILE DE GENÈVE, OU LES AMOURS DE 
RoBerT Cove. Poème héroïque, avec des notes 
instructives, À Bezançon, chez Nicolas Grandvel (Ge- 
nève), 1768. In-8 de xvi et 68 pp.; ou in-8 de xviet 
67 pp. Premières éditions (Bibl. Ne, Y. 5492 g+y: 
— Ibid. Y. $492 gy; — C. V. Beuchot, 313; — Bibl. 
Ne, Y), 

« Le su Le sujet de cette épopée burlesque », dit M. Sayous, dans 
le Dix L itième siècle à l'étranger (Paris, Amyot, 1861, t.l, 
P. #24) test un épisode des dernières luttes du tribunal des 
“mœurs contre l’insoumission et l’irrévérence croissantes du 
“ peuple génevois. Un citoyen, appelé devant le Consistoire 
« pour entendre, à genoux, la censure qu’il avait encourue, 
“pour <rime de séduction, s'était refusé avec hauteur à la 
Cgénuflexion traditionnelle, et cet incident compliqué de “démarches politiques, envenimé surtout par des brochures 
“et des chansons, avait porté le dernier coup à Ja vicille dis- 
«cipline, . 

« Tel est le sujet ou le prétexte de ce poëme, qui se ter- 
“mine par l'incendie du théâtre de Genève, allumé par la - “noire fureur du roux Rousseau ». | 

oici eo « 2 : Voici le procès-verbal du 23 février 1763, où-est relaté le fait 
qui a donné naissance à la fable imaginée par Voitaire : 

& À comparu Robert Covelle, citoyen, appelé sur ce qu'il a 
Œété accusé par Catherine Ferboz native, d’être père de l'en- 
« fant dont elle a accouché à Vigy savoir en décembre dernier 
« et baptisé à Gy par le pasteur de la Porte. Sur quoi interrogé 
% 1 avouc d’avoir eu la compagnie charnelle de la dite Ferbozs
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« mais qu’il était indécis s’il était père de l'enfant. Dont opiré, 
«l'avis a été de censurer grièvement le dit Covelle, qui 
« demandera pardon à Dieu genoux en terre, et de lui défend 
« la sainte Cène absolument. Ce qui lui ayant été prononcé À 

.«a dit qu'il demandait huit jours pour se réfléchir sils 
« mettrait à genoux. Le terme demandé lui est accordé, & 
« comme il n’a pas fait de cour de justice au sujet de la pal 
« lardise avec ladite Ferboz, l'avis a été de le renvoyer at 
« sujet au Magn. Conseil! ». 

Le poème de la Guerre civile de Genève, inspiré à Voltaire 
par sa haïne pour Rousseau et pour les Génevois, doit êtrede 
la fin de 1766 ou du commencement de 1767. Voltaire en part 
dans ses lettres au landgrave de Hesse-Cassel du 13 jansitf, 
à d’Alembert du 18 janvier, au duc de Choiseul du 20 févrit 

° 1767. Le premier chant fut envoyé à Damilaville le 27 février 

Les chants I et III cireulaient à Paris en avril (Mémoït 
secrets, 13 avril 1767): on n'eut le chant Ils qu'en novembre 
(Correspondance de Grimm, éd. Garnier, 15 novembre lbs 
t. VII, p. 488, et Mémoires secrets, 7décembre 1767), etleschanis 
IV et V qu’en mars 1768 (Mémoires secrets, 1° avril 1765} 

Le poème parut complet « dans toutes ses parties el orné dis 

« Aonneurs typographiques », en avril 1768* (Corr espondine 
de Grimm, 15 avril, et Afémoires secrets, 24 mai 1765). 

11 nous a été impossible de retrouver les deux éditions st 
vantes signalées par Quérard et par Beuchot : 1° l'édition 
in-8, avec l'adresse de Londres et le millésime 1768 (roy. Q* 
rard, Bibl. Volt., p. 32}; 2° l'édition in-16, qui porte le tiré 
dernière édition et le millésime 17683 (voy. LArertisseneit 

. de Beuchot pour la Guerre civile de Genève. Œuvres de Vo 
taire, éd. Garnier, t. IX, p. 5o7). 

Les différentes éditions de la Guerre civile de Genève, 
ont passé sous nos yeux, ont toutes la même adresse : Bei" 

con, Nicolas Grandvel, et le même millésime : 168. L 
unes sont en 68 pages, les autres en 67. Dans les éditions 

67 pages, il n’y a pas d'errata; c'est ce qui fait la diférené 
de pagination. 

re   1. Recueil d'extraits des Registres du Consistoire de Genètt, Fe c € Procès-verbal a été publié pour la première fois par M. Desnoirestertés ans Voltaire et Genève, pp. 76-77, 
2. L'Epilogue est daté du 25 mars 1768. 

ee angonen (Guide de l'amateur, etc... 4e édit,, col. 525) indiqu 
+ Elle est in-18, a îe adressé Colas Grandvel, à Bézançon, :F'Agûre non signée, et porte Fair 

gaussl 
de Xi
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L’exemplaire de la Bibliothèque Nationale coté Y 5492 G+y appartient à l’une des éditions avec errata. Cette édition est ornée de vignettes (en guise de fleurons); ces vignettes, dont quelques-unes sont dessinées d’une façon grotesque, représen- tent: sur le frontispice, Robert et Catherine; p. v, Robert devant ses juges ; p. 27, Robert et Catherine sur Îe vaisseau; P. 39, Lord Abington mettant la bourse dans la main de Cathe- rine; p. 51, l'incendie du théâtre, etc. Cette édition sort des presses de Cramer; c'est la première édition.donnée par Vol- taire. Le Prologue et les trois Postcript occupent les pages v à xvi de Ja brochure; l'Epilogue est aux pages 61-67. - 

Cette édition a été réimprimée, avec quelques diflérences dans les fleurons (Bibl. nat, YŸ 5492 Gy.) - 

- L'exemplaire de la collection Beuchot (ns 313) est pareil, quant au texte, aux exemplaires de la Bibliothèque Nationale cotés Y 5492, G+yet Y 5492 Gy. Cependant à la page 57 de l'exemplaire de Ja collection Beuchot, on lit: Brimer, tandis qu'il y a Cramer dans les autres éditions. ° 

L'édition de Ia collection Beuchot est en 67 pp. : elle n’a pas de vignettes : sur le frontispice, en guise de fleuron, est un soleil. 

Ün quatrième exemplaire de la Guerre civile de Genève (Bibl, nat, V.) appartient à une édition qui est évidemment Postéricure aux trois éditions que-nous venons de décrire. Cette quatriéme édition est en 68 pagés, comme les éditions avec vignettes; mais elle a (pp. 18 et 57) les notes sur Zron- chin et sur Cramer, qu'on ne trouve pas dans les éditions an- térieures. Ces notes sont donc de 1768, et non pas, comme le croyait Beuchot, de 1772. La note sur Erostrate est, dès Ja Premitre édition de 1768 (l'édition avec vignettes), plus éten- due que dans le texte donné par Beuchot (Œuvres de Vol- faire, éd. Garnier, t, IX, p- 544, note 1}. 

La Guerre civile de Genève a &té réimprimée en 1772, dans dir) le t. XIT des Nouveaux Mélanges, ete... (pp. 185-245). 

Au mois de juillet 1768, le Mercure en avait reproduit quelques fragments (t. I, pp. 5-13). 

631. LE MÈME POÈME, S. L. (Genève). 1375. In-8 de 56 pp. 
Édition encadrée (C. V. Ben). : . 

. . " . . ‘ ° fees Cette édition se joint ordinairement au tome XL de l'édition 
tucarée. Dans cette réimpression, on ne trouve plus les notes 

12
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sur Tronchin, sur Thérèse Levasseur, sur Verie, sur Chiniae, 

sur Rosimond. . - 

En 1577, la Guerre civile de Genève fut réimprimée danse 

tome XXVI de l'édition in-4° (pp. 139 à 196), avec des addi- 

tions au chant Ile, 

La. Guerre civile de Genève n'a jamais eu que cinq chants. 

Cependant il existe un septième chant dont Cazoe est lai 

teur, Ce chant a été imprimé dans la Correspondance secrêle, 

t. XVI, p. 297, et dans les Œuvres de Carotte. 

Sur ce septième chant, voyez l'Avertissement de Beuchot 

(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. IX, P. 307, note 1} 

632. JEAN QUI PLEURE ET JEAN QUI RIT. S. ln. d. In 

8 pp: (C. V. Beuchot, 396 et 397); — par Monsieur de 

Voltaire. S. L. 1772. In-8 de 8 pp. (C. V. Beuchot 

399); — par Monsieur de Voltaire. Lausanne, Frans 

Grasset cl Ci, 1772. In-8 de 8 pp. (G. V. Beuchot, 

#00). . NE 

Ces trois éditions contiennent la répoñse de Voisenon auf 

* vers de Voitairce. _ 

. Jean qui pleure et Jean qui rit a été aussi imprimé dass 

Mercure de juillet 1972, t. 1, p. 5 (avec quelques différences 

relevées par Beuchot. Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, Vi 

pp. 557 et 558) ; — dans les Nouveaux Mélanges, ee. ti 

p. 304; — dans l'Alnanach des Muses de 1773; P- 31 3 du 

le tome IX de l'Evangile du jour (1775), p- 53, €lC elc « 

633. RECUEIL DE DIFFÉRENTES PIÈCES CONTENANT LE TE 
DU GOUT, LA LOI NATURELLE, LE DÉSASTRE DE LisgoNE 
ET LA BATAILLE DE FonTENOY, par M. de Volta 

Genève, s. n, 1773. Petit in-12 de 2 ff. non ch 
lxxxvj, 1 . non chiff. 1v, et 88 pp. (C. V. Ben). 

634 PoËMES, ÉPÎTRES ET AUTRES POËSIES, PA M. de Vo 
taire. Genève, 1777. In-18. 

Un beau frontispice avec. portrai Marillier, gravé FE 
uit avec.portrait par Marilier, Se 

Delaunay (Cohen, Guide, etc.…, 4° ét, col. 524: Cf. Ca 

sa vie, etc..., p. 74). 
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655. POËMES, ÉPITRES ET AUTRES POÉSIES, par M. de Vol- 
taire. Londres (Cazin), 1779. In-18, de 2 ff. non chiff. 
et 246 pp. Portrait de Voltaire dans un médaillon ovale. 
(Bibl. N'e, Y+++5347. A). ° 

636. POËMES ET DISCOURS EN VERS DE VOLTAIRE. -Paris, 
de l'imprimerie de P. Didol l'ainé et dé F. DidoL. An VII 
(1800). In-18, et sur gr. papier vélin format in-12, 

Edition stéréotype, qui a eu plusieurs tirages. 

637. Poèmes Er DISCOURS EN VERS DE VOLTAIRE. Paris, 
Gide et Nicolle, 1808, 1813, etc... In-18,.in-12 ct 
in-8, . 1° ‘ 
Edition stéréotype d'Herhan; elle a cu, dit Quérard, plu- ” Sieurs tirages, surtout dans les formats in-18 et in-12 (Bibliogr, Volt. pp. 32, 33). 

- 

638. POËMES ET Discours. EN VERS DE VOLTAIRE. Paris, 
Ménard el Desenne, 1822. În-18. | 

Le faux titre porte : Bibliothèque française. 

659. PoËMES Er DISCOURS EN vers, par Voltaire. Paris, de Bure, 1822, In-52. 

La couverture imprimée porte : Classiques français, te. . Quérard (Bibliogr. Volt., p. 33) cite une autre édition de 1822, In-24, avec l'adresse dé Leftvre. Fo 
Les Sept Discours sur l'homme, la. Loi naturelle, le Désastre de Lisbonne, le Temple du goût, le Temple de l'amitié ont été Télmprimés en 1841, à la suite de La {enriade, dans l'édition 1-12 donnée par Didot (voy. le ne +71).
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6 VI 

è . 

CONTES EN VERS 

640. L'ANTI-GITON, À MADEMOISELLE LE COUVREUR. 

On lit dans l'Avis de Péditeur imprimé en tête du torse Ÿ 

. des Œuvres diverses de M. de Voltaire, Londres, Jean Noursé, 

1746, que P'Anti-Giton fut imprimé pour la premiére fois ea 

1720, sous le titre de la Courcillonade. ‘ 

Ce conte est imprimé avec le titre suivant : A re Ducls 

dans le volume intitulé: La Ligue où Henry le Grand, “ 
Amsterdam, J. Fr. Bernard, 1724, PP. 175-177: Dans le RE 

de pièces fugitives en prose et en vers, par M. de Va. a 
1740 (1739), il est intitulé lAuti-Giton : cette TéimprE 
est conforme au texte actuel, c'est-à-dire qu'on ÿ lit dé 

‘ vers contre Desfontaines : ° ” | ‘ 

Il n'a point l'air de ce pesant abbé, 
te. , . Etc. . « Etc... 

Dans l'édition de'1756 (Mélanges de poésies, de He 
ture, etc. . S. | 1Genève, Cramer), p. 134 L'Anti-Gito1 5 
ndressé à Mile Le Couvreur, et une note (de Vorairé) ie, 
apprend que cette pièce est de 1718; une note de l' a 
encadrée (t. XIL,-p. 87) dit que l’Anti-Giton fut Le 
1712. Enfin les éditeurs de Kehl (t: XIV, p. 12) donnén 
conte la date de 1714. © ‘ . 

641. LE CADENAS. - 

Imprimé en 1724 dans la Ligue ou Henry le Grand, dk 
Amsterdam, J.-F. Bernard, pp. 172-175. ; 

: Le ; Mct 
Réimprimé en 1739, dans le tome IV des Œuvres de f ; 

Voltaire, Amsterdam, Et. Ledet et C°, PP. Dre 
variantes données par Beuchot sont tirées de l'édition 6674 

e e : scies, Etée* 
Une note de l'édition de 1756 (Mélanges de Foésiés ee 

SL, (Genève, Cramer) dit: € Cette pièce est 10Tt ane sut 
« L'auteur n'avait que dix-huit ans, quand il la fit, au 
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« d’une dame qui était en effet dans le cas dont il est ici 
« question. » + 

Le Cadenas est au tome XIV de l'édition de Kehl, p. 7. Une 
note de la page ro est conçue en ces termes : 

« L'auteur avait environ vingt ans quand il fit cette pièce 
«adressée à une dame contre laquelle son mari avait pris 
« cette étrange précaution : elle fut imprimée en 1724 pour la 
« première fois, » … 

Le Cadenas a été aussi imprimé dans les Œuvres de Gré- 
court, Paris, an V, t. IV, p.214 

632. LE CocuacE. 

Imprimé en 1524, dans la Ligue ou Henry le Grand, etc. 

pp. 178-179. 
Dans les Lettres historiques et galantes, par Mme Dunoyer 

(éd. de 1790, t. VI, p. 312), ce conte est'intitulé : L'Apothéose 
du Cocuage; conte ’allégori ique. + 

Les éditeurs de Kehl ont donné à à ce conte la date de 1716: 
elle doit être exacte (voyez dans le Afercure de j janvier 1717, 
pp.2tt-214, une Epitre de M. Michel a MXE+ à qui il avait 
promis le Cocuage de M.,Arouet). - 

- Ce conte n’a été admis ni dans l'édition in-4e, ni dans l'édi- 
tion encadrée ; mais on le trouve dans l'édition de 1764, don- 
née sans la participation de Voltaire (Collection complète des 
Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), tV, p. 367). 

643. La Mu DU Par. 

Il est question deux fois de ce conte (que Voltaire appelle 
une satire), dans la Correspondance; en 1733, — si une lettre 
à Mae de La Neuville n'est pas mal classée, — cten 1737 (voy. 
Œuvres d de Voltaire, éd. Gar nier, Correspondance, Lettres 428 
et 715). . 

La Mule du pape a été imprimée dans le volume intitulé : 
Leltres de M. de V*** avec plusieurs pièces de différents au- 

- teurs, La Iaye, 1738 et 1739, in-12, p.140. 

Dans l'édition encairée, t. XII, p. 374 et dans le tome XVII 
des Nouveaux Mélanges, etc. .(p. 247), ce conte est intitulé : 

La Mule du pape par le chevalier de Saint-Gile. 

On trouve aussi la Afule du pape imprimée, avec des va- 
riantes, dans les Œuvres de Grécourt. Paris, an V, tomelIl, 

P. 276.
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644. CE qui PLAÎT AUX DAMES, conte. Parlouf, chez ds 

libraires français, 1764. In-8 de 23 pp. Fronts . 
gravé. Première édition (C. V. Beuchot, 146). 

Ce conte cireulaiten manuscrit, au mois de décembre ni 
« Les amis de M. de Voltaire », lisons-nous dans les Mémoire 
‘secrets du r2 décembre 1763, « ne dissimulent pas qu'il à 
« ouvrage depuis plus de trente ans dans son portefeuille.1 

La première édition de Ce qui plait aux dames est aussi de 
décembre 1763 (voy. Voltaire à Damilaville, rer janvier 1354. 

Voltaire n'avait pas attendu que Fréron l'accusät de phgit 
(Année littéraire, 1764, t. 1, p. 193) pour avouer à Damilaile 
que Ce qui plait aux dames était tiré en partie d'un VIe 
roman, ct avait même été traité en anglais par Dryden {1gé* 
cembre 1763). 

Sur la première édition de Ce qui plait aux dames, 
une Notice bibliographique de Beuchot, insérée dans le Jer- 
nal de la librairie du 20 septembre 1817. 

Réimprimé en 1764 dans les Contes de Guillaume li 
(voy. plus loin), L 

.645+ LE MÊME CONTE. Londres, 764. In-8 de 22 pp. Éd 
encadrée (C. V. Beuchot, 148). 

. Sur le frontispice on lit: Ce qui plait aux dunes, contes FE . M. de V###, _— Voltaire ne voulait pas que son nom fût mis 
à la tête de ce conte {à Damilaviile, 19 décembre 1763). 

"646. Le MÊME CONTE. S. |. n. d. In-8 de 15 pp. (C. \. 
_Beuchot, 143). LL | 

647. L'EDUCATION D’uN PRINCE, 

Ce conte fut imprimé en 1764 dans les Contes de Guillur Vadé. S. 1. (Genève, Cramer). In-8 de xvi, 366 pp. et 2m non chiff. pour la Table’ (voy. plus loin). Les Contes de Gr laume Vadé étaient imprimés à Ja fin de mars 1764 {Vol 
à Damilaville, 30 mars 1764). La Préface de Catherine 1 imprimée en tête du volume, à été reproduite par Br. (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, pp. 38). 
Beuchot n° À avait pu se procurer l'édition originale de l'E 

Cation d'un : one + ;hk 
prince (voy. sa Notice bibliographique dan *.
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Journal de la librairie du 20 septembre 1817); nous croyons 
que ce conte n’a pas été imprimé séparément. 

648. L'EpucaTiON D'UNE FILLE. SL. n. d. In-8 de 7 pp. 

Première édition (C. V. Beuchot, 236 et 237). 

Ce conte fut réimprimé en 1764, dans les Contes de Guil- 
laune Valé, p. 28. Dans l'édition encadrée (t. XIIL, p. 29) il 
est intitulé : Gertrude ox l'Education d'une fille?. 

649. LES TROIS MANIÈRES. 

Ce conte parut, en 1764, dans les Contes de Guillaume 
Vadé. ° - - 

650. Macare ET THÉLÈME. Allégorie par M. de Voltaire. 
.S. L n. d. In-4° de 8 pp. (Bibl. N', Z 2284. Zd, 

2546. 17) et in-8 de 8 pp. (C. V. Beuchot, 538, 339). 

Ce conte allégorique est précédé d’une € Ecttre de l’auteur à 
M. le D. D. L. V. (duc'de La Vallière) en lui envoyant la 
pièce suivante.» Cette lettre est datée du 6 février 1764. 

. Voltaire’trouvait que l'ouvrage était « frop petit et trop sage 
«pour étre imprimé séparément » (à Damilaville, 4° février 
1764). ‘ ‘ - ee 

Les Mémoires secrets parlent de Afacare le 1er mars 1764; 
cf. l'Année littéraire de 1764, t. Il, pp. 280 et 351. 

© Réimpr. dans les Contes de Guillaume Vaädé, sous le titre de 
Thélème et Macare. ‘ 

651, AZOLAN. 

Imprimé dans les Contes de Guillaume Vadé. Dans le recueil 

de 1571 (Epitres, Satires, Contes, Oles, etc. Londres (Genève), 
in-8), et dans l'édition encadrée (t. XIII, p.52) ce conte est 
intitulé : A zolan ou le Bénéficier. *. 

652. L'ORIGINE DES MÉTIERS. 

VE conte fut imprimé, en 1764, dans les Contes de Guillaime 
adé. - 

  

Le IL avait été réimprimé sous ce titre, en 1771, dans le recueil intitulé : 
Epitres, Satires, Contes, Odes, etc. Londres (Genève), in-8.
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653. La BÉGUEULE, conte moral. S. L., 1772. In-8 deripr. 
Première édition {(C. V. Beuchot, 18). 

Ce conte circula d’abord en manuscrit, sous le titre suivant: 
La Bégueule, conte moral, par le R, P. Nonotte, prédicater 
(Afémoires secrets, 1* mai 1772). . 

Voltaire l’envoÿa à Mne du Deffand le 4 mai: La Bégue 
était imprimée le G juillet {Voltaire à Me du Defland, 6 jui 
let 1772). ” 

Réimprimé la même année dans les Nouveaux Mélanges, ét, 
t. XIL, pp. 207-503; dans la brochure intitulée : Les Systères, 
les Cabales, etc..., ensuite la Bégueule et Jean qui pleure dl 
qui rit. S. 1, in-8 de 54 pp.; dans le Mercure de décembre, 
PP. 5-13; eten 1773, dans let. IX de l'Evangile du jour lal 

suite des Systèmes ct des Cabales). 

654. LE MÈME CONTE. Lausanne, François Grasse cl comp 
1772. In-8 de 10 pp. (C. V. Ben). 

L'édition sans nom de ville est anonyme. On lit sur le ro 
tispice de l'édition de Lausanne : La Bégueule, conte mora, 
par A1. de Volt... 

. ,053+ LA BÉGUEULE, conte moral suivi des Trois emperil 
en Sorbonne. Nouvelles pièces par M. de Voltaire. A1 
château de Ferney. 1772. In-8 de 12 pp. (C. V. Beni. 

Sur la question de savoir si Voltaire avait établi une impr 
merie particulière ou clandestine à Ferney, voy. le Diana 

naire de géographie par un bibliophile (Supplément au Man 
du libraire, Paris, Didot, 1870. Gr. in-8, col. 495 

Quérard et Barbicr citent de la Bégueule une édition & 
-1775, in-8 que nous ne connaissons pas. 

656. Les Finances. 

. Ce conte a été imprimé, en 1775, dans l'édition encairét, 
t XIII, PP. 371-373. ° . 

657. LE DIMANCHE OÙ LEs Fices De Minée. Poit 
adressé par M. de Voltaire, sous le nom de AM. del? 
Visclède, à madame Harnanche, Londres. Aux dés 
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de la Socidté, 1775. In-8 de 16 pp. Portrait de Voltaire 
{C. V. Beuchot, 215). l 

Ce conte, qui circulait en manuscrit en juin 1775, fut im- ee 1 En Jun 177 
primé dans le courant du même mois (Mémoires secrets, 
3 juin et 8 juillet 1375. Cf. Voltaire à M. de Vaines, 21 juin). 

L'exemplaire de la collection Beuchot n’a pas la Lettre de 
Af. de la Visclède, dont Voltaire parle dans sa lettre du 21 
juin. C'est à tort que les éditeurs de Kehl ont daté cette lettre 
de 1776 : on la trouve, dès 1775, dans le t, XII de l'édition 
encadrée à la suite d’une réimpression des Filles de Minée 
(pp. 333-366). 

Les Filles de Minée ont été aussi réimprimées en 1775 dans 
les Nouveaux Mélanges, ete. t. XVIL, pp. 204-2145 en 1776, 
à la suite d'une édition de l'Histoire de Jenni (C. V. Beuchort, : 
362), en 1777, dans le tome XXVI de l'édition in-4e, p. 227; 
en 1778, dans le tome XIIL de l'Evangile du jour, pp. 139- 
166, etc..., etc... - 

658. SÉsosTris. 

Imprimé dans le tome Ier du Mercure d'avril 1770, pp. 208- 
217, 

. Réimprimé dans le Commentaire historique, etc... Bâle, 1776, 
in-8, p. 270 ; dans l’Almanach des Muses de 1777 (PP. 1-41, et 
dans le t, XXVI de l'édition in-ge, p. 526. Cf. Méinoires se- 
par tIK, pp. 67 et 73, et Correspondance, secrète, t. Il, 
414. 

659: LE SONGE CREUX. 

Imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, pp. 97-98. 

  

A la suite de la Ligue où Henry le Grani (éd. de 1724, 
P. 170) on trouve un conte intitulé : Le Banquet, et qui est 
donné comme étant de Voltaire. « Le doute sur son authenti- 
tenté est si général, dit Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. 
C Garnier, t. IX, p. 501), qu'aucun éditeur des Œuvres de 
« Voltaire ne l’a encore reproduit. » ’ 

. Le Janséniste et le oliniste, conte attribué à Voltaire, est 
Imprimé dans la Correspondance secrète, t. XI, p. 114-115. 
Selon Métra, ce conte, écrit en 1723, a été « condamné à 

« l'oubli par la prudence des éditeurs de Kehl. » .



186 ‘ VOLTAIRE 

  

Un conte inédit de Voltaire, intitulé : l'Origine des mari 
en finance, fait partie d'un magnifique exemplaire des Œurres 
complètes de Voltaire (avec des notes de M. Renouard, Che 
genson'et autres. Paris, Renouard, 66 tomes en 6$ vol. in-$). 

+. MM. Morgand et Fatout, qui ont donné de cet exemplaire ur 
description détaillée {Bulletin mensuel de la Librairie Mo 
gand et Fatout, novembre 1880, no 7281}, affirment qu & 
conte inédit de Voltaire est écrit de la main même de l'auteur. 
(Voy. ci-dessous le ne 663, pour deux autres contes atuibts 
à Voltaire). ‘ 

660. CoxTEs DE GuiLLaume VaDé. S. 1. (Genre). 1x 
In-8 de xvr pp. (pour le fauxtitre, le titre et la Préfut 

” de Catherine Vadé}), 386 pp. ct 2 pp. non chi. pour 

table (C. V. Beuchot, 25 et 174). 

Ce recueil renferme, outre la Préface de Catherine Val 

les vingt-trois morceaux suivants : 

1. Ce qui plait aux dames, p. 1. 

2. L'Education d'un prince, p. 19. 

3. L'Éducation d'une fille, p. 28. 

4, Les trois manières, p.33: 

_5. Thélème et Afacare, p. 50. 

G. Ayolan, p. 56. 

7. L'origine des métiers, p. 59. . 
-8. Le Blanc et le Noir, p. 62 (voy. Romans). 

9. Jeannot et Colin, p. 86 (voy. Romans). 
0 À 

” e « # Ï st 10. Chant détaché d'un poème épique, de la COTE 

t le dit 
Jérôme Carré, trouvé dans ses papiers après le dé 
Jérôme, p. 103 (c'est celui qui forme actuellemen 
huitième chant de /a Pucelle) ‘ ‘ por à 

11. Discours aux Welches, par Antoine Vaé, frère 
Guillaume, p. 119 (voy. Mélanges). 

12. Du théâtre anglais, par Jérôme Carré, p. 151 ("OF langes). oo. | | 13. Parallèle d'Horace, de Boileau et de Pope, P. 
Mélanges). . 

14. De l'histoire, P. 222. Ce morceau forme actu 
section II de l’article Histoire, dans le Dictionnaire Phi 
Plique. - - 

. . _ orcit 
. 19. Conversation de M, l’Intendant des menus en Ext? 

avec AL. Pabbé Briçel, p. 231 (voy. Mélanges). 
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16. Epitre sur Pagriculture, p. 253 (voy. Epitr es). 

17. À Dapliné, p. 259 (voy. Epitres). 

18. Les chevaux et les ânes ou Etrennes aux sots, P- 265 
(voy. Satires). 

19. Des Füètes, p. 2731 (vor. Dictionnaire philosophique. 
Article Fêtes, section 1). - ° ° 

20. Lettre de M. Cubstorf à M. Kirkerf, p. 275 (voy. Mé- 
lunges) ‘ 

21. Lettre de Af. Clocpitre à M, Eratou, p. 281 (voy.'Mé- 
fanges) 

. Leïtre d'un quaker à Jean- Ge orge, etc…, p. 287 (vOy 
Mélanges). ‘ 

23. Vie de Molière avec de petits sommaires de ses pièces, 
p. 305 (voy. Mélances). 

Sur les Contes de Guillaume Vadé, voy. Fréron, Aunée litté- 
raire, 1764,t. VI, p. 593 Grimm, Correspondance littéraire, etc., 
éd. Garnier, t, V, pp. 506-507, etc. 

© 661. LE MÈME RECUEIL. Edition augmentée par T'auteur 
d'un supplément au discours aux Welches. Genève, 
1764. In-8 de x. 314 pp. ct 2 pp. non chiff. (pour la 
table) (C. V. Ben). 

662. LE MÈME RECUEIL. S. (Genève), 1764. In-8 de 390 PP., 
plus 2 pp. non chiff. pour la table. 

Cette édition forme le t. V, 3° partic, de la réimpression des 
Œuvres de . Voltaire, faite, en 1764, par Cramer, 

Elle contient, outre les morceaux indiqués plus haut: 

1. La Voix du Sage et du peuple, p. 110 (voy. Mélanges). 
1 2. ni Défense de milord Bollinbroke (sic), p. 132 (voy. Mé- anges ‘ 

3. Remerciment sincère à un home charitable, p. 142 (voy. 
Mélanges;. 

+. Le Préservatif, p. 148 {voy. Mélanges). 

663. Le MÈME RECUEIL. S. [. 1764. In-8 de vin, 269 pp. et 
2 pp. non chiff. pour la table (C. V. Beuchot, 175). 

Cette réimpression est conforme à l'édition en 386 pp.
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Une autre édition de 1364 est intitulée : Contes de M. de 
Voltaire on de Guillaume Vadé. S. 1. 2 parties in-12 demtt 
144 pp, et de «17 pp. et 1 p. de table non chiff. (Bibl. A Ya, 

En 1764, parut une brochure intitulée: Le bijou trop pe 
payé et la Brunette anglaive. ‘Nouvelles en vers pour serviré 
supplément aux œuvies posthumes de Guillaume Vadé. Ge 
nève, frères Cramer, in-8 de 24 pp. (C. V. Beuchot, 994} eLt 

. « dernier de ces contes, dit Beuchot (Œuvres de Voltaire, ä 
” Garuier,t. X, p. 3) «a été réimprimé sous le nom de Voluirt 

a à la page 1 de l'Almanach des Muses de 1774. Mais ce con: 
«est de Cazotte. » | 

La Brunette anglaise a été admise dans l'édition des Œuvres 
de Voltaire publiée à Paris, en 1773, sous la rubrique de 
Neufchdtel (voy. le t. IH des Mélanges de poésies. Neufchael, 
1773, p.421). 

« Le succès des Contes de Guillaume Vadé », ajoute Bec 
« suggéra au libraire Duchesne l’idée de publier Les Contes de 
« Jean-Joseph Vadé, pour servir de tome second à ceux de 
« G. Vadé, 1565. In-8.{voy. C. V. Beuchot, 175, et 170 ce 
« volume n'est autre que le quatrième tome des Œuvre ce 
« de Vadé, Il n’y eut point réimpression; de libraire ficles 
« frais d’un frontispice ct d'un Avis de l'éditeur. »' 

664. Contes DE M. DE VOLTAIRE SOUS LE NOM DE Gül- 
LAUME VaDÉ. Nouvelle édition augmentée de dar 

- de Charles Palissol ; d'une Ébpitre de M de Voltaire à 

Sa lerre près du lac de Genève, et d'un Supplément % 
Discours aux Welches. Genève, 1774. An-8 de 2 f. 101 
chiff. pour le titre et la table, et 212 pp. (C. V. Bel 

+ 
. 

è + La Vision de Charles Palissot est de Moreilet; on Ia Le 
dans le Recueil des Facéties parisiennes pour les six rente 
mois de l'an 1760, pp. 131-138. ‘ 

es [ “ : Ô “ ; 1 e$ 

Les huitième, neuvième et dixième Recueits des noue 
‘pièces fugitives de M. de Voltaire {Genève et Paris, Duchess 
1765. Voÿ. Mélanges), sont des réimpressions des Coutis $ 
Guillaume Vadé. | | | 

665. Contes ET POÉSIES Diverses DE M. DE VOLTAIRE 
À La Haye, chez Gosse Junior, 1777, In-18. Un po 
trait-médaillon non signé. | 

Une deuxième édition parut à Genève la même année (0) Caïin, sa vie, etc., p.741 
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666. CONTES ET NOUVELLES EN VERS, par MM. Voltaire, 
Vergier, Senecé, Perrault, Moncrif et le P. Ducerceau, 

Londres (Paris, Cazin), 1778. In-18. Figg. 

C'est le t, II du Recueil des meilleurs contes en vers. Les 
21 vignettes dont il est orné sont attribuées à Duplessis-Ber- 
taux: mais, dit M. Cohen, à la page 15 du IVe volume (le 
Recueil des meilleurs contes, etc... forme quatre volumes), se 
trouve le nom du graveur liégeois Dreppe (Guide de l'amateur 
de livres à vignettes, etc... 4° édit., col. 599 et 400; Cf. le Petit 
format à figures, etc…., p. 90). 

Le Recueil des meilleurs contes, etc, a été. réimprimé en 
1862, à Paris, par M. Leclère fils! (tiré à 200 exemplaires). 

Les contes de‘Voltaire qui font partie de ce rscucil sont Îes 
suivants : 

1. L'éducation d'un prince. . 

L'éducation d’une fille. L 

Ce qui plait aux dames. 

Les.trois Manières. 

. Thélème et Macare. 

; A olan. 

. L'origine des métiers. 
La Bépueule.” 

9. Le Dimanche ou les filles de Minée. 

p
u
o
u
w
e
s
e
 

667. CoxTEs ET POËSIES DIVERSES DE M. DE VOLTAIRE. 
Londres, 1780. In-18. 

C'est l'édition de 1777, moins le titre (voy. Cazüi, sa vie,elc., 
P. 85). | | 

668. Contes EN VERS, SATIRES ET POËSIES MÈLÉES DE VOL- 
TAIRE. Paris, de l'imprimerie de P. Didot, an VIIT 
(1800). In-18 et sur gr. papier vélin, format in-12. 

Edition stéréotype, qui a eu plusieurs tirages. 

  

1, Une réimpression de 1881 a été faite par Lemonnyer, libraire à Rouen,
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669. CONTES EN VERS, SATIRES ET POÉSIES MÈLÉES DE VOL- 

TAIRE. Paris, Gide el Nicolle, 1808 ; ou Paris, Gide fis 
ct Nicolle, 1813. 1In-18, in-12 ctin-8. 

: . “ 

Editions stéréotypes d’'Herhan. 

670. CONTES EN VERS, SATIRES ET POËSIES MÈLÉES DE Vot- 
TAIRE. Paris, Ménard el Descnne, 1822. In-18. 

Le faux titre porte : Bibliothèque francaise. 

671. CONTES EN VERS ET SÂTIRES, par Voltaire. Paris, Di: 
bure, 1822, In-32. 

La couverture imprimée porte : Classiques francais 01 
Bibliothèque portative de l'amateur, etc, ornée de por- 
traits. 

672. CONTES EN VERS, SATIRES ET POËSIES MÈLÉES DE VOL- 

TAIRE. Paris, Lecointe, 1830. In-18. 

Fait partie de la Nouvelle Bibliothèque des classiques fra 
çais. . 

673: CONTES EN VERS, SAITIRES ET POÉSIES MÈLÉES, FN 
Voltaire. Paris, Hiard, 1831. In-18. 

Fait partie de la Bibliothèque des amis des lettres. 

674. CONTES, SATIRES, ÉPITRES, POËSIES DIVERSES, dc. dl 
par Voltaire. Paris, Didot, 1841. In-12. Portrait. 

* Souvent réimprimé. 

-Quérard dit qu'«un Choix des contes eu vers de Vollitt 
(les plus courts) à été publié en 1822, et réimprimé en 1823. 
Il existe en eflet deux volumes intitulés : Choix de contes se 
Voltaire, Paris, Caillot, 1822 et 1828. Mais ces deux volumes 
renferment les Romans ct non les Ccntes en vers les FU 
courts de Voltaire (voy. Contes et Romans). 

  

 



BIBLIOGRAPHIE DE-SES ŒUVRES 191 

| 2 VII 

no. 

SATIRES 

075. LE BOURBIER. 1714. 

Le Bourbier fut imprimé pour la première fois en 1715 dans 
les Nouvelles littéraires, contenant ce qui se passe de plus con- 
sidérable dans la république des leltres (par du Sauzet, etc...) 
La Haye, du Sauxet, 1715-1720, t I, p. 151-153, 

Réimprimé, sous un titre différent (Le Parnasse), à la suite 
de la Ligue on Henry le Grand, éd. de 1724, pp. 194-196; et 
sous son premier titre (Le Bourbier). dans les Lettres histo- 
riques, etc... par Mae Dunoyer (éd. de 1739, t. IV, p. 252}; 
dans le Voltariana (Paris, 1748, in-8, p. 270}; dans l'Histoire 
littéraire de AL.'de: Voltaire, par le marquis de Luchet, Cassel . 
et Paris, 1781, p. 26. Sur le Bourbier, voyez Desnoiresterres, 
La Jeunesse de Voltaire, pp. 84 et 156. 

s 

Le Bourbier n’a pas été recueilli par les éditeurs de Kehl: ni 
avait été imprimé, en 1764, dans la Collection complète des 
Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), t. V, p.335, 
sous le titre suivant : le Parnisse ou le Bourbier. Réimprimé 
depuis 1817 dans les Œuvres de Voltaire (éd. Lefèvre et Déter- 
ülle, t. IX, p. 5). 

676. La CRÉPINADE. 

La Crépinade est de 1736 ; dans une lettre a au marquis d'Ar- 
gens, Voltaire l'appelle aussi {a Roussade (Œuvres de Vol- 
taire, éd. Garnier. Correspondance, ©. I, p. 125). « C'est, 
«ajoute-t-il, un coup de fouet pour faire rentrer dans son 
«trou ce vieux serpent» (Rousssau). 

Voltaire envoya La Crépinade à La Faye, en septembre 1756. 
L'auteur, dit Beuchot, donna cc titre à sa satire, parce que le 
père dej. -B. Rousscau était cordonnier. 

La Crépinade, impriméc d’abord à la suite du Aondain 

{voy. le ne 675), se trouve au t. V de la Collection complète 
des Œuvres M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 1764, 
P. 371, et au tome XIV de l'édition de Kchl, p. 1or,
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677. LE MoxDAIN (suivi de la Crépinade). S. I. nd. (1536) 
In-12 de 8 pp. (Bibl. Ni, Z 2284. Zd 2546.11). 

Le Mondain a été aussi imprimé, en 1738, dans les Pièces 
libres de M. Ferrand. Londres, in-$. . 

Dans l'édition des Œuvres de M. de Voltaire donnée er 
1738-1730, par Et. Ledet, cette pièce est intitulée : l'Homme 
du monde ou Défense du mondain (t. IV de 1739,-p. 113}etla 
Défense du mondain est intitulée le A/ondain ou l'A pologie 

du luxe (1bid., p. 105). Le Mondain et la Défense du Moniin 
ont été réimprimés dans le Recueil de pièces fugitives, él 
S.l., 1740 (1739). Ve 

Nous. ne saurions dire si l’édition séparée du Afondain qui 

se trouve à la Bibliothèque nationale est antérieure ou posté- 

rieure aux éditions de 1738 et 1739. 

La Présomption punie, allégorie, par M. Denesle (Paris, 
1737, in-12.-C. V, Beuchot, 1124), contient une attaque V0" 
lente contre Voltaire et le A/ondain. Il ne faudrait cependant 

pas en conclure d’une façon absolue que le Mondain fut im- 

primé dès 1736 : nous savons en effet qu’il cireula en manté- 

crit pendant assez longtemps (Voltaire l'avait envoyé sucis- 

sivement à Cideville, 5 août et 25 septembre 1736; au comte 

de Tressan, 21 octobre; à Berger, 27 novembre); et qu'après ki 

mort de l’évêque de Luçon (3 novembre 1736), le président du 

Puis, ayant trouvé le /ondain dans ses papiers, en fit foire 

trois cents copies qu’il répandit partout (Voltaire au comte de 

‘Tressan, 9 décembre 1736; — Mme du Chätelet à d'Argerth 
février 1737 (éd. Asse, p. 165 et 166). Cependant unë noté 
mise en 1752, par Voltaire, au bas de la Lettre de M. de 

Melon, etc, permet de supposer que l'édition séparée ù 

AMondain, s. 1. n. d., est bien de 1736 : « Cette lettre, dit Vol- 
taire, fut écrite dans le temps que la pièce du Mondain parth 
en 1736. » ‘ - 

La Lettre de AL. de Melon, ci-devant secrétaire du Rése 
du royaume, à madame la comtesse de Verrue, sur l'Apoltsié 
du live, est imprimée. au tome -IV. de l'édition des Œu6 
publiées par Ledet, en 1738-1739, p. r11.— Cf. Recueil de 
pièces fugitives. S, L.,. 1740 (1739). 

Piron à écrit l’Anti-Mondain (voy. Leltres de A. de 
avec plusieurs pièces de différents auteurs. La Haye, 179 
1739, etc.). ° ” L 

pet 

44 

678. DÉFENSE DU MONDAIN OU L'APOLOGIE DU LUXE: 

Imprimée en 1739 dans le tome IV des Œuvres de M. de
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Voltaire. Amsterdam, Ledet, sous le titre suivant : Le Mondain 
ou PApologie di luxe (p. 113)1. 

Réimprimée sous le titre de : Défense du Afondain ou l’Apo- 
logie du luxe, dans ie Recueil de 1740 (739). : 

La Défense du Afondain est de la fin de 1736; ou du com- 
mencement de 1737 (voy. Voltaire au prince royal de Prusse, 
janvier 1737, — Frédéric à Voltaire, février 1737 — Voltaire à 
M. le comte de Saxe; Œuvres de Voltaire, éd. Garnier. 
Lettres 708, 715, 731). - 

Les vers de Voltaire au comte de Saxe, en lui envoyant la 
Défense du Afondaïn (voyez Correspondance, éd, Garnier, t. Il, 
pp. 232-233), ont été imprimés en 1772, dans l’Almanach des 
Muses, p. 140. On les trouve, dès 1771, avec la lettre à laquelle 
ils appartiennent, dans le volume intitulé : Epitres, satires, 
contes, odes et pièces fugitives du poète philosophe. Eondres 
(Genève), in-S. 

679. SUR L'USAGE DE LA VIE, POUR RÉPONDRE AUX CRITIQUES 
QU'ON AVAIT FAITES DU MONDAIN. ie 

Beuchot dit que cette pièce fut imprimée, en 1770, dans les 
Nouveaux Mélanges, ete... t. X, p. 379. On la trouve, dès 
1768, dans l’Almanach des Muses, P. 89, et une note des édi- 
teurs de l’Almanach nous apprend qu’elle avait été imprimée 

. €n 1767, dans le Journal encyclopédique.” : ° 
Réimprimée en 1775 (tome XII de l'édition encadrée, 

PP: 77-709) ° . oo 
680. LE PAUVRE DiaBLE, À Paris, 1758 (sic). In-4° de 

20 pp. Première édition (C. V. Beuchot, 1895 ;. 1 exem- 
plaire à la Bibliothèque nationale (Y. Réserve), avec 
Cet envoi de la main de Voltaire : « M! Catherinne (sic) 
« Vadé a l'honneur de vous envoier cette coyonnerie feu 
« Vadé vous était très attaché »), Ci 

Le titre de départ porte : Le Pauvre diable, ouvrage en vers 

  

  

1. Une brochure s, L 2. d.,in-12 de 12 pp. contient les pièces suivantes : 
1e Sur le luxe (p. 1-25 — c'est un fragment des Observations sur MM. Jean Lass, €lc...); 20 La Défense du Mondain, sous ce titre : Le Mondain ou l'Aro- 
logie du luxe {pp. 3-6}; — 30 Lettre de M. Melon à madame la comiesse de 
Verrue ; — 4° Le Mondain, sous ce titre : L'Homme du monde ou la Défense 
du Mondain (pp. 8-12). — L'approbation est sans date : elle est conçue en ces 
termes : Vu et approuvé par moi, censeur à Paris, Rousselet. . 

13
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. aisés de feu M. Vadé, mis en lumière par Catherine Valë, 53 

_ cousine, dédié à maître Abraham *** (Chaumeix}. 

- La dédicace est signée : Catherine Vadé: elle est datée du 

27 mars 1758, à Paris, rue Thibautaudé, chez maïtre Jen 

Gauchat, attenant le gîte de l'auteur des Nouvelles ecclésiu 

tiques. 
| 

Le Pauvre Diable est antidaté; il.a été composé en 1560 

(voy. Voltaire à d'Alembert, 10 et 20 juin; à d'Argentil, aa 

27 juin} Cf. Collé, Journal: et Mémoires, éd. Didot, LIL 

p.250. : | * 

Sur le Pauvre Diable, voyez la brochure intitulée : An 

dote littéraire du xvint siècle. Paris, de l'impr. de S3j 

18r1, in-8 de 16 pp. Extrait du Magasin encyclopédique de 

mars 181 (C. V. Beuchot, 943). Cf. le Moniteur du P 

mai 1811. 

681. La MÈME SATIRE. Paris, 1738 (1760). 1n-8 de 32: 

(C. V. Beuchot, 630, 631, 632). 

Avec la Vanité et la Requête de Jérome Carré. 

682. La MÈME SATIRE. Paris, rue Thibaulodé, chez Met 

Gauchat, ete. 1758 (1760). 1n-8 de 2 ff. non chiff, pou! 

le titre et la dédicace, et15 pp. (C. V: Beuchot, 6 

‘ _ 629, 629 A). do 

Le titre de départ porte : Le Pauvre Diable et l'Anonyié. 

‘683. LA MÊME SATIRE. Genève, 1760. In-8 de 3 fn 

chiff. (pour le faux titre, le titré et la dédicact) et }0F?: 

(C. V.Benk : ‘ 

Avec la Vänité ét la Requéte de Jérôme Carr 
* Chaumeix est imprimé sur le frontispice et en tête d 

cace. . 

6, Le nom À 
e la dédir 

Les deux interlocuteurs sont désignés par Jes initie 

P. D.etN. 7 

684. La MÊME SATIRE. Génève, Crämer, 1760. In-b gil 

et 14 pp. (C. V. Beuchot, 633). 

*: Sur le’ frontispice on lit: Le Pauvre Diable, ouvrists til 
- en vers aisés, etc. 7 7: - 
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685. LA MÊME SATIRE. Paris, 1760 et 1762. In-8 de 24 pp. 
. (C. V. Beuchot, 741, et C. V. Ben). : 

Sur le frontispice on lit: Le Pauvre Diable et autres pièces. 

Ces autres pièces sont la Vanité et un morceau intitulé : À 
l'auteur du Pauvre Diable, quel qu’il soit. 

Les deux éditions du Pauvre Diable avec l'adresse de Paris, 
et les millésimes 1760 ct 1762, font partie d'un volume inti- 
tulé : Recueil de pièces intéressantes. S, !. n. d, (1760 et 1762), 
in-8 (C. V. Beuchot, 741). Lu. 

On y trouve, avec une pagination séparée : . 

. + Epitre du Diable'à M. de Voltaire, comte de Tour- 
ay, etc... 1760. In-8 de 16 pp. ‘ ‘ 

2. Le Pauvre Diable et autres pièces. 

3. Dialogue entre deux pauvres diables, AIM. Lefranc et Vols 
taire. S. I, n. d. In-8 de 8 pp. - - 

4. Requête de Jérôme Carré aux Parisiens, avec le Plaidoyer 
de Ramponeau, les Quand, les Si, les Pourquoi et les Réponses 
aux Quand, aux Si et aux Pourquoi, In.8 de 44 pp. 

Le Pauvre Diable, réimprimé dés 1760, dans le Recueil des Facéties parisiennes, etc.…., p. 73; dans le Recueil des pièces Curieuses et intéressantes, etc... Amsterdam, du Sauxet, in-12;, 
P- 67; dans le Joli recueil ou l'ustoire de la querelle littés raire où les auteurs s'amusent en amusant le public. Genève, 
chez les libraires associés des Œuvres du grand Voltaire, 
in-8, p. 48, etc... etc... ctc.…., a été compris dans la Seconde suite des Mélanges de littérature, etc... S. 1, (Genève), 1761, 
in-8, p. 423 (Supplément à la seconde suite, etc...) ; il est au t XVIII de l'édition in-4°, p. 152 (ce tome est de 1771). C'est 
également en 1771 qu'il fut réimprimé, avec de nouvelles 
hotes, dans le volume intitulé : Epitres, Satires, Contes, 
Odes, etc... Londres (Genève), 1771, in-8. Les quatre notes 
des éditions antérieures à cette dernière réimpression n'ont pas Ête reproduites par Beuchot, oc 

686. La VaniTÉ, par un frère de la doctrine: chrétienne, 
S.Ln. d. (160). In-49 de 4 pp. (C. V. Beüchot, 1901); 
— In-8 de 7 pp. (C. V. Beuchot, 870). — In-8 de 4pp. 
(C. V, Beuchot, 867, 868, 869). COUT.
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Ces trois éditions présentent, entre elles, de légères difé 

 rences 1 . ' : 

Réimprimé, dès 1760, à la suite du Pauvre Diable {voy. les 

ne 681, 683), dans le ÆRecueil des Facüties parisiens, 

p. 53, etc. etc. etc... et en 1771, dans le t, XVII de l'éd 

tion in-4, p. 166, et dans le volume intitulé : Epitres, 5x. 

tires, Contes, Odes, etc. Londres (Genève). Les Notes sur lu 

Vanité ont paru pour la première fois dans ce dernier recueil, 

687. Le Russe 4 Paris. S. L. n. d. (1760). In-4° de 15 PP. 

(C. V. Beuchot, 1898). | 

Le titre de départ porte: Petit poème en vers alexandtie 

composé à Paris au mois de mai 1760, par M, Ivan Alethif, 

secrétaire de l'ambassade russe. 

: Le Russe à Paris est précédé d’une préface et suivi de notés 

. (pp. 12 à 15). ‘ 

Cette satire est de la même date que la Vanité (voy- Volet 
à Thieriot, 30 juin 1760. ‘Cf. Voltaire à d’Argental € 

Mne d’Epinai, 27 et 30 juin). 

688. La MÊME saTIRE. S. L. n. d. (1760). In-8 de 16P 
(C. V. Beuchot, 73 et 795). 

Les notes sont aux pages 12 à 16. Nous possédons du x 
_à Paris une édition également in-8 de 16 pp.S. Ln. d. (1 
et dans laquelle les notes sont au bas des pages. 

689. LA MÈME SATIRE. S. L. n. d. (1766). In-8 de 14FP- 
(C. V. Beuchot, 71, 794 et 1417). 

Les notes sont aux pages 11 à.14. 

1. C'est ainsi que dans l'édition in-4e, on lit : 

Et l'ami Pompignan pense être quelque chose 
tandis qu'ilya: . ‘ 

Et l'ami Pompignan veut être quelque chose 

dans l'édition en 7 pp.; 

ct enfin ° 
‘ Et l'ami P.... pense être quelque chose 

dans l'édition en 4 pages. En outre, dans cette dernière édition, on ne lit Pén 
à Ta suite du titre de départ, les mots : Par un frère de la doclrine chré- 
tienne. ne | Le 

 



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 197 

Le Russe à Paris a été réimprimé, en 1760, dans le Recueil 
des Facéties parisiennes, etc…., pp. 57 à 72, et en 1761 dansla 
Seconde suite des Mélanges de littérature, etc... S, 1. (Genève), 
in-8, pp. 442-448 (Supplément à la seconde suite, etc...) : les 
Notes n’ont pas été reprôduites dans l'édition de 1767, ° 

Dans le volume intitulé: Epiîtres, Satires, Contes, Odes, etc. 
Londres (Genève), 1771, le Russe à Paris a pour sous-titre : 
Dialogue d’un Parisien et d’un Russe. Les notes 1 à 18 parais- 
saïent pour la première fois dans cette réimpression. ‘ 

690. LES CHEVAUX ET LES ANES OU ÉTRENNES AUX SOTs. 
S. ln. d. In-8 de 8 pp. (C. V. Beuchot, 150, 151, 
1582). - 

Cette satire est de la fin de 1761 (voy. Bernis à Voltaire, 23 
décembre 1761, et Mémoires secrets, 1 et 6 janvier 1762). 

On lit à la p. 8 de l'édition originale: « Par M. le chevalier 
«de M....re, cornette de cavalerie et en cette qualité ennemi 
«juré des ânes. A Paris, le 1% janvier 1762. Pour vos 
aétrennes. » M....re signifie Molmire (d’Alembert à Voltaire, 
27 janvier 1762). _- 

L'édition originale a les trois notes sur Gauchat, sur Cre- 
vier et sur La Coste. C’est donc À tort que Beuchot a donné à 
cs notes la date de 1764 et celle de 1771 (Cf. Mémoires 
secrets, 6 janvier 1762). 

Dans les Contes de Guillaune Vadé (S. L.), 1764, p. 265, 
cette satire est datée du 1er janvier 1761 (sic). On retrouve la 
même date dans l'édition in-4e (t, XVIII, p. 184), dans l'édition 
NN (t XII, p.166) et dans l'édition de Kehl (t. XIV, 
P. 169). | 7 

691. LES CHEVAUX ET LES ANES OU ETRENNES AUX SOTs. 
SL n. d, Petit in-12 de 6 pp. (Bibl. N'° ..…..). 

602. LES CHEVAUX ET LES ANES OU. ETRENNES AUX SOTS. 
S. L n. d. In-12 de 6 pp. Troisième édition (sic) 
(Bibl. Ne | | 

693. ELOGE DE L'HYPOCRISIE. 1766. 

L'Eloge de l'hypocrisie date, au plus tard, dit M. Desnoi. 
résterres (Voltaire et Genève, p. 74), du mois de mai 1766 :
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elle est par conséquent antérieure à la Leltre curieuse de 
Robert Covelle (voy. Mélanges). 

. Cette satire, dirigée contre Vernet, fut imprimée, en 156;, 
dans les Honnétetés littéraires, etc... ete. ete. S. 1. (Genëre), 

in-8, pp. 155-160 sous le titre suivant: Aaitre Guiguard, 

ou de l'Hypocrisie, diatribe par Mr. Robert Covelle, dédiée 4 

Mr. Isaac Bernet, prédicant de Carcassonne, en Langueln. 
Dans le t. XIX des Nouveaux Mélanges, etc, p. 179, on li 
Larnet au lieu de Bernet, Cf. éd. encadrée, t. XXXVII p. 32. 

Dans l'édition encadrée (t. XI, p. 376), cette satire est int 

tulée : l’Hypocrisie. Cf. éd. in-4°, t. XXVI (de 1733); P- 268et 
. éd. de Kehl, t. XIV, p. 174. | | 

La note sur Sixte-Quint ne se trouve pas dans l'édition de 

Kehl. 

691. LE MARSEILLAIS ET LE LION. S.l. 1768. In-8 de 14pP. 

(C. V. Beuchot, 547 et 548, et Bibl. N° Y. 5492 

. G+y). ot 

.Le titre de départ, p. 3, porte: par feu M. de Saint-Diier, 
secrétaire perpétuel de l'Académie de Marseille. 

‘ Les Notes sont aux pp. 9-14. . 

Il est question de cette pièce dans les Mémoires secrels du 
26 octobre, et dans la Correspondance de Grimm du 14 n0- 
vembre 1768. : , ne 

Le Marseillais et le Lion a été réimprimé en 1768 dans ls 
.!: Nouveaux Mélanges, ete., t. V, p. 337-348; en 1771 dans 
‘volume: intitulé : Æpitres, Satires, Contes, Oles, dt 
Londres (Genève); en 1773 à la suite des Lois de it 
PP. 201-207. Cf. l'Évangile du jour, t. NL. 

Dans lédition in-4e le Alarséillais et le Lion estaut. XX 
(de 1774), P. 496, et dans l'édition encadrée, au t. XILL, PP. 71 
à 67 

“695. Les TROIS, EMPEREURS EN SORBONNE, par M. l'abbé 
Caille. S. L. 1768. In-8 de 8 pp: (C. V. Beuchot, 102) 
et Bibl. Ni Y. 3492 G+y). . 

_ Les notes sont aux pp. 5-8. 
Il est question des Trois ÆEmpereurs en Sorbonne et dans À 

Correspondance de ,Grinun, du, rer novembre, et dans # 
Mémoires secrets du 4 novembre 1768. 
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. 
Cest à tort que Beuchot a donné aux notes des Trois 

Empereurs en Sorbonne la date de 1769 : elles sont de 1768. 

On les trouve dans l'édition s. L., in-8 de 8 pages, et dans la 

réimpression qui fait partie du tome’ V des Nouveaux Mé- 

langes, etc, pp. 356-363 (le t. V des Nouveaux Mélanges, etc. 

est de 1768). ‘ ‘ __ 

Dans le volume intitulé : Epitres, Satires, Contes, Odes, etc. 

Londres (Genève), 1771, les Trois Empereurs en Sorbonne ont 

une note (sur Riballier) qui n'existe pas dans les éditions de 

1768. Les notes des éditions de 1368 n’ont pas été reproduites 

dans la réimpression de 1771. ‘ 

Les Trois Empereurs en Sorbonne .ont été réimprimés en 

1772, à la suite de la Bégucule (voy. le ne 655). Cf. l'Évangile 

du jour, t. LL . 

696. Les DEUX SIÈCLES. 

* Imprimés, en 1771, dans le volume intitulé : Epitres, 

Satires, Contes, Odes, etè..… Londres (Genève). 

Réimprimés en 1772 dans l’Alinanach des Afuses, p. 162; — 

en 1773 à la suite der Lois de AMinos, p. 208 ; — en 1774 dans 

le t. KIV des Nouveaux Mélanges, etc…., p. 53; — en 1775, 

dans l'édition encadrée, t. XI, p. 236, etc , etc... ‘ 

Go7. Le Père NICODÈME ET JEANNOT.. 

Imprimé en 1771 dans le volume intitulé : Epitres, Satires, 

Contes, Odes, etc. Londres (Genève). ” 

Réimprimé en 1773 à la suite des Lois de Minos, p. 213 et 

dans l'Evangile du jour, t. X;— en 1774 dans le t. XIV des 

Nouveaux Mélanges, cte.. , p.573— en 1775, dans l'édition en- 

cadrée, t. XUL, p. 240, etc..…., etc... _ 

698. Les Sisrèmes (sic). S. L. n. d. (1772). ‘In-8 de 8 pp. 

(C. V. Beuchot, 835). 

L'édition s. L. n. d, contient quatre notes sur Spinosa, sur 

Mne Geoffrin, sur Maupertuis et sur Buffon : ces notes ont été 

reproduites par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 

pp. 170, 173, 174 Et 175). ‘ ‘ 

A la suite des Systèmes se trouvent deux morceaux inti= 

tulés : l'Aigle et le Frelon, fable (pp. 5-6), et Aon réveil, 

épitre bénévole (pp. 7-8). Ces deux morceaux ne sont pas de 

Voltaire. 

Les Systèmes ont été aussi imprimés avec des notes « ins-
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tructives » de M, de Morza (Voltaire), dans les Nouveaux Mé- 
langes, etc, t. XII, pp. 257-256. — Cf. l'Evangile du jo, 
t. IX {de 1773), pp. 1 à rr (Les Systèmes, avec des notes in- 
tructives; nouvelle édition, corrigée et augmentée); — Les Lois 
de Minos, etc... S. 1, 1773, pp. 315-331; — l'édition encadrée, 
t. XIIL, pp. 256-268, etc... etc... etc... 

699. LES CABALES, œuvre pacifique. S. L. 1772. In-8 de 
8 pp. (C. V. Beuchot, 122). 

Sur les Cabales, voyez la lettre de Voltaire à Marmontel, du 
23 octobre 1772. Il est question des Cabales, dans les Mémoires 
secrets, à la date du 27 juin 1772 (t. XXIV, pp. 150-151)€t 
dans le Journal et'Aémoires de Collé, éd. Didot, tomelil 
p. 36€. : 

Réimprimées, en 1772, dans les Nouveaux Mélanges, els 
t. XIL pp. 277-296 (avec des Notes par M. de Mor;aj;en 
1773, dans l’'Almanach des Muses, pp. 12 à 18 (sans noté); 
dans le t. IX de l'Evangile du jour, à la suite des Systèmes 
(Les Cabales, avec des notes instructives. Nouvelle édition core 

rigée ct augmentée, pp. 12 à 24); — enfin à la suite des Lois 
de Minos, pp. 332-35r; en 1775 dans l'édition encadrée, t XI, 
PP. 279-281, etc... etc. 

C’est à tort que Beuchot a donné à la dernière partie dela 
note sur Clément Ia date de 1775 (Œuvres de Voltaire, él. 

Garnier, t. X, p. 178, noté 3). Cette note est de 1773 (voy. 
‘Lois de Ainos, etc... S. 1, pp. 339-340). 

-700. LES SYSTÈMES ET LES CABALES AVEC DES NOTES IS 

TRUCTIVES, ENSUITE LA BÉGUEULE, ET JEAN QUI PLEURE 
ET QUI RIT. S. [, 1772. In-8 de $4 pp. (C. V. Ben). 

1. Les Systèmes, pp. 3-20... 
2. Les Cabales, pp. 21-40. 
3. La Bégueule, pp. 41-40. 
4. Jean qui pleure et qui rit, pp: 50-52. 
5. Réponse à l'auteur par AL. Pabbé de Voist** (Voisenon) 

pp. 53-54 ©:  -  * | 

701. La TACTIQUE, Pièce de vers de M. de Voltaire en- 
voyée de Ferney par l’auteur à M. l'abbé de Voisenon 

le 30 novembre 1773. S. L: n. d, In-8 de 8 pp. (C. V. 
Beuchot, 837). ci 

La Tactique est du mois de novembre 1773. Voltaire l'en” 
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voya à Moe du Deffand le 16 novembre et à l'abbé de Voi- 
senon le 19 novembre 1773. 

Les Afémoires secrets parlent de la Tactique dès le 27 no- 
vembre (t. VIE, p. 91). 

L'édition s. {. #. d. contient la Réponse de A1. l'abbé de Voi- 
senon, en trente vers de huit syllabes (pp. 7 et 8). Beuchot 
croit que cette édition a été donnée par l’abbé de Voisenon ; 
Je nom de Beugnet, qu’on lit sur le fleuron de la p. 1, indique 
plutôt une impression génevoise : la plupart des vignettes 
et fleurons qui ornent les éditions des Cramer sont en effet 
signés : Beugnet. 

La Tactique parut aussi dans le Afercure de janvier 1574, 
4 L, p.52, avec la Réponse de Voisenon (P- 59), et dans l'Alna- 
nach des Muse de 1774, p. 191. ‘ 

Le chevalier de Tot, Romanzof, Frédéric, sont désignés, dans 
le‘Mercure, par des initiales: dans l'édition en 8 pp. et 
dans l'Almanach des Afuses, on lit: de Tot, Romanzof, Fré- 
déric. 

702. La TacrTiQue. S. L. n. d. In-8 de 6 pp. (Bibl. N'°...). 

Sans la Réponse de l'abbé de Voisenon. 

703. La TACTIQUE, par M. de Voltaire, avec quelques 
épitres nouvelles du même auteur et les réponses qui y 
ont été faites. S. L. n. d. In-8 de 32 PP- (C. V. Beu- 
‘chot, 838). 

Voici les pièces que l’on trouve dans cette édition : : 

1° La Tactique (pp. 3-8). | : 
2° Réponse de M. l'abbé de Voisenon (pp. 9-10). : 

3 Vers de M. de Voltaire à M, le chevalier de B** 
(Bouflers?) (pp. 4o-12). C'est l'Apologie de la fable impri- 
mée avec des variantes, et adressée à M. le chevalier de B.. 

4 Réponse de M. le chevalier de B*** (Boufflers ?) à M. de 
Voltaire, 

Cette réponse ne se trouve pas dans des Œuvres du cheva- 
lier de Boufflers. 

5e Lettre de M. de Voltaire à 1. Pigal (sic. — Voy. 
Epitres)..
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Go Lettre de M : de Voltaire a madame la comtesse D. B. 
(du Barry ; — du 20 juin 1773). 

. 7° Leitre de M. de Voltaire au roi de Prusse (Ferney, ik. 
vrier 1773). 

8° Lettre de Voltaire à Mie Raucourt (Ferney … 17734 

9° Vers à Ale Le Couvreur (voy. Epitres). 

10° Vers attribués à M. de Voltaire au sujet d'une ordor. 
nance de Sa Saïnteté qui défend un abus très condamnable. 

Ces vers sont de Bordes : les douze premiers, dit Beuchot, 
. ne sont pas reproduits dans la réimpression qui fait partie du 

t. XIII de l'Evangile du jour, où la pièce est intitulée: Fer 
sur un bref attribué au pape Clément XIV contre la casri- 

tion (yoy. Evangile du jour, t. XII, p. 146). 

11. ÆEpitre de M1. de Voltaire à M. Marmontel, hist 
riographe de France, et Réponse de A1. Marmontel (voytt 
Epitres). | 

En insérant la Tactique dans la xive partie des Nouveaur 
. Mélanges (S. 1. (Genève), 1774, p. 33), Voltaire y ajouta ls 

- quatre vers suivants : . : 

Ainsi que le Dieu Mars Apollon prend les armes; 
L'église, le barreau, la cour ont leurs alarmess 
Au fond d'un galetas Clément et Savatier 
Font la guerre au bon sens sur des tas de papier. 

Ces vers avaient été supprimés, disent les Afémoires seiréls 
du 22 Janvier 1774 (t. XXVII, p.181), «dans la plupart dés 
«copies et même dans les imprimés faits en France. » 

La Tactique est au t. XIII de l'édition encadrée, p.29 
Elle ÿ estenrichie de «notes nouvelles »; la note qui début Par cCS mots : « L'idée d’une paix. perpétuelle entre tous le « hommes, etc...» ne fait pas partie de cette réimpressto . Cette note'avait paru dans le volume intitulé : Don Pélé roi de Castille, tragédie, ‘et autres pièces S. L, 177: 
PP. 145-148. Cf. Evangile du Jour, t. XI, pp. 105-108. 

704. DiatoGuE DE Pécase er pu Vieincarn, par M. 
V... S. L n. d. (Genève, 1772). In-8 de 1 f. non chif. tt 
22 pp. (C. V. Beuchot, 199) 

Les notes de M. de Morza (Voltaire) occupent les por 
de la brochure : elles sont suivies d’une Lettre de M. de
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taire à un académicien de ses amis (pp. 20 à 22). Voyez cette 

lettre dans l'édition Beuchot, Correspondance, n° 6686. 

Le Dialogue de Pégase et du Vieillard a été réimprimé : 

. 1° Dans le A/ercure de maï 1774, pp. 188-196. 

2+ Dans la xivepartic des Nouveaux Afélanges (S. 1. (Genève), 

1774, pp. 381-397). 
3 À la suite de Don Pèdre, etc. S. I. (Genève), 1775, 

pp. 120-139. . | 
4 Dans l'Almanach des Muses de 1775, p. 165. 

5e Dans l'édition encadrée, t. XIII, p. 3o1!. 

Etc. + . Etc. + . Etc... . 

70$. DIALOGUE DE PÉGASE ET DU VIEILLARD. S. ln. d, 

[n-8 de 20 pp. (Bibl. N'e ...). | 

Avec les Notes de M. de Morxa et la Lettre de M. de Vol- 
taire à un académicien de ses amis (pp. 18 à 20).1 

706. DIALOGUE DE PÉGASE ET DU VIEILLARD, PAR M. DE 

Vouraire. Londres, chez la Société typographique, 1774. 
In-8 de 14 pp. (C. V. Beuchot, 200). : 

Sans les Notes et sans la Lettre. 

On a de Dorat un Dialogue de Pégase et de Clément, qui a 

té imprimé dans la Correspondance secrète, t. II, pp. 323-. 
29. . | - 

Us
 
©
 

707. LE TEMPS PRÉSENT, par M: Joseph Lafiichard, de 

tlusieurs académies. Etitre à M. Turgol, contrôleur 
général, par M. de. Voltaire. ee 

Tel est Le titre de cette pièce de vers dans la Corre:pondance 
secrète (t. Il, p. 290). 

  

1. Dans ces diverses réimpressions, la rédaction des notes présente des 
variantes qui n'ont pas toutes été recueillies par Beuchot. C'est ainsi que la 

“note sur Pabbé Sabatier, dans la réimpression qui fait partie de Don Pédre, 
se termine par cette phrase qui n'est pas dans l'édition Beuchot: « Ajoutons 
+ que nous ne déférerons le Spinosa de M. l'abbé Sabotier (sic) que quand il 

«sera nommé à quelque évèché. Car nous devons sauver les âmes de ses 
« diocésains, «
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Réimprimé dans l’Almanach des Muses de 1776, p. 197. 
La note sur le vers : 

Ce temps affreux n’est plus, on a brisé nos fers 

se trouve dans Ja Correspondance secrète et dans PAlmansch 
des Muses. 

Le Temps présent n'est pas au t. XXVI de l'édition ins (ee 
* tome est de 1777); la première édition des Œuvres de Vol- 

taire qui contienne cette satire est l'édition de Kehl {LAW 
p. 265). . - 

  

Parmi les Satires attribuées à Voltaire, on peut citer : 

1° Les J'ai vu de Le Brun (voy. Desnoiresterres, la Jeunesst 
de Voltaire, pp. 117-120)1. . 

2° Les Philippiques, de La Grange-Chancel (Desnoiresterrés, 
la Jeunesse de Voltaire, p. 172. — Cependant nous ferons 
remarquer que Mathieu Marais, à l'endroit cité par M. Des | 
noiresterres (t. I, p. 286 — juin 1720 — et non février ar 
ne dit pas que les Philippiques aient été attribuées à Vol- 
taire). ot, : | | 

3° Brevet pour agréger le sieur Camuyzat dans le Régiment 
de la Calotte (voy. l'Avis de Beuchot en tête des Sales, 
t. XIV, p. 114 de l'édition Lefèvre et Didot. . 

4° Deux pièces de vers sur l'expulsion du Prétendait {e 
prince Edouard). . ‘ 

L'une de ces pièces : 

Peuple jadis si fier, aujourd’hui si servile, Des princes malheureux vous wêtes plus l'asile. 
est de Desforges ; . 

L'autre : | 

Quel est le triste sort des malheureux Français Réduits à s'affliger dans les bras de la paix ! 
est de l'abbé Sigorgne (voy. Desnoiresterres, Voltaire al LA D 

1. Les J'ai vu ont été imprimés sous le nom de Voltaire dans un recueilin- titulé : Mon petit Portefeuille. Londres, 1774, t. IL p. 112,
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cour, p. 242. — La pièce de Sigorgne a été reproduite par 
M. Moland, parmi les Poésies attribuées à Voltaire (t. XXXII 
de son édition. À ppendice). | 

5e Jrus on le Savetier du coin. Genève, 1760, in-8 de'23 pp., 
poème satirique de Groubentall de Linières (voy. Barbier, 
Dictionnaire des ouvrages anonymes, éd. Dafis, t. Il, col. 968). 

6° L'Apothéose du roi Pétaud, allégorie satirique (voy. Mé- 
moires secrets du 2 janvier 1769 et Correspondance secrète, 
t. Il, p.314). 

7 Michel et Mlichau, de Turgot (voy. dans la Correspon- | 
: dance de Grimm, éd. Garnier, t. VIII, p. 388, la note de 

M. Tourneux), 

Les Satires de Voltaire. ont été souvent réimprimées à la- 
suite de ses Contes en vers (voy. les ne 668-674). Cf. le volume 
intitulé { Epitres, Satires, Contes, Odes, etc... Londres (Ge- 
nève), 1771, in-8; — Poésies satiriques du xvint siècle. Lon- 
dres (Cazin), 1982 et 1788, 2 vol. in-18; — Satiriques du 
xviut siècle, Paris, Colnet, an VIIL 4 vol. in-8. . 

Le tome Ier de ce dernier recueil contient : ‘ 

* 1. La Guerre civile de Genève, p. 3, 

2. Le Pauvre Diable, p. 53. 

Les Cabales, p. 70. 

La Vanité, p. 77. 

Le Russe à Paris, p. 81. 

La Crépinade, p. 88. 

L'Hypocrisie, p. 90. 

. Les Trois Empereurs en Sorbonne, p. + 

y. Les Deux Siècles, p. 90. 
10. Le Père Nicodème et Jeannot, p. 104. . 
11. Les Systèmes, p. r09. 
12. Dialogue de Pégase et du Vieillard, p. 114. 
13. Les Chevaux et les Anes, p. 122. 

9
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et © $ VII 

ÉPITRES 

708. EPITRE A MONSEIGNEUR, FILS UNIQUE DE LouIS x. 

Noble sang du plus grani des rois... 

Ce placet pour un soldat invalide qui avait servi dans # 
régiment Dauphin, est de 1706 ou 1707, selon les éditeurs de 
Kehl.” . 

- -H fut imprimé, en 1757, dans le Portefeuille roué, et 
t. I, p. 243, et réimprimé en 1761 dans la Troisième si % 
Mélanges, etc.…., p.402, et dans les Œuvres choisies de à er 
Voltaire. Avignon, Giroud, p. 195. On lit, dans ce deraitf 
recucil, la note suivante : « Ces vers furent présentés au Dau 
€ phin par un soldat. des Invalides. L'auteur n'avait al 
« qu'une quinzaine d'années. » 

. . . L , ïe 
Dans le Commentaire historique,. où ces vers sontrppr | 

‘ H . . . , ! il est dit que Voltaire les composa à l'âge & d'environ 
«€ ans ». ° 

» : . . n , $ Le texte du Commentaire historique diffère de cehi de 
premières éditions. Les éditeurs de Kehl ont suivi le 
de 1757. - ‘ 

709. ÉPITRE A MADAME LA COMTESSE DE FONTAINES, SU 
SON ROMAN DE LA.COMŸESSE p& SAVOIE. 

La Fayette et Segrais, couple sublime et téndre.…. 

Dans le Afercure d'octobre 1755; p. 42, cette épître est me 

tulée : Epitre à mddame la comtesse de Fontainés, auteur " 
petit roman intitulé: La Gomtesse dé Savoie, imprimé 
1722. 

L'Histoire de la comtesse de Savoye ne parut qu'en re (S. 1, in-r2 de 4 ff. et 171 pp.). 
épi à ; ; 8 . e n5=, dans L'épitre à Mae de Fontaines a été réimprimée, en 17571 d4
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le Portefeuille trouvé, t. 1, p. 296, et en 1764, dans le t. V de 
la Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire, Ams- 
terdam (Rouen), t. V, p. 355. . 

On ne la trouve ni dans l'édition in-4, ni dans l'édition 
encadrée. Les éditeurs de Kehl ont daté cette épître de 1713 
{t. XII, p. 4). | 

Une note de la page 5 porte : « Madame la Comtesse de Fon- 
ataines était fille du marquis de Givri, commandant de 

.« Metz, etc. Le roman de la Comtesse de Savoie, alors ma- 
« nuscrit, a été imprimé en 1722 » (lisez: 1726). 

710. EPITRE À M. L’ABBÉ SERVIEN, PRISONNIER AU CHATEAU 
DE VINCENNES. 

| Aimable abbé, dans Paris autrefois... 

Cette épitre doit être du commencement de 1714. L'abbé 
Servien fut en effet arrêté le 10 janvier (voy. Desnoiresterres, 
la Jeunesse de Voltaire, p. 92). ‘ 

Elle a été imprimée dans le Afercure d'avril 1721, p. 148, 
etréimprimée, en 1724, à la suite de la Ligue où Henry le 
Grand, Amsterdam, Bernard, p. 180; en:1764, dans la Col- 
lection -complète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam 
(Rouen), t. V, p. 338; en 1771, dans le volume intitulé : 
Ouvrages classiques de l'élégant poète M. Arouet, etc. 
Oxford, t. 1, p. 334 (voy. C. V. Beuchot, n° 61 A); en 1780, 
dans l'Ahuanach littéraire, p.28; etc., etc... . 

On ne la trouve pas dans les éditions données du vivant de 
Voltaire, avec sa participation : elle est au t, XIII de l'édition 
de Kehl,p.5, ee 

711. EPITRE À MADAME DE MONTBRUN-VILLEFRANCHE. 

Montbrun, par l'amour adoptée... 

Cette épître, à laquelle les éditeurs de Kehl ont donné la 
date de 1714 (voy. t. XIL, p. 10), est imprimée dans le Nou- 
veau Mercure de juin 1717, pp. 62 à 64, avec l'intitulé sui. 
vant: À Aflle de AZ*** (Montbrun), par Af. A*** (Arouet), 
Sur Mis de Montbrun, voyez Mathieu Marais, Journal ‘et 
Mémoires, éd. Didot, t. II, p. 267. ° 

Les vers sur Mile Duclos, qui font partie de cette épitre, son 
cités, avec quelques variantes, par le marquis de Villette, dans 
une lettre au marquis de Villevieille (Œuvres du marquis de 
Villette, Edimbourg et Paris, 1788, p. 120). D



208 : VOLTAIRE 
  

L'épitre à Aflie de Montbrui a été réimprimée à la suite de 
la Ligue ou Henry-le-Grand, etc, (Amsterdam, Bernard, 1524, 
P. 160); dans le € Nouveau choix de pièces tirées des anciens 

- Aercures et des autres journaux, par M. Marmontel, t, AVI, 
p. 68; dans le recueil intitulé: Ælite de poésies fugities. 
Londres (Paris), 1364, t. IL, p. 211; dans la Collection com. 
rlète des Œuvres de M1. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 156, 
t. V,p. 353, etc. 

Les éditions données du vivant de Voltaire, avec sa parüic 
pation, ne contiennent pas l'Epître à Mlle de Montbrun, 

. 712. ÉPITRE A MONSIEUR L'ABBÉ DE *** QUI ‘PLEURAIT LA 

“ MORT DE SA MAITRESSE. 

Toi qui fus des plaisirs le délicat arbitre. 

Cette épître a été imprimée pour la première fois dans l'édi- 
tion de Kehl (t. XI, p. 12). 

M. Desnoiresterres croit qu'elle a été adressée à l'abbé de 
Bussi (La Jeunesse de Voltaire, p. 99, note r). 

On l'a réimprimée en 1757 dans l’Almanach des Musts, 
P. 51, eten 1790, sous le titre suivant : Le chanoine consolk, 
dans les Bijoux des neuf Sœurs. Paris, t. Î, p. 290. 

713- EPITRE A UNE DAME UN PEU MONDAINE ET TROP DÉVOTE. 

Tu sortais des bras du sommeil... 

Dans une copie’ manuscrite, cette épître, dit Beuchot, est 
‘adressée À madame la duchesse de Béthune. Voltaire, dans uné 
lettre à Thieriot du 20 juillet 1724, parle de vers qu'il a faits 
à Forges, pour la duchesse de Béthune. S'agit-il de l'Epitre 8 
une dame un peu mondaine, etc..? Dans ce cas, cette épine 
serait de 1724, et non de 1715. R 

La première édition des Œuvres de Voltaire qui la renferme est l'édition de Kehl (t. XIII, p. 14). — Cf les Bijoux des 1 
Sœurs. Paris, 1790, t. I, p.266... 

714. EPITRE A MONSIEUR LE DUC D'AREMBERG. 

D'Aremberg, où vas-tu? Penses-tu m'échapper?e.. 

L’Epître au duc d’Aremberg est imprimée à la pasé 3 
d’une brochure de 22 pages intitulée : Pièces Jagitives de 
Monsieur de Voltaire; s..1. n. d. : cette brochure est joint.
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ordinairement.au t. V.de l'édition des Œuvres de Voltaire, 

publiée à Amsterdam, en 1741-1742 (voy. Œuvres complètes, . 

année 1741). | 

L'Epitre au duc d'Aremberg n’a dans cette première édition 
que trente-cinq vers : un vers est sans rimes On Ja réimprima 

en 1764, dans la Collection complète des Œuvres de A1. de 

” Voltaire, t. V, p. 351. 

Beuchot est le premier éditeur qui ait admis dans Îles 
Poésies de Voltaire l'Epitre au duc d’Aremberg (Poésies de 
Voltaire. Paris, P. Didot, 1823, t Il, p. 278. Cf: le t. XIII de 
l'édition Lequien, p. 228. . - ‘ 

Le duc d'Aremberg avait été nommé gouverneur de Mons en 
1718. (Voy. la Nouvelle Biographie générale, t. LI, p. 83.) 

71$. ÉPITRE A MONSIEUR LE PRINCE EUGÈNE. 

Grand prince, qui, dans cette cour... : 

L'Epitre au Prince Eugène fut imprimée en 1741 dans le 
Recueil de nouvelles .pièces fugitives en prose el en vers par 
A. de Voltaire. Londres. Aux dépens de la Société, in-12, 
p.15. On la réimprima, en 1742, dans le t, V des Œuvres de 
M. de Voltaire (Amsterdam. Aux dépens de la C°, 1741-1742, 
pp.221-223);en 1751 dans les Œuvres de M. de Voltaire. S. L. 
(Paris; Lambert), t. II, p. 243,etc. etc... Elle est au t, V dela 
Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire. Amster- 
dan (Rouen), 1764, p, 310, etaut. XII de l’édition de Kehi, 
P. 16. . . - 

Cf. Almanach des Afuses de 1787, p. 27.. 

716. EPITRE A MADAME DE GONDRIN, SUR LE PÉRIL QU'ELLE 

AVAIT COURU EN TRAVERSANT LA LOIRE. 

… Cette épître est imprimée dans le Nouveau Mercure de mars 

1717, pp. 48-50. C'est donc à tort que dans l'édition encadrée 

_{& XIL, p. 378) et dans l'édition de Kekl (t. XII, p. 36), elle est 
datée de 1719. . LL 

Ce n’est pas non plus dans une copie manuscrite, mais dans 
les premières éditions de 1717, de 1724 (à la suite de la Ligue 

ou Henry le Grand, p. 166), de 1741 (Recueil de nouvelles 
pièces fugitives en prose et en vers par M. de Voltaire. 
Londres, p. 30), de 1742 (Œuvres de M. de Voltaire. Amster- 

dam. Aux dépens de la C*, 1741-1742, t- V, p. 239), efc..., que 
l'on trouve la variante recuciilie par Beuchot (Œuvres de Vol- 

taire, éd. Garnier, t. X, p. 228). 

14
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|. Le texte actuel est de 1745, Œuvres de-)f. de Voltaire,1. NI, 
- Amsterdam, Ledet, in-8, p. 198: Te . 

La fin de la première version de l'Epitre à Mes de Gondrh, 

‘à partir de ce vers: . s 

Prince, dont la vertu va changer nos destins... 

" a été imprimée sous le titre suivant: « Placet de l'auteur à 
Mr, le Régent, pour en obtenir son rappel» dans les Œuwres 

: choisies de M: de Voltaire. Avignon, Giroud, 1561, p. 187. 

‘717. EPITRE A MADAME DE ***. 

| | * De cet agréable rivage... 

Imprimée pour la première fois par les éditeurs de Këil 
(te. XL, p. 18). . | 

o 

718. EPITRE A SAMUEL BERNARD, AU NOM DE MADAME DE 
 FONTAINE-MARTEL. | 

..r. : C'est mercredi que je Soupai chez vous. 

L' “ ‘Imprimée pour Ja première fois par les éditeurs de Kdl 
- - (t. XU, p. 19), parmi les Epitres de l'année 1716. 

- « Nous avons de fortes raisons de.croire, disent les éditeurs 

de Kehl dans leurs Eclaircissements, Additions et Correc 
tions, « que l'Epitre à Samuel Bernard n'est pas de Voltaire. 

.s On ne l'avait laissé passer d’abord que dans la supposition 
« que l’auteur avait voulu”se déguiser tout à fait, sous un noM 
< emprunté, ct il faut convenir qu’il n’aurait pu rnieux don- 
« ner le change qu’en faisant des vers communs et insigni 
a fiants » (Ed. de Kehl, t. LXX, p. 516). 

Si l’Epitre à Samuel Bernard est de Voltaire, elle ne peut 
avoir été écrite en 1716. Il faut la classer parmi les Epires 
des années 1731, 1732 ou 1733. C'est en effet de 1731 à 17 
que Voltaire logea chez Mws'de Fontaine-Martel (voy. Dé 

“noiresterres, la Jeunesse de Voltaire, pp. 438-480). 

719. EPITRE A MADAME DE Gx*#, . 
LT Quel triomphe accablant, quelle indigne victoire... EURE ce 

Imprimée pour la première ‘fors ‘par les édi de Kehl 
t XI, p. 27. P it “s Le les éditeurs Lt
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720. ÉPITRE A MONSIEUR LE DUC D'ORLÉANS, RÉGENT. 

© © Prince chéri .des dieux, toi qui sers aujourd'hui... 

Les éditeurs de Kehl ont daté cette épître de 1717 (t. XIII, 
p.22) Elle est de 1716 (voy. Voltaire à Chaulieu, 20 juin 
1716; au duc de Brancas, Sully, 1716; au marquis d’Ussé, 20 
juillet 1716). Elle tut imprimée’ en 1764; dans la Collection 
complète des Œuvres de M. de Voiïtaire. Amsterdam (Rouen), 
t. I, pp. 674-678. Elle n’a pas été admise dans les éditions des 
Œuvres de Voltaire données avec la participation de l’au- 
teur. 

© 721. ÉPITRE À MONSIEUR L’ABBÉ DE Bussy, DEPUIS ÉVÊQUE 
DE Luçox.' Doors ne not. 

Ornement de la bergerie. 

Les vers qui forment cette épître font partie d’une lettre de 
Voltaire à l’abbé de Bussy, datée de Sully, 1716 (voy. Corres- 
Pondance, éd. Garnier, ?. I, p. 361, 

Ces vers ont été imprimés, en 1739, sous le titre de Lettre 
Sur la tracasserie, dans le Recueil de pièces fugitives en prose 
eFen vers par A[, de V*#*, S, 1, 1740 (1739). 

Dans les. Afélanges de poésies, de’ littérature, ete... SL. (Genève, Cramer), 1756, p. 154, la Lettre sur la tracasserie est 
datée de 1724. Cf. l'édition encadrée, t. XII, p. 309. \.. 

722. ÉPITRE À MONSIEUR LE. PRINCE DE :VENDOME, GRAND 
PRIEUR DE FRANCE, | oc 

“<: Je voulais par quelque huitain…. | 

imprimée en 1774 dans les Œuvres-de Chaulieu (La Haye et Paris, Bleuet, à. Ü, P. 202).: a 

. Dans l'édition de Kehi, cette épitre est au t. XIII, p. 28. 
Sur l'Epître au Grand-Prieur, voy. Desnoiresterres, {a Jeu nesse de Voltaire, pp. 115 et Squee ‘ 

723. EPITRE À S, A, S. MONSEIGNEUR LE PRINCE DE Conri. 

Conti, digne héritier des vertus de ton père...
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L'Epitre au prince de Conti. n’a paru dans aucune des édi- 

_tions des Œuvres données du vivant de Voltaire. Elle a été 

imprimée pour la première fois, en 1820, dans les Pièces 

inédites de Voltaire, pp. 35-37. — Cf. l'édition Delangk, 

t. XVII (de 1828), p. 46. -. - 

724. EPITRE A MONSIEUR DE LA FALUÈRE DE GENONVILLE, 

CONSEILLER AU PARLEMENT ET INTIME AMI DE L'AUTEUR, 

SUR UNE MALADIE. 

Ne me soupconne point de cette vanité... 

. Imprimée en 1739 dans le IV+ volume des Œuvres de M. 

Voltaire (Amsterdam, Et. Ledet et C*, 1738-1739), P- 67e 

dans le Recueil de pièces fugitives en prose et en Vers VE 

AM. de V##.S. I, 1740 (1739), P. 157: 

Les quatre derniers vers : « 

Je ne sais; maïs j'ose espérer 
Etc... Etc... Etc... 

ne se trouvent pas dans le.t, IV de l'édition d'Amsterdanti 

mais on les lit, dès 1740 (1739), dans le Recueil de piéces 

Jugitives, etc... . . 

72$. EPITRE AU ROI D'ANGLETERRE GEORGES [*, EX ul 

ENVOYANT LA TRAGÉDIE D'CEDIPE. 1719. 

Toi que la France admire autant que l'Angleterre. 

| Imprimée pour la première fois par les éditeurs de Kehl, 
t. XI, p.35. " 

726. EPITRE A MADAME LA MARÉCHALE DE VILLARS. 

Divinité que le ciel fit pour plaire... 

Imprimée’pour la première fois par les éditeurs de Kehl, 

t. XIUL, p. 39. — Sur les relations de Voltaire et dela. 
chale de Villars, voyez Desnoiresterres, la Jeunesse de Voltairé 

p. 168 et sg. et l'ouvrage de M. Giraud: La Maréchale de 

ee 

t. Le même qui adressa des vers à Voltaire après la première représeau" 

tion d'Œdire, — Voyez ces vers dans les Œuvres de Voltaire (éd. Lefèrt 
et Didot), t. 1, pp. 330-332. .
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Villars et son temps. Paris, Imprimerie Nationale, 1881, 
chap. xx1 et suivants (pp. 126-179). 

727. EPITRE A MONSIEUR LE DUC DE SULLY. 

J'irai chez vous, duc adorable. 

Cette épître est imprimée au t. IV de l'édition des Œuvres 
de M. de Voltaire. Amsterdam, Et. Ledet et Ce, 1738-1759, 
p. 63. Elle y est datée du 18 août 1720. On retrouve cette 
même date dans les Afélanges de poésies, etc... S. l. (Genève, 
Gramer), 1756, p. 251, et dans l'édition encadrée, tome XII, 

P- 347, ° 

728. EPITRE A MONSIEUR LE MARÉCHAL DE .VILLARS. | 

Je me flattais de l'espérance. . 

Imprimée dans le Afercure de juillet 1722, pp. 18 à 20; àla 
suite de la Ligue ou Henry-le-Grand (Amsterdam, Bernard, 
1724), p. 162, avec cinq vers de plus que dans le Afercure, et 
dans le t, 1V de l’édition des Œuvres de 1738-1739 (Amster- 
dam, Ledet), p. 71. Les vers ajoutés dans l'édition de 1724 ne 
se trouvent plus dans celle de 1738-1739. 

L'épitre au maréchal de Villars est de 1722 (voy. Desnoi- 
resterres, la Jeunesse de Voltaire, p. 207, note 2). M. Desnoi- 
resterres a reproduit la réponse du maréchal de Villars à Vol- 
taire. Cette réponse est du 28 mai 1722 (Jbid., pp. 208-209).- 

729. EPITRE AU CARDINAL Dugois. 

Quand du sommet des Pyrénées. 

Imprimée pour la première fois par les éditeurs de Kehl 
(t XII, p. 31}, avec la date de 1710. | 

_L’Epitre au cardinal Dubois doit être de 1721. Dubois n'ob- 
int en effet le chapeau qu’en juillet 1721 {voy. Barbier, Chro- 
nique de la Régence et du règne de Louis XV, éd. Charpen- 
lier, t],p. 141). ‘ . ° 

730. EPITRE A MONSIEUR LE DUC DE LA FEUILLADE. 

Conservez précieusement.…. 

Imprimée en 1739 dans le Recueil de pièces fugitives en 
prose et en vers par M. de V“". S.1. 1740 (1739). Les éditeurs 
de Kehl ont daté cette Epitre de 1714 (t. XIII, p. 11). On lit
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: dans une note de-M: Clogenson : «J'ai vu un recueil où cstte 
«épître est datée de 1722, dela main même de Voltaire. » 
(Œuvres de Pollaire, éd. Gar nier, te X P- 254) 

731. EPITRE A MADAME DE 24 s SUR LE z BiriB. 

Il est au monde une aveugle ‘déesse... 

Imprimée, dans le Mercure de juin 1719, PPe 106-167, avec 
l'intitulé que nous donnons ci- dessus. 

-Réimprimée, en 1724, à. la suite de la Ligue ou Henryk- 
Grand, etc…., p. 168; en 1764, dans la Collection come 
des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), ti 
p- 688; en 1774, dans la quatorzième partie des Nouveaur 
Mélanges, etc.…., p.43, et dans l'Almanach des Muses, p, 91. 

732. EPITRE A MONSIEUR DE E GERVASI, MÉDECIN. 

| Z: u revenais couvert. d'une gloire éternelle... 

_Imprimée dans le Mercure de décembre 1723, p. agnir 

© Réimprimée -en 1924 à la suite de la Lig œue ou Henry-k- 
Grand, pp. 190-192. La note sur M. de Gervasi, que Beuchot 
date de 1756, se lit, avec une très légère variante, dans l'édi- 
tion de 1924. 

-L'Epitre à M. de Gervasi a été admise, dès 1742, dans ls 
Œuvres de Voltaire (. Amsterdam, aux x dépens de la Ce,174f" 

. 1742 toV, P. 226). is: . . 

733: EPITRE'A LA REINE : EN LUI ENVOYANT LA TRAGÉDIE DE 

: MARIAMNE. 

  

Ti Î pi Lu 

: Fille de ce guer rier qu une sage province. mt: 

“traprimée | en 1776, dans. l'Abnanach des Mises, p.133. q. 
let. XIII de l'édition de Kehl, p. 50." 

734. Eire A MONSIEUR PALLU, CONSEILLER D'ETAT. 
Quoi! le diei-de Ja. poésie 

Imprimée pour la: première fois ; par. les éditeurs de Kehl, 
t XL: p. 51. £iT: à ! Le    

  

4 … t mi 

Réimprimée, en 5787, däns” PAimanaeh des: uses, pe 19).
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734. EPITRE À MADEMOISELLE LE COUVREUR. | 

L'heureux.talent dont vous charmez la France. 

.… Cette épître a été imprimée trois fois dans le äfercure: en . 

. 1723 (décembre, p. 1129); en 1773 (décembre, p. 159) eten 

© 1977 (novembre, p. 31). Dont Eee tt 

Elle fut réimprimée en 1724, à la suite de la Ligue ou. 

Heury-le-Grand, etc…., p.193, et en 1730,.dans le, volume 

intitulé : Lettre à Mylord **% sur Baron et la demoiselle Le- 

couvreur, eté.…., par Georges Wink1. Paris, de Heuquevillc 

in-8 (pp. 31-34. Voy. C. V. Beuchot, n° 1870). : ‘ 

JEpitre à Mile Le Couvreur est au t. -V. de la Collection 

* complète des Œuvres de A1, de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 

1564, p. 320 ; on la trouve aussi dans le t. Il des Alélanges de 

Poésies qui font partie de l'édition des Œuvres de Voltaire 

en 34 volumes (Neufchâtel, 1772-1773), P. 411, € dans l’édi- 

tion de Kehl, t. XIII, p. 52... ne 
pos : * 

736. EPITRE À MONSIEUR PALLU.: 

- Du fond de cet antre pierreux..…. . 

Imprimée en 1739, sous le titre de: Lettre écrite de Plom- . 

bières à M, Pallu. Août 1729, dans le Recueil de pièces fugi- 

.tives en prose et en vers par À{. de V*#*. S. 1. 1740 (1730). 

Réimprimée en ‘1745, avec la date de 1739, dans le t..VI de 
l'édition des Œuvres de M, de Voltaire, publiée par Ledet, à 

us Rat htEts | . Amsterdam, p. 160.7" °°" : te 

L'édition de:1764 (Collection complète des Œ uvres de M. de 
Voltaire, Amsterdam (Rouen) donne aussi à cette épître la date 

de 1739 (voy. te V, pe 134). ur: Lutte SRE , Air 

  * 

‘3 

Dans les autres éditions on lit: 1729.° Üne: partie ‘des va- 

nantes a été recueillie en 1775, dans l'édition encadrée, t. XI, 

p.302. . ° Bus ge NU 

  

737. EPITRE Aux MANES DE M..DE GENONVILLE. 

© Toi que le ciel jaloux ravit dans son printemps... 

Imprimée en i739 dans le &'IV de l'édition des‘ Œuvres de 

  

BUS Pseudonyme de. l'abbé d'Allainsal, Voyez Quérard, -Les Supercheries 

illéraires dévoilées, éd. Dafis, t. IL: col. 999. re : ' e
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M. de Voltaire, publiée à Amsterdam, par Ledet, p. 137. 
Voici quel est, dans cette édition, l'intitulé de l'Epitre: 

Aux mânes de Genonville, conseiller au Parlement et intime 
: ami de l'auteur, mort en'r722. 

Genonville ne mourut qu’en 1723 (voy. Desnoiresterres, I: 
Jeunesse de Voltaire, p. 276). ‘ 

Dans la réimpression de l'Épitre aux mdnes de M. de Ge- 
nonville, qui fait partie des Pièces fugitives en prose et en vers 

- par M. de V*##, 5, I. 1740 (1739), les mots: « mort en 17223 
sont supprimés. © .. . | ‘ 

. . Une note de lPédition de 1748 (Œuvres de M. de Voltaire, 
.. Dresde, Walther, t. II, p. 214), dit : « Cette pièce est de 1729. 

Il y avait pas tout a fait dix ans que M. de Genowville 
était mort. » Cette note n’a pas été reproduite par Beuchot. 

738: EPITRE A MONSIEUR DE FORMONT, EN LUI ENVOYANT 

LES ŒUVRES DE DESCARTES ET DE MALEBRANCHE. 

Rimeur charmant, plein de raison. 

Imprimée, en 1739, dans le Recueil de pièces fugitives ef 
prose et en vers par M. de V###,8, 1, 1740 (1739). 

Dans cette première édition, onlit: A M. de Formont,6? 
lui renvoyant, etc. ‘ 

Il y a : cen lui envoyant » dans l'édition de 1745 (t. Vide lé 
dition des Œuvres publiée par Ledet, à Amsterdam, P. 170) a 

‘ ven lui renvoyant » dans les éditions de 1756 etde 1779 d00- 
nées par Voltaire (Mélanges de: poésies, de littérature, ele 
S. 1. (Genève, Cramer), 1756, p. 267, et t. XII de l'édition en 

cairée, p. 363). . : 
.: L'édition de Kehl porte également : « en lui renvoyant» 

(t. XIIL, p. 73). ‘ | . . 

Sur cette Epitre, voyez la note de M. Clogenson (Œuvrts de 
Voltaire, éd. Garnier, t. XXXIIL,-p. 212. 

739. EPITRE A MONSIEUR DE CIDEVILLE. 

Ceci te doit être remis... 

Imprimée dans les Observations sur les écrits niodernes {par 
lPabbé Desfontaines), Paris, Chaubert, 1735 et ann, suivantésr
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t. [, p. 263. Cf. les Amusements du cœur et de l'esprit. La . 

Haye, 1742, t UE, p. 321! | Le 

. L'Epitre à Cideville a été admise dans la Collection com- 

plète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 1764, 

t. V, p. 349. Elle n’est pas dans l'édition de Kehl. Beuchot l’a 

publiée en 1823 dans Je t. II des Poésies de Voltaire. (Paris, 

Didot}, p. 85, Cf. le tome XIII de l'édition Lequien, p. 68. 

740. EPITRE CONNUE SOUS LE NOM DES VOUS ET DES Tu. 

+ Philis, qu'est devenu ce temps ?.…. 

Cette épître fut adressée par Voltaire à la marquise de Gou- 

vernet, qui avait été sa maîtresse, lorsqu’elle s'appelait Mile de 

Livry. On trouvera dans la Jeunesse de Voltaire, par M. Des- 

noiresterres, pp. 122-124, 173-179, 405-400, et dans un article 

de M. J. Loiseleur, intitulé Voltaire au château de Sulli (Revue 

contemporaine, 1866,1. LIV, pp. 383-402), l’histoire, bien connue 

d'ailleurs, de la liaison de Voltaire avec Mile de Livry, ainsi que 

des détails très circonstanciés sur le voyage dela jeune femme en 

Angleterre, sur son mariage avec M. de Gouvernet, etc... etc. 

M. Desnoiresterres croit que Voltaire composa l'Epitre des 
Vous et des Tu en 1729. ‘ | 

Cette épître a été imprimée pour la première fois en 1741, 
dans le Recueil de nouvelles pièces fugitives en prose et en 

vers par M, de Voltaire (Londres, aux dépens de la Société, 

P- 27), sous le titre suivant : Lettre de Mr. de V.. à Made- 

moiselle O..., devenue depuis Madame de … Cf. Œuvres de 
. M. de Voltaire. Amsterdam, aux dépens de la C+, 17411742) 

t. V, p. 236. | - : 

Dans les éditions de 1756 et de 1775, données par Voltaire 

(Mélanges de poésies, etc... S. I. (Genève, Cramer), p. 163, et - 

édition encadrée, t. XIL, p. 319), on lit : Epitre connue sous le 

nom des Vous et des Tu. ne 

.La variante donnée en note par Beuchot est tirée de l'édi- 
tion de 1741-1742. . 

L'Epitre de Voltaire à Madame de Gouvernet n'est pas la - 

seule pièce connue sous le nom des Vous et des Tu.— Voyez 

les Toi et les Vous dans le Portefeuille d'un homme de goût. 

Amsterdam et Paris, Vincent, 1765, t. 1, p. 3795 — des cou- 

plets faits à Ermenonville par une dame, qui avait demandé 

  

1. L'Épitre à Cideville y est imprimée avec la date de Afay 1735.
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sur. les lieux si Rousseau tutoyait sa femme (Mémoires se 
crets, 13 septembre 1779); — enfin dans le Conservateur lit. 

téraire de 1819 (t. I, 3« livraison, p. 80), une Epitre à Brutus, 
. intitulée : les Vous et les Tu. Cette épître est signée Aristide, 

: Elle a été reproduite dans le volume de Victor Hugo, Liftéra- 
. ture et philosophie mélées (Paris, Charpentier, 1841, p: 100), 
sous le titre suivant : Les Vous et les Tu, d’après la Révo- 
tion. Aristide à Brutus. — Voici quelques vers de la jolie pièce 
de V. Hugo : 

Ji rt tn, Fest nt ne 
Adieu, Monseigneur, sans rancune... 
Excusez si, parfois encor, . 
J'ose rire de la bassesse: -: 
De ces courtisans brillants d'or, 

Fi 2% ‘Dont la foule à grands flots vous presse, 
£ ‘75 +, : Lorsqu’entrant d’un air de noblesse . 
- 2 2 4: Dans.les salons éblouissants , 
+ 3: : Du pouvoir et de Ja richesse, 

ii L'illustre pied de. Votre altesse 
,.. Vieñt salir ces parquets glissants , 

. Que tu frottaïs dans ta jeunesse. ‘ ‘ 
   

-741. EPITRE A MONSIEUR -LE COMTE DE TRESSAN. 
Poele SE DU EU one eos ce 

” Tressan, l'un des grands favoris. 

roi Les vers qui composent cette épître font partie de la lettre al 
, ‘comte de Tressan ‘du 3 qoût 1732. C'est donc à tort quelés 
:7° éditeurs de Kehl ont classé l'Epitre au comte de Tressan parmi 

: les épitres de l'arinéé’1750 (voy. t. XHI, p.165). Cf. Œuvres 
. posthumes du conte’ de Tressan. Evreux, 1815, t. L, PP- 353 

€       et 336." 

<742:: EPITRE À MADEMOISELLE :DE : LUBERT QU'ON APPELAIT 
SJ LUN 4 Ç ;, u Piece MUSE ET GRACE: v: 

  

dune Le curé qui vous baptisa:.. TT 
mise Li QUE 32 oiloge li ge es { ° 

Im primée pour la remière fois } ar les ‘éditeurs de Kekl, 
LE XUL, p. 62. P _ P mn - 

0 -Réimprimée dans les Bijoux des neuf sœurs, Paris, 179% 
te H, p-295.. Jar etre Mi 

LL, Sur Mi dé Tubèrts Voyez lé'note dé M: Clogensôn (Eur de Voltaire; é1/ Garnier; Correspondance, t. 1, p. 296). 

  

   A ni ëf + , 

. Donne de den crane ee ce ea 743+ EPITRE A'ÜUNE DAME où SOÏ-DISANT TELLE. 

‘77 Tié commences par nie loier.….
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{imprimée pour la première “fois dans le Mercure de sep- 

tembre 1732, pp. 1887-1892, sous le titre suivant : Réponse à 

Mie de Mzlcrais de la Vigne par, AM. de Voltaire, en lui en. 

. voyant la Heuriade et r Histoire de Charles XIT. 

“Réimprimée en 1739 dans let.: IV de l'édition des Œuvres, . 

publiée à Amsterdam par Ledet (1758-1750 < et 1743) avec cet 

intitulé : À Afadite #4... (p. 75). 

On lit dans une note de la page 75: « Ecrit en 1730. » 

L'Épitre de Voltaire est du 15 août 1732. (Desnoiresterres, 

Voltaire à Cirey, p. 142, note 4.) : 

Le texté actuel est conforme à la réimpression de 1739 (sauf - 

quelques variantes qui. n’ont fpas été recueillies. par Beu- 

chot}. hat 

at 

Dans le Recueil de pièces fugitives en ‘prôse ‘et en vers, par 
A. de V*##,. SI, 1740 (1739), cette Epitre est intitulée : 
Réponse à une dame ou soi-disant telle. 

Une note-de 1748 dit: « En 1732, il y eut un homme de 
« Bretagne, qui s’avisa d'écrire des lettres à plusieurs gens 

« d'esprit, sous le nom d’une femme. Chacun y fut attrapé, 
«et cette méprise, a attira cette réponse, » (TT. ur de M'édition de 
Dresde, p. 230.) ” MIOQUEX 

Cette note se retrouve dans l'édition encadrée (: ‘XIL,-p: 306). 

qpventure de Desforges-Maillard, qui avait pris le nom de 
Mie Malcrais de la Vigne pour entrer en correspondance 
galante avec tous les beaux-csprits de son temps : a fourni à 
Piron le sujet de Be Métromanie. 

: 

744. ErrrRc 4 A MADAME | DE Fonrann-MarreL: oies 

0 très singulière Sfar, tel... - c 

Imprimée. dans le t: IV de l'édition ‘des Œuÿré es s publiées à 
Amsterdam, par Et. Ledet (1738- 1739 et 1745), P. 79: 

Cest la plus ancienne ‘édition “que. nous. connaïssions, de 

tette Épitre. Cependant nous lisons dans une note des ‘édi- 

teurs de Kehl (t. XIIL; p. 70) : ri eo 

& Dans la première, édition on trouve en tête-de 'épitre ces 
€ quatre vers, supprimés dans les éditions suivantes : 17, 

D'un recoin de votre grenier," ii. 

Je vous adresse cette lettre’: HET 

Que Beaugency doit vous remettre, E 

Ce soir, au bas de l'escalier." TT 

  

Or ces quatre vers ne se trouvent pas ‘dañs l'édition d'Ams-.



220 . . VOLTAIRE 

  

terdam. Nous ignorons quelle est cette « première édition » 
dont parlent les éditeurs de Kehl, ‘ 

- La note de Voltaire sur Mn° de Fontaine-Martel, que Beu- 
chot date de 1757 (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, LX, 
P..277) se trouve, dès 1751, dans le t. III des Œuvres de Mf.de 
Voltaire. S, 1. (Paris, Lambert), p. 88. 

Il est question de l'épître de Voltaire à Mme de Fontaine- 
Martel dans une lettre de l'abbé Le Blanc au président 
Bouhier du 19 novembre 1732. (Bibliothèque Nationale. Ma- 
nuscrits. F. Fr. 24412. Correspondance du président Bouhier, 
t. IV). ‘ 

‘745. EPITRE À Mie GAUSSIN, QUI À REPRÉSENTÉ LE ROLE DE 

ZAÏRE AVEC BEAUCOUP DE SUCCÈS, 

Jeune Gaussin, recois mon tendre hommage... 

Imprimée daris le Mercure de novembre 1732, pp. 238; 
2388. Réimprimée en tête de Zayre. Rouen et Paris, JB. 
_Bauche, 1733." 

746. ÉPITRE A MADAME LA MARQUISE DU CHATELET, SUR SA 

LIAISON AVEC MAUPERTUIS. 

Ainsi donc, cent beautés nouvelles. 

La Harpe, dans sa Correspondance littéraire (Œuvres, Paris, 
Verdière, 1820, t. X, p. 363), donne cette épître comme iné- 
dite ; elle avait cependant paru en 1773 dans le volume inti- 
tulé : Opuscules poétiques ou le plus charmant des recueils, tic 
Amsterdam et Paris, Desnos, S. d. (1773), in-24, p. it. 
Réimprimée eri 1777, dans l'Almanach des Muses, p.14 

et dans le tome XIV de l'Evangile du jour, p. 1771. 

747. EPITRE A M. CLÉMENT DE DREUX. 

Que toujours de ses douces lois... 

: Cette épître fait partie d’une lettre à M. Clément de Dreur, 
du 25 décembre 1732. ‘ ° 

Dans l'édition de Kehl, l'Epitre à A1. Clément est adressée À 
Helvétius (t. XII, p. 164). . 

nn 

1. Cf. Journal Encyclopédique, 1776, t. VII, p. 108.
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748. EPITRE À MADAME LA MARQUISE DU CHATELET SUR LA 

CALOMNIE. 

Ecoutez-moi, respectable Émilie... | = 

Cette épitre est de juillet 1733 (voy. Voltaire à Cideville, 

juillet). Lee . . ‘ . 

Elle fut imprimée pour la première fois en 1736, à la suite 

de la Mort de César, Amsterdam, J. Desbordes ou Et. Ledet 

et Cet réimprimée en 1729, dans let. LV des Œuvres de M. de 

Voltaire (Amsterdam, Ledet, 1738-1739, p. 83), et dans le 

Recueil de pièces fugitives en prose et en vers par M. de V***. 

S. L. 1740 (1739). ‘ - 

Dans l'édition de 1736, le premier vers porte : 

Écoutéz-moi, ma charmante Émilie... 

tandis qu’on lit : | 

Écoutez-moi, respectable Émilie. 

dans les éditions de 1739. 

Les vers cités par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
t. X;p. 287, note 2) : . + u ° 

Et vous, Launay, vous, Zoïle moderne... 
Etc. …. Etc. . . Etc... 

a se trouvent ni dans l'édition de 1736, ni dans les éditions 
e 1739. ‘ 

.…. 1 1 — , 

Voici comment se termine, dans cesmêmes éditions, l'Épitre 

sur la calomnié : LT ° 

a De touê ceci que faudra-t-il conclure? 
« O vous Français, nés tous pour la censure, 

« Doux et polis, mais malins et jaloux, 

« Peuple charmant, faut-il donc voir chez vous 

« Tant d'agréments et si peu d'indulgence? 

« Belle Emilie, ornement de la France, 
« Vous connaissez ce dangereux pays, 

« Nous y vivons parmi nos ennemis. 

« Au milieu d'eux brille; en assurance, 

« À tous vos goûts prétez-vous rrudemment, 

« À vos vertus livrez-vous hautement, 

« Vous forcerez la censure au silence. » 

Ce n'est point là la seule variante qui ait échappé à Beu- 

chot.
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Quant aux: vers ajoutés par Voltaire après 1360 (voyes Œuvres de Voltaire, éd, Garnier, t. x, P. 288, note 1): 
« Afontez au ciel : trois déesses rivales & Ÿ vont porter leur haine et leurs scandales, Etc. - Etc... : Etc... 

ils ne se lisent ni dans les Œuvres choisies de M, de Voltaire, Avignon, Giroud, 1767, P+ 116; ni dans les Mélanges de poé. sies, etc... etc... S. 1, (Genève, Cramer), 1704, p. 95; ni dans le recueil intitulé : Epitres, Satires, Contes, Oiles, ete... Lon- :dres (Genève), 1951, ni enfin dans les éditions in-ge (t, XVII, P- 20) et encadrée (t. XII, p. 300). — Ces vers ont été impri- mées en 1767 dans les Honnétetés littéraires, etc. ete, Si in-8, pp. 11-13. | 

749 EPITRE A MADEMOISELLE DE GUISE SUR SON MARIAGE 
_ AVEC LE DUC DE RICHELIEU, 

Un prêtre, un oui, trois mots latins... 
Imprimée en 1756, dans les Mélanges de poésies, ete... SL. 

(Genève, Cramer),.p. 287, sous le titre suivant : Epithalame sur le mariage de fr. le duc de Richelieu avec mademoiselle de Guise, en 173.4. : 
Réimprimée sous le titre d'Epithalame, dans le Portefeuille trouvé, t. 1, p. 29r. : - . . h 

750. EPITRE A MONSIEUR **%*, 
‘ : C'est ici que l'on dort sans lit. | 

Cette épître, datée du camp de Philisbourg, le 3 juillet 1754, fut imprimée Pour la première fois dans le Recueil de pièces Jugitives en prose et en vers par M. de Vr*+, S, I, 1740 (1730). Le texte actuel est conforme à celui de 1739. 
On ne trouve pas les Quatre derniers vers dans les Œuvres choisies de A1. de Voltaire, Avignon, Giroud, 1561, p. 1%. 

751: EPITRE A M. LE COMTE DE TRESSAN. 
Hélas, que je me sens confondre! 

Imprimée en 1770 dans le recueil intitulé: Elite de poésies fugitives. Londres (Paris), 1764-1770, t. IV, p. 123. Cf. Œu- “vres diverses de A1. le comte de T ressan. Amsterdam et Park, 1776, p. 382. - ‘ ‘ 
Dans les Afélanges de poésies, qui font partie de lédition des |
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Œuvres de Voltaire en 34 volumes (Neufchdtel, 1772-1773), 
ces vers sont adressés à Genonville, et ils sont précédés d’une 
Efitre de Genonville à Voltaire (t. I, pp. 207-209. Cf. 4lma- 
nach des Musesde 1770, p.9g).— L’Epitre attribuée à Genonville 
est du cémte de Tressan. (ÜEuvres diverses, etc., 1776, p..380.) 

752, EPITRES À URANIE (MADAME DU CHATELET). 

© Ces deux épîtres, qui portent dans l'édition. Garnier les 
nes XL et xLVI, t, X, pp. 292 et 293), ne sont imprimées ni 
dans les éditions des Œuvres de Voltaire publiées de son 
vivant, ni dans l’édition de Kehl, Li | se 

On trouve celle qui commence par ce vers : 

Qu'un autre vous enseigne, 0 ma chère Uranie… 

dans les Amusements du cœur et de l'esprit (Amsterdam, 1741, 
t. IL p. 288) : elle y est attribuée à Saurin. Cf. Elite de poésies 

* Jugitives, t. IV, p. 73, et Opuscules poétiques ou le plus char- 
mant des recueils. Paris, Desnos. S. d. (1773), in-24, p. 7." 

. Les deux Epiîtres à Uranie ont été admises dans les OŒuvres 
ire en 1828 (t. XVII de l'édition Delangle, pp. 124 et 1261, FU de ce De + 

75} ÉPITRE A MADAME DU CHATELET. : 

Je voulais de mon cœur éternisant l'hommage... 

L Imprimée pour la première fois en 1820 dans les Pièces 
nédites de Voltaire, p. 53. Cf. éd, Delangle, t. XVII, p. 128. 

Une note de M, Clogenson nous apprend que cette épitre 
“est aussi dans un recueil manuscrit terminé au commence- 
“ment de 1735, par Céran à Cirey: ce qui en fixe à peu près 
«la date » (voy. Œuvres de Voltaire, éd.. Garnier, t. X, 
P.2g4, noter). .- [ Dee Se 

Les vers sur les poètes latins : | 

Celui qui fut puni de sa coquetterie... 
Etc... Etc... Etc... 

qui font partie de cette Epitre ont été imprimés, en 1773, 
ans les Opuscules poétiques, etc.… Paris, Desnos, p. 17. 

754: EPITRE À MONSIEUR LÉ COMTE ALGAROTTI. 

Lorsque ce grand courrier de la philosophie. 

Imprimée en 1735 dans les Observations sur les écrits mo-
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+ dernes {par l'abbé Desfontaines), Paris, Chaubert, t Il 
pp. 142-144, et datée de Cirey, près Vassi, le 15 octobre 1735. 

Les deux notes auxquelles Beuchot a donné la date de 1739," 
_et qu’il a attribuées à Voltaire, se trouvent, avec quelques 
variantes, dans les Observations sur les écrits modernes. 

Réimprimée dans les Amusements du cœur et de l'esprit 
t. Il, p. 232; dans le Portefeuille trouvé,t. I, p. 17, dans les 

NEuvres choisies de M. de Voltaire (Avignon, Giroud, p. 15] 

Cette épître n’a pas été admise dans les éditions des Œuvres 

parues du vivant de Voltaire. Elle est au t. XIII de l'édition de 

Kehl, p. 87. 

755. EPITRE A MONSIEUR DE SAINT-LAMBERT. 

Mon esprit avec embarras… 

Imprimée en 1771, dans le tome XVII de l'édition in 
p- 413. | 

Réimprimée en 1773, dans l'édition de Neufchätel (Pari) 
en 34 volumes (Afélanges de poésies, 1, IL, p. 119) et en 177 

dans l'édition encadrée, t. XII, p.412. 

Les éditeurs de Kehl ont daté cette Epitre de 1756. En 17% 

Saint-Lambert n'était âgé que de vingt ans (il est né Je 26 dé 

cembre 1716) et il ne s'était fait encore connaître que par une 

Ode sur l'Eucharistie. Nous doutons que ce soit celte ode qui 

. lui ait valu les vers flatteurs de Voltaire. 

. Ces vers doivent être, croyons-nous, d’une époque posé, 

‘rieure. - . 

756. EPITRE A MADEMOISELLE DE LUBERT. 

Charmante Iris, qui sans chercher à plaire... 

__ Imprimée pour la première fois par les éditeurs de Kekl 

.t. XIE, p. 89. . . 

757. EPITRE ‘A MADAME LA MARQUISE DU CHATELET suR LA 

. PHILOSOPHIE DE NEWTON. … . _ 

Tu n'appelles à toi, vaste et puissant génie. 

. Cette épître, qui est de 1736, fut imprimécen 1738, à la tête 

des Eléments de la philosophie de Newton. À msterdam, J.Des: 

Bordes, pp. 3 à 8. | .
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Réimprimée en 1739 dans le Recueil de pièces fugitives en 
prose eten vers, par M. de V###. S, [, 1740 (1739 ; en 1746 
dans let. V des Œuvres diverses de M. de Voltaire: Londres, 
Jean Nourse, p. 103; en 1748 dans le t. 111 de l'édition de 
Dresde, p. 210, etc. etc. - ! 

La note sur Algarotti, que Beuchot a datée de 1742 (Œuvres 
de Voltaire, éd. Garnier, 1. X, p. 302), se trouve ‘dans les 
éditions de 1738 et 1739: : ‘ 

Dans le Portefeuille trouvé, 1757, t. Il, p. 250, et dans la 
Troisième ‘suite des Mélanges de poésie, etc. S.L., 1761, 
p. 379, cette épitre est intitulée : Le Philosophe; À Madame la 
marquise de T*** (sic). _ ‘ 

738. EPITRE AU PRINCE ROYAL, DEPUIS ROI DE PRUSSE, SUR 
- L'USAGE DE LA SCIENCE DANS LES PRINCES. 

, 

*" Prince, il est peu de rois que les Mfuses instruisent… 

Cette épitre ‘est de 1736. Frédéric l'avait’ reçue le 7 no- 
vembre. - ‘ 

Elle fut in:primée en 1542 dans le t. V des Œuvres mélées 
de M. de Voltaire. Genève, Bousquet (Paris), p. 218, et réim- 
primée en 1744 dans les Pièces recueillies de AIM, de Vol- 
taire et Piron, ete.…., in-8, pp. 14-18 (C. V. Beuchot, G62),en 
1745 dans le t. VI des Œuvres de d1. de Voltaire. Amsterdam, 
Et, Lelet et Ce, p. 174, etc... etc. 

=. 759. EPiTRE À Mie DE T*** DE ROUEN QUI AVAIT ÉCRIT À ; 
L'AUTEUR CONJOINTEMENT AVEC M. DE CiDEVILLE. 

* Quoi ! celle qui wa dé connaître... 

Imprimée dans l'édition de Kehl (t: XV; p. 126), à la finde 
la lettre de Voltaire à Cideville, du r4 juillet 1738. ‘ 

. 760. EPITRE AU PRINCE ROYAL: DE PRUSSE. 

© Vous ordonne; que je vous dise. 

Cette épitre a été imprimée, en 1756, dans les Mélanges de 
Poésies, etc... S. 1. (Genève, Cramer) p. 19r, avec l'intitulé 
Suivant : Réponse. Cf. l'édition encadrée, t. XIL, p. 190. 

La lettre du prince royal de Prusse, à laquelle Voltaire répond, dans son "Epitre,' est, selon : toute apparence, une 
lettre du 31 mars 1738. | | 

15 *
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.. Un fragment de eutte lettre avait en effet paru, en 1756, 

dans les Afélanges de poésies, etc... S. I. (Genève), p. 189, 

et ce fragment se terminait par ces mots : « Je vous conjure, 

mon cher ami, de me mander tout ce que vous faites à Cirey, 

que j'envie. » 

._ Les éditeurs de Kehl et M. Preuss (Œuvres de Frédéric-le- 

Grand, t. XXI, p. 185) n'ont pas conservé, dans la lettre du 

31 mars 1738, la phrase finale que nous venons de citer. 

761. EPITRE AU PRINCE ROYAL DE PRUSSE AU NOM DE 

MADAME LA MARQUISE DU CHATELET A QUI IL AYAÏF 

DEMANDÉ CE QU'ELLE FAISAIT À CIREY. .: 

Un peu philosophe et bergère…. 

« La lettre à laquelle répondent ces vers, dit Beuchot, n'est 

« pas dans les Œuvfes du roi de Prusse. » Nous croyons qué 

l'Épitre adressée à Frédéric, au nom de Mst du Châtelet, est 

de la même époque que l’épître précédente. 

Elle a été imprimée en 1773 dans les Opuscales poëliques 
ou le plus charmant des recueils. Paris, Desnos, p. 5, et ré 
primée dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 105. Cf. Cor 
poudance secrète, t. XVIII, p. 336. 

762. EPiTRE A M. HELvÉTIUS. 

. Apprenti fermier général. 

Imprimée dans l'édition de Kehl, t, XIII, p.01. . 

»63. EPiTRE ‘AU not DE PRuSSE, FRÉDÉRIC LE GRAN: E 

RÉPONSE À UNE LETTRE DONT IL HONORA L'AUTEUR À 50% 

AVÈNEMENT A LA COURONNE, 

Quoi ! vous êtes monarque, et vous n'aimez encorel… - 

Cette épître est de juin 1740. Frédéric l'avait reçue le2+i0e 
(voy. l'édition Preuss, t. XXII, p. 8). ‘ 

Elle fut imprimée en 1741 dans le Recueil de ro 
"pièces fugitives en prose et en vers, par M. de pere 

Londres, aux dépens de la Société, in-12, pp. 58-00» etre! pe 

primée dans le t. V des Œuvres de M. de Voltaire. Ale 
dam, aux dépens de la Compagnie, 1742, PP. 267-270 | 

° : done .  E af 
Les variantes recueillies par les éditeurs de Kehl et
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Beuchot sont empruntées aux premiéres éditions. Le texte 
actuel est de 1742. ‘ 

Dans le Mercure de septembre 1748, pp. 33-36, on trouve 
une traduction de cette épître en verslatins.  :. 

764. EPITRE À UN MINISTRE D'ETAT. SUR L'ENCOURAGEMENT 
DES ARTS, | “ 

Toi qui, mélant toujours l'agréable à lutile.… 

Cette épître fut d’abord adressée au comte de Maurepas : et 
on.la trouve dans l'édition de Kehl (t. XUH, p. 111) avec l'in- 
titulé suivant: À AL. le comte de Maurepas, ninistre d'Etat, 
sur l'encouragement des arts. Maurepas avait servi Voltaire 
dans sa querelle avec Desfontaines (Voltaire à Thieriot, 28 
janvier 1739). | - ‘ 

Au mois de mars 1740, Voltaire écrivait à d'Argental : « Per- 
«mettez que je vous adresse une de mes rêveries, que vous 
tjetterez au feu si vous la condamnez, et que vous ferez voir 
tà M. le comte de Maurepas, si vous l’approuvez, Je lui donne. 
“par mon dernier vers. la louange la plus flatteuse. Je lui - 
tdis qu'il a des amis, et c'est votre amitié qui fait son 
t'éloge. » : 

L'Epitre au comte de Maurepas ‘finissait en effet par ce 
vers : ‘ |  : Le ee 

Îs ont tous des flatteurs, il a seul des amis... 

, En 1743, M. de Maurepas ayant combattu l'élection de 
Voltaire à l’Académie française, le poète effaça le nom du 
Comte et intituia son épître :. À un ministre d'Etat. C'est sous 
Se titre qu'elle parut dans le t. V des Œuvres mélées de M. de 
Voltaire. Genève; Bousquet, p. 226: Quoique portant-le mil- 
lésime 1742, ce cinquième volume avait été réimprimé, en 
1743, à partir de la p. 199, et l'Epitre à un ministre d'Etat 
ftait au nombre des pièces ajoutées par l'éditeur (voy. Œuvres 
Complètes, édition de 1742). : 

En 1744, dans les Pièces recueillies de AM. de Voltaire et 
Piron (C. V. Beuchot, GG2), l'épitre est intitulée : À A1. le 
Comte de Maurepas, ministre et secrétaire d'Etat (p. 8). 

On la retrouve, avec son premier titre : À un ministre. 

d'Etat, en 1745 (t. VI de Védition Ledet, p. 182), en 1746 (t. V 
des Œuvres diverses de M. de Voltaire. Londres, Jean 
Nourse, p. 119), en 1748 (tome [li de l'édition de Dresde, 
P« 224), etc... ele. ‘
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Le texte actuel est de 1756. . ° 

Les variantes ont été recueillies en 1771 {t. XVILT de l'édi- 

tion in-401). 

763. EPITRE AU ROI DE PRUSSE. 

Non, il west point ingrat, c’est moi qui suis injuste... 

Imprimée, avec la date du 9 avril 1741, dans l'édition dé 

Kehl, t. XI, p. 116. 

On avait fait courir le bruit que Voltaire était brouillé avt 

Frédéric (voy. Voltaire à d’Argental, 7 avril 1741), €t c'est pro- 

* bablement pour démentir cette nouvelle que le poète écrivit 

de Bruxelles l’épitre du 9 avril. Quant à l'épitre de Frédéric à 

laquelle il est fait allusion dans ces vers: : 

« De sa main triomphante il me trace une épitre, 

« Une épiître où son cœur a paru tout entier. 

elle nous est inconnue : Frédéric adressa à Voltaire, en 174l 

des vers datés du camp de Mollwitz, mais ces vers sont du 

2 mai 1341 (voy. l’éd. Preuss, t. XXII, p. 66). . 

.766. .ÉPITRE AU ROI DE PRUSSE. 
Eh bien, mauvais plaisants, critiques obstinés…. 

” Cette épître, écrite à la nouvelle de la victoire de Mollwitz, 

fut imprimée en 1745, dans le t. VI de l'édition d'A mster dm 

(Ledet ou Desbordes, p. 596), avec la date du 20 avril 1741 

767. EPITRE AU MÈME. 
Les vers et les galants écrits. 

Imprimée, avec la date de 1742, dans l'édition de Ketl, 

t. XIIF, pe 120... Lo 

768. RÉPONSE AUX PREMIERS VERS DU MARQUIS DE XImÉSES 

Vous flattez trop ma vanité. - 

Ces vers, écrits le 31 décembre 1742, ont été imprimés, ef 
1772, dans les Œuvres de AM. le marquis de Ximénès, ele 
Paris, in-8, p. 30°. | ° 

retenir 

“1. Dans les éditions de 1751 (t. III, p. 215) et de 1752 (LUI p. 1H) hf 
de l'Epitre présente une variante importante, qui n'a pas été recueillie Faf 

Leuchot. . « 
2. On les trouve aussi dans une brochure intitulie : Essai de gi 

genres divers de poésie, par M. de ‘**. S, L (Genève) ets. 4. in-Be, (HIT A 
Le 2284. Zd. 2106 À.) _ ‘
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Les éditeurs de Kehi ont daté cette épitre de 1767, (t. XIII, 
p. 183). Lo 

769. EPITRE AU ROI DE PRUSSE. FRAGMENT. | 
| Lorsque pour tenir la balance. 

Imprimée pour la première fois par les éditeurs de Kehl, 
t XI p. 121. 

710. EPITRE AU ROI DE PRUSSE. : 

Ceux qui sont nés sous un monarque... 

Imprimée pour la première fois en 1751 dans le t. II des 
Œuvres de M. de Voltaire. S.l, (Paris, Lambert), p. 251, avec 
la date du 1e août 1744. ‘ 

"71. EPITRE à M, LE PRÉSIDENT HÉNAULT.. 

O déesse de la santé. 

Cette épitre fait partie de la lettre de Voltaire au président Hénault, du rer septembre 1744. ° 
Elle a été imprimée en 1746, dans le t. V des Œuvres diverses 

de M, de Voltaire, Londres, Jean Nourse, p. 10. - 
Hénault reçut cette épitre ‘pendant qu'il était à Plombières 

(roy. ses AZénoires, Paris. Dentu, 1855, p. 159). 

72. ÉPITRE AU ROI DE PRUSSE, + *** 

Di héros de la Germanie..." 

Imprimée, avec la date du 1er novembre 1744, dans let. V 
des Œuvres diverses. de M. de Voltaire (Londres, Jean 
Nourse, 1746), p. 190. Fo 

173 NOUVELLE ÉPITRE AU Ro par M. DE VOLTAIRE. PRÉ- 
SENTÉE À SA MAJESTÉ AU CAMP DEVANT FRIBOURG LE 
l'ÉROVEUBRE 1744. (Paris, de l'imprimerie de Praull 

à . “: Pre.) In-4° de 3 pp. (Bibl. Ni...) 
1 Vous, dont l'Europe entière aime où craint la justice... 

L'approbation est du 10 novembre 1744, et le permis d'im- Primer du 12 novembre. . ‘ 
Réimprimée dans le Afercure de novembre 1744, tome U, 

P. 1145 dans les Pièces recueillies de M. de Voltaire et 
Iron, ele... 1744, p. 32; dans le Recucit de pièces chaisies
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sur les conquêtes et la convalescence du roi, 1745, etc... etr… 
La première édition des Œuvres qui contienne cette Epüre 
est celle de 1751. 8. 1, (Paris, Lambert), t. I, p. 243. 

774. EPITRE AU ROI DE PRUSSE, FRAGMENT. 

Ah! mon prince, c'est grand dommage... . 

Imprimée par les éditeurs de Kehl, t. XUI, p. 135. 

77$. EPITRE AU ROI DE PRUSSE. 

J'ai donc vu ce Postdam, et je ne vous vois pas. . 

Imprimée par les éditeurs de Kehl, t. XIL, p. 156. 

776. EPITRE AU MÊME QUI AVAIT ADRESSÉ DES VERS À L'AU- 

TEUR SUR CÉS RIMES REDOUBLÉES. 

Lorsque deux rois s'entendent bien. 

Imprimée par les éditeurs de Kehl, t. XIE, p. 157 avec 

date de 1747. 

Ces vers sont de juin 1745 (voy. Voltaire au duc de Riche” 
lieu, 20 juin 1745). — Les vers de Frédéric à Voltaire sur les 

rimes en aille et en .ain sont inconnus. 

777+ EPITRE AU DUC DE RICHELIEU. 

” Généreux courtisan d'un roi brillant de gloire. 

« Cette épitre; dit Beuchot, imprimée pour la première fois 
.« en 1817, est évidemment. le premier jet du Poème de For 

€ tenoy.» La plus ancienne édition que nous connaissions 
cette Épitre est celle qui fait partie du tome XIII des Œué 
de Voltaire, Paris, Lequien, p. 231. 

778 EPITRE A MONSIEUR LE COMTE ALGAROTTI. 

Enfant du Pinde'et de Cytlère..… 

Imprimée, dans le t. III de l'édition de Dresde (de 752} 
P. 195. Cf: Mélaiges de poésies, ete. S. 1. (Genève, Craméra 
1756, p. 276, et l'édition excadrée, t. XII, p. 373. 

Dans ces diverses éditions, l'Epitre à Algarotti, datét # 
21 février 1747, est intitulée: À AJ, le comte Algaroti di 
était alors à la cour de Saxe. Les éditeurs de Kehl ontallons* 
ce titre, et daté l’épitre de février 1744. Elle est de 1747:
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779. ÉPITRE SUR LA VICTOIRE REMPORTÉE PAR LE ROY A 
Lawreun. S. L. n. d. In-4° de 8 pp. (C. V. Beuchot, 
269); — LETTRE À S. A. S. MADAME LA DUCHESSE DU 
MAINE SUR LA VICTOIRE REMPORTÉE PAR LE ROI A Law- 
FELT (sic), par M. de V**. Lyon, Delaroche, 1747. In-8° 
de 8 pp. (C. V. Beuchot, 427). 

Auguste fille et mère de héros... 

Cette épitre est de juillet 1747. Elle fut réimprimée dans le 
Mercure d'août 1747, pp. 25-29, et admise en 1751 dans les 
Œuvres de M. de Voltaire. $. I. (Paris, Lambert), t. I, 
P. 246. Lo 

Cette épître ‘a été très sévèrement jugée par Raynal (Nou- 
vêlles littéraires, dans le t, I de la Correspondance de Grimm, 
éd. Garnier, p.71) et par Mne de Staal (Lettre à Mas du Def- 
fand de (juillet) 1747: Correspondance complète de madame 
du Deffand, éd. de Lescure, t. [, p. 87). ‘ 

780. EPITRE AU DUC DE-RICHELIEU. 

Dans vos projets étudiés. | ; 
.Imprimée par les éditeurs de Kehl, t. XII, p. 143. 

781. EpirRe A M. LE MARÉCHAL DE SAXE, EN LUI ENVOYANT 

LES Œuvres DE M. LE MARQUIS DE ROCHEMORE, SON 

ANCIEN AMI, MORT DEPUIS PEU. | 

Je goûtais dans ma nuit profonde. 

Ces vers ont été imprimés en 1776. Voyez l'Almanach des 
.Muses de 1777, p. 119. ‘ _ ‘ 

Dans la réimpression qui fait partie de l’Almanach des 

Muses, PEpitre au maréchal de Saxe est intitulée : À Af. le 

maréchal de Saxe, en lui envoyant les Œuvres de M. le mar- 

quis de R*%*, après la mort de ce dernier, qui avait été fort lié 

avec lui (le marquis est supposé écrire lui-même des Champs- 

nes) — Cf. le tome XIV de l'Evangile du jour (pp. 172- 
175)4 : 

. 
a   1. Le tome XIV de l'Évangile du jour porte le millésime 1778; il contient 
l'ouvrage de Voltaire intitulé : Un chrétien contre six juifs, qui parut à la 
fin de 1776, avec le millésime 1777. Or le frontispice de la réimpression d'Un 

 



232 VOLTAIRE : 
  

Le titre actuel est celui des éditeurs de Kehl (tomeXIll, 
‘pe 157). De 

Sur cette Epiître, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Vol. 
taire, éd. Garnier, 1. X, p. 343). -. 

782. EPITRE A MADAME DENIS, NIÈCE DE L'AUTEUR. La VIE 
DE PARIS ET DE VERSAILLES. 

Vivons pour nous, ma chère Rosalie. 

Cette épître, que Beuchot a datée de 1348, est de 1749 (roy. 
. Voltaire à Frédéric, 28 juillet 17491. 

Elle fut imprimée en 1751 dans le t. IIL des Œuvres de 
M. de Voltaire. S. 1. (Paris, Lambert), p. 255. 

La note du vers 36° : « J! paraît que cette petite pièce, etc...» 
attribuée par Beuchot aux éditeurs de Kehl, se litau t. Xllde 
l'édition encadrée, p. 283. , 

783, EPITRE A M. LE PRÉSIDENT HÉNAULT. 
, 

Vous qui de la chronologie. 

Imprimée avec la date du 20 novembre 1748 dans le Mer- 
cure de janvier 1749..p..23-25. Collé, dans son Journal (éd. 
Didot, t. 1, p. 35) donne à cette épitre la date du 18 décembre 
enfin dans let. III des Œuvres de Voltaire. S. I. (Paris, Lam- 
bert), p. 96, l'Epitre au président Hénault est datée du 28 n0- 

‘vembre 1748. Cf. Mélanges de poésies, ete. S. 1. (Geréré 
Cramer)s 1756, p.260, et le tome XII de l'édition encadrée, 
p. 337. - ° ‘ LL 

Le commencement de lépître, telle que Voltaire l'añait 
adressée à Hénault, et telle qu'elle courait sous le manteal, 

, ayant déplu au président,- Voltaire y fit des corrections (0. 
sa lettre à Hénault du 3 janvier 1749). | 

Nous ne connaissons de la première version de l'Epitre & 
président Hénault qu'une seule édition : c'est celle qui fait 
“partie de la brochure intitulée : Natilica, conte indien, 01 
“critique de Catilinà (par Desforges). Amsterdam, 1749, in1 
P-.19-22. Cf, Collé, Journal et Mémoires, t. 1, p. 35. 

ne 

Chrétien contre six juifs, qui fait partie du'tome XIV de l'Evangile du jo” 
porte également le millésime 1777. Si cette réimpression est de la file 
1776, comme on y trouve l'Épître a maréchal de Saxe {p.172),ilest possible que cette Epître ait paru pour la première fois dans ce volume.
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584. ÉPITRE AU DUC DE RICHELIEU À QUI LE SÉNAT DE GÈNES 
AVAIT ÉRIGÉ UNE STATUE. ° 

. Je lé verrai cette statue. 

Imprimée dans le Nouveau Magasin français ou Biblio- 
thèque instructive et amusante pour le mois de mai 1750. 
Londres, François Changuion, avec une Réponse (au nom) de 
M. le duc de Richelieu à M. de Voltaire. | 

On trouve encore cette Réponse dans les Nouvelles litté- 
raires de l'abbé Raynal (voy. Grimm, Correspondance litté- 
raire, éd. Garnier, t. I, pp. 250-251) et dans le recueil intitulé: 
Elite de poésies fugirives. Londres (Paris), 1564, t. IL, 
Pe 294. . 

La première édition des Œuvres qui contienne l'Epitre au 
duc de Richelieu est celle de 1751. S. 1. (Paris, Lambert}, 
t. HI, p. 238). 

Cette épitre est datée du 18 novembre 1748. 

785. EPITRE DE VOLTAIRE À M. DE SAINT-LAMBERT. .. 

Tandis qu'au-dessus de la terre... 

Cette Epitre, qui est sans date dans l'édition de Kehl (t. XII, 
p.97), et que les éditeurs modernes ont datée de 1749, parut, 
en 1768, dans le t. V des Nouveaux Mélanges, etc... p. 317. 

Elle fut réimprimée, en 1770, dans le recueil intitulé : Elite 
de poésies fugitives, t. V, p. 41, en 1771, dans l'édition in-4° 
it. XVUHL, p. 414), et en 1775, dans l'édition encadiée (t. XII, 
P. 413), 

786, Entre À M. Desmanis. 

Vos jeunes mains cueillent des fleurs. 

Imprimée en 1750 dans le Nouveau Magasin français ou 
:- Bibliothèque instructive et amusante pour le mois de nai 

1750. Londres, François Changuion (C. V. Beuchot, 166 bis). 

Réimprimée dans le Mercure de juillet 1750, p. 61, dans 
les Œuvres de M1 de Voltaire. S. l. (Paris, Lambert), 1751, 
LL, p.245, et dans let. V des Nouveaux Mélanges, etc …, 
P- 323, avec la date de 1750. . 

L'épitre de Desmahis, à laquelle répondent les vers de Vol- 

taire, a été imprimée dans le Trésor. du Parnaste ou le plus 
Joli des'recueils, Londres, 1762, t. 1, p: 60.
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787. ÉPITRE A M. LE CARDINAL QUIRINI 

Quoi ! vous voulez donc que je chante. 

Imprimée, avec la date du 12 décembre 1751, dans let Ill 
de l'édition de Dresde (de 1752), p. 210. Cf. le t. Videl 
Bibliothèque impartiale (1752), p. 154; les Mélanges de poé. 
sies, etc... S. L. (Genève, Cramer), 1756, p. 279, et le t. XILde 
lPédition encadrée, p. 336. ° 

Dans les Cing années littéraires de Clément (Berlin, 155, 
t..Il, p. 326), cette épître est intitulée : Vers de Voltaire au 
cardinal Quirini qui lui demandait une ode sur l'église catho 
lique de Berlin à laquelle Son Eminence a fait des présents. 

788. EPITRE AU ROI DE PRUSSE. 

- Dans ce jour du saint vendredi... 

Imprimée en 1802 dans les Lettres inédites de Voltaire à 
Frédéric-le-Grand, roi de Prusse, publiées sur les orighaus 
(par M. Boissonade). Paris, Delalain, p. 131. 

789. EPITRE AU MÈME. 
. 4 

- Est-il vrai que Voltaire aura. 

Imprimée en 1802 dans les Lettres inédites de Voltaireà 
Frédéric-le-Grand. Paris, Delalain, p. 143. 

790. EPITRE AU.ROI DE PRUSSE, . 

Blaise Pascal a tort, il faut en convenir... 

Cette épitre a été imprimée séparément sousletitre suivant: 

Les Tonneaux. Au roi de Prusse, par Mr. de Voltaire. SE 

n. d, In-12 de 4ff. non chiff, (Bibl. nat.+Z 2284, Zd 25495 10} 

Réimprimée sous ce titre: Les Deux Tonneaux, dans li 

Bigarrure, t. XX, p.46: Ce tome, dit Beuchot, est du cox- 
: mencement de 1753, 

Dès 1752, l'épitre au roi de Prusse avait paru dans le t Ill 
des Œuvres de M. de Voltaire (Dresde, G.C. Walther), p170: 
Cf. Mélanges de poésies, etc. S. 1. (Genève, Cramer), 179% 
P. 218. ‘ Fo - 

Dans ces deux éditions, l’épître est intitulée : Lettre au R 
de P...; elle est accompagnée d'une note ainsi conçue: € Cent 
pièce est de 1751. Voyez les Pensées de Pascal.»
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791. EPITRE DE M. DE V*"* EN ARRIVANT DANS SA TERRE 

© pRÈS DU LAC DE GENÈVE, EN MARS 174$. S. L. n. d. (chez 

Emmanuel du Villard fils, libraire et imprimeur de la 

Gazeile). In-4° de 6 pp. Édition encadrée. (Bibl. N°7. 
2284, Zd. 2540; et C. V. Beuchot. 1890). 

Ceîte épitre a été aussi imprimée dans le Afercure d'août 
1755, p. 83. ‘ 

Il existe une Réponse à Af. de Voltaire, en soixante-dix vers 
de huit syllabes, s, {. n. d. In-12 de 3 pp. (C. V. Beuchot, 
i7u1), et une Réponse à Pépitre de A. de V***, etc.…., qui 
commence ainsi : ‘ - 

O maison de Voltaire, et non pas d’Epicure.…. 

Cette dernière pièce, qu'on a attribuée à Voisenon, se trouve 
dans la Correspondance littéraire de Grimm {1er juillet 1955), 
(voy. aussi les numéros suivants). 

392. LA MÈME ÉPITRE. S. L. n. d. In-4° de 6 pp. et 1 f. non 
chiff. pour la Réponse à l'épitre de M. de V** (C. V. 

Beuchot, 26$ bis). . 

793. LA MÊME EPiTRE. S. L. n. d. In-8° de 8 pp. (C. V. 
.Beuchot, 266). ‘ 

Avec la Réponse à l'Epitre de M, de V***. 
La Réponse est aux pp. 7-8. 

704. LA MÈME ÉPITRE, S. L. n. d. In-8° de 7 pp. (C. V. 
Beuchot, 267. 

, La première édition des Œuvres qui contienne l'Epitre de 
l'auteur en arrivant dans sa terre, etc. est celle de 1756 

(voyez Mélanges de poésies, etc.. S. l. (Genève, Gramer), 
Pl. : ‘ 

795. EPITRE A L'EMPEREUR FRANÇOIS 1° ET L'IMPÉRATRICE 
REINE DE HONGRIE SUR L'INAUGURATION DE L'UNIVERSITÉ 

DE VIENNE. ° 

Les éditeurs de Kehl, qui ont imprimé cette Epitre dans le 

t. XIII de leur édition, p.179, disent qu’ils l'ont tirée d’un
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volume in-folio « où se trouve le discours latin du P. Maïster, «jésuite, prononcé à la même occasion devant Leurs Majestés, «au mois d'avril 1756.» : 
L'Epitre à l'Empereur François Ier, etc... avait été réimpri. 

mée, dès 1757, dans le Portefeuille trouvé, ete... t. Il, p.35, 
sous le titre suivant: Vers faits à l'occasion du Discours latin 
du R. P. Maïster, jésuite, professeur d’élojuence, ‘prononcé devant Leurs Majestés II. et RR. le jour de la cérémonie de 
l'inauguration de l'Université, faite le 5 avril 1756. On liten 
note : « Ce Discours a été traduit grand in-folio, 56 pp. avec de 
« très belles vignettes et se vend à Venise chez Trainer, im- 
« primeur de la coùrt. » - 

* Voyez aussi Luchct, ZZistotre littéraire de Voltaire, 1581, 
t. V, p. 255. 

796. EPITRE 4 M. LE DUC DE RICHELIEU SUR LA CONQUÊTE 
DE MaAHoN. | | 

Depuis plus de quarante années... 

Cette épitre fait partie de la lettre au duc de Richelieu du 
3 mai 1756. Elle parut dans le Mercure d'août 1756, pp. 227 229. ° 
On l’a réimprimée dans le Portefeuille trouvé, etc. Genève, 

1757, t. IL, p. 332 (sous le titre suivant : Epitre à M. le maré- chal de R*# dans l'ile de Alinorque); = dans les Œuvres choi- 
sies de M. de Voltaire, Avignon, Giroud, 1561, p. 104; — dans le tome X des Nouveaux Mélanges, etc…., p. 303; — enfin dans l'édition in-4e, t, XVIII, p. 383, et dans l'édition encadrée, t, XII, p. 385. Dans ces trois dernières réimpres- sions, l'Æpitre est intitulée : À AJ. le Maréchal duc de Riche- 
lieu sur la conquête de Mahon en 1356. 
Voyez dans le Mercure de septembre 1756 des Vers de M.le président de Rufey à A[. de Voltaire sûr la prise de Pori- ahon, p. 58, et dans le Afercure d'octobre 1756, des l'ersä 1. de Voltaire sur son épitre à A1. de Richelieu, p. 72: 

797. EPITRE À M. L'ABBÉ DE LA PORTE. 
. Tu pousses trop loin l'amitié. 

Imprimée. dans le tome XIIIe de l'édition encadrée, p. 40% - 
et 

In riens Fran;, et M. Theres, August. Wien, Tratiner, 1756. -folio. .
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sous le titre suivant : À AL. l'abbé de La Porte, par A1. l'abbé 
de l'Atteignant. ‘ 
Réimprimée dans le tome XIII de l’édition de Kehl, p. 201, 

- avec le titre actuel,  . Fe 
Sur cette épitre, voyez la note de Beuchot, Œuvres de Vol- 

taire, éd. Garnier, t, X, p. 370. ° 

798. EPITRE A UNE JEUNE VEUVE. 

Jeune et charmant objet à qui pour son partage. 

Cette épitre ne se trouve ni dans les ‘éditions des Œuvres 
publiées du vivant de Voltaire, ni dans l'édition de Kehl. Elle 
estau tome XVIIe de l'édition Dalibon, p. 247. 

799. EPiTRE A M. LE PRÉSIDENT HÉNAULT SUR SON BALLET 

DU TEMPLE DES CHIMÈRES, MIS EN MUSIQUE PAR M. LE 

DUC DE NIVERNAIS ET REPRÉSENTÉ CHEZ M . LE MARÉCHAL 

DE BELLE-ISLE EN 1560. | 

Votre amusement Lyrique... 

Ces vers ont été imprimés en 1762 dans le recueil intitulé : 
Le trésor du Parnasse on le plus joli des recueils, Londres, t. I, 
P. 299. Cf. Elite de poésies fugitives, Londres, 1764, t. Il, 
P. 189. Ils sont au tome XIII de l'édition de Kehl, p. 182. 

800. EPiTRE DE M. DE VOLTAIRE À Mie CLAIRON. S.l.n.d. 

In-8 de 8 pp. (C. V. Beuchot, 259). 

Belle Daphné, peintre de la mature. 

Le titre de départ porte : Pantaodai; Étrennes à Ale Clai- 
ron par A**#* C?44 (Abraham Chaumeix). À Paris, le 1" jan- 
vier 1761, ° eo . 

Sur cette épître, voyez la note de Beuchot, Œuvres de . 
Voltaire, éd, Garnier, t, X, pp. 332-373. ". 

L'Epitre à Mite Clairon a été réimprimée en 1761 dans la 
Troisième suite.des Mélanges de poéste, etc. S.l. (Paris), p. 281; 

En 1762 dans le Trésor du Parnasse ou le plus joli des recueils, 
Londres, t. II, p. 221; en 1763 (avec des lacunes) dans le 
Sixième Recueil de nouvelles pièces fugitives de M. de Voltaire, 
Genève, et Paris, Duchesne, p. CXIX ; en 1764 dans les Contes 
de Guillaume Vadé, p. 259. C'esten 1764 que Voltaire intitula 

Son épitre: À Daphné, célèbre actrice. Æpitre traduite de 

l'anglais ; et c'estle texte de 1764 qui est reproduit dans l'édi-
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. tion in-, t. XVIII, p. 416, dans l'édition encairée, t XL 
- P+ 415, et dans l'édition de Kehl, t. XII, p. 184. 

801. EPITRE DE M.DE VOLTAIRE À MADAME Devis sir 
” L'AGRICULTURE, S, [, n. d. In-8 de 7 pp. (C. V. Be- ‘ 
chot, 254, 255). | . 

Dans cette première édition, l'Epitre sur Pagriculture est 
datée du 14 mars 1561. 

802. LE MÊME ÉPITRE SUIVIE D'UN RESCRIT DE L'EMPEREUR DE 
LA CHINE ET D'UNE LETTRE A M. L'EVÈQUE D'ANNECY. 
S. L n. d. In-8° de 16 pp. (C. V. Beuchot, 258). 

803. LA MÊME ÉPitRe, S. 1. n. d. In-8o de 1$ pp. (C. V. 
Beuchot, 256 et 257). | 

Le titre de départ porte : Epitre de M. de V. à M.D.sr l'agriculture. | | . St 
Le Rescrit de l'Empereur de 12 Chine est une facétie de Vol: 

taire à l'occasion du projet de paix perpétuelle de l'abbé de Saint-Pierre, La lettre à l'évêque d'Annecy est datée du 15 cé. cembre 1758 (lisez 1759" 
- 

L’Epitre sur l'agriculture à été réimprimée en 1761 dans Troisième suite des Mélanges de poésie, ete. S. 1. (Parëh P. 194 et dans le volume intitulé : Perit recueil de pièces site gulières, Paris, in-12, p. 5; en 1762, etc... dans le Trésor du Parnasse ou le plus joli des recueils, Londres, t. II, p. 131 — Cn 1764 dans les Contes ‘de Guillaume Vadé, p. 253; en 1771 (avec des notes de Voltaire}, dans le recucil intitulé : Epütres, satires, contes, odes, etc., Londres (Gerève), et dan 6 tome XVU de l'édition in-4e ; enfin en 1775 dans l'édition | encadrée, t, XII, p. 399. ‘ ° - 
Elle est au-tome XIII: de l'édition de Kehl, p. 191. 

804. EPITRE À MADAME ELIE DE BEAUMONT, EN RÉPONSE À 
UNE ÉPITRE EN VERS, ‘AU SUJET DE Me CORKEILLE. 

S'il est au monde une beauté. 
Imprimée avec la date du 20 mai 1761, dans l'édition dé 

Keh], t. XU, P. 195. - ee . ei.
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8os. EPITRE AU DUC DÉ LA VALLIÈRE, GRAND FAUCONNIER 
DE FRANCE. | . - 

Illustre protecteur des perdrix de Afontrouge…. 

Cette épître ne se trouve ni dans les éditions données du 
vivant de Voltaire, ni dans l'édition de Kehl. Elle est au 
tome XIIL de l'édition Lequien, p. 326. 

806. Epitre à Mie CLarRon. S. L. n. d. (1765). In:4 de 
4 pp. (C. V. Beuchot, 1885); — S. L. n. d. (1765). 
In-8 de 4pp. (C. V. Beuchot, $40). oo 

L'épitre à Mite Claïron : 

Le sublime en tout genre est le don le plus rare... 

est de juillet 1765. L'Almanach des Muses de 1766 cite une 
édition de 1765, avec l'adresse suivante : Audrinople; Paris, 
Merlin, in-$ de 4 pp. (p. 151). | 

Cette épitre fut réimprimée en 1765, dans le tome III des 
Nouveaux Mélanges, etc., p. 399 ; en 1766, dans l’Almanach 
ces Auses, p. 111 ctdans le Journalency clopédique du 1er février. 
Elle est au tome XVIII de l'édition in-4, p.-423, et au 
tome XIIe de l'édition encadrée, p. 422. 

8. Epirre À HENRI LV, SUR CE QU'ON AVAIT ÉCRIT A 
L'AUTEUR QUE -PLUSIEURS CITOYENS DE PARIS S'ÉTAIENT 

MIS A GEKOUX DEVANT LA STATUE ÉQUESTRE DE CE PRINCE, . 

PENDANT LA MALADIE DU DAUPHIN. 

Intrépide soldat, vrai chevalier, grand homme... 

Le dauphin, père de Louis XVI, est mort le 20 décembre 1765. 

L'épitre à Henri IV est, selon Beuchot, de janvier. 1766. 

Cependant on la trouve dans le Ille volume des Nouveaux 

Alélanges, etc... qui a le millésime 1765. Maïs il est possible 

.que ce troisième volume n'ait paru qu'au commensement . 
. de 1306. « Nous avons depuis quelqu:s jours les trois nou- 

Cveaux volumes de Mélanges de M. de Voltaire », lisons- 

nous dans la Correspondance de Grimm, à la date du 15 jan- 
vier. . : . - 

Voltaire envoya son épitre le 3 janvier à d’Argental, et le
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‘4 janvier au marquis de Villette. Cette épitre avait probable 
ment déjà paru dans le tome Ille des Nouveaux Mélanges, 
lorsque Voltaire écrivait à Villette (4 janvier 1766) «Il 
«“* m'est important de savoir ce qu'on pense de ces vers avant 
« qu'on les publie. » 

L'Epitre à Henri IV fut réimprimée dans le Journal enéycl 
pédique du 1er février 1766, sauf, dit Beuchot, quelques vers 
que supprimèrent les éditeurs (voir sa note, Œuvres de Vo- 
taire, éd. Garnier, t. X, p. 387). On peut la lire aussi dans les 
Mémoires secrets (13 janvier 1766, €. II, p. 284). 

Elle est au tome XVIIIe de l'édition in-49, p. 178,tau 
tome. XIIe de l'édition encadrée, p. 160. Cf. Les choses utilés 
et agréables, Berlin (Genève), 1769, t. II, p. 152. 

808. EPiTRE À M. LE CHEVALIER DE BOUFFLERS. 

Croyex qu’un vieillard cacochyine.. 

Ceite épitre est imprimée comme la précédente, au tomelll: 
des Nouveaux Mélanges, etc. S, L. (Genève), 1703, P.#4. 
sous le titre suivant : Réponse à AM. le ch. de B... 

‘ Beuchot a daté cette épître de 1766; elle est de 1765, es 
Mémoires secrets en citent les derniers vers dés le 20 f- 
vrier 1765. : 

L'Epitre de Voltaire à Boufilers et les vers de Boufikers 
‘auxquels répond cette épître, se trouvent dans l'Aimantch 

° des Muses de 1766, pp. 5 à 8. — C'est à tort que les alé 
. - moires secrets intitulent les vers de Boufflers; Réponse de 

. 4, le chevalier de Boufflers : c'est l'épitre de Voltaire’ qui 
est une réponse aux vers que Boufters lui avait adressès 
{Voy. Lettres de A. le chevalier de Bouflers pendant 50% 

voyage en Suisse à madame sa mère. S,l, 1771, Pe 30): 
: LS 

809. EPitRe A M. FRANÇOIS DE NEUFCHATEAU. 

St vous brillez à votre aurore.. 
« Cette épitre,. datée du 6 août 1766, est une réponse à dés 
.. vers adressés à Voltaire par Françoisde Neufchäteau.le 15juil- 

let 1766 (Vov. Afémoires'secrets, G septembre 1766). 

L’Epitre à François de Neufchdteau fut imprimée dans le 
Mercure d'octobre 1766, t. [, p. 19, elle y est précédée des trs 
de F, de Neufchâteau (p. 18). ‘ 
Réimprimée dans l'Almanach des Muses de 1767, pe 104 

, [ 
é- C'est par erreur que ‘dans le tome Ve des Nouveaux lé
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langes, p. 312, dans le tome XVille de l'édition in-4, p. 435, 
et dans le tome XIII de l'édition encadrée, p. 86, ces vers sont 
adressés au chevalier de Boufflers. - ‘ 

810. EPITRE A MONSIEUR DE CHABANON, QUI, DANS UNE 

. PIÈCE DE VERS, EXHORTAIT L'AUTEUR A QUITTER L'ÉTUDE 

DE LA MÉTAPHYSIQUE POUR LA POÉSIE. | 

Aimable enfant de Polymnie.. 

Beuchot a daté cette épître du -27 auguste 1766. Cependant 
on trouve les vers de Voltaire à Chabanon dans les Mémoires 
secrets, du 1e avril 1766 (t. IL, p. 15). 

Ïls furent imprimés dans le tome Ve des Nouveaux AMé- 
langes, etc., p. 312; dans l’Afmanach des Muses de 1768,p.95; 
dans le Afercure d'août 1768, ‘etc., etc. Ces vers sontau 
tome XVIII+ de l'édition in-4*, p. 438, et au tome XIIL* de l’édi- 
tion encadrée, p. 321. - | 

- Sur les circonstances dans lesquelles ils furent composés, 
voyez Chabanon : Tableau de quelques circonstances de ma 
vie, etc., Paris, 1795, pp. 119-121. ‘ 

811. EPITRE A MADAME DE SAINT-JULIEN. 

Fille de ces dauphins de qui l'extravagance.… 

.Imprimée par les éditeurs de Kehl, qui ont placé cette 
tpitre parmi celles de l’année 1772, (t. XI, p. 278). Beuchot 

la classée parmi les épîtres de 1766 : « Je la crois, dit-il, anté- 
“rieure à la lettre du 14 septembre 1766, où Voltaire parle 

“d'un voyage que cette dame avait fait à Ferney.» Mais 
Mse de Saint-Julien fit divers séjours à Ferney, en 1765, 1772 
£t 1775; et rien n'indique que ces vers aient été écrits en 1766, 

. plutôt qu’en 1772 ou en 1975. . 

812, EPiTRE À LA MÊME. 

- Des contraires bel assemblage... 

.. Cette épître- est imprimée dans le Mercure de septembre 

1768, p. 6; dans le tome V des Nouveaux Mélanges, elc., 

P. 314; dans l'Almanach des Muses de 1769, p. 126. Elle est 

au tome XVIII de l'édition in-4e, p. 439, et au tome XII de 
l'édition encadrée, p. 322. . . 

10
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813. EPITRE À MON VAISSEAU. 

O vaisseau qui portes mon nom... 

Cest en 1768 qu'une compagnie de Nantes miten mer un 
vaisseau qu'elle appela le Voltaire (voy. Voltaire à d'Argentil, 
20 juin 1768). 

Des fragments de l’épître de Voltaire furent imprimés dans 
le Afercure de juillet 1768, t. Il, pp. 5-8. On trouve cetk 
Erpitre, sous le titre de: Discours à mon vaisseau dans let. Ÿ 

des Nouveaux Mélanges, etc.…., p. 353; dans l'Almanich dés 

Muses de 1769, p. 113, etc... 

En 1971, elle fut réimprimée dans le recueil intitulé: Eji- 
tres, satires, contes, odes, etc... Londres (Genève); elle ÿ ét 
intitulée : Vers à un. négociant qui avait donné le nom de 

l'auteur à un de ses vaisseaux. 

C'est sous le titre de: Discours à mon vaisseau que &lk 

Epitre figure dans l'édition in-4*, t. XVIII p. 181, et dans 
l'édition encadrée, t. XII, p. 163.— Voyez, dans la Correspot 

. dance de Grimm (éd. Garnier, t. VIII, p. 120), une épigramme 

.. de Piron sur le vaisseau le Voltaire, Cf. Mémoires secrél, 

"7€ IV, p.67. : 

814. EriTRe À Boirraut.S, {, n.d. In-8° de 6 pp: (C.\. 

Beuchot, 252). 7 

Boileau; correct auteur de quelques bous écrits... 

L’Eritre à Boileau est de mars 1769 (voy. Voltaire à d'At- 
gental, 12 mars 1769. Cf. Mémoires secrets, 18 mars 17% 
t. IV, p. 215). _ . 

On la trouve: ce ° - . 
- 1° Dans et. Villdes Nouveaux Mélanges,ete. (1769) per 

- 2° Dans let. Il des Choses utiles et agréables (1769h P- 2 

3° Dans let. VI de l'Evangile du jour (1769) P- 155. 

. 4° Dans l’Almanach des Muses de 1770, p. 172: 

5° Dans le recueil intitulé: Epitres, satires, contes, odes, 
Londres (Genève), 1771; in-8, ° 

Go A la suite des Lois de Afinos, s: L, (1773); Pe 17 
| le tome. X de l'Evangile du jour (1773), p. 83. oo, 

La note sur l'abbé Terrasson, que Beuchot a datée de 175% 
se trouve dans l'édition originale. ‘ ‘ 

en 

et danÿ 

pe, 

1. Dans le tome VIII des Nouveaux Afdlanges, l'intitulé do d'Epitre est le 
suivant : Epitre à Boileau où mon testament.
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. . Clément de Dijon répondit à l'Epitre de Voltaire par une 
pièce intitulée : Boileau à M. de Voltaire. S. 1, 1772. In-8 de 
21 pp. (C. V. Beuchot, 1064). Voy. aussi la Lettre à A1. Clé- 
ment dans laquelle on examine son épitre de Boileau, etc. 
Genève et Paris, Valade, 1772, in-8 de 25 pp. C. V. Beuchot, 
1579). 7. 

815. EPITRE A L'AUTEUR DU LIVRE DES TROIS IMPOSTEURS!. 
‘  S.ln.d. In-8 de 4 pp. (C. V. Beuchot, 1186). . 

Insipide écrivain, qui crois à tes lecteurs. - 

Cette épître est de 1769. Il en est question dans les Afé. 
moires secrets du 20 mars et dans la Correspondance de 
Grimm du rer avril 1769 (éd. Garnier, t. VII, pp. 321-323). 
Voltaire en parle dins sa lettre à madame de Deffand, du 
15 mars 1569. Réimprimée en 1770 dans les Questions -sur 
l'Encyclopédie (voy. le mot Athéisme); en 1771 dans le recueil 
intitulé : Epitres, satires, contes, odes, etc. Londres (Genève), 
ét en 1773 à la suite des Lois de Minos, p. 146. Toutes les 
notes (de Voltaire) qui se trouvent dans ces deux dernières 
réimpressions n'ont pas été reproduites par Beuchot, 

Sur le livre des Trois imposteurs (Moïse, Jésus-Christ et 
Mahomet), voyez la note de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. 
Garnier, t. X, p. 402 et l'introduction de l'édition donnée par 
Philomneste junior (G. Brunet), Bruxelles, 1867, in-12.. 

816. Epirre A M. DE SAINT-LAMBERT. 

Chantre des vrais plaisirs, harmonieux émule… 

L’épître à Saint-Lambert est aussi de 1769. (Voy. Afémoires 
Secrels, 8 avril 1769, 1. XIX, p. 55). Elle fut imprimée dans le 
Mercure de mai 1769, p. 83; dans le Journal encyclopédique 
de 1769, t. VIL, p. 436 ; dans l'Almanacii des Auxes de 1771, 
P: 19, etc... etc ‘ 

Dans la cinquième partie des Questions sur PEncyclopélie 
(.L,1771)au mot Eglogue, Voltaire reproduisit cette pièce 
Sous le titre de: Eglogue à M. de Saint-Lambert, auteur du 

Poëme des quatre Saisons. -. ‘ ‘ 

L'Epitre à Boileau, PEpitre à l’auteur du nouveau livre des 
Trois Imposteurs, enfin l'Epitre à Saint-Lambert furentréunies 
2 : 

Ont: Éyitre à l'auteur du nouveau livre, etc... dans let, VIT des Nouveaux Mélanges. 
‘
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et publiées sous le titre de : Les Trois Epitres. S. Land. 
In-8 de 16 pp. (C. V. Ben). 

C'est également sous ce titre qu'elles ont été imprimées des 
le tome VIII des Nouveaux Mélanges, etc... (1769), pp. fr 
-288; dans le tome IL des Choses utiles et agréables [161 
pp. 213-231; dans le tome VI de l'Evangile du jour (vd) 
pp. 165-136. (Dans ces réimpressions, l'Epitre à Saint-Lim- 
bert est datée du 31 mars 1769. Cf. le recueil intitulé: Et 
tres, satires, contes, odes, etc. Londres (Genève), 1751} 

L'Avis aux imprimeurs reproduit par Beuchot (Œuvres À 
Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 407) se lit non-seulement és 
le tome VI de l'Evangile du jour, p.175, maïs dans le tomell 
des Choses utiles et agréables, p. 250-231; cet Aris nt # 
trouve pas dans let. VIII des Nouveaux Afélanges. 

"817. Epitre À M. DE La HaARPe. 

‘ ‘ Des dames de Paris Boileau fit la satire. 

Cette épître n’a pas été imprimée dans les éditions LS 
Œuvres données du vivant de Voltaire. Dans l'édition dt kel, 

elle est adressée à madame la duchesse de Choiseul (1. NI, 
p. 216). ‘ 

“818. EriTRE A M. PIGALLE. 

Cher Phidias, votre statue... 

Cette épître, datée de 1770, ne fut imprimée qu'en pire 
Mercure d'avril 1773, t. Il, p. 38; — Evangile du jou Le 
(1773), p. 130;—Les Lois de Ainos, etc. (SL, 17h87" 
— Nouveaux Mélanges, etc... t. XIV (1774), P- 93). 

Les variantes recueillies pär Beuchot sont tirées du Gore 
mentaire historique (17-36); où cette épitre est MF 

. (PP. 99-100 de la premiére édition). 

819. EPiTRE AU ROI DE LA CHINE SUR SON RECUEIL DE EP 
QU'IL A FAIT IMPRIMER. S. L. n. d. In-8° de 6 pp. | 
Beuchot, 50). ee 

Recois mes compliments, ciarmant roi de la Chine 
°, À 

Spi 
# je 

ée et 

Cette épître que les éditeurs de Kehl et Beuchnt entité 

1771 est de 1770.11 en est question dans la Correpirs 
- littéraire de.Grimm le ;15 novembre, et dons les Mr 

secrets le 3 décembre 1730.
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* La seconde édition corrigée ct augmentée, s. 1. n.d., est un 
in-8 de 11 pp. (C. V. Ben) ; la troisième (Bibl. N'e Y. 5492, 
G<+y et Beuchot, 262), est intitulée : Epitre au roi. de la 
Chine. Troisième édition purgée de toutes les fautes des pre- 
mières et accompagnée de notes. S. l.n. d. In-8 de 14 pp: 

L’Epitre au roi de la Chine fut réimprimée en 1771 dans 
PAlmanach des ‘Muses, p. 145, et dans le recueil intitulé : 
Epitres, satires, contes, odes, etc... Londres (Genève). 

Voyez dans la Correspondance littéraire de Grimm, él. 
Garnier, t. IX, p. 176, une Réponse de l'Empereur de la Chine: 
au patriarche d'Occideit. Cette réponse est de la Harpe. 

820. EPITRE AU ROI DE DANEMARK, CHRISTIAN VII, SUR 

LA LIBERTÉ DE LA PRESSE ACCORDÉE DANS TOUS SES 

ÉTATS.  . 

Monarque vertueux, quoique né despotique.. 

Cette Epitre, datée dans l’édition.de Kehl (t. XHI, p. 236) 
de 1731, et dans l'édition Beuchot de janvier 1771, cest de 
de 1770, car Voltaire en parle dans sa lettre à d’Alembert, du 
28 décembre 1770. Voltaire l'envoya au roi Christian le 
15 janvier 1371. 

IL'est question de l’Epitre au roi de Danemark dans les Alé- 
moires secrets du 11 mars, et dans la Correspondance litté- 
raire de Grimm du-:15 mars 1771. ot 

_Elle fut imprimée, cette même année, dans le recueil in- 
titulé : Epitres, satires, contzs, odes, etc. Londres (Genève). 

Réimprimée en 1772, dans l'Almanach des Muses, p. 15, et 
dans le tome XII des Nouyeaux Mélanges, etc, p. 323. 

. L'Epitre au roi de Danemark est au tome XX de l'édition - 
In-4 (1974), p. 8, — et au tome XIII de l'édition encadrée, 

P. 177. TE 

Les trois notes auxquelles Beuchot a donné la date de 1773 
(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, pp. 425 et 426), sont 
de 1371. — Nous n’avons trouvé dans aucune édition la va- 
fante recucillie par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
te X, p. 426, note 5): cette variante se lisait probablement 
dans les copies manuscrites. Cf. Voltaire à d'Alembert, 4 mars 

1774 ° 

821. EpiTRe À M. D'ALEMBERT. 

Esprit juste et profont, parfait ami, vrai sage... 

Cette épitre, que les éditeurs de Kehl ont datée de 1772
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{t: XII, p. 266) est de 1771. Elle fut envoyée à d'Alembnk 
2 mars 

On la trouve, dès 1771, dans le recueil intitulé: Eritre, 
satires, contes, odes, .etc…., etc. Londres (Genève). 

Réimprimée, en 1772, dans le tome XII.des Nouveaux Mi. 
langes, pp. 332-346. - 

822. EPITRE'A L'IMPÉRATRICE DE RUSSIE, CATHERINE IL. 

Elève d'Apollon, de Thémis et de Mars. 

L’épiître à Catherine Il est de 1771 (voy. Voltaire à Catke- 
rine, 30 avril 1771) : elle fut imprimée en 1771 dans Le recueil 
intitulé : Epitres, satires, contés, odes, ete.., et réimprimes € 

1772 dans l’Aimanach des Muses, p. 95,et dans le tomeÂl 
des Nouveaux Mélanges, ete.…., p. 314. 

823. EPITRE AU ROI DE SUËDE, GusTaAvE III. 

Gustave, jeune roi, digne de ton grand nom... 

© Cette épiître est du mois d'avril 1371 (voy. Voltaire à Fr 
déric, 12 avril 1971). ‘ 

-:" Elle fut imprimée en 1771, dans le recueil intitulé: Epirs, 
salires, contes, odes, etc. Londres (Genève). 

Réimprimée en 1772 dans les Nouveaux Mélanges, 
PP. 321-322, Ur 

— L'Epitre à l'impératrice de Russie, PEpitre au roi #! 
Suède, l'Epitre au roi de Danemark, et FEpitre à d'aleriri 
ont été imprimées en 1771, sous le titre suivant : Les gui 

— dernières épitres du poète philosophe. S, !. (Genève). In L 
40 pp. (C. V. Beuchot, 725). Sabatier de Castres, auteur # . Tableau philosophique de l'esprit de M. de Voltaire et Frét, 

sont très maltraités dans l’Ayis des éditeurs (pp. 11-x5} 

824. BENALDAKI A CARAMOUFTÉE , FEMME DE GIAFAR LE 

BARMÉCIDE. oo 

. De Birmécidé épouse généreuse. 

” Cette épître, dit une note des éditeurs de Kehl, a été éne? 
madame Ja duchesse de Choiseul, à. l'occasion de la dissié® 

. : nn 

1 Genève, 1771, in-8 de xt, 245 pp. ete pp. non chi.”
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de son mari (t. XIIL, p. 265). — Voltaire envoya cette épitre à 
madame du Deffand, le 19 janvier 1771. Voyez la réponse 
de la duchesse de Choïiseul dans la Correspondance com- 
plète de madame du Deffaud avec la duchesse deChoïseul, etc... 
(Paris, Lévy, 1866, t.E, p. 322). Cette réponse est datée de 
Chanteloup, 24 janvier 1771. L'Epitre à la duchesse de Choi- 
sal a été imprimée pour la première fois dans l'édition de 
Kehl. - “. TA 

&4. Etre A Horace. S. L. n. d. In-8 de 12 pp. (C. V. 

Ben). : à 

Toujours ami des vers et du diable poussé. 

L'Epitre à Horace est de 1772. (Voy. Voltaire à Chabanon, 
30 auguste; — à madame du Deffand, 4 et 23 octobre ; — à 

* madame d'Epinay, 23 octobre 1772). ‘ 

Elle parut à la fin d'octobre (voy. Mémoires secrets, 29 OC= 
tobre 1772, t. VI, p. 215, et 4 novembre 1772,t. XXIV, p. 109). 

. Des Fragments en furent imprimés dans le Mercure de dé- 
cembre 1772, pp. 55-60. 

La réponse de La Harpe (voy. Voltaire à La Harpe, 30 no 
vembre 1772), parut dans le -Wercure de janvier 1773 (t. Il, 
P. 138), sous le titre suivant : Réponse d'Horace à A1. de 
Vollaire. Cette Réponse fut aussi publiée séparément (s. I. n.d. 
in-8 de 29 pp.; — C. V. Beuchot, 1727). L'épitre de la Harpe 
fst suivie d’un. Précis historique sur M, de Voltaire, par le 
même auteur, pp. 15-20 1. oo 

L’Epitre à Horace a été réimprimée en 1973: ' 

1e Dans l'Almanach des Muses, p.173; 

2 À la suite des Lois de Minos (s. 1), p. 1262. La Réponse 

.d'Horace est aux pp. 136-145. Les sept notes qui accompa- 
Snént l'Epitré d'Horace, dans: cette réimpression, se lisent 
aussi dans l'édition séparée, in-8 de 12 pp. que nous avons 
citée en tête de ce numéro; -: .* 

Réponse d'Horace). 

——_—_——— 

3e Dans le tome X de l'Evangile du jour, pp. 7-21 (avec la 

dx Grimm cite de la Réponse d'Horace à M. de Voltaire, une édition en 

nn E°. (Correspondance lilléraire, etc... 1er novembre 1772, éd. Gar- 

cut, | X, p. 93). Cette réponse a 14 pp. dans l'édition de la collection Beu- 

rÉgÇene rémpression était, selon Voitaire, « la seule bonne éditions de 
Mre à Horace (V. à d'Alembert, 27 mars 1773).
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En 1774: | 

1e Dans le tome XIV des Nouveaux Mélanges, etc... pp. 7 
90 (avec la Réponse d'Horace) ; 

2° Dans le tome XX de l'édition in-4e, p. 38. : 

En 1775 : | 

Dans le tome XIII de l'édition encadrée, p. 218. 

Dans un volume intitulé : Voltaire et madame du Chatel. 
Révélations d'un serviteur attaché à leurs personnes, etc. (Paris, 
Dentu, 1863), l'Epitre à Horace est réimprimée avec quelques 
variantes (pp. 214 et sq...) 

826. La MÈME ÉPITRE. Suivic de la Réponse d'Horace et ds 
Systèmes. A Ferney, 1773. In-8 de 1 f. non chif.et 
16 pp. (C. V. Beuchot, 253). 

827. La MÈME ÉPITRE. S. L. n. d. In-8 de 32 pp. (C.V. 
Ben). | : . 

Avec la Réponse d'Horace et une pièce de vers, intitulée : À 
ma retraite du pays de Vaud. Ceite pièce est extraite du Journal 
helvétique de Neufchâtel, de décembre 1772. 

828. EPITRE AU ROI DE SUËÈDE. 

Jeune et digne héritier du grand nom de Gustave... 

Cette épiître fut adressée au roi de Suède à l'occasion du coup 
“d'Etat que fit ce prince contre la faction des bonnets, le 
19 août 1772. Voltaire envoya cette épître au comte de Let? 

. haupt, le 21 septembre 1772 : elle fut imprimée dans le Mer 
cure de novembre 1772, p. 151, et réimprimée en 1573 dns 
la brochure intitulée : Nouveaux Délassements de M. de Vd- 
taire. Lausanne, in-8, p. 3. L'Epitre au roi de Suède estäl 
tome XXVI de l'édition in-4e, p, 308 et au tome XIII de dédie 

. tion encadrée, p. 176. | . ‘ 

: 829. EPITRE A M. MARMONTEL. . 

Mon très aimable successeur. 

Marmontel avait été nommé historiographe de France, € 
remplacement de Duclos, mort je 26 mars 1772. Voy. Mémoires 

d'un père, par Marmontel. Paris, Ledoux, 1827, tome Il, 

PP. 84-87) .. . . 
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L'Epitre à Marmontel parut dans le Afercure d'octobre 17373, 

1.1, p. 174, suivie de la Réponse de Marmontel à Voltaire 

{p. 177). Cf. Mémoires secrets des 10, 12 et 22 septembre 1773 

{t. XXIV, pp. 296, 297 et 302). ° 

Réimprimée dans l'Almanach des Muses de 1774, P. 131, avec 

‘ Ja Réponse de Marmontel, et dans le XIVe volume des Nou- - 

veaux Mélanges, elc., p. 45. 

Cette épitre est au tome XXVI de l'édition in-4°, p. 197, et 
au tome XIII de l'édition encadrée, p. 199. 

830. EPITRE À MONSIEUR GUYS.. 

° Le bon vieillard très inutile... 

Guys, auteur d’un Voyage littéraire de la Grèce, ou Lettres 
sur les Grecs anciens et modernes. Paris, veuve Duchesne; 1771 
et 1776, 2 vol, in-12 et in-8, avait dédié à Voltaire la seconde 
édition de son ouvrage. Voltaire lui répondit par cette épitre, 
qui fut imprimée dans l'Almanach des Muses de 1779, p. 102. 
Cf. Correspondance secrète, t. IV, pp. 142-143. -. 

La dédicace (en vers) de Guys a été réimprimée dans V'Aima- 
nach des Afuses de 1719, p.101. ‘ ‘ 

831. EPITRE À UN HOMME. S. L. n. d. (Genève. 1756). In-8° 
de 2 pp. non chiff. (C. V: Ben). | | 

Püilosophe induigent, ministre citoyen. 

Cette épître fut adressée à M. Turgot qui avait été remercié 

et remplacé par M. de Clugny, intendant de Bordeaux, en 

mai 1776. L’Æpitre à un homme, rapportée .dans la Corres- 

pondance secrète (8 juillet 1776).— Cf. Mémoires secrets, 11 et 

22 juillet 1776), fut réimprimée en 1777 dans l'Almanach des 
Muses, p.19. Elle est au tome XIII de l'édition de Kehl, p: 283. 

832. EPITRE À MADAME NECKER. 

J'étais nonchzlamment tapi… 

M. de Clugny, qui n'avait signalé son ministère que par la 

fondation de Ja loterie, et par le rétablissement des corvées, 

des maîtrises, etc..., mourut quelques mois après le renvoi de 

Turgot, et Necker lui succéda {21 octobre 1776). 

Il est question de l’Epitre à madame Necker dans les Mé- 
moires secrets du 13 novembre r776:cette épitre fut imprimée 

dans le Journal encyclopédique (1. VII de 1776, p. 497), dans
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l’'Almanach des Muses de 17775 P- 203, et dans le tome XIV & 
l'Evangile du jour, p. 177 (avec des notes qui n'ont pas éi 
reproduites par Beuchot), 

Elle est au tome XIII de l'édition de Kehl, p. 285, 

833. EPITRE A MONSIEUR LE MARQUIS DE VILLETTE. 

Mon Dieu, que vos rimes en‘ine.. 

Voltaire avait envoyé à Villette une montre d'or à répétition 
et à quantième, de sa manufacture de Ferney; Villette l'es 
avait remercié par une épître dont une partie est sur lesrir:s 

- inectents. ... ‘  . ‘ 

Je la reçois cette machine, 
Où, dans trois orbes différents, 
Une triple aiguille chemine, . 

- Et dans sa course détermine 
Les jours, les heures, les instants 

© © Qui s'échappent à Ja sourdine. 
- Etc: .. Etc. . . Etc... 

Les vers de Villette furent imprimés dans Le Mfereure &: 
Septembre 1777. À leur suite, on trouve l'Epitre de Volüir 

. (p. 197). . . : . - 

Cette épiître fut réimprimée dans PAlmanach des Muses 
1778, p.113. Cf. Œuvres du marguis de Villette, Edimbows 
et Paris, 1788, in-8, pp. 299-302. 

Elle est au tome XIII de Pédition de Kehl, p. 286. 

834.. EPiTRE AU MÊME, SUR SON MARIAGE. Traduction dun 
épllre de Properce à Tibulle, qui se mariail avec Déle. 

Fleuve heure::x du Léthé, j'allais passer ton onde. 

Villette épousa Mie de Varicourt, à Ferney, vers la fn & 
septembre 1777. (Voy. Desnoiresterres, Voltaire, son retour & 

:: Sa mort, p.99) :  . . | . 

L'Epitre à Villette (qui n’est pas une traduction de Pro 
perce), parut dans le Mercure de décembre 1777, P: 73, et dis le Journal de politique et de littérature du 5 décembre 17 16° 
Réimprimée dans l'Almanach des Muses de 1778, pe 2970 -_ Æbpître est au tome XIII de. l'édition de Kehl, p. 288. C'est : Tortque la Correspondance secrète (t. V, pp. 287 et sg) dit 4 
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Villette répondit aux vers de Voltaire par une épitre à sa 

femme. L’épitre de Villette à Mile de Varicourt : 

Belle et bonne, c'est votre nom; | 
. C'est le nom que vous donne un sage 

Etc. .. Etc... Etc... 

est, croyons-nous, antérieure à leur mariage. 

835. ÉPITRE A MONSIEUR LE PRINCE DE LIGNE. Sur le faux 
bruit de la mort de l'auteur, annoncée dans la Gazelle 
de Bruxelles, au mois de février 1778. 

Prince, dont le charmant esprit. 

Cette épître, imprimée dans l'Almanach des Muses de 1779, 
p- 42, est au tome XIII de l'édition de Kehl, p. 2go. 

836. EritRE À M. LE MARQUIS DE VILLETTE, Les adieux 
du vicillard, | 

Adieu, mon cher Tibulle, autrefois si volage… 

Cette épitre, rapportée dans la Correspondance secrète, t. VE, 
p. 228, et imprimée dans l'Ahnanach des Muses de 1779, 

p.125, estau't. XIII de l'édition de Kehl, p. 29t. ‘ 

.Telles sont les épitres que Beuchot a admises dans son édi- 
ton des Œuvres complètes de Voltaire. 

Deux autres épitres de Voltaire adressées, l’une au marquis 

de Saint-Aulaire, l'autre à madame du Deffand ont été impri- 

mées dans l’Almanach des Muses de 1788, pp. 133 et 145." 

L’Epitre à AI. de Saint-Aulaire est sans date, l'Epitre à ma- 
dame du Deffand est datée de 1732. 

"M. Jacobsen a publié en 1820, dans les Pièces inédites de 

Voltaire, Paris, Didot, in-8 (pp. 33 à 68), dix-huit Epitres en 
vers, dont seize de Voltaire. Les.ner 1, x, xX1r, xi11 et XVI1 ont été. 

reproduits par Beuchot, dans son édition des Æuvres de 

Voltaire (Paris, Lefèvre et Didot), t. XIII, pp. 43, 95, 1155 et 

t. XV, pp. 357 et 423. Les n°°n à 1x, XIV, XV €t xvr ont été’ 

réimprimés par M Moland dans son Supplément aux poésies de 

Voltaire (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier; t. XXXIL. 

Le nex1 est de M..de Formont, et le n° xvnit de Pons de 
Verdun. (Voy. la note de Beuchot, t. XIV de l'édition Lefèvre, 

ù 
.
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p. 357 et la note de M. Moland, tome XXXII de l'édition Gar- 
nier. oo ce 

‘On aattribué à Voltaire beaucoup d'Eritres en vers :lesunes 
ont été imprimées séparément, les autres ont été insérées dans 
des.ouvrages et des recueils divers, ainsi que dans différentes 
éditions des Œuvres de Voltaire. ‘ 

Parmi les épitres imprimées séparément, nous citerons: 

‘ a) Epitre sur l'honneur. S. I. n. d., in-8 de 7 pp. (C. V. Beu- 
chot, 268; — Cf. Barbier, Dict. des ouvrages anonymes, él. 
Dafis, t. I, col. 160). ‘ . 

b) Épitre newtonienne sur le genre de philosophie propre à 
rendre heureux. S. L. 1739, in-8e de 12 pp. (Bib. Ni, Z, 2284; 
Zd. 2540,25, et Y. Zd. 290. Sur l'un de ces exemplaires, ont 

. cette note mariusérite : Par A1, de Voltaire, adressée à A. de 

la Fautrière). Selon Barbier (Dict. des ouvrages anonymes, éd 
. Dafis, t. I, col. 159), cette épître est M. de de la Fautriére. 

. €) Épiître à M. de V...…., traduite de l'anglais. Ainster dam, 

J. Fr. Jolly. 1742. In-8e de 14 pp. (C. V. Beuchot, 261. Un 
note manuscrite porte : Par M. de Voltaire même). 

… d) Épitre de M. de V..... à Mgr l'Archevèque de l'aris. St 
n. d. (1752). In-8° de 8 pp. (C. V. Beuchot, 1187 À et 1187 D: 

e) Épitre au chevalier d'Olliveyra sur le dernier ac'e de fi 
de Lisbonne, par M. de ##*, Genève, 1772. In-8 de 24 PP 
(Bibl. Nte, Oy, 39. Réserve). Cette épitre, datée du 30 décembre 

1761, est signée de .T*#*, Une note manuscrite l'attribut à 
Voltaire. : 

f) Épitre à messieurs La Beaumelle, Fréron, Clément 4 
” Sabatier, suivie de la Profession de foi, autre épitre du mèms 

autèur, par M. de V*#*, Lausanne et Paris, 1773. ln 8 de 22Ff 
(C. V. Beuchot, 1183). . / 

g) Épitre à Ninon de Lenclos et réponse à M. de V',f# 
bliée par AL. Asinofÿ, ancien pasteur d'Oldenbourg. No3- 
velle édition, Genève, 1774. In-8 de 24 pp. (C. V. Beuchot 
1756). — L'Épitre à Ninon est du comte André Schouwalon. 
M. S. P. (Serge Potoratzky)}, de Moscou, en possède une édition 
sans date, sans lieu, de 4 pp. in-8, avec lenom de l'auteur à it 

fin (voy. l'Intermédiaire des chercheurs et curieux, 1864 Fr 150) 
Voltaire reçut. cette épître de Saint-Pétersbourg, en 177 
(Voltaire au marquis de Ximénès, 15. octobre ‘1773}. 1° 
Schouwalow, oncle du comte André, en fit tirer à Paris W# 

- trentaine d'exemplaires (Voltaire au baron de Constant de Re- 

J . 
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becque, 11 avril 1774), et Voltaire en donna une édition à 

Genève (Voltaire au chevalier de Lisle, 18 avril 1774) 

: On a prétendu que l'édition de Genéve avait été publiée par 

- Maucherat de Longpré, personnage « tout à fait imaginaire », 

selon Quérard (La France littéraire, t. XI, p. 281), ou par 

l'avocat Marchand (Quérard, ibid.). . 

Nous croyons, avec Beuchot (voy. Œuvres de Voltaire, éd. 

Lefèvre, t. LXVUHL p. 482), et Quérard (Les Supercheries litté- 

raîres dévoilées, etc., éd. Dafis, Il, 740), que ce nom d’Asinof 

est réellement le masque de Voltaire; on trouve, en effet, dans 

l'édition de l'Epitre à Ninon, publiée à Genève (pp.. 8 et), 

une note intitulée : Billet de Af. de Voltaire (voy. Œuvres de. 

Voltaire, éd. Lefèvre, t. LXVI, p.483); quant à la Réponse 

à M. de V**?,il est possible qu’elle Soit de Marchand; elle a 

été mise aussi sur le compte de la Harpe (voy. Quérard, Les 

Supercheries littéraires, etc., èd. Daffis, W, 740). - 

Voltaire fait allusion à cette Réponse dans une lettre au che- 

valier de Lisle, du 22 avril 1774. ° 

Il existe une autre Réponse. à l'Épitre du comte Schou- 

walow (roy. Correspondance secrète, t.:1, p. 166). Cette Ré- 

ponse, intitulée : Ninon à un comte russe, est de Dorat. Elle a 

été imprimée en r774 (Anäcréon citoyen, suivi d'une Réponse 

de Ninon à un comte russe. Amsterdam et Paris, in-8e) et réim- 

primée dans les Œuvres de Dorat. : 

L'Épitre à Ninon a été longtemps attribuée à Voltaire (voy. 

Grimm, Correspondance ‘littéraire, etc., éd. Garnier, t. X, 

p. 391; — Mémoires secrets, t. VIT, p. 146 ; — Correspondance 

secrète, t, VIIL, p. 295, efc., etc.) ° : 

Sur l’'Épitre à Ninon, voyez aussi un article de M. Serge 

Poltoratzky, dansle Bulletin du Bibliophile belge, t. XX, p. 198. 

k) Épitre à Henri IV sur l'avènement de Louis XVI, par 

par M. de V##*, Paris, Stoupe, 1774. In-8 de 8 pp. (attribuée 

à Voltaire par les Mémoires secrets, t.. XXVIL, P, 3113 — par 

Barbier, Dict. des ouvrages anonymes, éd. Dufis, .t. M, 

col. 145, etc., etc.) 

î) Épitre au comte de Tress… Sur ces pestes publiques qu’on 

appelle philosophes, par le chevalier : de Aforton. Genève; 1779: 

In-8 de 15 pp. (C. V. Beuchot, 1577). | 

Attribuée à Voltaire par les Mémoires secrets, t. VI, p. 4. 

Cf. Voltaire au comte de Tressan, 22 Mars 1775, et la note de 

Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Lefèvre; Ÿ LXIX, p. 228). 

j) Épitre de M. de Voltaire aux Parisiens, pOur servir de 
,
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suite à son Retour des ombres. Paris, s.'n., ou Liège, Gel: 
1776, in-8 de 12 pp. 

k) Épitre de Voltaire à Afie Raucour (sic), actrice à 
Théâtre-Français. Paris, 1790. In-8 de 12 pp. (C. V. Ben). 
Nous lisons dans une note manuscrite: « On attribue ce 
« épître à M. Rivarol le jeune; d'autres prétendent que le de 
+ devant marquis de Champcenetz en est l'auteur, » Voy. ass 
Quérard, Les Supercheries littéraires, ete. éd. Dufis, t Il 
col, 973. - 

En 1817, on a publié, encore sous le nom de Voltaire, ls 
, deux épitres suivantes : 

| Épltre de Voltaire aux nombreux éditeurs de Ses Œxra 
complètes, avec notes et pièces justificatives, publiée par À 
(Ant, Serieys, ou Testas). Paris. Imp. de Lefebvre. In-8. 

Épitre de Voltaire à M. Beuchot, Pun de ses éditeurs, Paris, 
imp. de Lottin de Saint-Germain, in-8 (par J. Passeron). 

Les épiîtres attribuées à Voltaire et imprimées soit dans des 
ouvrages et recueils divers, soit dans différentes éditions de ses 
Œuvres, sont les suivantes : 

a) Épitre à Mile Sallé, à soi retour d'Angleterre. 

Imprimée dans le Afercure de septembre 1751, P. 210$; 
réimprimée en 1761, dans la Troisième suite des Mélanges # 

poésies, etc. S. I., in-8, p. 258. Sur cette épître, voyez la no 
de Beuchot(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXII, p. Pi 
Voltaire a donné cette épitre à Thieriot, dans une de ses no 
sur le Dialogue de Pégase et du Vieillard), ‘ 

ë) Épitre à M. l'abbé de Rothelin. : 

Imprimée en‘1741, dans le Recueil de nouvelles pièces fui" 
tives en prose et en vers, par M. de Voltaire. Londres, a 
dépens de la Société, p. 21. Elle est de M. de Formont (N0* 
de Voltaire sur le Dialogue de Pégase et du Viellard). 

c) Épitre à M. l'abbé Du Resnel. 
Imprimée dans les Pièces fugitives de M. de Voltaire. S.l. 

et S. d. (1742), pp. 18-22: Cette épître est de M. de Formoil 
+ (voy. Voltaire à de Formont, 26 janvier, et Voltaire à Ci 

deville, 20 septembre 1735). 

  
dj Évitre à madame de *+*, 

| Belle-naman, soyez l'arbitre... 

Imprimée en 1757 dans Le Portefeuille trouvé, ele, t- l, 
,
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p. 172. Cette épître est de Grécourt (voy. ses Œuvres, éd. de 

1396, t. Il, p. 45). 

€) Éptire du pape à Mi Cleiron.. 

Imprimée dansle Second recueil de nouvelles pièces fugitives 
de M. de Voltaire. Genève et Paris, Duchesne, 1762. - 

f\ Épitre à Chloé. 
Imprimée dans le Cinquième recueil de nouvelles pieces fugi- 

tives de M. de Voltaire. Genève et Paris, Duchesne, 1762. 

g) Ébltre à M. de Mauléon. 

Mon féal ami Mauléon.…. 

Imprimée dans la Collection complète des Œuvres de A. de 
Voltaire, Amsterdam (Rouen), 1764, t. V, p. 341. ‘ 

#) Épitre écrite de la campagne. Mie Ch**#*, actrice de la 
Comédie de Marseille. a 
Imprimée dans le Secrétaire du‘ Parnasse, par Laus de 

Boissy. — Voy. Voltaire à Laus de Boissy, 7.décembre 1770); 
et réimprimée dans le t. VIN de l'Évangile du jour, p. 44. 

Cette épitre, adressée à Mile Chéré, est de Piron. Voyez dans 
le tome VII de l'Évangile du jour, pp. 4g et 54, deux autres 
épitres adressées également à Müle Chéré. | 

- 1} Épitre de l'auteur à M. de M'%%. 

… En vain, en quittant ton séjour. .… 

Imprimée dans une édition du volume intitulé :. Épitres, | 
satires, contes, odes, etc... du poète philosophe. Londres (Ge- 

nève], 1771, p. 392. ro 

Réimprimée dans le t, VII de l'Évangile du jour, p. 55. 
Cette épitre est de d’Hannetaire {voy. Voltaire à La Harpe, 
juillet, 1772). LL 

j) Épitre à A1. le duc de R*** (Richelieu). 

Vaillant séraskier des Gaulois. 

Imprimée, en 1775, dans l'Almanach des Muses, p. 120, et 
réimprimée, en 1817, dans l'édition des Œuvres de Voltaire 

publiée par MM. Lefèvre et Deterville, t. IX, p- 294. 

k) Épitre de M. de Voltaire à M. de La Harpe. 

Imprimée dans la Correspondance secrète, t- VI, p. 402 et sge
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l) Les Héros du Rhin. À A1. le duc de la Trémouille. 

_ Imprimée, en 1783, dans l'Afmanach des Muses, p. 54 & 
réimprimée, en 1817, dans l'édition des Œuvres de Voltire 
publiée par MM, Lefèvre et Deterville, t. VIL p. 440. 

mt) Épitre inédite. adressée au roi de Prusse par Voltire 
(1758). 

Imprimée dans les Lettres inédites de Voltaire, de mais: 
Denis et de Colini, Paris, Mongie, 1821, p. 212, — Sur tte 
épiître, voyez la note de Beuchot, Œuvres de Vollaire, à. 
Garnier, t. X, p. 458. Dans cette même note, il est question 
d’une Épitre que Voltaire composa sous le nom d'un ami, qui 
en le plaignant de sa disgrdce, le bldmait en même temps à 
s'être exposé à de tels revers. Cent vers de cette pièce, atiribué 
à Voltaire, sont rapportés, ajoute Beuchot, dans l'ouvrage int 
tulé : Frédéric le Grand, in-8 (sans date), et 1755, m8, 
Barbier cite une Æbitre à A1. de Voltaire pendant son séjoir & 
Mayence, à sou retour de Berlin (attribuée à Fougertt de 
-Monbron), août 1753, in-4, Ne serait-ce pas l'épitre doit 
parle Beuchot dans sa note? - 

  

837. EPITRES, SATIRES, CONTES, ODES, ET PIÈCES FUGITIVÉS 

DU POÈTE PHILOSOPHE -DONT PLUSIEURS N'OXT POINT 

ENCORE PARU. ENRICHIES DE NOTES CURIEUSES ET INTÉ 
RESSANTES. Londres (Genève), .1571. In-8 de vil tt 
448 pp. (Bibl. N'e.‘Y. $4$4+ Ki. 

Sur cette édition, voyez la note de Chaudon (Bibliogr. ou 
de Quérard, p. 33) 1. Une réimpression de 1771, Londres (U® 
nève), in-8 de 415 pp. (C. V. Beuchot, 270), contient une pes 
qui n’est pas de Voltaire (voy. p. 392). On trouve dans l'édito 
en 415 pp. les morceaux suivants, qui ne sont pas dans l'éet 
tion cn 448 pp. : ‘ 

1. Vers sur l'usage de la vie, p. 374. | 
CA » “ . . FA F 4 2. Vers à in négociant qui avait donné le nom de l'auler À 

un de ses vaisseaux, p. 377. 

nn, 

1. Les notes sur Pompignan sont aux pp. 53 et 110 de l'édition en siire 
— Pompignan n'est pas nommé dans la note de la page 53, et dans La n0i* * la page 110, on lit Pompignan et non Tronsignan, |  
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3. Lettre de l'auteur à A1. de Parcieu- , pe 580. 

4. Autre, p. 381. 

5. Lettre de M, Linguet à  Pauteur , p. 583. 

6. Réponse de l'auteur à la précédente, p. 385. 

- 7. Letire de Pauteur à M. H. P., p. 387. 

8. Lettre de l’auteur à M. du Boullay, p. 388. 

9. Lettre de l'auteur à AL. Luncau de Boisjermain, p. 390. 

10. Épitre de l'auteur à M. de M. + Pe 392 (cette épitre est de 
d'Hannetaire;. 

11, Vers à ne la duchesse de Choiseul, p. 400. 

12, Lettre de l'auteur à Ane G*##, p. 401. 

13. Pièces diverses, pp. 403-407. 

14. Ode sur la guerre actuelle des Russes contre les T' Turcs, 
P. 408, 

838. RECUEIL D'ÉPITRES, SATIRES, CONTES, ODES ET PIÈCES 
FUGITIVES DU POÈTE PHILOSOPHE. Bouillon, 1771. In-8. 

Le Dictionnaire des ouvrages anonymes, qui cite cette édi- 
tion ft. IV, col. 53), renvoie au Bulletin du bibliophile belge, 
de 1873, p. 203. Mais ce renvoi est fautif. — Nous n’avons pas 
rencontré l'édition avec le nom de Bouillon et le millésime 1771. 

830. EPITRES, STANCES ET ODES DE VOLTAIRE. Paris,. de 

Ÿ l'imprimerie de P. Didot l'ainé, an VIII (1800). In-18 
de 293 pp. et sur gr. pap. vélin, format in-12. 

840. Epirees, STANCES ET ODES DE VoLTaRE. Paris, Gide 
el Nicolle ; — où Nicolle et Renouard; — ou Nicolle ; — 
ou Gide fils; — ou Gide fils el Nicolle. 1808, 1812, 

. 1813, etc. In-18, in-12 et in-8. 

Édition stéréotype d'Herhan. 

l. EPITRES, STANCES ET ODES DE VOLTAIRE. Paris, Mé- 

ré el Desenne ; — ou Ménard et Desenne fils, 1822. . 

In-18, ‘ - 

” Le faux titre porte : Bibliothèque francaise.
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842. EPITRES, STANCES ET'ODES. Par VOLTAIRE. Par, 

Debure, r823, 2 vol. in-32. 

Les couvertures imprimées portent : Classiques français 62 

Bibliothèque portative de l'amateur, etc... Quérard cite une 

édition de 1826, in-32, avec l'adresse de: Paris, Sanson iB- 

_bliographie Voltairienne, p. 33). \ 

843. EPITRES DE VOLTAIRE. Paris, Lecoinle, 1830. In. 

Nouvelle bibliothèque des classiques français. 

844. EPITRES, SATIRES, ÉPIGRAMMES DE VOLTAIRE, SUIS 

©. DE FRAGMENTS DE LA PUCELLE. Paris, Garnier frèris 

1874. In-18 jésus.. ro 

- Les Ébpîtres de Voltaire ont été imprimées aussi quelquetos 

à la suite de ses Poèmes (voy. les ne 634 et 635). 

. | | : & IX 

POÉSIES MÊLÉES 

845. VERS A MONSIEUR DucCHé. 

Dans tes vers, Duché, je te prie... 

Ces vers sont imprimés au tome XIV de l'édition de Fa 
p. 285. Selon La Harpe, ils furent adressés « äun «le ei 
qui, dans des vers de’sa façon, avait comparé M. de Volate 

Jésus-Christ. » (Œuvres de La Harre. Paris, Verdière, 1820, 
t. X,p. 159). - 

Nous croyons, avec La Harpe, qu’ $ 
marquis d’Ussé faisait de jolis vers; voy. Voltaire au marque 
d’Ussé, 20 juillet 1716). Quant à l’auteur dramatique Dati : 
Vaucy, à qui on prétend que ces vers furent adressé : 
mourut en 1704 : il est difficile d'admettre que Voltaire # 
composé ce sixain à l'âge de onze ans. | 

  
i faut lire d'Ussé l
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846. VERS SUR UNE TABATIÈRE CONFISQUÉE. . 

rt. Adieu, ma pauvre tabatière.. .. 

Imprimés dans les Nouveaux Amusements du cœur et de 
lesprit Amsterdam, 1741,t. 1, p. 68. Cf. le Portefeuille trouvé, 
t.[, p. 246; les Pièces inédites de Voltaire. Paris, Didot, 1820, 
et l'Histoire de la vie et des ouvrages de Voltaire, par ‘Paillet 
de Warcy, Paris. Dufriche, 1824, t. 1, p. 10. Voltaire a désa- 
voué cette pièce (Commentaire historique, in fine). 

847. VERS suR NÉRON. . . . ". : 

De la mort d'une mère exécrable complice. …. 

Imprimés dans l'Histoire littéraire de M. de Voltaire, PT 
M. le marquis de Luchet. Cassel et Paris, Moutard, 1781, 1.1 
p. 7. Cf. Pièces inédites, de 1820, p. 74. 

848. Le LOUP MORALISTE. FABLE... 

Un loup, à ce que dit l’histoire... 

Cette fable est imprimée dans les Nouveaux Amusements du 
cœur et de l'esprit, Amsterdam, 1741, t L, p. 69: Cf. le Por- 
tefeuille trouvé, t. L p.244 Réimprimée dans les Pièces fé. 
dites, de 1820, p. 75. Voltaire a désavoué cette pièce (Commen- 

. taire historique, in fine).— Elle est cependant de lui, ainsi que 
les vers sur la Tabatière confisquée (voy. la lettre du mar- 
quis d'Argenson à Voltaire, du 20 juin 1739; et les Mémoir es 
du marquis d'Argenson, éd. Jarinet, t : W p. 362... 

849. ÉPITAPHE. . . 
Ci-sit qui toujours babilla. .. 

Imprimée en 1781 dans l’Histoire littéraire de A1. de Vol- 

faire, par le marquis de Luchet, t. IN, p. 293. — Réimprimée 
en 1782 par de La Place, dans son Recueil d'épitaphes sérieuses, 
badines, satiriques et burlesques. Bruxelles (Paris), t. Il, p. 48. 
De La Place dit que cette épitaphe fut faite pour un M. de 
Sardières. Voy. aussi la Correspondance secrète, t. 1l, P- 119, 
et les Pièces inédites ‘de Voltaire. Paris, 1520, p. 45... 

Réimprimée en 1823, par Beuchot, dans'les Poésies de Vol 

tdire (Paris, Didot), t. sp. + Cf. l'éd. Lequien, 1. XIVPe2 284. 

80. ÉricRamhE. 

Dauchet, si i méprisé jaiis.… ... 

Ces vers qui, au dire des éditeurs de Kehl (t. XIV, p. 274),
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. faisaient partie d’une lettre à l'abbé de Chaulieu, qu'on da 
- point trouvée, ont été imprimés, dès 1761, dans la Troisière 
suite des Mélanges de poésie, etc. S. I. p. 426. Cf. Mon Pait 

‘Portefeuille, Londres, 1734, t. I, p. 20. 

8;1. VERS SUR La MoTTe. 

La Motte présidant aux prix... 

Imprimés en 1764, dans la Collection complète des Œwris 
de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), t. XII, p. 380. — Sur 
ces vers, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, él. 
Garnier, t..X, p. 470). Beuchot croit que ces vers sontde 
Gacon. re. 

852. Courzer à Mie Duczos. 

Belle Duclos, 
Vous charmez toute la nature... 

-Ces vers à Mlle Duclos sont extraits, disent les éditeurs de 
1817 (MM. Lefèvre et Déterville), de la Correspondance &e 
Grimm, décembre 1755. (Voy. le t. I de la Correspondance € 
Grimm, éd. de 1813, p. 449).- | 

853. ÉPIGRAMME, 

Terrasson, par ses ligues obliques.. 

Cette épigramme cst dans une lettre de Brossette à J-B. 
Rousseau, du 26 juin 1715 (voy. Œuvres de J.-B. Rousses 

Paris, Lefèvre, 1820, t. V,p. 115).— Elle a été réimprimée aÿ® 
la date de 1716, dans les Poésies de Voltaire (Paris, Didi 

1823), t. V, p. 10. Cf. le t. XIV de l'édition Lequien, p. 299 

854. NUIT BLANCHE DE SULLY. 

Quelle beauté, dans cette nuit profonde. 

Ces vers sont imprimés dans l'Aimanach des Muses de 1730 
PP. 39-40; dans l’/Zistoire littéraire de A1. de Voltaire, par marquis de Luchet, t. V, pp. 257-259; dans l'édition de Kehl, 
t XIV, pp. 271-273, 7 Le 

855, 856, 857. Vers sur .M..1E puc D'ORLÉANS; —4 
MADAME LA DUCHESSE DE BERRY; — Au RÉGENT (n“ Il 
12 ct 13 de l’édilion Garnier). 

Ces vers ont été recucillis pour la première fois en 182 
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dans l'édition des Œuvres de Voltaire, en 95 volumes (Paris, 
Delangle), t. XXVIIL, pp. 223-224. - 

Les Vers au Régent. 

Non, Monseigneur, en vérité... 

avaient été imprimés par les éditeurs de Kehl dans une note de 
l'Épitre XII (t. XIII, p. 27). — On les trouve dès 1774 dans 
Mon petit Portefeuille. Londres, in-12, t, IL (voy. C. V. Beu- 
chot, 1568). - ‘ 

À 

858. À M. L'ABBÉ DE CHAULIEU. 

Cler ami, je vous remercie. 

Ces vers ont été imprimés en 1761, dans Ja Troisième suite 
des Mélanges de poésie, etc... S, 1., p. 428, et réimprimés en 
1781 dans l'Histoire littéraire de AL. de. Voltaire, par le mar- 
quis de Luchet, t. Il, p. 294. 1ls ne sont pas dans l'édition de 
Kehl. Îls ont été compris pour la première fois dans les Œuvres 
de Voltaire, en 182$ {t, XVII de l'édition Delangle, p. 224). 

859. Sur M. DE FONTENELLE, 

D'un nouvel univers il ouvrit la barrière... 

Imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757, t. I, p. 25. Ces 
vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 275. 

860. Au Duc DE LORRAINE LÉOPOLD ET A MADAME LA DU- 
CRESSE, SON ÉPOUSE, EN LEUR PRÉSENTANT LA TRAGÉDIE 
D'Œprre, | | 

O vous, de vos sujets l'exemple et les délices. 

Ce quatrain est imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, 
P. 273, avec la date de 1718. Beuchot l’a daté de 1719. On le 
lrouve sans date dans l'Histoire littéraire de M. de Voltaire, 
Par le marquis de Luchet (Cassel et Paris, 1781), t. V, p. 255. 

861. EPIGRAMME. 

De Beausse et moi, criailleurs effrontés… 

Imprimée en 1757, dans le Portefeuille trouvé, t. E, p. 174; 
Témprimée en 1761 dans la Troisième suite des Mélanges de 
poésie, etc. S. |, p. 309: en 1781 dans l'Histoire littéraire de 
A1, de Voltaire, par le marquis de Luchet, t. Il, p.293, cette
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épigramme a été comprise pour Îa première fois dans les 
Œuvres de Voltaire, .en 1828 (t. XVIIL de Pédition Delangke, 

. 227). — Cf. Correspondance secrète, t. XI, p. 119. 

862, 863, 864. À MADEMOISELLE LE COUVREUR ; — SUR LA 

MÉTAPHYSIQUE DE L'AMOUR ; — CHANSON (n°* 18, 19,20 

de l'édition Garnier). 

Ces trois petites pièces, attribuées à Voltaire par Ciderill, 
ont été imprimées pour la première fois dans l'édition des 
Œuvres de Voltaire en 95 volumes (t. XVII, pp. 22722). 

+865. IMPROMPTU 4 Mie DE CHAROLOIS, PEINTE EN HABIT DÉ 

7 CORDELIER. Ci , 

_ Frère Ange de Charolois.…. 

Imprimé en 1757, dans le Portefeuille. trouvé, t. I, p. LA 
en 1761 dans la Troisième suite des’ Mélanges de poësit. sr 
P- 394, etc. ., cet impromptu est au t. XIV de l'édition de Ke, 
P. 276. 

866. À MADAME DE *** EN LUI ENVOYANT LES ŒUVRES MS 

TIQUES DE FÉNELON. | | 

Quand de la Guion le charmant directeur. 

Ces vers sont imprimés au t. IV de l'édition des Œurë 

publiée à Amsterdam par Ledet (1738-1745), p: 14° 

867. À LA MÈME: 

De votre esprit la force est si puissante... 

Imprimés au t. IV de l'édition des Œuvres publiée à Anster 

dam par Ledet (1738-1745), p. 143. Ces vers ont été réimpr 

més dans le Afercure de janvier 1740, p. 117: 

868. À M. LE Duc DE RICHELIEU, SUR SA RÉCEPTON À 

L'ACADÉMIE. ot 

-. Vous que l'on envie et qu'on aime. 
,. . U o E eu, . . #, gine 

Ces onze vers, attribués à Voltaire par Cideville, ont _. % 
+ 2 .. . 2j pl #l 

primés pour la première fois dans l'édition des Œuv' 
Voltaire en 95 volumes (t, XVII, p. 230}. 

 



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES -263 

  

869. À LA MARQUISE DE RUPELMONDE: 

Quani Apollon avec le dieu de l'onde... 

Cette pièce, imprimée dans les Pièces libres de M. Ferrand 
(Londres, 1:38, 1744, etc.), se trouve dans la Collection com- 
plète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 
1564 t. V, p: 418. Elle a été réimprimée, sous le nom de Fer- 
rand, dans le recueil intitulé : Élite de poésies fugitives (Lon- 
dres, 1764), t. III, p. 24. Elle est au t. XIV de l'édition de 
Kehl, p. 275. 

850. À MADAME DE ***, 

Si ton amour west qu'une fantaisie. 

* Ce dizain, extrait par M..Clogenson d'un manuscrit fait sous 
les yeux de Voltaire, a été imprimé dans les Œuvres de Vo!- 
faire, en 1828 (t. XVIII de l'édition Delangle, p. 232). 

Il sst aussi dans les Pièces inédites de Voltaire (Paris, 1820), 
p. 78. : . - 

871. À M. Louis RacINE. 

Cher Racine, j'ai lu dans tes vers didactiques. . 

Ces vers sont imprimés à la suite de la Ligue (Amsterdam, 
Bernard, 1524), p. 196, sous letitre suivant : Réponse de l'au- 
teur à M. Racine sur son poème de la Grâce. oo ° 

Ils ont été réimprimés en 1764 dans la Collection complète 
des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam(Rouen), t. 1, p. 653, 
ett. [lI, p. 102, et en 1781, dans l'Histoire de Voltaire, par 
Luchet, t. V, p. 239. Ils sontau t. XIV de l'édition de Kehl, 
P. 290. . ‘ 

872. IMPROMPTU À M. LE COMTE DE VINDISGRATZ. 

Seigneur, le congrès vous supplie. 

Imprimé dans le Afercure de septembre 1722, p. 110, AVEC 

l'apostille dont il est question dans la note des.éditeurs de 

Kehl (t. XIV, p. 280). L'édition de Kehl est la première qui 

contienne l’impromptu au comte de Vindisgratz. 

873. SUR LES FÊTES GRECQUES ET RÔMAINES. | 

Chantexz, petit Colin, 
- Chantez une musette... 

Les Fûtes grecques et romaines (ballet de Fuselier et de Bla-
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mont) ont été représentées phur la première fois le 13 juile 
1723, Elles furent reprises en 1733, 1734, 1741. Le couplée 
Voltaire sur ce ballet a été iinprimé pour la première fois dats 
l'édition des Œuvres en 95 volumes({t. XVII p. 235). 

874. IMPROMPTU A MADAME LA DUCHESSE DE LUXEMBOURG 
QUI DEVAIT SOUPER AVEC M. LE DUC DE RICHELIEL. 

Un dindon tout & l'ail, un seigneur tout à l'ambre. 

Imprimé en 1757, dans le Portefeuille trouvé, 1. 1, p.5, 
sous le titre suivant : Vers sur un dindon à l'ail. Réimpriné 
en 1761. dans la Troisième suitedes Mélanges de poésie, p.35. 

Cetimpromptu est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 280. 

875. Les Deux AMOURS. À MADAME LA MARQUISE DE RUPEL- 

MONDE, 

Certain enfant qu'avec crainte on caresse... 

Ces vers furent imprimés dans le Mercure de juin 1 
P. 1288, et répétés dans le volume de janvier 1733, pe 1 
Réimprimés en 1735 dags le Recueil de pièces choisies ra 
semblées par les soins du Cosmopolite (in-4); en 1739 dans le 
t. IV de l'édition des Œuvres de Voltaire publiée à Amsterdim 
par Ledet, p. 141; dans les éditions de 1751 (t. I, p. 241 de 
1752 (1. II, p. 132), dans l'édition in-4 (t. XVIII, p. 477) etd#s 
l'édition encadrée (t. XIE, p. 80), avec cette adresse : 4 ne 
dame de ***, Les éditeurs de Kehi avaient adressé cette Fr 
à Madame du Chételet (voy. t. XIV, p. 288). Or, Voltaire # 
connut Mne du Châtelet qu’en 1733 {voy. la note de Beuco 
Œuvres de Voltaire, ét. Garnier, t, X, p. 481, et les notes t 
M. Clogenson (t. XVIII de l'édition Delangle, pp. 251 et 252}. 

876. À MADAME DE LUXEMBOURG EN LUI ENVOYANT LA HEF 
RIADE, 

Mes vers auront donc l'avantage. 

Ce quatrain est au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 28131) 
est adressé à Madame de #**, On lit également, à Madit 
de ***, dans le t. XVIII de l'édition Delangle, p. 236. 

877. SUR UN CHRIST HABILLÉ EN JÉSUITE. 

Admirez l'artifice extrême... 

Ces vers, composés vers 1724, sont attribués par Cideville à 
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Voltaire, qui le: cite avec une très légère variante, et sans se 

nommer, dans le Dictionnaire philosophique, au mot Convul- 

sions (note de M. Clogenson). — C'est dans l'édition des Œu- 

vresen 95 volumes que M Clogenson a publié pour la pre- 

mière fois ce quatrain de Voltaire (t. XVIII, p. 236). 

858. Triouer À M. TiTON DU TILLET. 

s 
Dépéchez-vous, monsieur Titon…. 

Ce huitain, imprimé en 1765 dans le Portefeuille d'un 
homme de goût (Amsterdam et Paris, Vincent), t. 1, p. 51, et 

- réimprimé en 1770 dans let. V du recueil intitulé : Elite de 
poésies fugitives, p. 226, est au t. XIV de l'édition de Keh!, 
p.274. Voyez, sur cette pièce, la note de Beuchot (Œuvres de 
Voltaire, éd. Garnier}, t. X, pp. 482-483. Cf. Histoire littéraire 
de Af. de Voltaire, par le marquis de Luchet, t. J[, p.180. 
Voyez aussi dans la Correspondance secrète (t. XVI, p.. 181), 

une épigramme imitée de ce triolet. . 

859. À MADAME DE ***, . 

| Oui, Philis, la coguetterie… 

Es vers ontété imprimés en 1768 dans le t, V des Nouveaux 
: élanges, etc…., p. 319. Le quatrain qui commence par ce 
Fers : . 

Qu'est-ce que la constance? Un vieux mot rebatt. 

n'est pas dans l'édition de 1768. . 

Réimprimés, conformément au textedes Nouveaux Mélanges, 
dans le recueil intitulé : Elite de poésies fugitives (t. V de 1770, 
P- 92), dans le t. XVHIL de l'édition in-4, p. 482, dans le 
t XHII de l'édition encadrée, p. 332, ces vers ont été publiés 
Fe de les lit aujourd'hui par les éditeurs de Kehl (t. XIV, 

+ 281). ° ‘ 

680. IMPROMPTU ÉCRIT SUR UN CAHIER DE LETTRES DE MA- 

DAME LA DUCHESSE DU MAINE ET DE M. DE LAMOTTE- : 

Houparn, QUI AVAIT PERDU LA VUE. 

Dans ses filets elle savait vous prendre... 

Cet impromptu est au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 282.
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881. À MADEMOISELLE *** QUI AVAIT PROMIS UN BAISERA 
. CELUI QUI FERAIT LES MEILLEURS VERS POUR SA FÊTE, 

Quoi, pour le prix des vers, accorder au vainqueur. »P Pr ; 

Ces vers, imprimés dans les Opuscules poétiques, ou le pls 
. Charmant des recueils, Paris, Desnos (1773), p. 13, sata 

t. XIV de l'édition de Kehl, p. 282. — Sur cette pièce, voyez 

note de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, LA, 
P. 484. | 

882. ÉPIGRAMME. 

N'a pas longtemps, de l'abbé de Saint-Pierre. 

Cette épigramme a été imprimée, en 1820, dans les Pièces 
inédites de Voltaire, p. 04. Cf. let. XIV de l'édition Lequies, 
p. 3or. - 

883. À MADAME LA MARÉCHALE DE VILLARS, EX LUI Er 
VOYANT LA HENRIADE. 

Quand vous m'aimiez, mes vers étaient aimables.… 

Ces vers sont de 1730. L'exemplairede la Henriade sur le 
ils ont été écrits par Voltaire, se trouve à la Bibliothèque 

‘ tionale, 

Le quatrain de Voltaire a été imprimé en 1766 (vor. Air 
nach des Muses de 1367, p. 76), et réimprimé en 1770 ds ï 
& X des Nouveaux Mélanges, ete... p. 352; en 1754 F 
Pédition in-4 (t. XIX, p. 517); et en 1775, dans l'édition er 
cadrée (t. XIII, p. 400). Il est au t. XIV de l'édition de Keïl, 
p. 284. Mais dans aucune de ces éditions il n’est conformt 
Penvoi autographe de Voltaire. Nous avons reproduit et 
envoi sous le n° 370. | 

884. IMPROMPTU À LA MARQUISE DE CRILLON, À SOUPE 
- DANS UNE PETITE MAISON DE M: LE DUC DE RICHELIEU. 

Dans le plus scandaleux séjour. 

Imprimé dans le t. XIV des Nouveaux Mélanges (de 15 
-P. 44, et dans l'Almanach des Afuses de 1754 Pe l2l ae 
cette adresse : Quatrain à madame La marquise de C3 ls 
éditeurs de Kehl ont mis Crillon {t. XIV, p. 278). 
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885. A M. L'ABBÉ COUET, GRAND VICAIRE DU CARDINAL DE 

NOAILLES EN LUI ENVOYANT LA TRAGÉDIE DE MARIAMNE. 

Vous m'envoyez un mandement…. 

Ces vers, rapportés par Grimm (Correspondance littéraire, 

éd. Garnier, t. XII, p. 56), et par Villette (Œuvres du marquis 

de Villette. Edimbourg, 1788, p.120}, font partie de la lettre 
de Voltaire à Mme de Bernières, du 20 août 1725. 

836. À MONSIEUR DE LA FAYE. 

Pardo, beaux vers, La Faye et Polymnie.. 

Ces vers ontété imprimés par les éditeurs de Kehl, t. XIV, 

p.295. ‘ Le 

887. INSCRIPTION SUR UNE STATUE DE L'AMOUR, DANS LES 

JARDINS DE MAISONS. | | 

Qui que tu sois, voici ton maître... 

imprimée en 1757 dans le Portefeuille trouvé, t. I, p. 174 
F'imprimée en 1764 dans le recueil intitulé : Elite de poésies 

ügitives, t, IL, p. 160. Dans l'édition de 1757, on lit: | 

Quoique tu sois. : 

ét dans celle de 1764 : 

Tel que tu sois... . , 
. LS 

Sur cette inscription, qui est aut, XIV de l'édition de Kehl, 
P. 278, voyez la note-de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. 
Garnier, t. X, p. 487. D. . ° 

888. Vers a M. DE CIDEVILLE, ÉCRITS SUR UN EXEMPLAIRE 

DE LA HENRIADE. | 

Mon cher confrère en Apollon... 

Ces vers, écrits sur un exemplaire de la ‘Henriade, conservé 
dans la Bibliothèque de Rouen, ontété imprimés dans l'édition 

de Kehl, t. XIV, p. 284. .
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889. VERS À MADAME DE NOINTEL. 

A ses écarts Nointel allie... 

Ce quatrain est imprimé au t, XIV de l'édition de Kël 
p. 3ot. On le trouve aussi dans un volume intitulé: Etrezn 
aux belles données par Voltaire quinxe jours avant sa rx. 
Paris, Ve Guillaume, 1783, p. 38, et dans les Pièces inédits à 
Voltaire, p. 99. ‘ 

890. VERS ENVOYÉS À M. SILVA, PREMIER MÉDECIN DEL 
REINE, AVEC LE PORTRAIT DE L'AUTEUR. 

Au temple d'Epilaure on offrait les images... 

Imprimés en 1757, dans le Portefeuille trouvé, t.1, f. 1 
réimprimés en 1761 dans les Œuvres choisies de M. de Va 
taire. Avignon, Giroud, p. 190, et en 1364 dans la Colt 
complète des Œuvres de M. de Voltaire, Amsterdam {Roxt 
t L p. 6y2, ces vers sont au t. XIV de l'édition de Ka p. 302. Sur cette pièce, voyez la note de Beuchot. Œurt it 
Voltaire, éd, Garnier, t, Xp. 488. Fo 

Les Vers à Af. Silva ne se trouvent pas dans Les éditions 
des Œuvres publiées du vivant de Voltaire, avec sa partiifé 
tion. 

891. À MADAME LA MARQUISE D'USsé. 

L'Art dit un jour à la. Nature... 

Ces vers, imprimés en' 1773 dans l’Almanach des Mist. P- 4, et dans les Mélanges de poésies, qui font partie der 
des Œuvres publiée à Paris, sous la rubrique de Neufckes 

*t IL, p. 345, sont dans l'édition in-4 {t, XXVE, p.292) €t “ Pédition encadrée (t. XIII, p.. 408). Cf. éd. de Kehl, t M, 
P. 510). " ‘ 

892. CHANSON Pour Me GaussiIN LE JOUR DE SA FÊTE 
25 août 1731.: 

Le plus puissant de’tous les dieux. 

Cette chanson, rapportée par Grimm dans sa Correspondi:tt (rer juin 1756), a été comprise pour la première fois dans 
Œuvres de Voltaire en 1828 (t. XVII, p. 245 de l'édition €1 
95 volumes). ‘ 
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893. Portrait DE M. DE LA FAYE. 

Ia réuni le mérite... 

Imprimé dans le Afercure d'août 1731, p. 1921. Réimprimé 
en 1757 dans le Portefeuille trouvé, t. I, p. 18. ° 

Dans le recueil intitulé Æpitres, satires, contes, odes, etc. 
Londres (Genève), 1771, on lit: Portrait de A. de La Fare. 
Les éditeurs de Kehl {t. XIV, p. 283). ont. rétabli l'ancien 
titre, ‘ ‘ 

894. ÉPIGRAMME SUR L'ABBÉ TERRASSON. 

On dit que Pabbé Terrasson. . 

Cette épigramme a été recueillie, en 1823, dans les Poésies 
de Voltaire (Paris, Didot), t. V, p. 29. Cf. le t. XIV de l'édition 
Lequien, p. 305.  , ‘ ‘ ‘ 

895. RÉPONSE A M. DE FORMONT. . 

On m'a conté, l’on m'a menti peut-être... 

Sur ces vers, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 
él. Garnier, t. X, p. 491). Imprimés dans la Troisième suite 
des Mélanges de poésie, etc... S. L., 1761, p. 433, et dans la 

« Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam 
(Rouen), 1764, t. LIL, ne partie, p. 103, ces vers ont été réim- 
Primés par les éditeurs de Kehl, t. X{V, p. 293. 

896. À M. LE MARÉCHAL DE RICHELIEU, EN LUI ENVOYANT 
PLUSIEURS PIÈCES DÉTACHÉES. \ 

4 

Que de ces vains écrits, enfants de mes beaux jours... 

Ces vers, imprimés dans l’Almianach des Muses de 1773, 

P. 136, et dans les Mélanges de poésies, qui font partie de 

l'édition de 1773, publiée sous la rubrique de Neufchätel (t. Il, 

P. 346), sont au t, XIV de l'édition de Kehl,,p. 327. Cf. His- 
wre littéraire de M, de Voltaire, par le marquis dé Luchet, 
LV 
“\,p. 326. . 

807. Sur L'EsramrE pu R. P. GIRARD ET DE LA CADIÈRE. 

Ce distiqua est imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, : 

P. 206. Cf. Œuvres du mæquis de Villette (1788), p. 110.
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898. MaDRIGAL. 

Ah! Caïargo, que vous êtes brillantel... 

.. Imprimé en 1957 dans le Portefeuille trouvé, v I, p. 3; 
réimprimé en 1761 dans les Pièces fugitives de M. de Fe 
taire, de M. Desmahis, etc. (Genève et Lyon, Regal: 
p- 5; en 1771, dans le recueil intitulé : Epitres, satire, Gt 
tes, odes, etc... ce madrigal est au t. XEV de l'éditos & 
Kehl, p. 285: : ‘ co 

899. ÉPIGRAMME. 

Néricault, dans sa comédie. 

Cette épigramme, rapportée par La Harpe dans sa 
pondance littéraire (Œuvres de La Harpe. Paris, fi Fu 
‘1820, t. XI, p. 225), est dans la lettre de Voltaire à M. e Re 
mont, du 29 avril 1732. 

900. POUR LE PORTRAIT'DE Mie SALLÉ. 

De tous les cœurs et du sien la maitresse. 

Ces vers, imprimés en 1761 dans la Troisième suile das 
‘ langes de poésie, S, L: p. 425, et dans la Collection core 

des Œuvres de. M1, de Voltaire. Amsterdam (Roue LE t, II, 11e partie, p. 105, se trouvent dans une Jettre de \0 Re 
à Thieriot, du g juillet 1732, qui fait partie des Pre 
dites publiées en 1820, pp. 248 et 251, ls sont auf. 

- l'édition de Kehl, p, 280. 

‘ Le 

Â . . ES go1. À Mie AÏSSÉ, EN LUI ENVOYANT DU RATAFIA POURL 

TOMAC. 

Va, porte dans son sang la plus subtile flamme. 

8 Le ‘ “2 ee foi M Ch Ces vers ont été publiés, pour la première fois, FAT 
genson (t. XVII de l'édition Delangle,:p. 249) 

002. IMPROMPTU ÉCRIT CHEZ MADAME DU DEFFAND. 

Qui vous voit et qui vous entend. 

Imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, p. 296. 
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903. À MADAME DE FONTAINÉ-MaARTEL, EN LUI ENVOYANT LE 

TEMPLE DE L'AMITIÉ. 

Pour vous, vive et douce Martel... 4 

Cet envoi est imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, p. 3o1. 

904. À MONSIEUR BERNARD. 

Ma muse épique, historique et tragique. 

Ces vers, imprimés dans les Opuscules poétiques, ou le plus 
charmant des recueils, Paris, Désnos (1773), p..4, sont au 
t. XIV de l'édition de Kehl, p. 280. 

90$. À Me DE GUISE, DEPUIS DUCHESSE DE RICHELIEU, ETC. 

Vous possédez fort inutilement. Ut 

Ce quatrain est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 279. 

906-910. À MADEMOISELLE DE LAUNAY (n° 62 à 66 de l'édi- 

lion Garnier). . CT L 

Les ne 62 et 63 de l’édition Garnier font partie d’une lettre 
de Voltaire à Mie de-Launay (depuis Mme de Staal), qui est 
imprimée dans l’'Almanach des Muses de 1788, pp. 171-174. 
Cette lettre n’a pas été encore recucillie dans les Œuvres de 
Voltaire." + ©. ...... Du eue ee td 

Les ne 64, 65 et 66 font partie d’une lettre de Voltaire à 

Mie de Launay, de décembre 1733. Sur cette lettre, que 
M. Moland a le premier admise dans les Œuvres de Voltaire 
(éd. Garnier, t. XXXII, p. 316), voyez la note de M. Henri 

Beaune reproduite par M. Moland (ibid.). La première édition 

des Œuvres qui contienne les vers, à Mile de Launay est l'édi- 

ton Lefèvre et Didot (Beuchot). FU 

JU, ÉPITAPHE. 

| = Ci-git dont la suprême loi... "°°: Le 

Sur cette épitaphe, voyez la note de Beuchot (Œuvres de 

Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 499). Cf.let. XVII de l'édition 

Delangle, p.252. | | 

912. À M. LinanT. 

Connaissez mieux l'oisiveté.… 

Ces vers, imprimés dans ie Portefeuille trouvé, 1797; t. 1, 

.
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p. 43 dans les Œuvres choisies de M. de Voltaire, Avigus, 

Giroud, 1761, p. 188; dans let. V des Nouveaux Mélanges 

p. 307, etc…., ont été recueillis pour la première fois dans ls 

Œuvres de Voltaire, en 1771 (t. XVIII de l'édition in-4, p. 450! 

lis sont de 1733 (voy. la note de Beuchot, Œuvres de \ct- 

. taire, éd. Garnier, t. X, p. 498). 
s 

913. VERS PRÉSENTÉS A LA REINE, SUR LA SECONDE ÉLECTION 

DU ROI STANISLAS AU TRÔNE DE POLOGNE. 

* Il faïlait un monarque aux fiers enfants du Nord. 

Ces vers, imprimés dans le Portefeuille trouvé, 157 LL 

p. 279; dans la Collection complète des Œuvres de M, de Vos 

taire, Amsterdam (Rouen), 1564, te F, p. 0719 ElCe sont ai 

t. XIV ‘de l'édition de Kehl. p. 303. Sur cette pièce, voÿt? l 

note de Beuchot(MEuvres de Voltaire,éd, Garnier, \. A, pet 

914. À M.DE FORCALQUIER QUI AVAIT EU SES CHEVEUX 

COUPÉS PAR UN BOULET DE CANON AU SIÈGE DE KEHL: 

Des boulets allemands la pesante tempête... 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 297: 

915. À M. LEFFBVRE, EN RÉPONSE A DES VERS QUIL AA 
ENVOYÉS A L'AUTEUR. 

N'attends de moi ton immortalité.… 
, A 

. Les vers de Lefebvre, ou plutôt Lefèvre, et la réponse 

Voltaire ont paru dans les Amusements du cœur el de l'esp 

t. XIV (de 1742); dans le Mercure de février 1 pt 
3.42 ; dans le Portefeuille trouvé, 1757, t. 1, PP. 7€ Fe 
Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire, Amsler re 
(Rouen), 1764, t. V, pp. 388-380, etc. La réponsé de Volta 
est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 285. 

916. A Mi DE GUISE, DANS LE TEMPS QU'ELLE pEvaI 

ÉPOUSER LE DUC DE RICHELIEU. 

Guise, des plus beaux dons avantage céleste... 

Ces vers, composés au mois d'avril 1734, £ont au t. Aie 
l'édition de Kcbl, p. 209. 
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917. À M. DE CORLON QUI ÉTAIT AVEC L'AUTEUR A MONJEU, 

chez M. LE DUC DE GUISE, ALORS MALADE. 

Je sais ce que je dois, ct n'en fais jamais rien. 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 312. 

918. À M. LE DUC DE GUISE, QUI PRÉCHAIT L'AUTEUR À 

L'OCCASION DES VERS PRÉCÉDENTS. | 

Lorsque je vous entends et que je vous contemple.… 

Imprimés aut. XIV de l'édition de Kehl, p. 312. 

919. À MADAME LA DUCHESSE DE RICHELIEU. 

Plus mon œil étonné vous suit et vouS observe. 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 304. — Cf. Mon 
pelit portefeuille. Londres, 1774, in-12,t.1, p. 127. 

920. À MADAME LA DUCHESSE DE BOUILLON, QUI VANTAIT 

SON PORTRAIT FAIT PAR CLINCHETET. 

Cesse, Bouillon, de vanter davantage... 

Imprimés au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 288. - : 

921. À LA MÈME, 

Deux Bouillon tour à tour ont brillé dans le monde... 

* : Cts vers, imprimés dans let. XIV des Nouveaux Mélanges, 

P. 51, et réimprimés dans l'Almanach des Afuses de 1774 

Ps 152, sont au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 288. 

922. CONTRE LES PHILOSOPHES. SUR LE SOUVERAIN BIEN. 

Sur cette pièce, voyez la note de M. Clogenson (Œuvres de ù 
» Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 503). L'édition en 95 volumes 

tst la première dans laquelle ces vers aient été recueillis 

roy. t XVII, p.260). — Cf. Pièces inédites de Voliaire, 
P. 98. | ° 

923. À MADAME LA MARQUISE DU CHATELET, FAISANT UNE 

‘ ‘ | ‘ | 18
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COLLATION SUR UNE MONTAGNE APPELÉE SAINT-BLAISE, 

PRÈS DE MONJEU. | 

Saint-Blaise a plus d'attraits encor. 

Ces vers ont été compris {pour la première fois dans ki 
Œuvres de Voltaire, en 1817 (éd. Lefèvre et Déterville, t.\, 
p. 627). Ils sont rapportés par Grimm (juillet, 1762, éd. ét 

1813, t. II, p. 212). 

924-928. À LA MÈME n° 80, 81, 82, 83, 84 de l'édition 

Garnier. 

Ces cinq pièces ont été imprimées, pour ia première fs 

dans les Œuvres de Voltaire, en 1817 (éd. Lefèvre et Déter- 

ville), t. VIL p. 625-627, comme extraites de la Corresyüir 

. dance de Grimm (année 1762). 

Les n 80, 81 et 84 se lisent, en effet, dans l'édition de 
1813 de la Correspondance de Grimm (juillet 1762, Il, 
pp.211-212); les n° 82, 83 sont au t. Il de la mêm* éditio2, 

PP. 217-218 (août 1762). 

On les trouve aussi dans les Pièces inédites de rie 

(Paris, 1820), pp. 93, 05, 06, 97, 99. La Harpe, dans t Cr 
respondance littéraire (Œuvres de La Harpe. Paris, Ver dir 4 
1820, t. X, p. 364), rapporte les vers de Voltaire à Me ; 
Châtelet, ‘lorsqu'elle apprenait l'algèbre (n° 84 de l'étitt 
Garnier). 

929, IMPROMPTU, 

Sais-tu que celui dont tu parles... 
° . de 

Sur cet impromptu, imprimé en 1736, voyez La note | 

Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, P- 305). 

636. VERS ÉCRITS AU BAS D'UN LETTRE DE MADAME DE 

CHATELET A MADAME DE CHAMPBONIN. 

C'est l'architecte d'Émilie.… 

-Imprimés au t. XIV de l'édition de Kchi, p. 508. 

031. RÉPONSE A M; DE FORMONT, AU NOM DE MADAME DU 

| CHATELET. | | 
| Chacun cherche le paradis. 

.Sür cette Réponse, voyez les notes de Beuchot (Œuré # 
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Voltaire, éd. Garnier, tome X, p. 505). Cf. Opuscules poéti- 
ques, etc. Paris, Desnos (1773), p. 21, et Pièces inédites de 
Voltaire, pp. 56 et 58. A - 

La première édition des Œuvres qui contienne cette pièce 
est l'édition Lefèvre et Didot (Beuchot). : 

932. À MADAME DE FLAMARENS, QUI AVAIT BRULÉ SON 

MANCHON, PARCE QU'IL N'ÉTAIT PLUS A LA MODE. 

l'est une déesse inconstante, incommode... 

Imprimés dans les Amusements du cœur et de l'esprit (t. II, 
p.235) et réimprimés dans le t, XIV de l'édition de Kehl, 
p. 286. ‘ ‘ 

933. À MONSIEUR *** (DE SADE?) QUI ÉTAIT A L'ARMÉE 
D'ITALIE, re 

Ainsi le bal et la tranchée... 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 305. 

934 À MADAME DU CHATELET. 

‘Lorsque Linus chante si “tendrement.… 

Cés vers, imprimés en 1773 dans les Opuscnles poétiques etes, 
Paris Desnos, p. 14, sont au t. XIV ‘dé l'édition de Kehl, 
P. 280. oo . 

935: À M. GRÉGOIRE, DÉPUTÉ DU: COMMERCE DE Mai: 
SEILLE, | 

Voyageur fortuné, dont les soins curieux... 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p.290. 

936: QUATRAIN poUR LE PORTRAIT DE Mie LE COUVREUR: 

. Séule de la nature elle a su le langage... : ° 

Imprimé au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 291. 

937. DEVISE POUR MADAME DU CHATELET. 

Du repos, des riens; de l'étude... ” 

Cette devise, imprimée daris les Opuscules poétiques, ele.;
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Paris, Desnos (1773), p. 10, est au tome XIV de l'édition de 
Kehl, p. 294. Sur cette pièce, voyez la note de M. Clogenson 

- (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 508). 

938. À MADAME DU CHATELET, EN LUI ENVOYANT L'HISTOIRE 

DE CHARLES XII. 

Le voici ce héros si fameux tour à tour... 

Imprimés dans les Opuscules poétiques, etc. (1773), cts vers 
. sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p.297. 

939. ÉPIGRAMME. 

Quand les Français à tête folle... 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p- 301. 

040. À M. CLÉMENT DE MONTPELLIER QUI AVAIT ADRESSE 

DES VERS A L'AUTEUR, ETC... 

Un certain chantre abandonnait sa Dre. 

- Ces vers, imprimés dans le Portefeuill: trouvé, 1737) th 
p. 20 (où ils sont précédés des vers de Clément à Voltife} 
dans les Œuvres choisies de A. de Voltaire. Avignon Gi- 

roud, 1761, p. 174; dans la Troisième suite des Mélange 
poésie, etc. S. I, 1761, p. 286, sont au t. XIV de l'édition 
Kehl, p. 303. 

941. 942. ÉPIGRAMMES (n° 07 et 08 de l'édition Gars 

L'épigramme sur Coypel est au t. XIV de l'édition de Ke 
P. 296 ; l'épigramme sur Rousseau est donnée comme In <s 
par l'abbé du. Vernet, dans sa Vie de Voltaire, Genêre. mo 
P. 95-96. Elle a été comprise pour la première fois dans 1 
oBuvres de Voltaire, en 1828 fr. XVIII de l'édition Delangies 

p. 269). LL. 
? f 

. “ou 
943. SUR M. DE LA CONDAMINE QUI ÉTAIT OCCUPE DŒ 

” MESURE D'UN-DEGRÉ DU MÉKIDIEN, ETC. : 

Aa muse et son compas sont tous deux au Pérou... 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 304. 
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044. SUR LE CHATEAU DE CIREY. 
Un voyageur qui ne mentit jamais. 

Ces vers sont imprimés, sous le nom de Linant, dans le 

Mercure de tévrier 1730, p. 315, et dans les Nouveaux amuse- 

ments du cœur et de l'esprit (t. LIT, p. 94): Dans le recueil inti- 

tulé : Elite de poésies fugitives, t. IV (de 1770), p. 251, ils sont 

adressés à madame la marquise du T**#, Il faut lire du C*** 

{Châtelet}. Sur cette pièce, voy. la note de M. Clogenson 

(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 511. — Cf. même 

édition, t, XXXIV, p.26. Ce quatrain a été compris pour la 

première fois dans les Œuvres de Voltaire en 1828 (t. XVIIL 

de l'édition Delangle, p. 270). ‘ ‘ 

945. À MADAME DU CHATELET. DE CIREY OU IL ÉTAIT PEN- 

DANT SON EXIL, ETC. 

| On dit qu'autrefois Apollon. 

.Ces vers, rapportés par La Harpe dans sa Correspondance 
littéraire (Œuvres de la Harpe, Paris, Verdière, 1820, t. X, 
p. 364), ont été imprimés en 1833 par Beuchot, d’après le 
Petit magasin des dames {recueilli et publié par Solvet). Paris, - 
Solvet, 1803-1810, 8 vol. in-12. 

946. À Mile GAUSSIN (IOUANT ALZIRE). 

Ce nest pas moi qu'on applaudit.…. . 

Imprimés dans le t. V des Nouveaux Mélanges, p. 335, ces 
vers sont au t. XVIII de l'édition in-4°, p. 487. 

947. À M. PALLU, INTENDANT DE MOULINS, 

Pope l'Anglais, ce sage si vanté…. 

Ces vers font partie de la lettre à M. Pallu, du 9 février 1736. 
Imprimés en 1745 dans le t. VI de l'édition des Œuvres pu- 
bliée par Ledet, p. 173, ils sont au t. XVIII de l'édition in-4°, 
Pe 475. : 

948. À M. La CHAUSSÉE, EN RÉPONSE A SON ÉPITRE A 
Cuio. . ‘ 

Lorsque sa muse courroucée…. - 

Ce quatrain fait partie de la lettre de Voltaire à Thieriot du 
18 mars 1736 (voy. éd. de Kehl, t. LU, p. 376). 

—_—_——— 

M Voyez, dans le Mercure d'avril 1739, p. 753 des Vers ‘de Desforges- 
Maillard, en réponse au quatrain attribué à Linant,
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949. À M. DE VERRIÈRES. . 

Elève heureux du Dieu le plus aimable... 

Sur cette pièce, rapportée dans la lettre de Voltaire à Th 
riot du 18 mars 1736 (éd. de Kehl, t LIL, p. 3:6.}, voye 
la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 1 A, 
p. 513). — Cf. éd. de Kehi, t. XIV, p. 324, et Voltaire à Cite 
ville, 2 mars 1731. . : ‘ 

M. de Verrières avait fait paraître, en 1736, une Épitre à 
‘1. de Voltaire. Paris, Prault fils; in-8 de 16 pp. (C. \. Be: 
chot, 1825}, ‘ 

930. SONNET A M. LE COMTE ALGAROTTI. 

On a vanté vos murs bdtis sur l'onde. 

Imprimé dans l'édition de Kehl, t. XIV, p. 30p. Sur 
sonnet, voyez Voltaire à Thieriot, 18 mars 1736. 

951. IMPROMPTU À M. THIERIOT, QUI S'ÉTAIT FAIT PEINDRE 

LA HENRIADE À LA MAIN. 

Si je voyais ce monument. 

Imprimé dans le t. XIV de l'édition de Kehl, p. 286. Sur ét 
quatrain, voyez la note de M, Clogenson (Œuvres de Voltair 
éd, Garnier, t. X, p. 514). 

952. À M. DE LA BRUÈRE, SUR son opéra : LES VOYAGES 
DE L'AMOUR. 

L'amour t'a prêté son flambeau. 

Les Voyages de l'amour (ballet, de La Bruère et de po mortier) furent représentés le 3 mai 1736. Les vers de Vor 
taire à La Bruëre, imprimés en 1773 dans les Opuscules FO 
tiques, Paris,: Desnos, p. 43, et dans les Mélanges de poËsit 
qui font partie de l'édition des Œuvres publiée sous 1 “ 
brique de Neufchätel, t, Il, p. 307, sont au t, XIV de l'édito 
de Kehl, p. 323.:. ‘ 

953-955. À M. BERNARD. — SixAIN, — INVITATION AU 
MÊME (N° 109, 110, 111 de l'édition Garnier). 

Les vers à M. Bernard, rapportés par Grimm (Correspoi 
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dance littéraire, &d. Garnier, t. I, p. 457) sont au t. XIV 

de l'édition de Kehl, p. 306. 

Le sivain a été imprimé dans l’Almanach des Muses de 

1773, p. 162, sous le titre suivant: Réponse aux vers de 

A de Voltaire sur les trois Bernards. (Ce sont les vers à 

M, Bernard.) - 

Enfin l'invitation à Gentil-Bernard, rapportée par Crimm 
(Correspondance littéraire, éd. Garnier, t. lil, p. 406), et im- 
primée en 1764 dans le recueil intitulé: Elite de poésies 
fugitives, t..I1, p. 280, est au tome XIV de l'édition de Kehl, 

p. 306. Dans la Correspondance de Grimm et dans l'Elite de 

. poésies fugitives l’ordre des deux premiers vers du quatrain 

est interverti. Une note des éditeurs de Kehl dit que par l'Art 
de plaire . ct . - 

+. Part d'aimer doit samedi 
Venir souper chez l'art de plaire, 

Voltaire a voulu désigner Mae du Châtelet; Grimm nomme 
madame de Luxembourg. 

956. À MADAME DE BASSOMPIERRE, ABBESSE DE POUSSAI. 

Avec cet air si gracieux... 

Ces vers sont au t XIV de l'édition de Kehl, p. 307. 

957: POUR LE PORTRAIT DE JEAN BERNOUILLI. 

Son esprit vit la vérité. 

Ce quatrain, imprimé dans le Portefeuille trouvé, t. 1, p.33, . 
dans les Œuvres choisies de A1. de Voltaire. Avignon, Giroud, 
1761, p. 197, est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 308. . 

958 LE PORTRAIT MANQUÉ. À MADAME LA MARQUISE DE 
B*%* (BourFFLERS?) [ : 

On ne peut faire ton pértrait... 

Imprimée en 1761 dans les Pièces fugitives de M. de vol- 
taire, de M. Desmahis, erc., Genève et Lyon, Reguilliat, p. 8, 
avec cette adresse : pour Mie de-V#**; réimprimée €n 1783 
dans le petit volume intitulé : ÆEtreunes aux belles données 
Par A, de Voltaire, etc... Paris, Ve Guillaume, p. 21, avec 
l'adresse actuelle; et en 1790 dans les Bijoux des neuf sœurs, 

N 1, p.220, cette pièce est au t. XIV de l'édition de Kehl, 
* 299, .
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959. VERS MIS AU BAS D'UN PORTRAIT DE LEIBNITZ. 

Il fut dans l'univers connu par ses ouvrages... 

Ces vers, imprimés dans le Afercure d'août 1748, etréze 
primés dans le Portefeuille trouvé, 1757, t.1,p. 33, soatus 
t. XIV de l'édition de Kehl, p. 306. 

960. Sur J.-B. ROUSSEAU. 

Rousseau, sujet au camouflet… 

Cette épigramme fait partie de la Lettre (de Voltaire) st 

auteurs de la Bibliothèque française, du 20 septembre 170; 
cette Lettre a été insérée dans la Bibliothèque française, t. AW, 
pp. 152-166. 

061. À MADAME LA MARQUISE DU CHATELET. 

Tout est égal, et la nature sage... 

. Ces vers ont été imprimés, dès 1730, dans les Œuvres 
Voltaire (t. IV de l'édition d'Amsterdam, p. 142). Sur EL 
pièce et la suivante, voyez la note de Beuchot (Œurres é? 
Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 517). 

962. ÉPIGRAMME. 

Certain émérite envieux.…. 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 292. Voy#i 
numéro précédent. 

963. RÉPONSE À M. DE LINANT. 

Mais vous, Linant, que le ciel a doté... 

Imprimée au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 307, 25%l 
vers de Linant à Voltaire. 

964. À MADAME DU CHATELET, A QUI. L'AUTEUR AVAIT 

ENVOYÉ UNE BAGUE OU SON PORTRAIT ÉTAIT GRAVE. 

Barier grava ces traits destinés pOur vos JEUX... 

Ce quatrain a été imprimé dans l'édition de Kehl, t. XV: . 
. . 491 . P- 278, avec l'adresse suivante : A une dame à qui laut avait envoyé, etc. + ‘ ‘
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965-967. IMPROMPTU FAIT, DANS LES JARDINS DE CIREY EN 

SE PROMENANT AU CLAIR DE LUNE.— À MADAME DU CHA- 

TELET EN RECEVANT SON PORTRAIT. — À MADAME DU 

CaTELEr (N° 121,:122, 123 de l'édition Garnier). 

Imprimées, en 1773 dans les Opuscules poétiques, etc... Paris, 

Desnos, pp. 14, 15 et 16, ces trois pièces sont au t. XIV de 

l'édition de Kehl, pp. 314et 315. | 

968. POUR LE PORTRAIT DE MADAME LA PRINCESSE DE 

TALMONT. - 

Les dieux, en lui donnant naissance. X, 

Ces vers ont été imprimés, en 1741, dans le Recueil de nou- 

velles pièces fugitives ei prose et en vers par M. de Voltaire. 

Londres, aux dépens de la Société, p. 15, avec l'intitulé sui- 

vant: Vers pour étre mis sous le portrait de madame la du- 
chesse de Chétellerault. Août 1738. Cf. Œuvres de M. de 

Voltaire. Amsterdam, aux dépens de la C*, 1741-1742, © V, 
p.223; — le Portefeuille trouvé, t. 1, p. 293; — Collection 

complète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 

764,1. V, p. 325. — Dans l'Histoire littéraire de M. de Vol- 7 
taire (1781), & V, p. 251, et dans l'édition de Kchl (te. XIV, : 

p. 31o)onlit: Pour le portrait de madame la princesse de 
Talmont. ‘ 

969. À MADAME D'ARGENTAL, LE JOUR DE SAINTE JEANNE, 

SA PATRONNE, 

Jean fut un saint, (si l’on en croit l'histoire. 

Ces vers sont au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 302. 

970. "A M. JorDAN, A BERLIN. 

Un prince jeune, et pourtant sage. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 313. 

L,: 1 “ 

971. L'ABBÉ DESFONTAINES ET LE RAMONEUR. 

Un ramoneur à face basanée.…. 

Ce conte, attribué par Voltaire à M. de La Faye, fait partie 
de la lettre de Voltaire à Thieriot du 5 juin 1738 (voy. éd. de 

Kehi,t, XV, p. 120).
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972. VERS ÉCRITS A LA MARGE D'UN MANUSCRIT DE MU 

DU CHATELET SUR NEWToN!, 

Penser avec solidité. 

Imprimés aut, XIV de l'édition de Kehl, p. 319. 

973. À M. H**# (mILORD HERVEY?) ANGLAIS, QUI AT 
COMPARÉ L'AUTEUR AU SOLEIL, 

Le soleil des Anglais, c'est le feu du génie... 

Ces vers, imprimés dans le Mercure de décembre 1 
p. 51, réimprimés dans le recueil intitulé: Elite de FE 
Jugitives {t. V de 1770), sont au t. XIV de l'édition de Re 
p. 320. 

074. À MADAME DE BOUFFLERS, EN LUI ENVOYANT UN 

EXEMPLAIRE DE LA HENRIADE. 

Je 

Vos yeux sont beaux, mais votre dme est plus belle... 

Ces vers, rapportés par Raynal dans ses Nourells fes 
raires (t. [ de la Correspondance de Grimm, éd. sie 
P- 169), furent imprimés dans le Mercure de septembre de 
p. 82, avec l'adresse suivante : A madame de B.R. Cl J 
tefeuille trouvé, 1757, t. I, p. 28, le tome V des At 
Mélanges, p. 321, etc. . 

"1 VE 

Les vers à madame de Bouflers sont au t. XVII gi 
tion in-4°, p. 483. Dans le recueil intitulé : Epitres, seu 
contes, odes, etc. Londres (Genève), 1771, Ces 5e 
adressés à madame de Bouflers-Rouverelle. 

973. À M° LA Ducxesse DE La VALLIÈRE, AU NON 
M° LA DUCHESSE DE #X% EN LUI ENVOYANT UNE NAYETTE: 

L'emblème frappe ici vos yeux... 

Imprimés au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 321. 

976. À MADAME DU BOCCAGE: 

J'avais fait un vœu téméraire... 

Imprimés dans l'Almanach des Muses de 1769, p. 96i € 
. Te 

$ 

ou 
ophie nait 1. Le manuscrit des Principes mathématiques de la philos Fa voList 

2 vol IP 4 iraduits (de Newton), par la marquise du Châtelet (/'aris, 175 
$e trouve à la Bibliothèque Nationale (Suppl. franç.. nos 12, 265),
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le t. X des Nouveaux Mélanges (de 1770), p. 356; dans l’His- 
toire littéraire de M. de Voltaire, par le marquis de Luchet, 
t. V, p. 332, ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 322. 
— Cf. let. Ier du Recueil des œuvres de madame du Boccage, 
Lyon, frères Périsse, 1770, p. 336. : ° 

977. LES SouxaITs. SONNET. 

. Ilwest mortel qui ne forme des vœux... 

Ce sonnet est imprimé dans la Collection complète des 
Œuvres de M, de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 1764, t. V, 
p.420. Il ne se trouve pas dans l’édition de Kehl. De nos 
jours il n'a été compris dans les Œuvres de Voltaire qu’en 
1828 (rt. XVIII de l'édition Delangle, p. 524). 

Sur les Souhaits, voy. la note de MM. Clogenson et Avenel 
(Œuvres de Voltaire, éd, Garnier, t. X, p. 524). 

978 À M. L'ABBÉ, DEPUIS CARDINAL DE BERNIS. 

Votre muse vive et coquette... 

Imprimés dans les Afélanges de poésies qui font partie de l'édition des Œuvres publiée sous la rubrique de Neufchätel, LIL p.297. Cf. éd. de Kehi, t. XIV, p. 319. 

979. AU ROI DE PRUSSE. BILLET DE CONGÉ. 

Non, mâlgré vos vertus, non, malgré vos appas.… 

Ce quatrain, imprimé pour la première fois par M. Bois- 
sonade (Letires inédites de Voltaire à Frédéric le Grand, 

anis, 1802, p. 204), avec la date de 1753, est du 2 décembre 
1740 (voy. Œuvres de Frédéric le Grand, éi. Preuss, t. XIV, 
P. 167). Ia été compris dans les Œuvres de Voltaire depuis 
1817 (éd. Lefèvre et Déterville, t, XXXIX, p. 707). 

Vo. L'ÉPiPHANIE DE 1741. 
Stuart, chassé par les Anglais. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 317: 

981. A M, DE LA NOUE, AUTEUR DE MAHOMET Il, ETC... 

Mon cher La Noue, illustre père... 

Imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757, t. 1, p. 333 réim- 
Primés dans le recueil intitulé : Elite de poésies fugitives 

(& IV de 1770, p.212), ces vers sont au t. XIV de l'édition de 
Kehl, p. 32r. -
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982. SUR LES DISPUTES EN MÉTAPHYSIQUE. 

Te!s, dans l'amas brillant des rêves de Milton. 

Ce fragment a été imprimé dans les Poésies de Voltére 
1823 (Paris, Didot, t. V, p. 137). Cf. le t. XIV de lé 
Lezuien, p. 306. ‘ 

983. AM. MAURICE DE CLARIS, QUI AVAIT ENOË 1 
L'AUTEUR UN POÈME SUR LA GRACE. 

‘ Lorsque vous me parlez des grâces naturelles... 

Sur cette pièce, voyez la note de Beuchot (Œuvres &l 
taire, éd. Garnier, t. X, p.527) 

LU HR Les vers à M. de Claris, publiés dans le Mercure ët ÿ 
cembre 1754, t. I, p.7, ont été réimprimés dans BP 
trouvé, 1757, t. Il, p. 244; dans la Troisième suite Ms 
langes de poésie, S. 1, 1761, p. 372; dans le t. X des Ware 
Mélanges (de 1770), p. 392, ete... Ils sont au t. AI ie 
tion in-4e, p. 490, et au t. XIV de l'édition de Kehl, p.#1*7 
Cf. Pièces inédites de Voltaire, 1820, p. 108. 

984. SUR LE MARIAGE DU FILS DU DOGE DE VENISE AVEC 
FILLE D'UN ANCIEN DOGE. 

Venise et la mère d'Amour... 

Ces vers, imprimés dans l’Almanach des AMuses a 
p.88; dansles Nouveaux Mélanges, t.X (de 1770): P- ? Ds 
ont été compris dans les Afélanges de poésies qui fon Ds de l’édition des Œuvres de Voltaire, publiée sous la Mere 
de Neufchätel (1773), t. IL, p. 400. Hs sont au t. XIV 
tion de Kehi, p. 316. : 

985. À MADAME LA PRINCESSE ULRIQUE DE PRUSSE. 

Souvent un peu de vérité. 

es deVé Sur ce madrigal, voyez la note de Beuchot Œuvre à e taire, éd. Garnier, t. X, p. 538), et le chapitre xt den 
vrage: Voltaire poète comique. 

Les vers de Voltaire à la princesse Ulrique de Prusse à être du mois d’octobre 1743 : en cflet, l'original de là re 
de Frédéric, au nom de la princesse, porte la date du est tobre (voy. Desnoiresterres, Voltaire à Cirey, p. 406, 5°* 

oies 
Je î°
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Imprimé en 1746 dans la Bibliothèque des gens de cour 

{voy. Mercure de juin 1752, t. [, p. 198-199); réimprimé en 

1757 dans le Portefeuille trouvé, 1, 1, p.193 .en 1761 dans la 

Troisième suite des Mélanges de poésies, etc... S.I., p. 385; en 

1562, dans le Trésor du Parnasse ou le plus joli des recueils 

(Londres, 1. 1, p. 124et t. Il, p.212), ce madrigal a été com- 

pris dans les Œuvres de Voltaire par les éditeurs de Kehl 

{t XIV, p. 339). 

M. Preuss l'a reproduit dans son édition des Œuvres de 

Frédéric le Grand, et Va fait suivre de la réponse du roi au nom 

de la princesse; d’une autre réponse (qu'on a attribuée à Piron) 

etenfin de vers en réponse à Voltaire, qui sont de Frédéric 
{voy. éd. Preuss, t, XIV, pp. 90-92). 

986. La Muse DE SAINT-MICHEL. 
, 

Notre monarque, après sa maladie. 

Imprimés en 1761 dans la Troisième suite des Mélanges de . 
poésies, etc. S. L., p. 427, ces vers ont été compris dans les 
Œuvres de Voltaire par les éditeurs de Kehl (t. XIV, p. 322). 

987. VERS GRAYÉS AU-DESSUS DE LA PORTE DE LA GALERIE 

DE VOLTAIRE À CIREY: , - - 

Asile des beaux-arts, solitude où mon cœur. 

Ce quatrain a été imprimé en 1823 dans les Poésies de Vul- 
faire (Paris, Didot, t. V, p.147). Cf. le t. XIV de l'édition 
Legquien, p.404. 

On le trouve,.avec quelques variantes, dans jà lettre de 
Voltaire à d'Argental du 28 avril 1744. k 

988: PORTRAIT DE MADAME LA DUCHESSE DE La VALLIÈRE. 

Etre Jemme sans jalousie. | 

.Ces vers ont été imprimés, en 1744 dans les Pièces recuzil- lies de MM. de Voltaire et Piron, p. 23. ‘ 

Réimprimé dans la Collection complète: des Œuvres de 

AL, de Voltaire. Amsterdam (Rouen), 1704 t- V,p. 395; dans 
les Nouveaux Mélanges, 1. V (de 1768), -P- 310, ct, le por- 
men Mae de La Vallière est au t. XVI de l'édition in-4°, 

+ 480. ° | ,
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989. À L'IMPÉRATRICE DE RUSSIE ELISABETH Prrrow, 
EX LUI ENVOYANT UN EXEMPLAIRE DE LA HEXRUDE 

: QU'ELLE AVAIT DEMANDÉ A L'AUTEUR. 

Sémiramis du Nord, auguste impératrice.… | 3 Aug D 

Ces vers, datés dans l'original du ro juin 1545 (royute 
n°374) ont été imprimés dans le recueil intitulé : Elitr & 
poésies fugitives, t. IL (de 1564), p. 311. Ils sont au t, XW& 
l'édition de Kehi,-p. 347. 

090. EPIGRAMME. .. A 

| Connaissez-vous certain rimeur obscur... 

- Imprimée dans la Troisième suite des Mélanges de pie 
sies, etc... S.1., 1561, p.426, cette épigramme est au t. XIV de 
l'édition de Kehl, p. 314. ° 

091. IMPROMPTU SUR LA FONTAINE DE BUDÉE À YÈRE. 

Sur cet impromptu, que Beuchot a le premier admis dass 
les Œuvres de Voltaire, voyez sa note (Œuvres de Voltire 
éd. Léfèvre et Didot, t. XIV, p. 389). | 

992. À MADAME DE POMPADOUR, ALORS MADAME D'ETIOLE 
QUI VENAIT.DE JOUER LA COMÉDIE AUX PETITS APPARTE 
MENTS.._ 

Ainsi donc vous réunissez... 

Ces vers, rapportés par Clément dans ses Cing années lite . 
raires (20 janvier 1748) et par Rayÿnal dans ses Monvelles li téraires (voyez le t. Ier de Ja Gorrespondance de Grimm, À 

- Garnier, p. 125), sont de 1748 : c'est donc à tort que Bew1 
les a placés parmi les Poésies de l'année 1745. 

Ils ont été réimprimés dans le t. V des Nouveaux Mél 
P- 349, et compris dans le t, XVIII de l'édition in-4” P- 1° avec l'intitulé suivant : À madame de Pompadour, alors mé dame WEtiole, en 17-45i pendant qu'elle dessivait. Voyet 
l'épigramme que Roy adressa à Voltaire, à loccasten Le vers, dans Jes Nouvelles littéraires de Raynal (Correspondsis de Grimm, éd. Garnier, t. 1, p. 130). :
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993. À MADAME DE BOUFFLERS, QUI S'APPELAIT MADELEINE. 

. CHANSON SUR L'AIR DES FOLIES D'ESPAGNE. 

Votre patronne en son temps savait plaire... 

Ces vers sont au tome XIV de l'édition de Kehl, p. 527. 

Grimm les rapporte dans sa Correspondance (éd. Garuier, 

t IX, p. 225); il ajoute qu’ils furent adressés à la duchesse de 

La Vallière, . ‘ - 

994. QUATRAIN POUR LE MARÉCHAL DE SAXE. 

Ce héros que nos yeux aiment à contempler. 

, Sur ces vers, voy. la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 
éd. Garnier, t. X, p. 532). 

Ce quatrain a été admis dans les Œuvres de Voltaire en 

1828 (t. XVIII de l'édition Delangle, p. 297). | 

99$- INSCRIPTIONS MISES. SUR LA NOUVELLE PORTE DE NE- 
VERS, ÉLEVÉE EN L'HONNEUR DE Louis XV, 

Ces vers ont été imprimés du vivant de Voltaire (voy. le 
Portefeuille trouvé, 1757, ti, p. 167). Cependantils n’ont pas 
été recueillis par les éditeurs de Kehl. — On ne les a admis 
dans les Œuvres de Voltaire qu'en 1817 (t. XI de l'édition 
Perronneau, p- 458). s 

996. À M. CLÉMENT DE DREUX. 

On voit sans peine, à vos rimes gentilles.… 

Ces vers ont été admis dans les Œuvres de Voltaire en 1817, | 
t XI des Œuvres complètes de: Voltaire (Paris, Aie Ve Per- 
ronneau, p. 465). ' 

997. COUPLETS CHANTÉS PAR POLICHINELLE ET ADRESSÉS A. 

M. LE COMTE D'EU, QUI AVAIT FAIT VENIR LES MARION- 

NETTES À SCEAUX. ‘ 

Polichinelle, de grand cœur... 

Ces vers sont imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1797 it. L 

P.2,avec cet intitulé : Chanson."Air : Joconde. On lit en pos | 

« On fit venir les marionnettes à Sceaux, dans une fête, L’au-
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« teur fit prononcer à Polichinelle ces deux couplets, enl'hez- 
« neur d’un prince qui était présent. » ‘ 

Selon les éditeurs de Kehl {t. XIV, p. 294), ce prince étitle 
comte de Clermont. 

098. À MADAME DUMONT QUI AVAIT ADRESSÉ DES VERS A 

L'AUTEUR, ETC... 

Il faut au duc d'Ayen montrer vos vers charmants... 

Sur ce quatrain, imprimé dans les Mélanges de poésies qui 
font partie de l'édition des Œuvres publiée sous la rubrique 

de Neufchätel (1773, t. IL, p. 309), et dans l'A lmanach des 

— Afuses de 1773, p. 166, voyez la note de Beuchot (Œuvres de 

Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 535). 

099. SUR CE QUE L'AUTEUR OCCUPAIT A SCEAUX LA 

CHAMBRE DE SAINT-AULAIRE, QUE MADAME Là DUCHESSE 

DU MAINE APPELAIT SON BERGER. 

J'ai la chambre de Saint-Aulaire…. 

- Imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757 t. L, p.15 dans 
la Troisième suite des Mélanges de poésies,etc.….S. 1,1761P fe F 
ces vers sont admis, depuis 1773, dans les Œuvres dt 1 
taire (Mélanges de poésies. Neufchdtel, t. IL, p. 329). 

1000. À MADAME LA DUCHESSE DU MAINE. 

Vous en qui je vois respirer. 

Ces vers, inédits jusqu'en 1833, ont été publiés par 
première fois par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Left 

Didot, t. XIV, p. 395). ‘ 
à 

1001. À MADAME LA MARQUISE DU CHATELET: LE Jo 
QU'ELLE A JOUÉ A SCEAUX LE ROLE D'ISSÉ. 

| Être Phébus aujourd'hui je désire 

Sur cette pièce, voyez la note de Beuchot, éd. Garnier, LA 

.P- 536. . . 
Le ° ‘ - : re 

Imprimés en 1767 dans le Journal encyclorédiqué me 
Almanach des Muses de 1768, p. 56); — en 1705, dans 

‘des Nouveaux Mélanges, p. 354; en 1771 danse recueil”



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 289 

  

tulé : Epitres, satires, contes, odes, etc.….; ces vers sont au 
t. XVIII de Pédition in-4e, p. 486, et au t. XIII de l'édition’ 
encadrée, p. 336, avec cet intitulé: À madame du Chatelet, 
jouant à Sceaux le role d’Issé en 1747. ‘ 

1002. À LA MÊME. PARODIE DE LA SARABANDE D’ISSÉ. 

Charmante Issé, vous nous faites entendre... 

Ces vers ont été imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757, 
t. 1, p. 294, avec cet intitulé: Vers à madame du C**## qui 
venait de chanter le rôle d’Issé. Ils sont au t. XIL de la Col- 
lection complète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam 
(Rouen), 1764, p. 321, et au t XIV de l’édition de Kehl, 
p. 309. . | 

1003. À MADAME DU CHATELET, QUI DINAIT AVEC L'AUTEUR 

- DANS UN COLLÈGE, ET QUI AVAIT SOUPÉ LA VEILLE AVEC 

LUI DANS UNE HOTELLERIE, 

M'est-il permis, sans être sacrilège. 

Ce quatrain, imprimé dans les Opuscules poétiques ou le 
Plus charmant des recueils. Paris, Desnos (1773), p. 3, est au 

7 & XIV de l'édition de Kehl, p. 311. 

1004, À UN BAVARD.. 

Il faudrait penser pour écrire. 

Imprimés dans les Nouveaux Mélanges, tt V (de 1768), 
P 309, ces vers sont au t. XVIII de l'edition in-4°, p. 479: 

100$. IMPROMPTU ÉCRIT SUR LA FEUILLE DU SUISSE DE M.1E 
DUC DE La VALLIÈRE, ETC... 

Envoyez-moi par charité. 

Imprimé aut, XIV de l'édition de Kehl, p. 311. :   1006. À MADAME LA DUCHESSE D'ORLÉANS QUI DEMANDAIT 
DES VERS POUR UNE DE SES DAMES D'ATOUR- 

Que pourrait-on dire de plus. 

Ce quatrain à été impriméen1817, dans les Œuvres complètes 

19
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de Voltaire (éd. Lefèvre et Déterville, t. VIT, p. 603). — Cf.t 
t. XI de l'édition Perronneau (p. 452). 

‘1007. À MADAME DE POMPADOUR. 

Les esprits et les cœurs, et les remparts terribles. 

Ces vers, rapportés par Raynal dans ses Nouvelles littéraires 
(t. I dela Correspondance de Grimin, éd. Garnier, p. 100) o1t 
été imprimés dans leït, XIV des Nouveaux Mélanges (de 
1774), p. 41, et dans l'Almanach des Muses de 1774,p. 6. 
Ils sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 331. 

1008. SUR LE SERIN DE MADEMOISELLE DE RICHELIEU. 

J'appartiens à PAmour; non, j'appartiens aux Grces.… 

: Ce quatrain est imprimé au t. XIV de l'édition de Kebl, 
p. 317. ° 

1009. À M. DE LA POPELINIÈRE EN LUI ENVOYANT UN EXEW- 

-_ PLAIRE DE SÉMIRAMIS. 

Aortel de l'espèce très rare... 

Ces vers, imprimés dans le Portefeuille trouvé, 179% t L 
p.28; dans les Œuvres choisies de M. de Voltaire. Avigioh 
1761, p. 1933; dans les Nouveaux Aélanges, t V (de 1765 

p. 321, efc..., sont au t. XVIIL de l'édition in-4, P- ss. 
éditeurs de Kehl les avaient adressés à Helvétius {t. Al 
p. 332). . | 

1010. VERS RÉCITÉS PAR UNE PENSIONNAIRE DU COUVENT DE 

BEAUNE AVANT LA REPRÉSENTATION DE LA MORT D 

CÉSAR, ETC... 

Osons-nous retracer de féroces vertus. 

Ces vers font partie de la lettre de Voltaire à M®*de Tru 
de Lagrange du 7.juin r748. Ils ont été imprimés ds 
Journal de’ Paris du 28 février 1783; ils ne sont pas de 
l'édition - de Kehl, mais on les trouve dans l'édition, 

Œuvres complètes de Voltaire, publiée en 1817 par MM. 
fèvre et Déterville, t. Il, p. 4,
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1011. EPIGRAMME SUR BOYER, THÉATIN, ETC... 

En vain la fortune s'apprête. 

Imprimée au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 323. 

1012. IMPROMPTU ‘A MADAME DU CHATELET DÉGUISÉE EN 
TURC, ETC... . 

Sous cette barbe qui vous cache. 

Imprimé dans le recueil intitulé : Elite de poésies fugitives, 
t IV (de 1750), p. 220, et dans les Afélanges de poésies qui 
font partie de l'édition publiée sous la rubrique de Neufchätel 
(1773, t Il, p. 206), cet impromptu est au t. XIV de l'édition 
de Kehl, p. 328. . 

1013. AU ROI STANISLAS. 

Le ciel, comme Heuri, voulut vous éprouver. 

Ce quatrain, rapporté par Raynal dans ses Nouvelles litté- 
raires (tome [ de la Correspondance de Grimm, éd. Garnier, 
P. 1601, est imprimé dans les Œuvres choisies de M. de Vol- 
taire. Avignon, 1761, p. 191. Cf. Elite de poésies fugitives, 
t L(de 1764), p.45, édition de Kehl, t. XIV, p. 335, et Pièces 
inélites de Voltaire, Paris, 1820, p. 107. . 

1014. À MONSIEUR DE PLEEN, QUI ATTENDAIT L'AUTEUR 
CHEZ MADAME DE GRAFFIGNY, ETC... - ‘ ° 

-Comment, Écossais que vous êtes. 

Ces vers, imprimés dans le recueil intitulé : Élite de poé= 
Sies fugitives, t. V (de 1770}, p. 2809, et dans les Mélanges de 
poésies qui font partie de l'édition de Neufchdtel (1773, t. Il, 
Ps 297), sont au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 328. 

101$. À MADAME DU CHATELET. 

ILest deux dieux qui font tout ici-bas.… 

Ces vers, imprimés dans le t. V du recueil intitulé : Élite de 
poésies fugitives (1770, p. 157), et réimprimés en 1783 dans 
le volume intitulé : Etrennes aux. belles données par Voltaire 
quinze jours avant sa mort, p,. 7, sont au t. XIV de l'édition de 
Kehi, p. 329. .
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1016. ETRENNÉS A LA MÊME, AU NOM DE MADAME DE Bour- 
FLERS. 

Une étrenne frivole à la docte Uranie!.…., 

Imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757, t.f, p.294;5— 
dans la Troisième suite des Alélanges de poésie. S, 1; 1761, 
p. 349; — dans le recueil intitulé: Elite de poésies fugitives, 
t. V(de 1730}, p. 112 (avec la réponse de Mme du Châtelet), ces 
vers sont au t. Il des Afélanges de poésies qui font partie de 
l'édition publiée sous la rubrique de N'eufchätel (1773, p. 282}, 

-et au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 329. 

1017. À MADAME DE BOUFFLERS. 

Le nouveau Trajan des Lorrains… 

Imprimés dans l’Alnanach des Muses de 1770, p. 1413 dans 
le Trésor du Parnasse ou le plus joli des recueils, t. VI (de 
1770), p. 198; dans les Opuscules poétiques. Paris, Desros 
(1773), p. 46, etc., ces vers ont été compris dans les Mélanges 
de poésies qui font partie de l'édition publiée sous la rubrique 
de Neufchätel (1773, t. IL, p. 296). Dans cette dernière édition 
ils sont adressés à madame d'E***, {ls sont sans adresse dans 

l'édition de Kehl (t. XIV, p. 330). Ils ont été réimprimés dans 
les Pièces inédites de Voltaire (1520) avec l'adresse de madant 
de Bouffers (p. 103). 

1018. COMPLIMENT ADRESSÉ AU ROI STANISLAS ET À MADAWE 
LA PRINCESSE DE LA ROCHE-SUR-YON SUR LE THEATRE 

DE LUNÉVILLE, ETC... . 

- O roi dont la vertu, dont la loi nous est chère... 

Cette pièce est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 335. 

1019. CHANSON COMPOSÉE POUR LA MARQUISE DE BOUF- 
__ FLERS. 

Pourquoi donc le Temps n'a-t-il pas. 

Sur ce couplet, voyez la note dé M. Clogenson (Œuvres # 
Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 543). Ces vers n'ont été con 
pris dans les Œuvres de Voltaire qu’en 1828 (+. XVIII de l'édi- 
tion Delangle, p. 311).
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1020. AU ROI STANISLAS, A LA CLOTURE DU THÉATRE DE 
LUXÉVILLE, | ‘ 

Des jeux où présidaient les Ris et les Amours. 

Imprimés en 1770 dans le t. V du recueil intitulé: Élite de 
poésies fugitives, p. 298, dans les Opuscules poétiques. Paris, 
Desnos (1773), p. 42. etc.….., ces vers ont été compris dans les 
Mélanges de poésies qui font partie de l'édition de Neufchdtel 
(1773, t IE, p. 286). Ils sont äu t. XIV de l'édition de Kehl, 
P. 336. 

1021, À MADAME pu Boccace. 

En vain Milton, dont vous suivez les traces... 

Ces vers, que Raynal a attribués à de Bernis (Nouvelles 
littéraires, dans le t. L de la -Correspondance de Grimm, éd. 
Garnier, p. 128), ont été imprimés dans les Opuscules poé- 
tiques. Paris, Desnos (1773), p.44. Le marquis de Luchet les a 
réimprimés dans son Histoire littéraire de M. de Voltaire, 
& V, p. 281 : ils sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 348. 

1022. À LA MÊME, SUR SON PARADIS PERDU. 

Par le nouvel essai que vous faites briller. 

Ce quatrain est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 357. 

1023, ÉPITAPHE DE MADAME DU CHATELET. 

L'univers a perdu la sublime Émilie. 

Cette épitaphe, imprimée dans le Mercure de novembre 1749 
P- 54, a été réimprimée dans le Portefeuille trouvé, 1757, ©. 1, 
p. 30, et dans le t. V du recueil intitulé : Elite de poésies 
Jugitives, p. 309. Sur ce quatrain, voyez la note de Beuchot 
(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 544), et M. Des- 
noiresterres (Voltaire à la cour, p. 325). 
Les éditeurs de Kehl n’ont pas compris dans leur édition 

l'épitaphe de madame du Châtelet, que Beuchot a réimprimée, 
En 1823 dans les Poésies de Voltaire (Paris, Didot, t. V, 

P- 175}. Cf. le t. XIV de édition Lequien, p. 428. 

” + 1024 À MADAME DE POMPADOUR QUI TROUVAIT QU'UNE 
CAILLE SERVIE A SON DINER ÉTAIT GRASSOUILLETTE. 

Grassouillette, entre nous, me semble un peu cailleite.…. 

Sur ces vers, imprimés en 1824 et publiés pour la première
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fois en 1828 (t. XVIIL de l'édition Delangle, p. 314}, voyez la 
note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, LÀ, 

P- 544). 

1025. À. M. D'ARNAUD, QUI LUI AVAIT ADRESSÉ DES VER 

FLATTEURS. : ‘ 

Mon cher enfant, tous les rois sont loués. 

Cette pièce est au t. XIV de l'édition de Kehi, p. 333. 

1026. À MADAME DE POMPADOUR, DESSINANT UNE TÊTE. 

Pompadour, ton crayon divin. 

Ces vers, imprimés dans le recueil intitulé Elite de poésies 
Jugitives, t. IL (de 1764), p. 297, et rapportés dans la Corres- 

pondance secrète, t. VI, p. 245, sont au t. XIV de l'édition de 
Kehl, p, 333. ‘ Di 

1027. À LA MÊME, APRÈS UNE MALADIE, 
. 

Lachésis tournait son fuseau. 

Ces vers imprimés dans le Portefeuille trouvé, 1757 ti, 
P- 3, avec cet intitulé : Sur une maladie de M®* de pin, et 

réimprimés en 176r, dans la Troisième suite des Alélanges | 
poésie, etc.…., p. 382, sont au t. XIV de l'édition de Kell 
p. 334. Voyez dans les Pièces inédites de Voltaire (15, 
P. 105), un quatrain au sujet des vers sur la maladie de we 
‘dame de Pompadour, Ce quatrain a été reproduit par M, àl0 

land (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXXII). 

1028. IMPROMPTU À LA MÊME, EN ENTRANT À SA TOILETTE LE 

LENDEMAIN D'UNE REPRÉSENTATION D'ALZIRE AU THÉATRÉ 

| DES PETITS APPARTEMENTS, ETC... 

. Cette Américaine parfaite. 

les Alxire fut jouée sur le théâtre des Petits-Appartements , 
28 février et 6 mars 1750 (voy. Histoire du théatre de maire 
de Pompadour, par M. A. Jullien, Paris, Baur, 1874 911 
PP- 56-57). 

"Le quatrain de Voltaire a été publié par les éditeurs # Kehl (t. XIV, p. 334). ‘



  

, 

BIBLIOGRAPHIE DESES ŒUVRES | 295 

  

1029. VERS FAITS EN PASSANT AU VILLAGE DE LAWFELT. 
# 

Rivage teint de sang, ravagé par Bellone… 

Ces vers, rapportés par Raynal (Nouvelles littéraires ; Cor-. 
respondance de Grimm, éd. Garnier, t. I, p. 468) et par La 
Harpe (Correspondance littéraire; Œuvres de La Harpe. 
Paris, Verdière, 1820, t, I[, p. 503), ont été imprimés dans les 
Œuvres choisies de A. de Voltaire. Avignon, Giroud, 1761, 
p. 191. Cf. Elite de poésies fugitives, t. N.{de 1770), p. 231, et 
éd. de Kehl, t, XIV, p. 332. . . 

ï 
1030, AU ROI DE PRUSSE. 

O fils aîné de Prométhée…. . 

Ces vers, publiés par les éditeurs de Kehl, t. XIV, p. 337, 
faisaient probablement partie d'une lettre, qui.ne s’est pas 
retrouvée, de Voltaire à Frédéric. Voyez la réponse de Fré- 
déric à Voltaire dans les Œuvres complètes de Frédéric-le- 
Grand, éd. Preuss, t. XXIL, p. 148. Cette réponse, datée par 
les éditeurs de Keht, du 26 mars 1744, a été datée, par 
M. Preuss, du 26 mars 1743. Mais si la lettre de Voltaire (per- 
due aujourd’hui) fut écrite, comme .le ‘suppose M. Preuss, 
«sur Son séjour à Brunswick, où il arriva le 14 octobre 1743,2 
la réponse du roi ne peut pas être du mois de mars 1743. 

1031. IMPROMPTU SUR UNE ROSE DEMANDÉE PAR LE MÊME 
ROI. : 

Plénix des beaux esprits, modèle des guerriers. 

_: Impriméau & XIV de l'édition dé Kehl, p. 547. 

1032. PLACET POUR UN HOMME.A QUI LE ROI DE PRUSSE. DEVAIT DE L'ARGENT, oo 
Grand roi, tous vos voisins vous doivent leur estime... 

Cette pièce, imprimée dans les Nouveaux Mélañges, t. X 
(de 1770}, p.. 392, est au t. XVIII de l'édition in-4°, p.491, 
avec cet intitulé : Placet pour un homme'à qui le roi.... 
devait de l'argent. Les éditeurs de Kehl ont mis: le roi de 
Prusse {t, XIV, p. 339). ‘ ‘
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1033. AU ROI DE PRUSSE. 

J'ai vu la beauté languissante.. 

Ces vers ont été imprimés dans l'édition de Kehl, avecestte 
date : À Berlin, le premier décembre... (t, XIV, p. 330 

. LS . 

1034. À LA METTRIE, QUI ÉTAIT MALADE. 

Je ne suis point inquiété. 

Ces vers sont rapportés dans la ‘Correspondance secrëtt 
t. VI, p. 142. Luchet les a imprimés dans son Histoire lité. 

‘raire de M. de Voltaire, etc... (1781), p. 323; ils sont a 
t. XIV de l'édition de Kehl, p. 340. Voyez la réponse de La 
Mettrie dans Voltaire et Frédéric, par M. Desnoiresterrés, 
PP. 193-194. 

1035. IMPROMPTU A M. DE MAUPERTUIS QUI ÉTAIT 4 LA 
TOILETTE DU ROI DE PRUSSE AVEC L'AUTEUR, ETC... 

Ai, vois-tu ces cheveux blancs. 

Ces vers sont rapportés dans une lettre de Villette au mare 
quis de Villevielle, de 1777 (Ouvres du marquis de Villette, 

1788, p. 120). Ils sont au tome XIV de l'édition de Kell, 
p. 341. Le | 

1036. AUTRE IMPROMPTU SUR UN CARROUSEL DONNÉ PAR L£ 
ROI DE PRUSSE, ETC... 

Jamais dans Athène et dans Rome. 

Ces vers, imprimés au t. XIV des Nouveaux Mélanges 
(1774), p. 52, dans l’Almanach des Mfuses de 1774, pe 130€ 
réimprimés par Luchet (Histoire littéraire de M. de Voltaire, 

1782 t. V, p. 277), sont au t. XIV de l'édition de Keïl, 
P. 342. 

1037, 1038. AUX PRINCESSES ULRIQUE ET AMÉLIE (n° 195 
et 194 de l'édition Garnier). 

Sur ces deux pièces, publiées par les éditeurs de Kebl, 
t. XIV, p. 344, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Voltairt, 
éd. Garnier, t. X, p. 549). . D
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1039. SUR LE DÉPART DU ROI DE PRUSSE DE POSTDAM POUR 
BERLIN. tt 

Je vais donc vous quitter, 6 champêtre séjour... 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 549. Ils sont 
datés du 15 décembre 1740, dans les Lettres inédites de Vol- 
taire à Frédéric-le-Grand. Paris, Delalain, 1802, p. 111... 

1040. À M. DARGET. 

Bonsoir, monsieur le secrétaire... | 

Ces vers ont été imprimés en 1823 dans les Poésies de Vol- 
. taire (Paris, Didot, t. V, p. 190). Cf. let. XIV de l'édition 

Lequien, p. 440. _ ° 

1041-1044. AU ROI DE PRUSSE (no 197-200 de l'édition 
Garnier). | 

Ces quatre pièces ont été imprimées en 1802 dans les 
. Lettres inédites de Voltaire à Frédéric-le-Grand, etc... Paris, 
Delalain, pp. 144, 145, 174 et 199. Les vers de la page 1743 

A ffublé d’un bonnet qui couvre de ses bords. 

sont datés du 10 décembre 1751. 

MM. Lefèvre et Déterville ont publié la pièce qui débute 
par ce vers : 

Je baise avec transport un livre si charmant. 

dans la Correspondance de Voltaire avec le roi de Prusse 

(Œuvres complètes de Voltaire, Paris, 1817 et 1818, t. XXXIX, 
P. 680). — Cf. le t. XI de l'édition Perronneau, pp. 471-472. 

1045. ÉPIGRAMME SUR LA MORT DE M. D'AUBE, NEVEU DE 
M, DE FONTENELLE. 

Qui frappe la? dit Lucifer. 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 318. 

1046. À M. MiNGARD QUI DEMANDAIT UN BILLET POUR VOIR 
NANINE AU SPECTACLE DE LA COUR DE BERLIN. 

Qui sait si fort intéresser. | | 
Ce quatrain est rapporté dans les Afémoires secrets, t. V,
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p. 23. Cf. Histoire littéraire de M. de Voltaire, par le marquis 
de Luchet (r781),t. If, p. 303. Il a été compris pour la pre- 
mière fois dans les Œuvres de Voltaire, en 1828 (t. XVIIe 
l'édition Delangle, p. 325)... .. . . 

1047. AU. ROI DE PRUSSE, EN LUI RENVOYANT LA CLEF DE 
. CHAMBELLAN ET LA CROIX DE SON ORDRE. 

Je les reçus avec tendresse... 

Ces vers ont été imprimés dans la Troisième suite des Mi. 

langes de poésie. S. L. 1761, p. 425; dans la Collection com- 
: ‘plète des Œuvres de M. de Voltaire. Amsterdam (Rouri) 

1764, t. III, 2° partie, p. 105, etc…., etc. Ils sont rapports 
dans le Commentaire historique (p. 61 de Pédition princes), 

dans les ouvrages de Colini (Afon séjour auprès de Voltaire. 

Paris, 1807, p. 48), de Thiébault (Mes souvenirs de vingt 

ans de séjour à Berlin. Paris, 1813, t. LV, p. 245} etc. les 

. Sur ces vers, voyez Desnoiresterres, Voltaire et Frédéri 
- p. 382. ‘ LL ° 

1048, 1049. À MADAME. LA DUCHESSE DE Saxe-GOTHi 
(n° 204 et 205 de l'édition Garnier). 

Ces deux pièces ont été -imprimées, en 1817, dans édition 
de MM, Lefèvre et Déterville, 1. VI, pp. 616 et617. 

1050. À MADAME LA MARQUISE DE BELESTAT QUI SE PLAI- 

GNAIT QU'ON LUI AVAIT PRIS DEUX CONTRATS AU JEU, ETC, 

p ous vous plaignez à tort, on ne vous a rien pris. 

Imprimés dans les Opuscules poétiques. Paris, Desti 
(1773), p. 17, ces vers ont été compris dans les Mélanges de 
poésies qui font partie de l'édition publiée sous la rubrique 
de Neufchätel (1773), t. Il, p. 344. Ils sont au t. XIV de l'édi- 
tion de Kehl], p. 346. . re 

1051. À MADEMOISELLE DE LA GALAISIÈRE, JOUANT LE RÔLE 

DE LUCINDE, DANS L'ORACLE. | 

. J'allais pour vous au dieu du Pinde.. ” 

Imprimés dans les Opuscules poétiques. Paris, Desnos ur ..P. 403 dans le t. VI du Trésor du Parnasse, ete. (de NA 
-P.' 264, ces vers ont été compris dans les Afélanges de pois
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qui font partie de l'édition de Neufchätel (1773, t. IL, p. 308). 
Ils sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 346. 

10$2. À M. DE CIDEVILLE, SUR LES LIVRES DE DOM CALMET. 

Ses antiques fatras ne sont point inutiles. 

Ce quatrain a été compris pour la première fois dans les 
Poësies ‘en 1823 (Poésies de. Voltaire, Paris, Didot, t. V, 
pe 201}. Cf. le t. XIV de l'édition Leguien, p.449. 

: 

1053. AUX HABITANTS DE LYON. 

Il est vrai que Plutus est au rang de vos dieux... 

Ces vers, rapportés par Grimm (avril 1755), parurent dans 
le Mercure de juin 1755, t. 1, p. 63, avec cette note : « On 
les attribue à M, de V#KE. » | ‘ 

Ils sont imprimés sans date dans les Œuvres choisies de 

M. de Voltaire. Avignon, Giroud, 1761, p. 190, et dans le 
recueil intitulé : Epitres, satires, contes, oes, etc... Londres 
(Genève), 1771 ; et avec la date de 1754, dans le t. V des Nou- 
veaux Mélanges (de 1768), p. 334; dans l'Almanach des 
Muses de 1:68, p. 1123 dans le t. XVIII de l'édition in-4°, 
P. 485, etc., etc. On lit dans une note de l’Almanach des 
Aluses de 1768, p. 112 : « M. de Voltaire envoya ces vers à 
UM, de F*#*(Fleurieu), au retour d’un voyage qu'il avait fait 
tälyonen 1554» ‘ 

Sur ces Vers, voyez la. note de Beuchot (Œuvres de Vol- 
laire, éd. Garnier, t. X, pp. 555-556). Grimm rapporte d’autres 
Vers adressés par Voltaire à Mne de Fleurieu, qui se plaignait 
de la préférence qu'il donnait à son mari sur elle (Correspon- 

dance, 61. Garnier, t. IN, p. 11; — voy. plus loin). 

1054. INSCRIPTION POUR LE Po RTRAIT DE M. DE LUTZEL- 
BOURG, . 

Ileut un cœur sensible, une dme non commune... _ 

Ce quatrain fait partie de la lettre de Voltaire à la comtesse 
de Lutzelbourg, du 23 octobre 1754. Les Lettres inédites de 

Oltaire adressées à madame la comtesse de Lutyelbourg ont 

Paru en 1812 (Paris, Masse et Delaunay, in-8). 

10$$, IMPROMPTU À M: DE CHENEVIÈRES, A QUI VOLTAIRE
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AYAIT DEMANDÉ SA CONFESSION, ET QUI LUI AVAIT RÉCITÉ 
QUELQUES VERS. 

Vous êtes dans la saison. 

Sur cet impromptu, voyez la note de Beuchot (Œwrrs # 
Voltaire, éd, Garuier, t. X, p. 556). 

Imprimé dans l'Almanach des Muses de 1769, p. 32; dis 
le recueil intitulé: Elite de poésies fugitives, t V (der) 
p. 216 (avec l'adresse de M. de Chenevières), ele... cet in 
promptu a été compris dans les Afélanges de poésies qui foat 
partie de l'édition de Neufchdtel (1773, t. ML, p. 325): ilgest 
adressé à Af. de Chauvelin, sur la jolie pièce qu'il appelits 
péchés, Les éditeurs de 1774 1t. XIX de l'édition in-4°, p.510) 
et de 1775 (t. XIII de l'édition encadrée, p. 401), ont rép 

cette adresse. Dans le volume intitulé: ÆEtrennes aux bell 
données par Voltaire quinge jours avant sa mort, p. 23, lis 
promptu est adressé à Af. de Chenevières qui venait de réciter 
à l'auteur quelques vers qw'il appelait ses péchés. Cf. éd. &: 
Kehl, t. XIV, p. 350. 

1056. AU ROI DE PRUSSE. 

O Salomon du Nord, 6 philosophe roi. 

Ces vers, datés de 1753 dans les Pièces inédites de po 
(1820, p. 65), sont de 1756 (Voltaire à la comtesse de Lire 
bourg, 9 novembre; — à Thieriot, 28 novembre ie 
avaient été imprimés en 1762 (voy. le Trésor du Parnasse fe 

Londres (Genève), t. II, p. 29. Beuchot les a admis, Me ml 
dans les Poésies de Voltaire (Paris, Didot, t. V, p. 203). 4 
le t. XIV de l'édition Lequien, p. 455. 

"ÉpOT 1057. À MADAME LA MARQUISE DE CHAUVELIN, DONTL ÉPOL 

AVAIT CHANTÉ LES SEPT PÉCHÉS MORTELS. 

Les sept péchés que mortels l'on appelle... 

La pièce de vers du marquis de Chauvelin est rapportée FŸ 
Grimm (Correspondance littéraire, éd. Garnier, & I, P- da 
513). Cf. le Portefeuille d'un homme de goût. Amsterdin 
Paris, Vincent, 1765, t. I, p. 24. 

. Les vers de Voltaire à Mme de Chauvelin, imprimés en me 

dans le Trésor du Parnasse, t, Il, p. 237, furent rémpe 
en 1783, dans le volume intitulé : Etrennes aux belles D par Voltaire quinze jours avant sa mort, p. 28. NS 50 
t XIV de l'édition de Kehl, p. 351.
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1058. INSCRIPTION POUR LA TOMBE DE PATU. 

Tendre et pure amitié, dont j'ai senti les charmes... 

Beuchot est le premier éditeur qui ait recueilli cette iñscrip- 
tion dans les Œuvres de Voltaire (t. XIV de l’édit. Lefèvre et 
Didot, p. 427). . - . 

109. À MADAME LULLIN, EN LUI. ENVOYANT UN BOU- 

QUET, ETC. : | 

Nos grands-pères vous virent belle. 

Ces vers, imprimés dans l’Almanach des Aluses de 1768, 
P. 82, sont compris dans les Afélanges de poésies qui font 
partie de l'édition publiée sous la rubrique de Neufchätel 
(1773, tIl, p. 338). Ils sont au t, XIV de l'éd. de Kehl, p. 351. 

1060. ÉPIGRAMME SUR GRESSET. 

Certain cafard, jadis iésuite…. 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 305, parmi les 
Poésies de l'année 1735, et.avec cet intitulé: Epigramme. Il 
€st probable que ces vers, attribués par Voltaire à Piron, 
furent écrits en 1759 : Gresset venait de publier sa Lettre sür 
la Comédie, où il regrettait «de ne pouvoir effacer le scandale 
«qu'il avait pu donner à la religion par ce genre d'ouvrages 
«(les ouvrages dramatiques) et de n’être point à portée de 
“réparer le mal qu’il avait pu causer sans le vouloir » (voy. 
Voltaire à d'Argental, 29 juin 1759, et Desnoiresterres, Vol- 
faire aux délices, p. 457 et sq.). ‘ ‘ 

1061. ÉPIGRAMME. 

Savez-vous pourquoi Jérémie... 

Sur cette épigramme, rapportée dans les Afémoires secrels 
(22 octobre 1763) et imprimée dans l'Histoire littéraire de 
A1. de Voltaire, par le marquis de Luchet (1781), t. II, p. 85, 
ét dans le t. XIV de l'édition de Kehl, p. 352, voyez la note de 

euchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 560. — Le 

texte des Mémoires secrets porte: Pompignan, au quatrième 
vers, . ° 

1062-1068, Les POUR. — LES QUE. — Les qui. — Les 
QUOI. — Les our. — Les NON. — LES FRÉRON (n°* 218- 

224 de l'édition Garnier). 
” Cessept pièces furent imprimées dans le recueil des Facéties
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parisiennes pour les six premiers moïs de l'an 1760. 5.1.(Ge 
nève, Cramer), pp. 46-52 et p. 278; les six premiéres sous ce 
titre: L'Assemblée des monosyllabes. Les Pour, les Que,etc. 

la septième avec cet intitulé : Les Fr... 

Les Pour, les Que, les Qui et les Quoi sont au t. XLVI Ge 
l'édition de Kehl, pp. 123-126. 

Les Oui et les Non sont, depuis 1825, dans les Œuvres dt 
‘Voltaire (t. XIV de l'édition Lequien, pp. 469-470), et les 
Fréron depuis 1828 (t. XVIII de l'édition Delangle, p. 180} 

1069. À M. LE COMTE DE SAINT-ÉTIENNE QUI AVAIT ADRESÉ 
A L'AUTEUR UNE ÉPÎTRE SUR LA COMÉDIE DE L'ÉCOSSAISE. 

Vous m'avez attendri, ‘votre épitre ést charmanie.. 

Sur ce quatrain, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Fo. 
taire, é1. Garnier, t. X, p. 566). 

1070. VERS POUR UNE ESTAMPE DE PIERRE-LE-GRAND. 

Ses lois et ses travaux ont instruit les mortels. 

| Ces vers font partie de la lettre de Voltaire au comte Schoi” 

walow, du 10 janvier 1761. Cf. Voltaire au même, 30 mai 

1707. - 

1071. AU PÈRE BETTINELLI. 

Compatriote de Virgile... 

Ce quatrain se trouve dans une lettre de Bettinelli à Re 
tesse Grismondi (Lesbia Cidonia. — Voy. Opere edite el h 

dite in prosa ed in versi dell’ abate Saverio Bettinelli. Ven 
1801, &.XXI, p.20. — Ii n’a été admis dans les Œure. 
Voltaire qu'en 1833°(t. XIV de l'édition Lefèvre €t Didot 

pe 438) | 
2e FT Er . ne [se CE 

1072. À M. LE COMTE DE ***, AU SUJET DE L'IMPÉRATRIE 
REINE. : 

* # 

Marc-Aurèle, autrefois des princes le modèle... 
.. . .. . Fi Ve 
Ces vers imprimés dans l'Histoire littéraire de A. de Fe 

laire, par le marquis de’ Luchet (1781), t. V, p. 31h ae nd 
intitulé : 4 l’Impératrice-Reine, sont au t. XIV de p'éditionsé 
Kehi, p. 358. : - .
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1073. CHANSON EN L'HONNEUR DE MAITRE LEFRANC DE Pom- 

PIGNAN, ETC, E 

Moïse, Aaron... 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 352. 

1074. IMPROMPTU SUR L'AVENTURE TRAGIQUE D'UN JEUNE 

HOMME DE LYON, QUI Se JETA DANS LE RHÔKE, EN 1762, 

POUR UNE INFIDÈLE QUI N'EN VALAIT PAS LA PEINE. 

Eglé, je jure à vos genoux. 

Imprimé dans l’Histoire littéraire de M. de Voltaire, par le 
marquis de Luchet (1781), t.-V, p. 312, cet impromptu est 
au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 356. ee 

107$. ÉPIGRAMME IMITÉE DE L'ANTHOLOGIE. 

L'autre jour, au fond d’un vallon. u 

Cette épigramme, rapportée avec quelques variantes dans : 
les Mémoires secrets (16 janvier 1763), est au t. XIV de l'édi- 
tion de Kehl, p. 349. LU 

1076. IMPROMPTU À MADAME LA PRINCESSE DE VIRTEMBERG, 
QUI AVAIT APPELÉ LE VIEILLARD PAPA, DANS UN SOUPER. 

O le beau titre que voilà! 

Imprimé au t. XIV de l'édition de Kehl, p.. 359, avec cette 
note : « Les trois sœurs, :la princesse de Virtemberg, la land- 
«grave de Hesse-Cassel et la princesse de Prusse, épouse du 
«prince Auguste-Ferdinand, étaient trois des plus belles 
«femmes de l'Europe. » — Si cette note est exacte, l’im- 
promptu de Voltaire n'a pas été fait, comme l’a supposé 
M. Miger (Œuvres de Voltaire, éd. Lefèvre et Didot; Table 

alphabétique, etc. , t. I; p. 440), pour la duchesse de Wur- 

temberg, fille de Frédérique-Sophie-Wilhelmine, margrave 

de Baireuth, mais pour la duchesse de Wurtemberg-Mont-. 

belliard, femme de’ Frédéric-Eugène, duc de Wurtemberg- 

Mentbelliard. La duchesse de Wurtemberg, la landgrave de 

Hesse-Cassel, et la princesse Louise, femme du prince Auguste- 

Ferdinand, frère de Frédéric II, étaient les filies du margrave 

Frédéric-Guillaume de Brandebourg-Schwedt et de Sophie-
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Dorothée-Marie, quatrième. fille de Frédéric-Guillaume tr, et 
sœur deFrédéric IL. La princesse Sophie-Dorothée-Marie arait 
épousé le margrave de Brandebourg-Schwedt le ro novembre 
1734. | | 

. La duchesse de Wurtemberg, fille de la margrave de Bi: 
reuth, n'avait pas de sœurs. Née le 30 août 1732, elle époust 
en 1748 le duc Charles de Wurtemberg; en 1773, ellealaà 
Ferney (voy. Voltaire à Frédéric, 22 septembre 1973). Bet 
chot n'a pas reproduit la note des éditeurs de Kehl sur line 
promptu de Voltaire; peut-être pensait-il — et la chosen 

rien d’invraisemblable, — que cetimpromptu avait été fait pour 

la duchesse de Wurtemberg, fille de la margrave de Baireuth, 
— Maïs, dans ce cas, nous croyons qu'il doit être placé parril 
les Poésies de l'année 1773. 

1077. HYMNE CHANTÉ AU VILLAGE DE POMPIGNAN. 5. End. 

In-16 de 3 pp. (Bibl. N'°...). 

Nous avons vu ce beau village. 

Cet hymne fut envoyé à d’Alembert avec l'air n0ù, le R 
février 1763. [l est imprimé deux fois dans l'édition de Ke 

t. XLVI, p. 140, et t. LXVIIT, p. 150). 

1078. À MADAME LA MARQUISE DE SAINT-AUBIN, AUTEUR DU 
LIVRE INTITULÉ : LE DANGER DES LIAISONS. 

J'ai lu votre charmant ouvrage. 
: 4, 

Sur ce quatrain, voyez la noie de M. Clogenson (Œurrés ë 
Voltaire, éd. Garnier, t, X, p. 571). Les vers à Merde 
Aubin sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 360.—L£ a 
ger des liaisons parut en 1763. Genêve (Paris), 3 vol. in-15: 

Réimprimé en 1808. ‘ 

1079. À LA SIGNORA JuLiA URSINA, DE VENISE, QUI AVAIT 

ADRESSÉ ETC, 

| Étes-vous la déesse Isis. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 361 

1080. IMPROMPTU A UNE DAME DE GENÈVE QUI PRÉCHAIT 

L'AUTEUR SUR LA TRINITÉ. 

- Oui, j'en conviens, chez moi la Trinité. 

Imprimé au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 361.
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1081. INSCRIPTION POUR LA STATUE DE Louis XV À REIMS... 

Peuple fidèle et juste, et digne d'un tel maître... 

Ce distique fait partie de la lettre de Voltaire à Pigalle, 
du 10 auguste 1763. Cette lettre manque à l'édition de Kehl ; 
elle est au t. XXXV de l'édition Lefèvre et Déterville, p. 611. 
Cf. Voltaire à Damilaville (lisez Thieriot), 10 auguste 1763. 
Jbid., p. 62. ‘ | 

On trouvera deux autres inscriptions pour la même statue, 
dans les lettres à Damilaville (3 et 21 septembre) et à d’Ar- . 
gental (18 septembre 1763). T 

L'inscription qui débute par ce vers : 

Esclaves prosternés sous un roi conquérant. 

est rapportée dans les Afémoires secrets du 12 octobre 1763. 
Elle a été imprimée dans les Opuscules poétiques. Paris, 
Desnos (1773), p. 40, et comprise dans les Mélanges de poé- 
sies qui font partie de l'édition publiée sous la rubrique de 
Neufchdtel (1773, t. IL, p. 286). 

1082. À L'IMPÉRATRICE DE RUSSIE, CATHERINE Il, Qui 

INVITAIT L'AUTEUR A FAIRE UN VOYAGE DANS SES ÉTATS. 

Dieu qui nôtez les yeux et les oreilles. 

Ces vers ont paru dans le Afercure de janvier 1704, t. 1, 
p. 30. Ils ont été réimprimés dans l’Almanach des Muses de 
1765, p. 40. Cf. Grimm, Correspondance littéraire, éd. Gar- 
nier, t. V, p.418; — Afémoires secrets, t..], p. 292; — Nou- 
veaux Mélanges, ete... t. X, p. 387 et le t. XVII de l'édition 

in-q, p. 475, Voyez aussi dans le recueil intitulé : Elite de 
poésies fugitives, t. IL (de 1764), p. 310, des Vers adressés à 
A1. de Voltaire, à l'occasion de la réponse qu'il a faite à S. M. 
l'Impératrice de toutes les Russies qui l'invitait à aller la 
voir, 

1083. À M. LE CHEVALIER DE LA TREMBLAYE SUR LA RELA- 
TION EN PROSE ET EN VERS DE SON VOYAGE D'ITALIE. 

Ce Chapelle, ce Bachaumont… 

Ces vers, imprimés dans l'Histoire littéraire de A1. de Vol- 

—_——— 

1. La lettre de Pigalle à Voltaire, du 23 juillet 176%, et la réponse de 
Voltate se trouvent dans la Correspondance de Grimm, éd. Garnier, t V, 
PP 357-360, 

20
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taire, par le marquis de Luchet, t. V, p. 324, avec ati. 
tulé : À Af. le chevalier de la Tremblaye sur sotr 
manuscrit de Grèce et d'Italie, sont aut. XIV de l'édition és 
Kehl, p. 353. Le chevalier de la Trémblaye passa par Fer 
en 1764 (Voltaire au marquis de Chauvelin, 28 auguste rrügl 
Son ouvrage intitulé : Sur quelques contrées de l'Europe, ca 
lettres du chevalier de *** à madame la comtesse de "pit 

en 1788. Londres, 2 vol, in-8. 

   

  

. 1084. AU MÈME. 

Ce beau lac de Genève, où vous êtes venu. 

Ces vers ont été imprimés en 1768, dans le t. V des or 
veaux Mélanges, etc, p. 309, avec cet intitulé : Au che 
lier D. Us furent réimprimés dans lAlmanach des Aases ét 
1769, p. 69, avec l'intitulé suivant: À 41. le chevalier el 
Tremblaie. Ils sont au t. XVIII de l'édition in-4", p. pa e 
au t. XIII de l'édition encadrée, p. 85, avec l'adresse du cée- 

.valier de Bouffers. Les éditeurs de Kehl les ont réimpnirs 
(t. XIV, p. 354) avec leur véritable adresse. 

1085. À MADAME DU BOCCAGE, APRÈS SON VOYAGE D ITALE. 

Sur ces bords famenx dans l'histoire. 

Mne du Boccage fit son voyage d'Italie en 1757. St La 
sur lralie parurent en 1762 dans le t. III du Recueil cl 
Œuvres de madame du Boccage. Lyon, frères Périsst, 2! Fi 
in-8. Ce Recueil, réimprimé en 1764, fut envoyé par Nw 
Boccage à Voltaire, qui lui répondit le 19 septembre 1x 

Les vers à Mme du Boccage sont au t. XIV de l'éditica ét 
Kehl, p. 357. 

1086. CouriErTs À M. DELA MARCHE, PREMIER PRÉSIDENT 

AU PARLEMENT DE BOURGOGNE, ETC. 

Plus d'un amant sur sa lyre a formé... 

Ces couplets sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 3 

1087. ÉPIGRAMME, 

Aliboron, de la goutte attaqué. 

Imprimée au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 360.— ge taire à Marmontel, 17 mars 1765. 
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1088. À M. DE LA HARPE, QUI AVAIT PRONONCÉ UN COM- 
PLIMENT EN VERS SUR LE THÉATRE DE FERNEY, ETC. 

Des plaisirs et des arts vous honorez l'asile... 

Ces vers, imprimés dans l'Almanach des Muses de 1766, 
p.104, réimprimés dans le t. X des Nouveaux Mélanges, etc. 
(de 1770), p. 353, ont été compris dans les Afélanges de poésies. 
qui font partie de l’édition publiée sous la rubrique de Neuf= 
chätel (1773, t. Il, p. 335). Voyez dans le recueil intitulé : 
Elite de poésies fugitives, t. IV (de 1770) le compliment en 
vers de La Harpe (p. 143). 

1080. COUPLETS D'UN JEUNE HOMME, CHANTÉS À FERNEY, LE 
IT AUGUSTE 1765, VEILLE DE SAINTE-CLAIRE, À MADE- 
MOISELLE CLAIRON. 

Dans la grand’ville de Paris... 

Ces vers, rapportés par Grimm dans sa Correspondance (éd. 
Garnier, te. VL p. 339), furent imprimés d'après les Mémoires 
secrets du 7 septembre 1765, à la suite d’une édition de la 
Lettre de M. le marquis d'Argence (du 20 juillet 1765. — Voyez Correspondance, 24 auguste 1765). Ils ont été réim- 
Primés dans le t. X des Nouveaux Mélanges (de 1770), p. 359, avec cet intitulé : Couplets chantés à Ferney, etc. par deux 
leunes enfants. 

‘ | 
a ces couplets, voyez les notes de MM. Moland et Avencl, 

uvres de Voltaire, éd.” Garnier, t. X, p. 536; — les Mé- 
noires secrets du 7 septembre 1365 ; — la Correspondance de 
La Harpe (Paris, Verdière, 1820, t. Il, p. 95); — les Mémoires 
d'un jeune espagnol {par Florian), Paris, Renouard, 1820, in-18, 
PP. 20-22; — Voltaire et Rousseau, par M. Desnoiresterres; 
PP. 296-2097. ‘ 

1090. Vers À MEspames D. L. C. Er G., PRÉSENTÉS PAR 
UN ENFANT DE DIX ANS EN 170$ (n° 246 de l'édition 

Garnier). ‘ 

Les deux premiers quatrains sont imprimés dans les Nou- 
eaux Mélanges, t. X, p. 391,-et dans le t. XVII de l'édition 

1n-4*, p. 489. Le troisième quatrain, rapporté par Grimm en 

1739 (Correspondance, etc…, éd. Garnier, t. IV, p.155},a 
ete ajouté aux deux premiers par les éditeurs de Kehl(t. XIV, 

P. 364).
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1091. À M. LE COMTE DE SCHOUWALOW, QUI AWAIT 

ADRESSÉ UNE ÉPITRE A L'AUTEUR. 

Puisqu'il faut croire quelque chose.… 

Ces vers, imprimés dans l'Albmanach des Muses de 1507 

p. 6, sont au t. X des Nouvezux Mélanges, etc. (de 1750 

p. 350. ls ont été compris dans les Mélanges de poésies qu 

font partie de l'édition publiée sous la rubrique de Mef- 

chtel (1773, t. H, p. 328). Cf. éd. int XEX (de 174 

p. 516. 

1092. COUPLETS A MADAME CRAMER SUR M. LE CHEVALIER 

DE BOUFFLERS. . 

Mars l'enlève au Séminaire. 

ouvrent dans u1 

du 24 décembit 
ends 

Ces vers, datés par Beuchot de 1766, se ir 

lettre du chevalier de Bouftlers à sa mère, 

1564 (voy. Lettres de M. le chevalier de Boufilers F 

son voyage en Suisse à madame Sa mère. S., 17713 10% 

pp. 24-25); ils ont été réimprimés dans l'Almanach des M 

. de 1773, p.. 82, et dans les Mélanges de poésies qui font pari 

de l'édition de Neufchätel (1773, t. Il, pe 344) 

1093. A M. DUMOURIEZ, AUTEUR DU POÈME DE RicHARDET- 

Vous ne parlez que d'un moineau.… 

Imprimés dans le t. V des Nouveaux Afélanges (de 1e 

pp. 333; — dans l'Alnanach des Muses de 1768, P- es 
vers sont au t. XVIII de l'édition in-4® (de 1771), pen 
Dumouriez, voyez la ‘note de Beuchot (Œuvres de Valse 

éd. Garnier, t. X, p. 579). . 

1004. AU Prince DE Brunswick. VERS PRONONCS : 

FERNEY PAR Mie CORNEILLE. 

Quoit vous venez. dans nos hameaux! 

. sn. 
Ces vers sont imprimés dans le Mercure d'août 1709 P". 

Cf. Elite de poésies fugitives, t V (de 17701 P« 292 Ils $ 

au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 366. 

o: 
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109$. À MADAME DE SCALLIER, QUI JOUAIT PARFAITEMENT DU 
VIOLON. 

Sous tes doigts l'archet d’'Apollon…. 

Cette pièce est imprimée dans l’Almanach des Muses de 
1769, p.146 ; dans let. X des Nouveaux Mélanges, etc., p. 360; 
dans le t. XVIIL de l'édition in-4°, p. 480, etc... Sur Mae de 
Scallier, voyez Voltaire à Chabanon, 30 auguste 1766. 

1096. À MADAME DE SAINT-JULIEN, QUI ÉTAIT À FERNEY. 

J'étais dans ma solitude... 

Ces vers sont imprimés dans let. X des Nouveaux Mélanges, 
p. 390. Cf. édition in-4, t. XVIII, p. 488. Les éditeurs de 
Kehl ont placé ces vers parmi les Poésies de l'année 1768 : 
dans le t. X des Nouveaux Mélanges et dans l'édition in-4, 
ils sont datés d'auguste 1766. | 

1097. SUR LA MORT DU D'AUPHIN. 

- Connu par ses vertus plus que par ses travaux. 

Ce distique a été compris pour la première fois dans les 
res de Voltaire en 1828 (t. XVIII de l'édition Delangle, 

: P. 356). . Fi 

1098. À MADAME LA MARQUISE DE M‘**. PENDANT SON 
VOYAGE À FERNEY. 

On dit que les dieux autrefois. . 

Ces vers ont été imprimés dans les Opuscules poétiques, 

Paris, Desnos (1773), p. 35, avec cet intitulé : À madame la 
duchesse de #4+, — Voyez aussi la note de Beuchot (Œuvres 
de Voltaire, éd. Garnier, t, X, p. 581). 

1099. À MONSIEUR DESRIVIÈRES, SERGENT AUX GARDES 
FRANÇAISES, ETC. : 

Soldat digne de Xénophon… 

Ces vers, imprimés dans le Afercure de septembre 1767, 

P. 29, sont au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 389.
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1100. SUR JEAN-JACQUES ROUSSEAU. 

Cet ennemi du genre humain. 

Ces vers ont été compris pour la première fois dans ki 

Poésies de Voltaire en 1823 (Paris, Didot, t. V, p. 260). Cf. 
let. XIV de l'édition Leguien, p. 497: 

1101. RÉPONSE A M M. DE LA HARPE ET DE CHABAXOS, QUI 

LUI AVAIENT DONNÉ DES VERS À L'OCCASION DE SaixT- 

- FRANÇOIS, SON PATRON, EN OCTOBRE 1707. 

Ils ont bernëé mon capuchon. 

Les vers de la Harpé et de Chabanon sont rapportés, avecle 

réponse de Voltaire, dans les Afémoires secrets, t. Ill, pp.22 

2461, Les vers de Voltaire sont imprimés dans le recueil inti- 

tulé : Afon petit Portefeuille (Londres, ‘1774, t. 1, P- 130}, et 

dans Je t: XIV de l'édition de Kehl, p. 366. ‘ 

1102. À M. LE COMTE DE FÉKÉTÉ. 

Un descendant des Huns veut voir mon drame scythe… 

Ces vers, joints à un exemplaire de la tragédie des Seythes, 
furent adressés. par Voltaire au comte de Fékété, le 33 octo" 
bre 1767 (voyez la Correspondance à cette date}. La lettré és 
Voltaire au comte de Fékété n'est pas dans l'édition de Keëïl; 
elle a été imprimée en 1818 dans l'édition Lefèvre et Deere 

ville, & XXXVI, p. 445. Les vers au comte de Fékété sont F7 

primés à la fin de cette lettre (Zbid., p. 446). 

1103. VERS POUR LE PORTRAIT DE M. DE LA BORDE. 

Avec tous les'talents le Destin l'a fait naître.… 

‘ Ces vers font partie de la lettre de Voltaire à M. Bouret, fer 

mier général, du 13 auguste 1768. Ceute lettre a ét publi 
par les éditeurs de Kehi (t XV, p. 308) avec la date du 1 a 
guste. ‘ 5. î Fe 

1104-1106. LE HUITAIN BIGARRÉ. AU SIEUR DE La BLET- 

Pañs, 
cs CT._ Chab 3 , si » 1 si, 

1795, Fa anon Tableau de quelques céreonslances de ma Trié 
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TERIE, ETC... — REMA&RCIEMENT, D'UN JANSÉNISTE AU 
SAINT DIACRE FRANÇOIS DE PARIS. — LA CHARITÉ MAL 

REÇUE (n* 260-262 de l'édition Garnier). 

La Bletterie, dans une note de l'ouvrage intitulé : Tibère, 
.Ou les six premiers livres des Annales de Tacite, etc … Paris, 
de l'impr. royale, 1768, 3 vol. in-12, avec fig., avait faitun 
portrait satiriqué de Voltaire, sous le nom d’un poête latin. 
(voy. Grimm, Correspondance littéraire, é1. Garnier, t. VII, 
P. 177). Voltaire « fit sévère justice de .cette insolence », et 
décocha à La Bletterie plusieurs épigramnies, dont les unes se 

trouvent dans la Correspondance (à d'Alembert, 27 avril 1768; 
— à Saurin, 1er juillet; — à Marin 19 auguste); et les autres : 
parmi les Poésies mélées. | J | 

Le Huitaïn bigarré est au t. XIV de l'édition de Kehi, p. 368; 
le Remerciement d'un janséniste et la Charité mal reçue, que 
Grimm rapporte dans sa Correspondance (éd. Garnier, t. VII, 
P. 178), ne font partie des Œuvres de Voltaire que depuis 
1828 (éd. Delangle, t. XVIH, pp. 359-360). 

1107. À UNE JEUNE DAME DE GENÈVE QUI AVAIT CHANTÉ- 
DANS UN REPAS. ‘ 

Que j'ai goûté le plaisir de l'enterire.. 

| Sur ces vers, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 

éd. Garnier, t.X, p. 585). — La Harpe, dans sa Correspondance 

littéraire (Œuvres de La Harpe, Paris, Verdière, 1820, t. I, 
PP. 229-230), dit que cette pièce était inédite en 1775. Or, elle 
avait paru dans le Mercure de décembre 1768, dans le recueil 
intitulé : Elite de poésies fugitives, t: V (de 1770); p. 252, etc. 
Ces vers ont été réimprimés dans l'Evangile du jour (t. XIV, 

P. 173). Cf. le t. XIV de. l'édition de Kehl, p. 372. 

1108, À MADAME DU BOCCAGE QUI AVAIT ADRESSÉ A L'AU- 

TEUR UN COMPLIMENT EN VERS A L'OCCASION DE SA FÊTE. 

. Qui parle ainsi de Saint-François? 

Ces vers, rapportés dans les Afémoires secrets (28 octo- 

bre 1;ü8), sont.au tome XIV de l'édition de Kehl, p. 368. 

1109. PORTRAIT DE MADAME DE SAINT-JULIEN. 

L'esprit, l'imagination. 

Ces vers sont compris dans les Mélanges de poésies qui font
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partie de l'édition de Neufchâtel (1773, v Il, p. 332). —Cf. 
édit. encadrée (1775), t. XIEL, p. 322, et édit. de Kehl, LAN, 
p- 369. 

1110. EPITAPHE DU PAPE CLÉMENT XIII. 

Ci-git des vrais croyants le mufti téméraire… 

Cette épitaphe est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 350. 

1111. À MADAME LA COMTESSE DE B*** {BR'ONNE?) 

A quoi peut-on servir sur la fin de sa vie ?... 

Ces vers, imprimés dans le Calendrier de Paphos, dc. 

Paris, Desnos, 1778, in-32, p.44, sont au t XIV de l'édition 

de Kehl, p..370. ‘ … 

1112. À M**f. 

© Beau rossigüol de la belle Italie. 

Cette pièce est au t. XIV de l'édition de Kehl, p.371: 

1113. SUR UN RELIQUAIRE. 

Ami, la superstition. 

Ge quatrain, imprimé en 1768 dans le t. V des Nouveax 

Mélanges, p. 308, est au t. XVIII de l'édition in-4°, P. #79: 

1114. À MONSIEUR ***, SUR L'IMPÉRATRICE DE RUSSIE. 

Tu cherches sur La terre un vrai héros, un 515€. 

Sur ces vers, qui sont au t. X{V de l'édition de Kebl, pi 
- voyez la note de M, Clogenson (Œuvres de Voltaire, éd.67 

nier, t. X,p. 587). . 

111$. À MADAME DE *** QUI AVAIT FAIT PRÉSENT D'UN ROSIER 

À L'AUTEUR. :   
Vous embellissez la retraite... 

Ces vers, imprimés sous le nom de. A. de Varentés a 
Trésor du Parnasse, 1. V (de 1770), p. 250, et réimprimes nn 
le nom de Voltaire, dans l'Almanach des Muses de Hi 

- P+156, et dans les Opusçules poétiques, Paris, Desaos (17°?
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p. 45, sont compris dans les Mélanges de poésies qui.font 

partie de l'édition de Neufchâtel (1773, t. IL, p. 330). Cf. édi- 

tion de Kehl, t. XIV, p. 373. . 

1116, Sur CATHERINE II. | 

Ses bontés font ma gloire, et causent mon regret. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehi, p. 374. 

1117. À MONSIEUR LE CHANCELIER DE MAUPEOU, 

Je veux bien croire à ces prodiges…. 

Ces vers, rapportés avec la parodie qu'on en fit, dans l4 
Correspondance secrète,t. 1, pp. 175-177, et dans les Mémoires 
ere, t. VI, pp. 101-102, sont au t. XIV de l'édition de Kehl, 
p. 360. 

1118. SUR MADAME LA MARQUISE DE MONTFERRAT, ETC. 

Les malins qu'Ignace engendra… 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 376. 

1119.. À M, LE PRÉSIDENT DE FLEURIEU QUI REPROCHAIT A 
L'AUTEUR, ETC. - 

Egalement à tous je m'intéresse. 

Ces vers sont au t, XIV de l'édition de Kehl, p. 378. Grimm 
les rapporte dans sa Correspondance, et dit qu'ils furent 
adressés par Voltaire à Mne de Fleurieu, qui se plaignait de la 
priterence qu'il donnait à son mari sur elle (voy. éd. Garnier, © 

Al, pr) : 

1120. AU LANDGRAVE DE HESSE AU NOM D'UNE DAME, ETC. 

J'ai baisé ce portrait charmant. 

Cette pièce, imprimée en 1770 dans le t. X des Nouveaux . 
Mélanges, p. 389, avec la date de septembre 1766, est au : 
t XVIIL de l'édition in-4, p. 488. Dans l'édition de Kehl 

(fl XIV, p. 378) ces vers sont sans date,
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1121. À MONSIEUR DE ***, OFFICIER RUSSE QUI AVAIT SE 
| CONTRE LES TURCS, ETC. 

Reçois de cette amazone… 

Ce quatrain est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 381. 

1122. IMPROMPTU FAIT DEVANT UN RIGORISTE QUI PARLAIT 

DE VERTU AVEC UN PEU DE PÉDANTERIE. 

. Le dieu des dieux assez mal raisonna. 

Ces vers sont au t. XIII de l'édition encadrée (1775, p.ù, 
et au tome XXVI de l'édition in-ge (ce tome est del7j5h 
p- 27%. 

1123+ À MADEMOISELLE CLAIRON. 

Les talents, l'esprit, le génie. 

Sur cette pièce, voyez la note des éditeurs de Kehl {e Ah, 
p. 375). Les vers de Voltaire à Mie Clairon, rapportés dans ls 
Mémoires secrets (t. VI, p. 208) et imprimés dans le Meraure 
d'octobre 1772, p. 166, furent réimprimés dans l'Abnanxit 
des Muses de 1773, p. 116; dans les Nouveaux délassemens 
de df. de Voltaire. Lausanne, 1773, in-8°, p. 4, el. [Is 59 st 
compris dans les Afélanges de poésies qui font partie de ré 
tion de Neufchätel (1773, t. Il, p. 314). — La cérémonie 
l'inauguration du buste de Voltaire chez Mlle Clairon à 6 
tournée en ridicule dans .des vers publiés sous le nom t* 
l'abbé Lilas (Dorat?) Voy. Mémoires secrets, t VI, p.24 
274-275. 

‘1124. À MONSIEUR ***, 

Croyez-moi, je renonce à toutes les chimères.…. 

ns son Histiré Ce vers, imprimés en 1781 par Luchet da NIVderer 
littéraire de M. Voltaire, t. I, p. 305, sont aut. 
tion de Kechl, p. 377. 

- = * « 

1125. À MADAME LA COMTESSE DE BRIONNE, QUE L'AUTEUR 

RECONDUISAIT A GENÈVE. 

Oui, vous ave; raison, j'applauis à vos yeux. 

. Ce quatrain a été compris dans les Œuvres de Voltaire €? 
1833 (t. XIV de l'édition Lefèvre et Dilot, p. 473}. 
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1126. QUATRAIN ÉCRIT AU CRAYON CHEZ MADAME MALLET, 

DE FERNEY, ETC. | 

Si le Sort injuste et jaloux... 

Imprimé dans l'Almanach des Muses du Midi, 1° année 
(1822), p. 40, et admis dans les Œuvres de Voltaire, en 1833 
{t XIV de l'édition Lefèvre et Didot, p. 473). 

1127, SUR LA DESTRUCTION DES JÉSUITES EN 1773. 

Cen est donc fait, Ignace, un moine vous condamne... 

- Sur ce distique, imprimé dans les Œuvres de Voltaire en 
1828 {t. XVIIT de l'édition Delangle, p. 373), voyez la note de 
Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 592. 

. 128, À MONSIEUR GUÉNEAU DE MONTBELLIARD, 

Dans le séjour d’Euclide, un compagnon d'Horace… 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kzhl, p. 372. : 

1129. IMPROMPTU ÉCRIT DE GENÈVE À MESSIEURS MES EN- 

NEMIS, AU SUJET DE MON PORTRAIT EN APOLLON. 

Oui, Messieurs, c'est ma fantaisie. 

Sur cet impromptu, imprimé en 1823 dans les Poésies de 
Voltaire (Paris, Didot, t. V, p. 315), voyez les notes de 
MAL Clogenson et Moland {Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
t X,p 593). Cf. Desnoiresterres, /conographie Voltairienne, 
Paris, Didier, 1870, in-4, pp. 70-72. — Cet impromptu avait 

Paru dans le A/ercure (voy. Mme du Deifand à Horace Wal- 
pole, 3 janvier 1775. Correspondance complète de la marquise 

du Deffan, éd. de Lescure, t. Il, p.458). ° - 

1150. SUR L'ESTAMPE MISE PAR LE LIBRAIRE LE JAY,A LA 

TÊTE D'UN COMMENTAIRE SUR LA HENRIADE, ETC... 

Le Jay vient de mettre Voltaire... 

Sur ce quatrain, voy. les notes de Beuchot (Œuvres de Vol- 
faire, éd, Garnier, t, X, pp. 593 et 594). Cf. Desnoiresterres, 

Voltaire et Genève,p. 494, ct Iconographie Voltairieune. Paris, 
Didier, 1879, in- ,, p- 89... 

Le quatrain de Voltaire est au t. XIV de lédition de Kehl, 
P. 383. Cf. Mue du Deffand à Horace Walpole, 3 m 17,0
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1131. À M. DECROIX SUR DES VERS PRÉSENTÉS LE JOURDE 

SAINT- FRANÇOIS. 

Pourquoi vous plaisez-vous, avec ce doux langage. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 355. 

1132. À M. LE CHEVALIER DE CHASTELLUX, QUI AVAIT EN 
VOYÉ A L'AUTEUR SON DISCOURS DE RÉCEPTION À LAC 

DÉMIE FRANÇAISE, ETC. - 

Dans ma jeunesse, avec caprice. 

Ces vers, imprimés par Luüchet dans son Histoire litérare 
de M. de Voltaire (1781), t. V, p. 309, sont au t. AN & 

l'édition de Kehl, p. 384. ‘ 

1133. [IMPROMPTU SUR M. TURGOT. 

Je crois en Turgot fermement. 

Imprimé au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 384 

1134. À M.LE PRINCE DE BELOWSELSKY. 

Dans des climats glacés Ovide vit un jour.… 

Sur ces vers, qui font partie de la lettre de Voltaire au pi 
_de Belowselsky, du 27 mars 1775, voyez la noté de Ba 

(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 595). La Jertre s? 
‘27 mars 1775 et les vers qu’elle contient sont au & 17 
l'édition de Kehl, pp. 357-358. 

“Les vers du prince Belowselsky à Voltaire sont pire 
dans les Poésies françaises d'un prince étranger, Paris 1° 
in-8. 

* 

1135. RÉPONSE À Mlle **, DE PLAISANCE, ETC. 

A l'âge de douxye ans faire d'aussi beaux vers. 

… ren Si Sur cette pièce, admise dans les Œuvres de Voltaire en 1917 
. (t. XI de l'édition Perronneau, p. 505), voyez la noté # ° 

Chot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. X, p. 596). 

  
 



BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 317 
  

1136. À M. L'ABBÉ DELILLE, 

Vous n'êtes point savant en us... P 

Ce quatrain, imprimé dans le t. XIV-de l'Évangile du jour, | 
p. 176, est au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 379. 

1137. À M. LE Kai. 

Acteur sublime, et soutien de la scène. 

Ces vers, rapportés par La Harpe (Correspondance littéraire, 
Œuvres de La Harpe. Paris, Verdière, 1820, t. X, p. 351), et 
imprimés dans le Mercure de septembre 1776, pp. 166-167, 
dans le Journal encyclopédique (t. VIL de 1776, p. 121), et 
dans le t. XIV de l'Évangile du jour, p. 176, sont au t. XIV de 
l'édition de Kehl, p. 386. 

1138. À MADAME DE FLORIAN, QUI VOULAIT QUE L'AUTEUR 
VÉCUT LONGTEMPS. 

Vous voulez arrêter mon âme fugitive… 

Les Mémoires secrets {t. IX, pp. 224-225) disent que cet im- 
Promptu fut fait «en faveur d’une madame Pourra, femme 
« d'un banquier de Lyon, qui, sans .être jolie, avait des yeux 
très lascifs, et propres à réveiller le vieillard le plus en- 
&gourdi. » : 

Les éditeurs de Kehl ont adressé ces vers à Mee de Florian 
(t. XIV, p. 390). . 

1139. VERS AU CHEVALIER DE RIVAROL. 

En vain ma Muse surannée… 

Ces vers, imprimés dans l'Alnanach des Muses de 1781, 
P. 142, comme tirés d’une lettre de janvier 1777, ont été com- 
Pris dans les Œuvres de Voltaire en 1817 (éd. Lefèvre et Déter- 

Ville, t VII, p.648) . 

1140, À M. LE PRINCE DE LIGNE. 

Sous un vieux chêne un vieux hibou…. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 387. Cf. 
Alnaïach des Aluses de 1789, p. 208. Voyez aussi dans la 

Correspondance littéraire de Grimm (éd. Garnier, t. XI, 

ET En, 
PESTE
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p. 425) la Réponse de AM. le prince de Ligne à une lee # 

M. de Voltaire dans laquelle il se traite de vieux hu 
1. le prince de Ligne d’aigle autrichien. — Les vers du pet 

de Ligne sont une réponse, non pas aux vers de Voltaire, ri 

à la lettre de Voltaire du 13 décembre 1576 (voyez la Coma 

pondance à cette date). 

1141. À M. NECKER, DIRECTEUR GÉNÉRAL DES FINANCES. 

On vous damne comme hérétique... 

Ces vers sont rapportés par La Harpe dans sa Core 

dance littéraire (Œuvres de La Harpe, Paris, Ver dière, 12, 

t. X, p.485). Ils sont au t. XIV de l'édition de Ketl, p.#? 

1142. À M. D'HERMENCHES, BARON DE CONSTANT, EC 

De nos hameaux vous êtes l’enchanteur.… 

- Ces vers, imprimés en 1770 dans le t X des Ne, 

Mélanges, p. 389, sous le titre suivant: Réponse En Bt 

de socièté, qui avait joué le rôle de Colas dans Bu 

tienne, furent réimprimés dans le t. XVIII de au 

p. 487, avec cet intitulé : Réponse a un acteur Une 

Cf. Almanach des Muses de 1773, p. 150. Le tré acit 

- celui de l'édition de Kehl (t. XIV, p. 588). 7 

‘1143. À MADAME DE SAINT-JULIEN. 

Dans un désert uu vieux hibon…. 

Ces vers sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p.55? 

11.44 À MADAME DENIS. 

St par hasard, pour argent où pour OT 

- : 1$ù 

Sur ces vers, admis dans les Œuvres de le de Be 
«. XVHI de l'édition Delangle, p. 396), voyez la n0 
chot (Œuvres de Voltaire, é1. Garnier, t. X, p.99” 

1145. À MONSIEUR ***, 

. Je le ferai bientôt ce voyage éternel. 

Ces vers sont au t, XIV de l'édition de Kehl, P- 390. 
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1146. SUR LE MARIAGE DU MARQUIS DE VILLETTE. 

Il est vrai que le dieu d'amour. 

Ces vers, rapportés par Grimm, avec cet-intitulé : ‘ Zin- 
prorplu de M, de Voltaire ajouté par apostille à une lettre de 
31. de Villette, où il fait le récit de la cérémonie de son ma- 
riage, célébré au milieu de la nuit à la lumière des flambeaux, 
dans la chapelle de Ferney, etc., etc. (Correspondance litté- 
raire, él. Garnier, t, XIE, p. 20), sont au t. XIV de l'édition 
de Keh], p. 389. — Dans une lettre du marquis de Villette à 
M. d'Hell, datéd de Ferney, 1777 (Œuvres du marquis de Vil- 
latte, Edimbourg, 1788, p. 122}, ces vers sont reproduits, avec 
queues légères différences, et Villette les donne comme étant 

e lui, ° 

1147. À M. PIGALLE, SCULPTEUR, CHARGÉ PAR LE ROI DE 
FAIRE LES STATUES DU MARÉCHAL DE SAXE ET DE VOL- 
TAIRE. 

Le roi connaît votre talent. 

Ces vers, rapportés dans la Correspondance secrète, t. VI, 
PP. 79-80, et adressés par Grimm (Correspondance littéraire, 
éd. Garnier, t, XI, P. 56), à A. de Mouchy, neveu de Pigalle, 
Sont au tome XIV de l'édition de Kehl, p. 391. Le texte des 
éditeurs de Kehl est différent de celui que l’on trouve dans la 
dar Pordance secrète, dans la Correspondance de Grimm, et 
as une lettre de madame du Deffand à Horace Walpole, du 

1 Mars 1778 (Correspondance complète de madame du Def- 
faid, ét. de Lescure, t. II, p. 642). 

I 148, À MADAME Du DEFFAND, POUR S’EXCUSER DE NE POU- 
YOIR ALLER AVEC ELLE VOIR L'OPÉRA DE ROLAND. 

De ce Roland que l’on nous vante. 

Sur ce 
p.127) quatrain, rapporté dans les Mémoires secrets (t. XI, 

* 27 Li 27h et admis dans les Œuvres de Voltaire en 1828 (t. XVIIL 
€ l'édition Delangle, p. 394), voyez Wagnière, Examen des 
Alémoires secrets dans les Mémoires sur Voltaire, Paris, 1826, 

3 P. 439. — La première représentation de Roland fut 
Onnée le 27 janvier 1778 (Voy. Correspondance complète de 

Madame du Deffand, éd. de Lescure, t: Il, p. 632).
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1149. À MADAME HÉBERT. 

Je perdais tout mon sang, vous l'avez conservé... 

Ces vers imprimés dans le Afercure d'avril 1758, t. L, p.11 

sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 392. — Madame Hé 

avaitindiqué à Voltaire deux remèdes, l’un contre l'hézot 

ragie, l’autre contre une fluxion sur les yeux. 

1150. À M. LE MARQUIS DE SAINT-MARC SUR LES VERS qi 

FIT PRONONCER LORS DÜ COURONNEMENT DE L'AUTEURIT 

THÉATRE FRANÇAIS. ' 

Vous daignez couronner, aux jeux de Melpomène… 

Ces vers furent imprimés dans le Mercure d'avril à 

t.I, p. 6. [ls sont au t. XIV de l'édition de Kehl, p. 392 

‘ tr DE 
1151. A M. GRÉTRY, SUR SON OPÉRA DU JUGEMENT D 

Mipas, ETC. 

La cour a dénigré tes chants. 

Ce quatrain est imprimé au t. XIV de l'édition de sea 

p.391; mais le texte des éditeurs de Kehl est différent de 
qui est imprimé dans les Mémoires de Grétry \t. 1, p.Soël 

1152. EPITAPHE DE M. JAYEZ, MINISTRE DE L'EVANGILE À 

Noyon. ce 

Sans Superstition ministre des autels.… 

Ce quatrain est au tome XIV de l'édition de Kehl, pe“ 

avec la date de janvier 1778. 

1153. ADIEUX A LA VIE. 

Adieu; je vais dans ce pays. 

jap L 
pr Ces vers sont au tome XIV de l'édition de Kehl, P- ë 

PS ont été réimprimés en 1788 dans l’Almanach des Musts, 
et en 1863, séparément. (4 dieux à la vie, par Voltaire 

typ. Appert, in-8 de 2 pp non chiff.). 
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Sur les Vers latins, les Vers anglais, les Traductions et Imi- 
tations de Voltaire, voyez l'édition de Beuchot, t. XIII, pp. 3.41- 
ro, ett. XIV, pp. 490-494, et l'édition de M. Moland, t. X, 
pp. 694-636. | ‘ 

M. Moland, dans un Aprendice joint au tome XXXII de son 
édition, a publié :- . ‘ 

1e Un Supplément aux Poésies de Voltaire ; | 

2° Quelques-unes des Poésies attribuées à Voltaire. 

Les piéces que l'on trouve dans le Supplément aux Poésies 
de Voltaire sont tirées des recueils suivants : 

1° Pièces inédites dé Voltaire. Paris, Didot, 1820, in-Sc. . 

2° Voltaire au collège, par M. Henri Beaune, Paris, Amyot, 
1867, in-8 1. . . - 

3e Lettres et poésies inédites (de Voltaire) adressées à la 
rete de Prusse, à la princesse Ulrique, etc... publiées par 
je QPistor Advielle, Paris, librairie des bibliophiles, 1872, 
in-$, : 

M. Moland aurait pu ajouter aux pièces que renferme son 
Supplément : ” ‘ 

1 Un distique écrit par Voltaire sur un livre de prix, et 
pos par M. Desnoiresterres dans la Jeuesse de Voltaire, 
P. 195. . 

2° Des vers à Mile Delaunay (depuis Mme de Staal) sur une 
Scène de sa Pastorale, imprimés dans l'Almanach des Muses: 
de 1788, p. 205. - ‘ 

3e Un madrigal à la princesse Amélie de Prusse, imprimé 
dans la Troisième suite des Mélanges de’ poésie. S: L, 1761, 

s  P-198, et réimprimé dans le Trésor du Parnasse, Londres, : 
1762, t I, p. 158, et dans le volume intitulé.: Etrennes aux 
belles données par Voitaire quinye jours avant sa mort, p. 26. 

® Sil peut y avoir doute pour le distique et pour le mairigal à 
4 princesse Amélie, Voltaire est certainement l’auteur des 
Vers à Ale Dejaunay. ‘ 

D'autre part, un assez grand nombre de pièces de vers (qui 
ne Sont pas toutes de Voltaire) font partie du Sottisier de 

Voltaire publié en 1880 (voy. notre t. il). 
a . 

1. La pièce empruntée par M. Moland à l'ouvrage de M. lienri peau 
(Erigramme contre ‘Les Sonneurs) est imprimée dans le Menagiana (éd..de 
1093, p.18}. Elle ne peut pas, par conséquent, être de Voltaire. 

21
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Quant aux Poésies attribuées à Voltaire, M. Mohniset 
borné, et avec raison, croyons-nous, à reproduire sept pé:ts 
extraites du Mercure de 1731 (n° 6); de la Correspondance à 

- Grimm (n° 1et 7); du Dernier volume des Œuvres de Ve 
taire, Paris, 1861 (n° 3), et de Pouvrage intitulé : Voltaire a 
Madame du Chatelet, etc., par d'Albanès Harvard, Paris, Dex, 

1863, in-12 (ne 2 et4)1. 

Un volume entier ne suffirait pas pour recueillir tocs ls 
vers attribués à Voltaire ou imprimés sous son nom, soit é::s 
les ouvrages périodiques, soit dans les Mémoires et les Core 
pondances du temps, soit enfin dans les innombrables chrestr 
mathies publiées pendant tout le cours du xvi siècle, 

* On sait ce que Voltaire disait des pièces qui n'étaient fs 
de lui, et qu'on insérait dans ses Œuvres : « On fait c°1 
« inventaire quoique je ne sois pas encore mort, ct chauar 

. «glisse ses meubles pour les vendre?. » Beuchot, dans LAS 
‘qu'il a mis en tête des Poésies mélées (él. Lefèvre ct Dis, 
-t XIV, pp. 303-506), a donné des explications sur 1e 

+ pièces, qui ne sont point de Voltaire, et qu'il a fait d 
” raître de ses Œuvres. 

me Fe 

Mais il s’en faut beaücoup que ce soient là toutes les PA 
attribüées à Voltaire : outre les pièces qu'il a pris Li 

soin de désavouer (voyez une des notes du Diag à 
Pégase et du Vieillard; la Lettre de AI. de la Piscléle; i 
lettres de Voltaire à Mm+ de Lutzelbourg (13 août 177% 
d’Argence de Dirac (12 novembre 1564), à Lacombe (9 Ha 
1769), à Laus de Boissy (7 décembre 1770), etc... €lt- us 
trouve encore des vers attribués à Voltaire ou imprimés #* 
son nom : . 

1° Dans le Mercure de novembre 1555, p. 69; " 
2° Dans les Nouvelles littéraires de l'abbé Raynal {t. rio Correspondance de Grimm, éd. Garnier, pp. 366, 4% 
369! ; . I 

3 Dans là Correspondance de Grimm, éd. Garaier, t Île 

  

: 0 : 5 Tete à Votre 
1:.M. Moland a imprimé, parmi les Poésies attribuées à Volt * 

Police sous Louis XIV (no 5}, Cette pièce est de Voltaire. ue 
, 2° Note surle Dialogue de Pégase et du Vicillard, Œuvres de 0° 
&£, Garnier, t. X, p. 2or. _ 

3. Quelques-unes de ces pièces sont cependant de Voltaire. 
4 .. . . 

À : à fers os 
4 Cest la pièce imitulée : Aux mes dé madame du Chdtetiie, t_XXXIT de l'édition Garniër, p. 432). Cette pièce avait été IMPi=E* 1761, dans là Troisième suite des Mélanges de poësie, p. 350- 
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“pp. 156 et 150: cf. 1695 — t. VIL, p. 4715 €. 499, 500; L IX, 
PP. 224-225, 285; ‘ | 

4 Dans ln Correspondance secrète, t. Il, p. 24135 t. Hi, 

prargit V, p.703 t XI, p.115, 265; t XII, p. 263. 

Etc... etc, etc... ee 
Dansles Leîtres de Ninon de Lenclos au marquis de Sévigné, 

Paris, Capelle ét Renand, 1806, 3 vol. in-18, on lit(t. Il, p.118), 
dix-sept vers libres de Voltaire sur les femmes de quarante 
ans (Cf. Quéraïd, les Supercheries littéraires dévoilées, éd. 

Dafis, t, 11, col. 743); en tt 

Signalons encore un couplet sur le pot-pourri de Sedaine : 
la Tentation de saint Antoine; la chanson publiée sous le titre 
de Gaillardise, dans la Gaudriole. Paris, 1849,.in-32, p. 469 
{Cf. une note de M. V: Advielle dans ‘les Lettres et poésies 
inédités (de Votaire) adressées à la reine de Prusse, ete., pp. 6-75 
une complainte en 57 couplets sur les amours de Saint-Preux et 
de Julie, reproduite dans Voltaire à Lausanne par O. Honoré 

{voy. Desñoiresterres, Voltaire et J.-J. Rousseau, pp. 91-92); 
des vers de Voltaire, dictés le 29 maï 1778, veille de sa mort, 

et imprimés dans l’Infermédiaire des chercheurs et curieux, 

jt année {1869}, col. 13523 etc.….; etc... 
; 

SX. 

ÉDITIONS COLLECTIVES DES POÉSIES DE VOLTAIRE: 

Mÿ4.— Mérances DE roses. S. L., 1764. 6 vol. in-8 
(Quérard, Bibliogr, Voll., p. 34): | 

Nous ne connaissons pas cette édition. Il est probable qué 

” 

ke ME épigramme contre Piron, que la Correspondancé secrète Vip 7 ét 

S Mémoires secrets du ver février 1768 attribuent à Voltaire, est de Mar< 
Montel {Voy. Voltaire à Chabanon, 25 décembre 1767). . ous 

va Pour les pièces de vers imprimées séparément, sous le nom de Voltairé, 

ÿez dans notre t, IE les Ouvrages attribués à Voltaire. . Lu 

3, Quérard cite ous les nos S9, 90, 92, 93 et 99 de sa Bibliographie Vol- 

irlénne divers Recueils, qui seraient micux placés parmi les Principaux 

éxtraits de Voltaire etles Œuvres choisies (voir notre tomê 1). — Nous 

nous bornerons à décrire ici les éditions collectives des Poésies de Voltaire, 

Publices sous le titre de Poésies, Poisies diverses, Œuvres podsiqués, elC a" 

la
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Quérard veut parler des t. Il à VII de la réimpression és 
éditions des Æuvres de 1756 et de 1757 (Collection corré: 
des Œuvres de M. de Voltaire. Dernièreédition. S. 1. (Get, 
1764). Mais, ainsi que nous le dirons plus loin (voy. Œxt 

complètes), les tomes IL et V (seconde et troisième parties) à 
la réimpression de 1764 contiennent seuls des Poésies. 

115$. MÉLANGES DE POÉSIES ET DE PIÈCES FUGITIVES EE 

DIVERS GENRES EN VERS. Lausanne, Poll, 1772, ? 1. 

in-8 (Kayser, Index locupletissimus, ele. t. vi (5. 

p. 108). 

1156. MÉLANGES DE POÉSIES. Nouvelle édition considéa- 

blement augmentée sur la dernière in-4° faite à Genie. 

Neufchâlel, de l'imprimerie de la Sociélé (Paris, Pas 

koucke), 1773. 2 vol. in-12 (Quérard, Bibliogr. Fri 

p. 34). 

Ces deux volumes font partis de l'édition des Œuvre À 

Voltaire publiée sous la rubrique de Neufchätel (voÿ. Œsrt 
complètes, année 1772). 

° .. . an 
1157. VOLTAIRE POÈTE. Nouvelle édition mise en ordre fé 

un des meilleurs critiques du siècle (Palissot), Pari, 

Servière. 1798. 15 vol. in-8, 

Voy. t. Il (Œuvres choisies de Voltaire). 

1158. Poësies DE Vorrae. Paris, P. Didot (de li 
merie de J. Didot), 1823. 3 vol. in-8 (C. V. Beuctèt 

681). ‘ 

. Collection des meilleurs ouvrages de la langue fr ançaists 

Cette édition est due aux soins de Beuchot, qui à sigié 
Préface. 

T. I. Poèmes et Discours. 

T. I, Epitres. : : - 
TA UE. Epitres (suite), Stances, Odss et Traductions. 
Te IV. Contes en vers et Satires. 
T. V. Poésies mélées. 
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1159. ŒUVRES POÉTIQUES DE VOLTAIRE, contenant les 

Chefs-d'œuvre dramatiques, la Henriade, la Pucelle, le 

Temple du goùt, les Poèmes, Discours en vers, Conles, 

Satires, Ebitres cl Poésies mélées. Paris, L. de Bure (de 
l'impr. de F. Didol), 1824, grand in-8 de 2 col. de ini, 
, et 808 pp. Portrait. : 

Ce volume, dit Quérard (Bibliogr. Volt., p.34),a été reproduit 
avec un nouveau frontispice portant la date de 1832. — On 
fit paraître, en effet, en 1832, des frontispices avec l'adresse de 

 Lebigre frères, pour une édition des Œuvres poétiques de 
Voltaire (voy. Journal de la librairie, 1832, n° 2894). Mais ces 
frontispices étaient destinés, selon Beuchot, à des exemplaires 
des trente et une premièrés livraisons d’une édition des 
Œuvres complètes de Voltaire, commencée en 1825 et terminée 
en 1829 (voy. Œuvres complètes, années 1825-1829). 

1160. POÉSIES DIVERSES DE VOLTAIRE. Paris, Roux-Dürfort 

ct Froment, 1825 (de l'imprimerie de J. Didot aîné,. 
1824). 2 vol. in-48. | | | 

Les faux titres portent: Classiques en miniature, — Sur 
cette édition, voyez notre n° 344. 

1161. PoËsiEs DIVERSES DE VOLTAIRE. Paris, Treullel ct 

Wurlz, 1833. 3 vol. in-8. ° 

T. XXXII, XXXIII et XXXIV de la Nouvelle bibliothèque 
classique. | . 

Des Poésies diverses de Voltaire ont été imprimées à la suite ‘ 
de La Ligue où Henry-le-Grand, Amsterdam, 1724. — Voyez 
le n° 363. Cf. les n° 510, 607, 634, 635, 60%, 667-670, 072- . 
7 EC _ | 

 



  

III: 

: ESSAT 
© SUR LES MŒURS ET L'ESPRIT DES NATIONS. 
ANNALES DE L'EMPIRE. — SIÈCLE DE LOUIS XIV. 

SUPPLÉMENT AU SIÈCLE DE LOUIS XIV. 

PRÉCIS DU SIÈCLE DE LOUIS XV. 

| HISTOIRE DU PARLEMENT. 
HISTOIRE DE CHARLES X11.— HISTOIRE DE RUSSIE. 

SI 

ESSAI SUR LES MŒURS ET L'ESPRIT DE3-NATIONS . 

1162. ESSAY SUR L'HISTOIRE GÉNÉRALE ET SUR LES MŒURS 

ET L'ESPRIT DES NATIONS, DEPUIS CHARLEMAGNE JUSQU'A 

«OS Jours. S. !. (Genève, Cramer), 1756. 7 vol. in-8. 

Ïl ÿ a loin de l'Essai sur les mœurs d'aujourd’hui aux divers 

fragments publiés de 1745 à 1765, avec ou sans la participa- 

tion de Voltaire, sous les titres de: -Vouveai plan d'une his- 

toire de l'esprit humain; — Histoire des Croisades ; — Abrégé 

de l'histoire universelle; — Essai sur l'histoire universelle; — 

Essai sur l'histoire générale; — La philosophie de Phistoire. 

Ces divers ouvrages ayant été refondus par Voltaire, à diffé- 

rentes époques, dans l'Essai sur les mœurs, il est nécessairé 

d'en dire d'abord quelques mots, avant de décrire les princi- 

pales éditions de l'Essai sur les mœurs et l'esprit des nations. 

En 1745, plusieurs morceaux d'un ouvragè composé par 

Voltaire pour Mas du Châtelet, parurént dans le fercure, 

sous le titre de: Nouveau plan d’une histoire de l'esprit humain
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{voy. Mercure d'avril 1745, pp. 5à.33: Avant-propos: — li 
Chine; — des Indes, de la Perse, de l'Arabie et du Mairie. 
tisme ; — Mercure de juin 1745, € I, pp. 3à13: Fin du Mi 
métisme ; — Mercure de septembre 1745, pp. 3à23:s 
l’histoire universelle de AL. de Voltaire : chap. x : Des Nr 
mands vers le 1xe siècle; — chap. xut : Etablissement 4 
Danois én Normandie; — chap. xiv: De l'Angleterre verse 
ixe siècle; — chap>xv : De l'Espagne et des Musulmrs Eu 
vins ef 1x* siècles ; — Afercure d'octobre 1745, pp. 3 à 15: 
Suite-de l’histoire universelle, etc. $ 2. Progrès des Muni 
mans; — chap. xv: De l'Empire de Constantinople aux vuré 
ixt siècles ; — Afercure de janvier 1746, pp. 39 à Go: Fra; 
ments : S 2. Progrès des Musulmans; — chap. xv : Del'Ex- 
pire de Constantinople aux vine et nie siècles; — chap. mt: 
Etat de l'Empire d'Occident et de Italie sur hu fi din 
siècle, dans le cours du x° et dans la moitié du xx° jusqu tes: 
pereur Henri IIT; — Mercure de mai 1746, p. 29-42: Si 
de l'Histoire universelle : — chap. xxiv : Conguéle de lang 
terre, par Guillaume, duc de Normandie; — chap. ar: De 
l'état où était l'Europe aux x°et xie siècles; — Mercuet 
juin 1746, t. [, pp. 3 à 13 : Suite de l'Histoire universelle; = 
chap. xxvi: De l'Espagne et des Mahométans de ce royat 
Fusqu'au commencement du x: siècle. 

   Nes? 

L'Histoire des Croïsades (qui forme aujourd'hui les dr 

pitres Lur à Lvin de Essai sur les mœurs), fut égaletit publiée dans le Mercure en 1750 et 1751 (voy. Mercure 
septembre 1750, pp. 9 à 31: — d'octobre 1750, pp. 3082 
— de décembre 1750, t. I, pp. gi-1103— de février 1Ph 

P. 47-59). 7. 

En 1752, l'Histoire des Croisades et les chapitres de ve toire universelle, imprimés en 1745 et 1746 dans le Merité 
furent réunis en un volume intitulé. 

, : ' sd _Le Micromégas de Af. de Voltaire avec une Histoire 2 
Croisades et un Nouveau plan de l'histoire de l'esprit jen par le même. Londres, 1752, pet. in-8 de 1 f. de titre et? (Bibl. Ne, Z. 2284. 2 Met C. V. Beuchot, 572). — RAM 
en 1753, Berlin, petit in-8 de 1 f. de titre et 254 FP- 

Une réimpression de l’Histoire des Croisades seule est FE 
tulée : Histoire des Croisades, par ML. de Voltaire (S.l LS pet. in-12 de 2 ff, non chiff. et 193 pp. — C. V. Beuchol 
Grimm parle de cette édition en septembre 1753 (voÿ- Core” Pondance, éd. Garnier, t. IL, p. 285), et annonce €n me temps l'édition de l'Histoire uuiverselle, qu'on prépirii Hollande, Cetté édition est.intitulée : 
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Abrégé de l'Histoire universelle depuis Charlemagne jusques 
à Charlequint (sic), par M. de Voltaire. La Haye, Jean 
Néaulme, 1753, 2 vol. in«12 de 9 ff. non chiff. et 319 pp. 
{t. 1); 1 À de titre et 366 pp. (t. I). : 

Collation des ff. préliminaires (t. [) : 1 f. de titre; 2 ff. pour 
l'Avertissement du libraire; 2 . pour la Table (dest.letll); 
4 pour Pintroduction. ‘> 

Nous ne referons pas ici l’histoire de la publication de : 
l'Abrégé imprimé en 1753. Beuchot, dans sa Préface, M. Mo- . 
land, dans son Avertissement, M. Desnoiresterres, dans le : 
chap. x de Voltaire aux Délices, ont donné sur ce point des 
explications et des détails auxquels il nous suflira de ren- 
voyer. — Cf. les lettres de Voltaire à M. de***#, professeur 
en histoire (imprimée en tête des Annales de l’Empire et re- 
produite dans le Afercure de février 1754, pp. 77 à 85), —et à 
Néaulme (insérée dans le Mercure de février 1754, pp. 86 
et 87); — le Procès-verbal concernant un livre intitulé : Abrégé ” 
de l'Histoire universelle attribué à M. de “Voltaire, etc... S.I. 
ets. d, (février 1754), in-12 de gpp. (C. V. Beuchot, 899). — 
Ce procès-verbal a été réimprimé par Beuchot dans le t. [ de 
son édition des Œuvres de Voltaire, p. 412); — Colini, AHon 
Sejour auprès de Voltaire, etc... Paris, 1807, pp. 119 etsg.; 
enfin une Notice imprimée à la fin du volume intitulé : 
Lettres inédites de madame la marquise du Chätelet, etc. 

Paris, 1818, in-8, pp. 267 et sg.…., etc, etc. 

Voltaire, dans sa lettre à Walther, du 13 janvier 1754, parle 
de deux éditions de l'Abrégé de l'Histoire universelle « faites 
«à Paris. » Il existe en effet deux contrefaçons de l’édition de 
Néaulme, l'une avec l'adresse de J. Néaulme, à La Haye, 1755, 
2 vol, in-12 de ff, et 178 pp. (t. l, de r f. et 207 pp. (t. Il, 
C. V. Beuchot, 84); l’autre avec l'adresse de J. Nourse, à 
Londres, 1753, 2 vol, in-12 de xvi et 319 pp. (t. I), de 2 ff. et 

388 pp. (t. I; C. V. Beuchot, 85). Ces deux contrefaçons on 
€, croyons-nous, imprimées à Paris. ‘ 

Après avoir désavoué l’Abrégé de l'Histoire universelle pu- 
lié par J, Néaulme, Voltaire, voulant « détromper le public 

“par un troisième volume des deux premiers tronqués et 

tdéfigurés » (Voltaire à M. de Malesherbes, 19 juillet 1754), 
t paraître chez Walther un tome troisième intitulé : 

Essai sur l'Histoire universelle. Tome troisième. Contenant 
e$ temps depuis Charles VII, roi de France, jusquà l'empereur 

Charles-Quint. Leipyig et Dresde, George-Courad Walther, 
1724, in«12 de 31 pp: (pour la dédicace 4S. A. S. Mgr l'Elec- 

leur Palatin, et la Préface) et 360 pp. (Bibl. Ne, G. 1500 A). 

Ce tome troisième fut réimprimé en 1754, à Genève, chez 
Claude Philibert, in8 de 21, 32 et 360 pp. (Bibl. Ne, G..
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11890). Nous savons par une lettre de Voltaire à Jacob Ve. 
net du 1e 1754 que Claude Philibert réimprima aussi ls 
deux volumes publiés en 1753, par Jean Néauimei. 

La Dédicace à l'Electeur Palatin est reproduite au t Al: 
l'édition Garnier, p. 10, et la Préface au t. XXIV, p.4r.— 
Voltaire écrivait au comte d'Argenson, en lui envoyantlet.ll 

de Essai sur l'Histoire universelle : « Voici un petit pari: 

« d'un bâtiment immense, dont les deux premières ailes quo: 

« a données si indignement, ne sont certainement pas de r:1 

« architecture. Si je vis encore un an, je compte bien art 

« l'honneur de vous envoyer tout l'édifice de ma foi” 

(13 août 1754). 

Sur ce troisième volume, qui prend à Charles VIE era 

‘qu'à Charles-Quint,: voyez les Nouvelles littéraires de Ts 

Raynal dans le t. II de Ja Correspondance de Grimm, éd. Gr 

nier, P: 176. Te 

Le t. Ill de PEssai sur l'Histoire universelle fut rëimf si 

par Walther en 1754; en même temps que les t. Lelleé | 

« l’histoire imparfaite de Néaulme » (Voltaire à Wales, D 

- janvier 1754); un quatrième volume fut ajoute en Pa 

cinquième et un sixième volumes en 1758. Cette réimpriss-i 

est intitulée : . | 

Essai sur l'Histoire universelle depuis Charlemagne até 

à A1. de Voltaire,-etc… Cinquième édition purgée de toutes a 

fautes qu'on trouve dans les autres et considérablement #e 

mentée, d'après un manuscrit plus ample et plus ce, 

et Dresde, G.-C..Walther, 1754-1758. 6 vol. in-8 {c. VB 
chot, 286). ‘ 

: . cut 

L'Histoire des Croisades, l'Abrégé de l'Histoire ge 
et l'Essai sur l'Histoire universelle ont été condamnés F! 

décrets de la cour de Rome des 11 mars'1794 €t 31 nier 
1757-({ndex librorum prohibitorum, Modætir, 1820, Po 

L'Abrégé de l'Histoire universelle a eu d'assez nombreux + 

réimpressions. Fo ue 

1° Francfort, Esslinger, 1754, 2 vol. in-8 (Kayse"s rit 
locupletissimus, etc, t. VI (1836), p. 1081. 

  

  

   

  

   

    

1. Lowndes (The Bibliographtr's Manual, V, 2793) indique Un + 
l'Abrégé de l'Histoire universelle (Londres, 1733) en 3 vol. ii 

pensons qu'il s'agit d'une des deux éditions imprimées à Paris en 1724 
de ces. deux éditions parut en effet sous la rubrique de Londres: mA 
en deux volumes. — Le même bibliographe donne égalemeñt trois VO 
une réfmpression de 1754, que nous signalons plus loin, 
notre connaissance, que deux volumes. 

e$ 

mais qui 4h 
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. gs Londres, Jean Nourse, 1754, 2 vol. in-12 de‘ix pp, 1 

non chif. pour la table des Articles, et 178 pp. (t. 1}; de vi 

et206 pp. {t. Il. — Bibl, Nte, G. 11887). ‘ 

3e Colmar, Fontaine (Histoire. universelle depuis Charle- 

magne jusqu'à Charles-Quint), 2 vol. in-12 de .9 ff. prélim. et 

253 pp. (t. 1}; de r f. de titre et 300 pp. (t. Il. — Bibl, Ni G. 

11886). . . ‘ ‘ 

4 La Haye et Berlin, Jean Néaulme, 1754, 3 vol. in-12 de 

ff non chiff, et 178 pp. (t. 1); de 1 F, de titre et 207 pp. 

{tu I); de xxxvi et 216 pp. (t. IE, — plus un Supplément de 

G4 pp. pour les Augmentations et Corrections, et l'Histoire 

des Croisades, — Bibl. Nie G. 11895). 

Quérard, dans sa Bibliographie Voltairienne, p. 82, cite en= 

core deux réimpressions avec l'indication de Lausanne, 1785, 
. 2 vol. in-8, et de Bdle, 1792, 2 vol. in-5. | 

Après s'être fixé aux environs de Genève, Voltaire charges 
les frères Cramer de l'impression de son Essai sur l'Histoire 

générale (voy. leur Avis daté du ‘21 août 1756. Bibl. NieZ, 

2284; Zd. 2538). ot ‘ 

Cet ouvrage parut en 1756, sous le titre de : 

Essar SUR L'iISTOIRE GÉNÉRALE ET SUR LES MŒURS ET L’ES- 
PRIT DES NATIONS DEPUIS CHARLEMAGNE JUSQU'A N6s Jours. S. l, 

3 ol, in-8 de 3 ff. non chiff., 399 pp. et 1 f. d'errata @D;— 
2 non chiff., 380 pp. etrf. d'errata (t. Il); — 2 ff. non 

chif., 391 pp. et 1 f, d’errata (t. I); — 2 f. non chiff., 
328 pp.et 1 f. d'errata{t, 1V); —.2 ff. non chitf. et 335 pp. 

(eV); — 2, non chifl. et 508 pp. (t. VI); — 2 ff, non chiff. 
et 20 pp. ft. VIN. | . ‘ 

arouvrage est divisé en cexv chapitres, y compris’ le siècle 
tLouis XIV, qui commence au chapitre czxv (t. V). 

Ces sept volumes forment les t. XI à XVII de la Collection 
complète des Œuvres de M. de Voltaire, Première édition (sic), 

Énse en 1756, par les Cramer (voy. Œuvres complètes, éd. 
è 1750). . | 

“ L'édition n'était pas épuisée, dit Beuchot, lorsque Voltaire 

«imagina d'y joindre; à l'article de Joseph Saurin, un certi- 
«ficat de trois pasteurs de Lausanne, daté du 30 mars 1757. 
«Il fallut avec les cartons faire de nouveaux frontispices sur 

«lesquels on mit Seconde édition et la date de 1757; mais il 

“ est arrivé que le brocheur négligent a laissé quelquefois le 
« frontispice daté de 1756 à des exemplaires dans lesquels est 

te certificat du 30 mars 1757» (Préface dit nouvel éditeur, en 

tête de l'Essai sur les mœurs, éd. Lefèvre, t. V, p.v}.
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.Barbier (Dictionnaire des ouvrages anonyres, ë 
Il, 232) cite de l'Essai sur l'Histoire générale deux éi: 
de 1757 (Paris, 6 vol. in-12, et Genève, 8 vol, in). 

eh 

L'édition de Paris est sans lieu’: elle forme 10 vozs2 
appartient à l'édition des Œuvres de M. de Voltaire + 
par le libraire Lambert (voy, Œuvres complètes, éd. den 
quant à l'édition de Genève, elle est également sans lies, et: 
forme que 7 volumes in-8 1, 

    

1163. ESSAI SUR L'HISTOIRE GÉNÉRALE ET SUR LES ot 
L'ESPRIT DES NATIONS. S. {. 1757. 7 volumes in$(C.. 
Beuchot, 284). 

are dec Réimpression faite en Hollande, sur un exempt fx 
tion de 1556: le t. VIL comient une Tuble générale (ei 
bétique) des matières. 

1164. ESSAI SUR L'HISTOIRE GENÉRALE ET SUR LES MOSS 
ET L'ESPRIT DES NATIONS, DEPUIS CHARLEMAGNE sus ! 
Nos Jours. Nouvelle édition, revue, corrigée et ee 

rablement augmentée. S. L. (Genève, Cramiih ! 
1763, 8 vol. in-8 (C. V. Beuchot, 21). 

. ce eGrolets Les sept premiers volumes portent la date de 1701; 
tième est de 1763. | . L 
Let. I, de 1 f. detitre, 390 pp.et 1 f. pour l'errat, F7 

prend 43 chapitres. -:. . he 
Let. Il, de 1 f, de titre, 406 pp. et 1 f. pour l'ertata, 49 

pitres (xLiv à LXXXIHI), oo rs 5 
Le t. III, de r f. de titre, 406 pp. ct! f, pour l'erra 

chapitres (Lxxxiv à CXxXxIH). en 
Le t. IV, de 1 f. de titre, 396 pp. ets f. pour l'errih"e 

chapitres (exxxrv à cLxx). - er “Let. V, de 1 f. de titre, 366 pp. et 1 £. pour l'erratn 
pitres (cLxxI à cxcni), | 

- . . 
  

ot are! 
  

moe ne . - Dr 
1. Le tome VIT de l'Éssaf sur l'Histoire générale a, dans rs 2 Millésime 1757, 328 pp. au lieu de 520 pp. Les articles ajou F0 Ex différence de pagination sont les suivants : p. 221, Destouches; Fr; pit nelle (la fin}; p. 233, Gédoin [la fin}; p. 271, La Motte tr VE 

P. 274, Nivelle de la Chaussée; pp. 298-301, Saurin. (Vos. chot, 19). . 
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Let, VI, ou Suite, tome Ier (sic), de 1 f. de titre, 388 pp. et 
1 f. pour l'errata, comprend les chapitres r à xxr du Siècle de 
Louis XIV. ° ‘ 

Le t. VIL, ou Suite, tome Ile{sic), de rf. de titre, 350 pp. ct 
LÉ, pour l'errata, les chapitres xxit à xxxix du même ou- 
vrage, ‘ ° - 

Enfin let. VIII, ou Suite, tome IIIe (1363), les chapitres xt 
à xuu du même ouvrage; 20 chapitres, numérotés xiin 
à Lxu, et en outre, des Etclaircissements historiques à l’occa- 
sion d'un libelle calomnieux sur l'Essai de l'Histoire géné- 
rale (p. 355) et des Additioïs aux susdits Eclaircissements 

(p. 390). 
€ Les chapitres xzut à Lx, dit Beuchot, traitaient d’événe- 

«ments postérieurs à la mort de Louis XIV et ont depuis 
tété employés par l’auteur dans son Précis du siècle de 
a Louis XV.» - : : ° 

Le chapitre Lxi (D'un fait singulier concernant la littéra- 
ture) et le chapitre Lx (Conclusion et Examen de ce tableau 
historique) se trouvent actuellement dans les Mélanges (édit. 
Garnier, t. XXIV, pp. 469 et 473), ainsi que les Eclaircisse- 
ments Historiques et les Additions (bid., pp. 483, et 515). 

Voltaire, en donnant la nouvelle édition de son Essai sur 
* l'Histoire générale, avait fait imprimer séparément un Supplé- 
ment à l'édition de cet Essai imprimée en 1756: ce Supplé- 
ment estintitulé: . 
Additions à l'Essai sur l'Histoire générale et sur l'esprit, etc. 

Tirées de l'édition augmentée de 1761-1703, imprimée en 
VII volumes. Pour servir de supplément à l'édition de 1756 
oi VIT volumes. S. 1 (Genève), 1763, in-8 de 2 ff. non chift, et 

407 pp. 
. Le faux'titre porte : Supplément à l'édition de l'Essay,, etc.…., 
imprimée en 1750. 

Ce volume ne contient pas les Eclaircissements historiques. 
Sur l'édition de 1761-1563, voyez la Correspondance de 

Grimm, éd. Garnier, 1, V, pp. 289-290. . 
En 1564, l'Essai sur l'Histoire générale. fut réimprimé à 

Amsterdam, Aux dépens de la Ci*, en 7 volumes in-12 (Bibl. 
Ne, G. 3:440). | s 

En 1:65, parut l'ouvrage de Voltaire, intitulé: La Philoso- 

Piie de l'histoire, par feu l'abbé Bazin. Amsterdam, Clan- 
Sion (Genève, in-8 de vin et 304 pp'. 

———————— 

1. Première édition, selon Larcher (Supplément à là philosophie de l'his-
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Cet ouvrage (dédié par Voltaire à frès-haute el trés-aigure 

princesse Catherine seconde, Impérairice de toutes les Re 

sies, etc…., etc...) fut mis en 1769, par Voltaire, en dès de 

l'Éssai sur les mœurs, dans l'édition in-4° de ses Œurres;ly 

est intitulé : Discours préliminaire. 

Les trois volumes de l'édition in-4° qui contiennent l'Eui 

- sur les mœurs, sont intitulés : 

Essai sur les mœurs et l'esprit des nations et sur Les prie 

paux faits de l'histoire depuis Charlemagne jusqu'à Louis AU. 

Genève (Cramer), 1769, 3 vol. in-4e. 

.Ce sont les t. VII, IX et X de la Collection complte ia 

Œuvres de M @e Voltaire, publiée par Cramer de 153 

à 17977e 

Let. I, de 2 ff. et 504 pp., contient 56 chapitres; let 

°2ff et515 pp. 88 chapitres; let. Il, de 2 ff, et 575 fPa 

* chapitres. ° | . 

Dans cette édition de 1769, on trouvé, à la suite de EE 

les Remarques pour servir de supplément 4 l'Essai “ . 

mœurs! (t. ILE, p. 437), ainsi que les Eclaircissements Te 

riques et les Additions (t. II, pp. 485 et 514), dont ila#+ 
précédemment question. 

: L'édition in-g a une Table générale on Liste ali 

de tous les noms des personnes dont il est fait mention 

trois volumes de cet.Éssai (t. I, p. 522}. 

afctiee 
dsls 

Cette Table a été rédigée par l'abbé Bigex. 

Dans l'édition encadrée (de 1779} l'Essai qur des ME 

- forme quatre volumes {t. XIV à XVII de l'édition). . 

La Philosophie de l'histoire esten tête dut. xiv; let 
se termine par la Zable de l'abbé Bigex. 

x . ° era vx del'édi? 

[ Enfin, PÆssai sur les mœurs estaux t. XVI à XX de Lée! 

  

toire de feu AM, l'abbé Bain, etc. Amsterdam, Changuions oe 

p. 37). Autres éditions de la Philosophie de rhistoire. Arsler se 

guion, in-8 de 1 f. prélim., vin pp. 2 {f. pour l'errata ct 35 pe. l 15 

Chot, 653); — Utrecht. Aux dépens de la Ce, 156% in-12 de wie a 
(C.-V. Beuchot, 654). Barbier cite une édition d'smsterdamm (170% 

vui-205 pp.},' sans le nom.de l'abbé Bazin (Dict. des ouvrages ce Ve 
ps IT, 876), et Quérard une édition de Genére, 1765, il us 

“ S5} . . et ri 

1. Ces Remargues avaient paru en 1763, sous le titre suivante Ps 

ÎGens ae € supplément à l'Essay sur l'Histoire ES , à rt 
nère), in-S i $ chot, 700 1727 | année S caf. de titre et S6 pp. (C. V. Beuchot, 766) 
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de Kehl. Un Avis des éditeurs {qui est de Voltaire lui-même, 
à ce que nous apprennent les éditeurs de Kehl) ouvre le t. XVI, 

- etlet. XIX finit par les Remarques pour servir de Supplément 
à l'Histoire sur les mœurs et par la Table de l'abbé Bigex. 

La Philosophie de l'histoire, en tête du t. XVI, est intitulée: 
latroduction. | r [ . : 

116$. ESSAI SUR LES MŒURS ET L'ESPRIT DES NATIONS, ETC. 

Genève, 17731, 6 vol. in-8 (Édition citée par Quérard, 
dans sa Bibliographie Vollairienne, p. 88). | 

Nous ne connaissons pas cette édition en six volumes : 
peut-être s'agit-il de l'édition en 4 volumes, qui fait partie de 
l'édition encadrée (1775). Cette édition est sans lieu. ‘ 

166. LE MËME Essar. Paris, 1796. 3 vol. in-8 (Édition citée 
par Quérard, Ibid, p. 88). : 

Fait partie de l'édition des Œuvres (choisies) de Voltaire, donnée par Palissot, ° ‘ 

167. LE MÈME ESSAI. Paris, P. Didol, 1805. 8 vol. in-18, 
et sur gr, pap. vélin, format in-12 (Quérard, Ibid. , p. 89). 

Edition stéréotype. 

M68, Le MÊME Essat. Paris, Lecointe, 1829-1830. 10 vol. 
in-18 (Bibl. N'e G, 30,067 à 30,076). 

Nouvelle bibliothèque des classiques français. 

"Gp: Le MÈME Essal. Paris, Hiard, 1832. 10 vol. in-18 

(Bibl. Ni G. 30,077 à 30,086). 

Bibliothèque des anis des lettres. 

M0. Le mème Essat, Paris, Treullel el Wurlz, 1835: 4 vol. 
è 

ce 1770, avait parû un volume intitulé : Histoire générale à l'usage des 

tt “oes depuis Charlémagne jusqu'à nos jours, Par M. l'abbé Audra, t. ler 

10 Unique), Toulousés in-12 de 432 pp. (C.-V. Beuchot, 956). Sur ce volume, 

one note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garuiet, tome XI
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in-8. Portrait-médaillon de Voltaire sur le frontiree 
du t. I (Bibl. N'°G. 30,087 à 30,090). 

Nouvelle bibliothèque classique. 

SU 

ANNALES DE L’EMPIRE 

1171. ANNALES DE L'EMPIRE, DEPUIS CHARLEMAGNE, PAR 

L'AUTEUR DU SiÈcue DE Louis XIV. Bile, Jean-Hisi 

Decker (de l'imprimerie de Schæpflin, à Coln 
2 vol. in-12 de .24 ff. non chiff. et 360 pp. (t. “ 

1 f. non chiff. (pour le faux titre); 4 ff. paginés 1-8 (F5 
les Doutes sur quelques points de l'Hisloire de FER 
383 pp. et 2 ff. non chiff. pour la Letlre de l'auteur 

8 mars 1754) à S. A. S. Mn la duchesse de Saxe-Getst. 

Première édition (C. V. Beuchot, 9 et 96). 

nat). 174 

I; à   
. : tree 
Collation des feuillets préliminaires du t. [‘: a Ê de tt 

avec cette épigraphe : 

Regum, pontificum, populorum continet @stus. 

: : + SE 
1 f. pour la dédicace à la duchesse de Saxe-Gotha; + ee 
la Lettre de M. de V**#, à Af. de #44, professeur € fee 14 

1 f. pour l'Avertissement (de Voltaire} ; 17.1. pour RE 

. 2 PESTE 
jatement apres TE 4 1. Nous plaçons les Annales de l'Empire imméd denis 
Moland, le éertis les mœurs, parce que c'est dans cet ordre que À. che. 

des Œuvres complètes de Voltaire, a imprimé ces deux vuvrats ( dE) 
tome XIII de son édition]. Comme pour Ja bibliographie des JO fé 
suivors, pour la bibliographie des principaux ouvrages historquis te 
taire, l'ordre dans lequel ces ouvrages sont publiés dans l'édi 
nier, ‘ 

tion de M:
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Empereurs et des Papes, et les Vers tecniques (sic) qui Con- 

tiennent la suitte (sic) cronologique (sic) des Empereurs, etc... 

Let. IL est de 1754: il n'a qu’un titre de départ. ‘ 

Dans ce t. Il (p. 363), se trouve un errata qui, quoi qu’en 

dise Beuchot, signale bien les fautes qui existent dans cette 

édition (voy. t 1, pp. 41 31 40, 117-1473 324, etc, ett. I, 

p. 26, 192, 193, 330, 358). | | | . 

Les Doutes sur quelques points de PHistoire de l'Empire 

(qui ne se rencontrent pas dans tous les exemplaires du t. IL), 

ont été reportés par Les éditeurs modernes dans les Mélanges. 

Iles est de même de la Leltre de AM. de V***.à A. de #%%, 

professeur en histoire. n . 

Les Annales de PEmpire, que Voltaire écrivit à la sollicita- 

tion de la ducheëse de Saxe-Gotha, « la Minerve de l’Alle- 

« magne» (Voltaire à Mne de Buchwald, 28 mai 1753), furent: 

composées et imprimées en moins d'un an. Aussi l'ouvrage se 

ressent-il de ja précipitation avec laquelle il fut exécuté?, 

«L'idée de Madame la duchesse de Saxe-Gotha, dit Grimm 

«(tr mars 1754), paraît avoir été de faire faire à M. de Vol- 

ataire le pendant de l'Abrégé chronologique de M. le prési- 

a dent Hénault; maïs on ne fait pas un ouvrage de ce genre 

«sans beaucoup de soins, beaucoup de recherches, beaucoup. 

«de patience. » 

Or, Voltaire commença à réunir les premiers matériaux des 

Annales de PEmpire, à Gotha, en mai 1753, etle t. I parais- 

sait au mois de‘décembre de ia même année (Voltaire à la du- 

chesse de Saxe-Gotha, 26 décembre). Le second tome € sortait 

« de la presse » en mars 1754 {Voltaire à la duchesse de Saxe- 

Gotha, 16 mars). — Dès le 13 mars, Voltaire avait soumis à la 

duchesse « le dernier hommage» par lequel il finissait le livre: 

il s’agit de la lettre du 8 mars 1754, imprimée à la fin du t. Il 

des Annales de l'Empire. 

La liste des Rois de Bohème, des Électeurs de Mayence, de 

Cologne, de Trèves, elc.…., qui devait être placée au-devant du 

t.IL(voy. l'Avertissement en tête du t. 1), se trouve à la fin du 

deuxième volume. - . 

  

  

1. Îexiste des exemplaires du tome second, sans faux titre, dans lesquels 

les Doutes sur quelques points etc... ne sont nientétniàalafin du volume 

{roy. l'exemplaire de la Bibliothèque nationale. G 1300 À 1-2} 

2. Voltaire avoue lui-même «avoir cousu dans cette Histoire de l'Empire 

quelques petits lambeaux de l'universelle » (à d'Argental, 21 décembre 1753). 

— Le nombre des morceaux de l'Histoire universelle (Essai Sur les mœurs) 

rable. 
qui font répétition dans les Annales de l'Empire, est en élfet considé- 

, | : | aa
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1172. LE MÊME OUVRAGE. Basle, Jean-Henri Decker, 1553, * -In-12 de 24 ff. non chiff. et 360 pp. (t. I}: —1f& *_ faux titre, 4 ff. paginés 1-8 pour les Doules sur quelqu “points de l'Histoire de l'Empire, 362 pp: et 4 pp.n 
chiff. pour la Leltre du 8 mars 1754 (t. 11). Seconde 

“édition (C. V. Beuchot, 9$ et 96). : 
Réimpression de l'édition précédente, Le t. [ a le millésire 1793 !, le tome second est sans date, Les fautes signalées dass l'errata de Ja première édition sont corrigées dans celle-ci. — M: Clogenson (Notice sur les Annales de l'Empire. S. Land, 

in-8 de xv1 pp. C, V. Beuchot, 1073) signale une réimpression 
: avec l'adresse de Decker et le millésime 1754 

1175. LE MÊME OuvRAGE. Dresde, Waliher, 1754. 2 VOL 
in-12 (Kayser, Index locuplelissimus, ele., t. VI (1850, 
Pi 107), | | 

1174. LE MÊME OUVRAGE, Francfort, Andréa, 1754 2 vd. 
in-8 (Zd,, ibid,, p. 107) Lt 

1175: LE MÊME ouvrAce. Nouvelle édition. Genère, ls 
frères Cramer, 1754, 2 vol. in-12 de 25 ff. non chif. 
(dont 1 pour l'errata) et 432 pp. (t. I); — 485 pp. (pr 
ginées 433-015), plus 4 pp. non chiff. pour la Lelire de 
l'auteur (du 8 mars 17$4)(t. I D). . 

Un Avis, au verso du titre (t. 1), est ainsi conçu : « Noës & 4VONS reçu quelques corrections de la part de l'auteur, mai .  tteomme elles sont arrivées trop tard pour être insérée à lee . + place, on les à mises à part, en forme d’errata, à la hn 65 « volume : elles régnrdent les pages 30, 40 et 115.» ee . . _) rrré! Das lexemplaire de la collection Beuchot (n° 97), l'errsii est en'tête dut, [er, - 
Beuchot, dans une note de son Avertissement (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t, XI, p. 189), parle d'une édition Le Lambert « doit avoir faite à Paris »; cette édition fait part : 

‘ D 

‘ etraire à ",. t+ Ce tome Ier ne fut réimprimé cependant qu'en 1754 (voyez Voliiré la duchesse de. Saxe-Gotha, 13 Mars ; à M: de Malesherbes, 15 avril 1j$4e 
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de l'édition des Œuvres de M. de Voltaire, donnée par ce 

libraire, en 1757 (voy. Œuvres comulètes, année’ 1757). 

1176. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Bichois, 1777. 2 vol. in-12, 

C'est, dit M. Clogenson (Notice sur les Annales de l'Em- 

pire, C, V. Beuchot, 1073), une des deux éditions publiées par 

Decker en 1753, avec un titre ajouté. . “ - 

Ersch, dans sa France littéraire .(t. Ill, p. 404), cite des 

Annales de l'Empire deux éditions, lune de Büde (sic), 1753, 

vol, in-12 (nous croyons qu'il’ faut lire Bâle), l'autre de . 

Lausanne, 185, 2 vol. in-8. — L'ouvrage d'Ersch est rempli 

d'inexactitudes et de fautes matérielles : aussi nous sommes 

nous donné garde de suivre toutes les indications bibliogra+ 

phiques que l’on y trouve. …. 

Les Annales de l'Empire ont été réimprimées de 1772 à 

1775 dans les XVe, XVIe et XVII parties des Nouveaux Afé- 

langes. « L'auteur, dit Beuchot, avait revu son ouvrage et y 

_ «avait fait quelques changements dont il m’a sufli d'indiquer 

« quelques-uns, » ‘ . 

La Lettre de l'auteur, du 8 mars 1754, est imprimée, à la 

suite des Annales de l'Empire, au t. XVII des Nouveaux Mé- 

langes, pp. 136 à 138. - 

Les Annales sont aux t. XxHL et XXIV de l'édition encadrée 

(1555); au & XV'de l'édition in-4° (ce tome est de 1777} €t 

au t. XXV de l'édition de Kehl. ‘ 

L57. LE MÈME oùvRacE, Paris, Treullel el Wurlzs 1835: 

2 vol, in-8, 

. Nouvelle Bibliothèque classique.
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2 III 

SIÈCLE DE LOUIS XIV 

1178. LE Siècue DE Louis XIV, Pugué par M. DE Fur 
CHEVILLE, ETC. Berlin, Henning, 1751. 2 vol. im 

_ (voyez plus bas). | |   
La première fois qu'il est question, dans la Corresponirit 

de Voltaire, du Siècle de Louis XI V, cest dans une let À 
Thicriot du 13 mai 1732. Cette lettre est écrite en anglais: 
on ÿ lit ce passage: « I never go out of doors. I see noboiÿ ba 

-«at home. [ hope to employ such a studious Leisure Wii 
+ Ériphyle, the English Letters, and the Age of Lewis + Fourtheenthi, rx. D. ‘ 

« Il faudra peut-être dix ans pour faire cette Histoire,» 
écrivait-il le 27 octobre 1733 au marquis de Caumoït; 
« c'est une entreprise qui sera l'occupation et la consolatio2 

-« de ma vieillesse. » Deux ans après (26 juin 1735), il disaità 
de Formont : « Mon principal emploi à présent est ce Sick 
« Louis XIV... C’est la sultane favorite ; les autres études $0%! 
« des passades. » _-. » 

‘Trente années environ en étaient faites en septembre tr {Voltaire à Thieriot, 11 septembre) ; à la fin de 175% Vor taire avait poussé l'ouvrage jusqu’à la bataille de Turin fe 
1706; — Voltaire à de Cideville, 23 décembre 1757) “ 
1738 il n’attendait qu’un arrêt de Frédéric « pour continuer 0! 
* pour suspendre l’/Jistoire du Siècle de Louis XIV... (oi: 
taire à Frédéric, février 1738). « Je vous prie instammen « continuer le Siècle de Louis XIV, » répond Frédéric à ne 
taire le 17 juin 1938. « Jamais l’Europe n'aura vu de Fatéif & histoire; et j'ose vous assurer qu'on n'a pas même lié 

  

. . . 
L Jrocnère 312 1- s Je ne sors jamais. Je ne vois du monde que chez moi, Jp Je Iravailler tout à loisir à Eriphyle, aux Lettres anglaises et au Site: Louis XIV, « 

‘
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«d'un ouvrage aussi parfait que celui que vous avez com- 
a mencé, » - ° 

En 1730, l'Introduction ou ‘Plan raisonné de l'Histoire du 
Siècle de Louis XIV fut rendue publique dans les journaux 
étrangers (voy. Voltaire à M. le lieutenant général de police, 
Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, Correspondance, €. II, 
n° 1218)l; quelque temps après, un Essai sur le Siècle de 
Louis XIV, composé de l’Introduction et d’un Chapitre pre- 

. mier, intitulé : Des états chrétiens de l'Europe avant Louis XIV, 
paraissait en tête du Recueil de pièces fugitives en prose et en 
vers par AI. de V###, 5. 1, (Paris), 1740, (1739) in-8. On sait. 
que ce volume fut supprimé par arrêt du conseil du 4 décem- 
bre 1739: « Je ne crois pas, » écrivait Voltaire au lieutenant de 
police, après la saisie du Recueil de pièces fugitives, « qu’on: 
«trouve dans cet Essai rien qui ne soit d’un bon citoyen. Et si, 
« par malheur, il s'était glissé quelque chose qui pût déplaire, 
tje suis prêt à le’ corriger. Cette entreprise a, ce me semble, 
« l'approbation de tous les honnêtes gens, mais il me faut une 
#-protection comme la vôtre pour m'encourager à finir un si - 
« grand ouvrage, qui demande en même temps: beaucoup de 
«tranquillité et de travail. » ‘ 

Voltaire dut en effet travailler plus de dix ans encore, pour 
achever son ouvrage (voy. sa lettre à Mme Denis, du 20 février 
1751, dans laquelle il mande à sa nièce «qu’il s'amuse pen- 
* dant les intervalles de sa maladie, à finir ce Siècle de 
e Louis XIV. » 

: ° s ,! _oe L'ouvrage s’imprima à Berlin, chez C.-F. Henning, impri- 
Meur du roi, et le 24 décembre 1751, Voltaire envoyait à 
Me Denis « six exemplaires complets, corrigés à la main. » 

Cette première édition est intitulée : : 

Le Siècue pe Louis XIV, Puscié par M. DE FRANCHEVILLE, 

1. Voyez à la Bibliothèque Nationale (Lb 37, 85} une brochure intitulée 
Essay sur l'histoire du Siècle de Louis XIV, par M. de Voltaire. Amster- 
dam, H, du Sauxet, 1730, in-8 de 16 pp. plus 1 p. non chiff. pour l'Arertisse- 
ent du libraire, Cette brochure contient l'Infroduction au Siècle de: 
Louis XIV et une partie du chapitre 1. Le libraire, dans son Avertissement, 
Annonce qu'il s'était proposé de publier au plus tôt l'Histoire du Siècle de 
Louis XIV, dont Voltaire lui avait fait espérer le manuscrit; mais que l’au- leur avait changé de sentiment, et qu'il était occupé à retoucher son ouvrage 
“avec toute l'attention que demandait une pareille entreprise. » ° 

2. Il existe une édition avec le nom de Voltaire et l'indication de Paris. . .
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CONSEILLER AULIQUE DE SA MAJESTÉ, ET MEMBRE DE L'ACADÈME 

roiaLE pes Sciences ET BeLLes-LETTREs De Prusse. Berlin, 

.C.-F: Heuning, imprimeur du Roi,1751, 2 vol, ine12 de ;Ë. 

non chiff., 488 pp. et'1 p. non chiff. pour Perratz du [x vol. 

_{t.3;— de r f. deftitre, 466 pp. et 2 pp. non chiff. pour 

l'errata du kr et du Ile volume {t, IT; Bibl. N'e, Lb 37, 64, 

C. V. Beuchot, 814) !. | 

Collation des feuillets préliminaires du t.l: 

1 f. pour le faux titre; — 1 f. detitre; — 2 fi, pour la Pré 
face de l'éditeur; — 3 ff, pour la Table des chapitres. 

Le t, Il contient une Table (alphabétique) des principales 

matières, pp. 439-466 ?. 

Le nom de Voltaire n’est point à la tête de Védition. Du- 

fresne de Francheville, un Français que Frédéric avait appelé 

à Berlin vers 17425, s'était chargé de donner ses soins à cetté 

première édition du Siècle de Lonis XIV, et c'est son nom qu 

figure sur les frontispices des deux volumes publiés en 171. 

« On sait assez dans l'Europe que j'en suis auteur, » ir 

vait Voltaire à Walther, le 28 décembre 1751, € mais je né 

«veux pas m'éxposer à ce qu’on peut essuyer en France de 

s désagréable, quand on dit la vérité. » 

Cette même lettre à Walther nous apprend que J'édition de 

5751 fut tirée à trois mille exemplaires, et qu'elle coûta à Voi- 

‘taire, avec le secrétaire #et M. de Francheville qu'il fat 
payer, environ deux mille écus.* | 

en , 

1. L'exemplaire de la collection Beuchot est interfolié; il a un grand nonèté 

d'additions et de corrections, dont plusieurs sont de la main de Voltaire. 

‘2. Un exempl,, couvert de notes, additions et corrections de Ia mai ii 

‘auteur et de celle de son secrétaire Linant, provenant de la bibliothèque #1 

roi de Prusse, Frédéric Il, 400 fr. Double, rev. 255 fr. Tufton; un exemple 
non rogné, 100 fr. Voisin (1876); 40 fr. Potier (1872); en mar. de Thiiuro 

185 fr. Leb. de Montgermont {Supplément au Manuel, par MM, Deschant 
et Brunet, t. If, p. 929). . ‘ 

- 3. Sur Francheville, voyez la totice de Denina, dans La Prusse 
.* sous Frédéric I, t 1, pp. 57-50." 

4. Ce secrétaire s'appelait Richier. C'est Richier qui int x 

chez Voltaire, et qui eut l’imprudence de lui confier, pour la parcourit, 
première partie du Siècle de Louis XIV. Le futur autéur de L40660% er 

. Porta, à son départ de Berlin, l'exemplaire dont il avait encore à dire quest 
feuilles. Voltaire, persuadé que Lessing lui avait dérobé son ouvragé pi 
tirer un profit malhonnète, s'en prit à Richier, qu'il chassa de chez jui et 3" 
passa au service du prince Henri {voy. Desnoiresterres, Voltaire el Fréiens 
PP.161ets7} | ‘ 

littéraire 

roduisit Less
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Voici en quels termes est conçue la Préface de l'éditeur : 

«Le manuscrit de cet ouvrage m'ayant été remis par l'au- 
« teur, je le lus avec une très grande attention : j'y remarquai 
« un amour extrême ‘de la vérité, et une impartialité entière 
« sur toutes les matières qui y sont traitées. C’est surtout par. 
«ces raisons que je me suis fait un devoir de les imprimer, 
«sous les auspices d’un monarque à qui la vérité n'est pas 
« moins chère que la gloire, et qui, de l’aveu de l’Europe, 
« est aussi capable d'instruire les hommes que de juger leurs 
a ouvrages. ° 

& J'ai préféré une édition commode en deux petits volumes, 
sâune plus magnifique et plus grande; et j'ose assurer que 
« dans ces deux petits volumes, on trouvera plus de faits inté- 
« ressants et plus d’anecdotes curieuses que dans lescollections 
«immenses qu'on nous a données jusqu'ici sur le règne de 
« Louis XIV. | 

« Au reste, quoiqu'il soit question à la fin de cet ouvrage des 
a choses que Louis XV a exécutées par lui-même, et que plus 
« d’un établissement de Louis XIV ait été perfectionné par son’ 
u successeur; cependant il a paru que le titre du Siècle de 
« Louis XIV devait subsister, non seulement parce que c’est 
« l’histoire d'environ quatre-vingts années, mais parce que la 
« plupart des grands changements dont il est parlé ont été 
“ commencés sous ce règne.» ‘© . : : É 

Cette Préface, à laquelle Voltaire n'est certainement pas 
resté étranger, n'a pas été reproduite dans les éditions mo- 
dernes du Siècle de Louis XIV, ni dans les réimpressions de 
cétouvrage qui font partie des Œuvres de Voltaire. 

L'édition de 1751 présente deux particularités qu’il importe 
de signaler : - | _— . 

1 [n'ya pas une seule lettre capitale dans tout l'ouvrage, 
excepté en tête des paragraphes: « Je vois’avec déplaisir, » 
écrivait à ce sujet lord Chesterfield à son fils, « Rome, Paris, 
« la France, César, Henri IV, etc., en lettres minuscules, et je 
une conçois pas qu’il y ait aucune raison de retrancher de ces 
« mots les capitales, malgré un long usage. C'est une affecta- 
tion au-dessous de Voltaire... » (Lettre dé lord Chesierfield, 

citée par M. Desnoiresterres, Voltaire et Frédéric, p. 211). 

2+ C'est le premier livre imprimé fout entier avec l'ortho- 

graphe de Voltaire?, Les a remplacent les 0, non seulement 

aux imparfaits, mais encore dans le mot faible (t. f, p.145). . 

  

  
1. Sur l'orthographe de Voltaire, voyez uné notice de Beuchot dans le 

Journal de la Hbrasrie, 1819, p- 191. Cf. Desnoiresicrres, Voltaire et Fré- 

déric. PP.212et 57. ‘ LL ‘
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= Sur le faux titre du t. Ier de l’exemplaire de la collestion 
Beuchot (cet exemplaire est un de ceux sur lesquels Voltair 
a préparé la seconde'édition de son livre), on lit cette noteræ 
nuscrite: © . ‘ 

. «Il faut mettre partout marlborough (sic) au lieu de mari 
e borough(sic), et se conformer d'ailleurs à l'ortographe (si) 

,& de cette édition. » - 

Dans une lettre à Darget de 1751, Voltaire signale dect 
contrefaçons de l'édition de 1751: lune de ces éditionss 
vendait à Francfort-sur-l’Oder, et l’autre à Breslau. Nos 
reconnaissons qu’une seule édition avec le millésime 1751; 
c’est l'édition de Berlin, ‘ 

1170. LE SIÈCLE DE Louis XIV, PUBLIÉ par M. DE FRa- 

CHEVILLE, ETC, Berlin, C. F. Henning, 1752. 2 vol 

in-12 de 6 ff. non chiff, et 488 pp. (t. 1); —de 2ff.n01 
-chiff. et 466 pp. (t. II); — Bibl. N'° Lb 7,84 À. 

Les fautes signalées dans l’errata de l'édition de 14 sost 
_ corrigées dans l'édition de r752. | ° 

1180. Hisroire pu Siècce ne Louis XIV, par M. u 

FRANCHEVILLE, ETC, Berlin, C. F. Henning (Roue) 
1752, 2 vol. in-12, de 4 ff. non chiff. et 468 pp. (t. Il: 
2 ff. non chiff. et 460 pp. (t.11). Bibl. N'° Lb 57, 84B. 

Titre rouge et noir. | 

Contrefaçon de l'édition précédente. 

1181. HISTOIRE Du SIÈCLE DE Louis XIV, Par M. D 
VoutaiRE. La Haye, J. Néaulme, 1752. 2 vol. in- & 

vin pp. 2 ff. non chiff, et 416 pp. (t. 1); — d83 fi not 
chiff. et 400 pp. (t. II). Bibl. N'° Lb 37, 85. 

Il ÿ a des exémplaires avec le nom de Benjamin Gibert (9° 
C. V. Beuchot, 818). 

. . £ fard 
Cette édition est conforme à celle de Berlit, 1752 Qu 

dit qu’un troisième volume fut imprimé en 1753! « Four #5 
. . ei 

1. Voici quel est, d'après Quérard, l'intitulé de ce tome I: Tone 
contenant les additions et corrections données par l'auteur, avec u4 a! 
grand nombre de remarques, tant par Af, de la Bv+s (la Besurè és 
Par le sieur Mare Phrasendorf. La Haye, B, Gibert, 1753. 
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« menter cette édition des remarques qui furent publiées dans 

« l'édition de Francfort. On trouve aussi », ajoute-t-il, € dans 

» ce troisième volume dix pages d'observations particulières de 
« Phrasendorf sur les remarques de M. de la B*** (La Beau- 
« melle). » — Bibliographie Voltairienne, p. 81. 

1182. LE Siècce DE Louis XIV, par M. AROUET DE VoL- 
-TAIRE, PUBLIÉ PAR M. DE FRANCHEVILLE, ETC. Nouvelle 

_ édition revue et corrigée, conforme à l'original et à l'or- 
tographe (sic) de l'auteur. ‘Leipsie (sic) Jean-Frédéric 
Gleiditsch, septembre 1752. 2 vol. in-12, de 12, 297 pp: 
et1 p. non chiff, (t. I); de 1 f. de titre et 288 pp. (t. Il; 

.— Bibl; N'e Lb 37, 84 E). 

. Le texte de cette édition’ est conforme au texte de l'édition 
de Berlin, 1752. | - ‘ ° 

On trouve à Ja fin dut. Ier une Lettre écrite par le roi de 
Prusse à M. de Voltaire (sur le Siècle de Louis XIV).— Nous 
ne croyons pas que cette lettre, qui débute ainsi : « Mon cher 
« inimitable, votre ouvrage sur le règne de Louis XIV m'a fait 

. Qun vrai plaisir; je l'ai lu non en roi, mais comme votre 
«ami, ele... etc. » aît été recueillie dans la Correspondance 
de Frédéric avec Voltaire. 

118}. Le Siècre DE Louis XIV, PUBLIÉ PAR M. DE FRAN- 
CHEVILLE, ETC. Troisième édition. Dresde, G.-C. .Wal- 
ther (Lyont ou Trévoux), 1752. 2 vol. in-12 de vint et 

483 pp. (t. 1); de 1v et 466 pp. (t.. 11; — Bibl. N° Lb 
37, 84 Cet C..V. Beuchot, 816). Fe 

Cette édition est conforme à l'édition de Berlin, 1752. 

84. Le Siècre DE Louis XIV, PUBLIÉ PAR M. DE FRAN- 

CHEVILLE, ETC. Suivant la copie de Berlin. Edimbourg, 

. Hamillon, Balfour. et Neill, 1752. 2 vol. in-12 de x et 

* 371pp. (t. 1); de 2 ff. non chifi. 325 pp, et 8 fF. non 

——_—___——. 

1. IL est question d'une édition de Lyon, dans une lettre de Voltaire au 
Président Hénauit, du 25 juillet 1752
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chiff, pour la Table (alphabétique) des matières {1 Il; 
— C. V: Beuchot, 817)... 

Edition conforme à l'édition de Berlin, 1752, Voltaire, ducs 
-un Avertissement publié dans le Mercure de novembre rit 

* (voy. Afélanges, année 1752}, parle de € la magnifique éditin 
d'Angleterre. » Beuchot croit qu'il s’agit de l'édition d'Edir- 
bourg, quoiqu'elle ne mérite pas l’épithète que lui donne Vd- 
taire (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXII, p. 5551. 

D'autre part Voltaire, dans une lettre à Falkener du 2289: 

1752, dit que l'édition d'Angleterre fut imprimée à Londres 
en deux beaux volumes, par un libraire nommé Dodky;t 
.Lowndes signale une édition de Londres, 1752, 2 vol ii 
(The bibliographer's Manual, V, 2593). 

1185, Le Siècce DE Louis XIV, PUBLIÉ PAR M. DE FRY- 

| CHEVILLE, ETC. Seconde édition (sic) Leipsic (Pari)! 

_4 parties en 2 tomes in-12 (C. V. Beüchôt, 819: —Cj. 
Bibl, N°, Lb 37, 84 M). - 

CT. I, jee partie: 4 ff. non chiff. (titre, Préface de r'édiesr, 

- Avis du libraire et Table des chapitres) et 239 pp. 
T. I, 2° partie : 2 ff. non chiff, et 323 pp. 

T. If, 1e partie: 2 ff. non chit, et 212 pp. 
TN, 2e partie: .2 ff. non chiff. et 218 (lisez : 278) FP- 

L'exemplaire de la Bibliothèque Nationale, coté Lb37, 844 
* secompose d’un t. I appartenant à une édition publiée sou? 
rubrique de Leypsick (voy. le ne 1186), et d'unt. [l sa 
partie de l'édition publiée sous la rubrique de Leirsié (es 
C'est à cette dernière édition qu'appartient aussi let 1 

l'exemplaire de la .collection Beuchot, n° 819. Seulemiv 
tandis que dans l'exemplaire de la Bibliothèque Nati0%%* 
(Lb37, 84 M) la deuxième partie dece t. II a 218 {lisez DOTE 
elle en a 317% dans l’exemplaire de la collection Beuchot. . 

: - 7, 

- as 
1. Voyez l'Avertissement au verso du titre du Supplément 4% “C ‘. 

Louis XIV, suivant la copie, & Dresde, 1753, in-8 de xvi et 149 Fr 
Beuchot, 822). ‘ * : ‘ ie 

2: Quant au tome Ier de l'exemplaire de la collection Beuchot [n° S19 k 
qu'il ait été publié, comme le tome If, sous la rubrique de Leipsié La 

Millésime 1752, il n'appartient pas, croyons-nous, à l'édition des 
Imprima coup sur coup plusieurs éditions faites les unes sur les autres, 

est difficile d'assigner à chacune d'elles leur véritable lieu d'impression 
9 : Ellen'en a en réalité que 297, la page 149 étant paginée 16% el 

130: 170, et ainsi de suite jusqu'à Ja page 317, qui devrait être pagitss #4 

:
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La différence de pagination vient de ce que. l'édition de 

Leipsic (Paris) qui est intitulée seconde édition, ne fut pas 

: d'abord imprimée avec-toutes les additions qu'elle reçut dans 
la suite. . . - 

Voltaire ayant envoyé à Paris plusieurs exemplaires « com- 

plets du Siècle de Louis XIV corrigés à la main » (Voltaire à 

Mas Denis, 24 décembre 1751), on donna probablement sur 

un de ces exemplaires, l'édition de Leipsic (Paris). — Voyez 

l'Avis du libraire en tête de cette édition. ‘ ° 

Lorsque Walther eut fait: paraître à la fin de r7ÿ2lune 
nouvelle édition du Siècle de Louis XIV, « revue par l’au- 
cteur et considérablement augmentée, » Les éditeurs de Paris 
recueillirent les additions que contenait cette nouvelle édition, 

* ctréimprimérent les feuilles H, I,K, L, Met N, dela 2° par- 
tie du t, IL de leur édition, conformément aux augmentations 
dont Voltaire avait enrichi l'édition donnée par Walther, à la 
fin de 1752, avec le millésime 1753. - ‘ 

. C'est ainsi que, dans la liste des Ecrivains français, les ar- 
tices Arnauld, Bayle, Bossuet, etc., etc…., sont plus déve- 
loppés dans l'édition en 317 (lisez 297) pages, que dans celle 
en 218 (lisez 278) pages *?, . 7 | 

Les additions de l'édition de Leïpsic (Paris) dont le t. IL, 
2 partie, n'a que 278 pp., sont conformes aux corrections 
manuscrites dont est chargé l’exemplaire de l'édition de 1751, 
qui se trouve dans la collection Beuchot, n° 814. 

n86. Le Siècue DE Louis XIV, PUBLIÉ PAR M. DE FRAN- 

CHEviLue, Etc. Nouvelle édition revue par l'auteur et 
considérablement augmentée. Dresde, George-Conrad 

Wallher, 1753. 2 vol. in 8 de 6 ff. non chiff. ‘et 488 pp. 
(t. 1); de 2.ff. non chiff. et 495. pp..(r. 11; Bibl. N° 
Lb 37, 86 et C. V.-Beuchot, 820). 

L'Avertissement en tête du t. ler est de Voltaire : la minute 

de cet Avertissement, écrite de La main d’un secrétaire de Vol- 

. taire, est jointe à l'exemplaire de l'édition de 1751, qui se 

trouve dans la collection Beuchot, n° 814. . 

L'exemplaire de la collection Beuchot, ne 820, n’a ni cet 

  

, 1, Avec le miflésime 17535 (voy. le n. 1186). ., 

3. Hyeut réimpression à partir de la page 169 (149).
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Avertissement, ni l'errata qu'on lit, dans l'exemplaire & h 
Bibliothèque nationale, au verso de la p. 495 it. Il}. 

L'édition de 1753, annoncée par deux Avertissenetsise 
primés dans le Afercure de juin et dans le Mercurede: 
vembre 1752 (voy. Mélanges, année.1752), fut imprizé i 
Leipzig (Voltaire à La Condamine, 12 octobre1752. Cfl'45r 

tissement publié dans le Afercure de novembre 1732). E: 
contient « un tiers de plus tout plein de vérités singalirar 
(Voltaire à Mse du Defland, 23 septembre 1752). Elle parte 
novembre 1752 {Voltaire à Walther, 18 novembre 1752}. 

Les éditions de Leyÿpsick ou Leypsic (Lyon?) 1752, +F2* 
.ties en 21€. in-12 (Bibl. Nie, Lb 37, 84 D); — de Less 
(Paris?), 1753, 4 parties en 2 tomes pet. in-12 (Bibl. M, 
Lb37, 84 G) ; — de Dresde, G. C. Walther (Lyon ou Tréscut) 
1753, 3 vol, in-12 (Bibl. Ni, Lb37, 84H); — et enda 
Leypsic (Rouén?), 1756, 4 parties en 2 tomes in-12 (Bit. N 
Lb 37, 841), sont conformes au texte de cette édition der 
(1752), imprimée à Leipzig, et publiée à Dresde, pat NW 

- thert, . ‘ 

Se .. ! 
1187. LE MÊME ouvrage. Nouvelle édition conforme à 

. première. A laquelle on a joint toutes Les corrections & 

‘additions faites par l'auteur. Berlin, Henning, [ir 

2 vol. in-12 de 6 ff. non chiff. et 488 pp. plus 70 Fr 

: (1 à 70) pour les additions et corrections {t. D; -Ë 

2. ff. non chiff. et 466 pp. (1. 11; Bibl. N'° Lb 37,848 
tioss és Réimpression de l'édition de Berlin, 1752. Les sn 

corrections sont celles de l'édition dé Leipsic (Paris), 
ue If, 2° partie, a 278 pp. (voy. le n° 1185). 

1188. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition augmentée de 
très grand nombre de Remarques, par M. de kB 
(la Beaumelle). Francfort, veuve. Knoch ti Esirsit 

1753? 3 vol. in-8 (C. V. Beuchot, 823). 

È ‘ ni ie ii “1. Nous avons dit, sous le numéro précédent, que l'édition pubs RE 
à Paris, sous la rubrique de Leipsie, fat réimprimée suivant 1 6 
Dresde. . . US 

2. Il y a des exemplaires avec l'adresse de Bouchard le Jeiñ:®" 
(Bibl, nat., Lb 37, 83) ‘ -
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T. I, xxiv pp. (faux titre ; titre avec cette épigraphe: 

+... Non ego illi detrahere ausim, 
Hærentem capiti multa cum laude coronam. 

s Horace ; 

Préface de la première édition : — Avertissement du libraire; 
— Conseils à l'auteur du Siècle de Louis XI V);,—'1f, non 
chiff. pour la Table des chapitres et 288 pp. 

T. I, 3, non chiff. et 368 pP. 

TH, 3 non chif., 336 pp., et 20 ff. non chiff. pour la 
Table des principales matières et une Lettre dernière à M. de 
Voltaire t, ‘ ° 

Cette édition a été faite sur les éditions de Berlin et de La 
Haye, 1352. Toutefois le libraire annonce, dans son A vertis- 
sement, que son édition € n’a point la bizarrerie de l'ortho- 
“ graphe de celle de Berlin, ni ce grand nombre de fautes qui 
“défigurent celle de Gibert de La Haye. ».. . 
Au mois d'avril 1753, l'autorité fut prévenue que La Beau- 

melle était arrivé à Paris, avec des exemplaires de son édition 
du Siècle de Louis XIV : il s’y trouvait une note offensante 
el, P. 348) pour la maison d'Orléans. Aussitôt une perqui- 
#ition fut ordonnée chez lui et voici le procès-verbal que le 
Commissaire au Châtelet de Paris et le lieutenant de robe 

_ Sourte, Hémery, rédigèrent, en exécution de l'ordre du roi. 
Nous reproduisons ce procès-verbal, malgré sa longueur, parce 
qu'il contient des détails intérésssants sur l'impression et la 
Publication de l'édition d'Eslinger : ‘ 

& L'an mil sept cent cinquante-trois, le mardi, vinbt-quatre 
#ril sur les huit heures du matin ou environ, nous, Agnan 
Philippe Miché de Rochebrune, avocat au parlement, com- 

«Missaire cnquesteur et examinateur au Chatelet de Paris. 
“ En exécution des ordres de Sa Majesté, à l'effet de nous 

Wransporter chez le sieur de la Beaumelle, pour. y faire per- 
on dans ses papiers, et y saisir les imprimés et manus- 
crits, - - 

“ Sommes transportés avec le sieur d'Hémery, lieutenant de 
fobbe courte, rue Saint André des Arts, dans une maison, 
dite l'hotel "de Rennes, tenue garnie par le sieur Dez, et 
flants montés au troisième étage et entrés dans un apparte- 

  

Les Conseils à l'auteur du Siècle de Louis XIV, en tête du tome Ier, 
LL forme de Lettres à M, de Voltaire, Ces Lettres sont au nombre de 

+
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ment ayant vue sur Ja dite rue Saint André des Arts, so: y 
avons trouvé le sieur Laurent Angliviel de la Beaumells, 5 
de vingt-cinq ans, natif de Vallerangue, diocèse d'Alais, qe 

devant -professeur de belles lettres françoises à Copentasst, 

arrivé depuis le mois d'octobre dernier à Paris, où il dent: 

dans le dit hotel de Rennes depuis environ trois mois, etÎsr 

ayant fait entendre le sujet de notre transport, nous avorsfèt 

en sa présence perquisition dans ses papiers, où il s'est iroté 

huit exemplaires imprimés du siècle de Louis Quator,ti 

trois volumes in-douze, paroïssant imprimés à Mer, ct 

Bouchard le jeune, marchand libraire au cloistre, MDCCLII 

(sic), dont quatre brochés, deux en feuilles et deux reliés, tt 

plusieurs manuscrits que nous avons saisis, lesquels miss 

crits nous avons renfermés dans une feuille de parier Eu 

sur les bouts de laquelle nous avons apposé n05 scels et 

cachets en cire d’Espagne rouge au nombre de deux, ele 

sieur de la Beaumelle nous a dit et déclaré qu'en pisiil® 

Metz vers le commencement d'octobre dernier, il dit à Bas 

chard, libraire à Metz, de lui envoyer dix ou douze t3t7* 

plaires d’une édition du siècle de Louis XIV avec des TEE 

ques, et qu’on imprimoit depuis trois mois chez Eslirsfi 

impriméur et libraire à Francfort, d'où le déclarant arriñoti 

que lé cinq décembre suivant, le déclarant apprit que # ** 

Éslinger avait mis les lettres initiales du déclarant sur def 

tispice de cette édition sans la participation €t #1 prie 
des instances du déclarant quine vouloit point que s01 poa 

ÿ fût mis, parce que ces lettres initiales pouvoient faire croit 

que l'ouvrage entier étoit de lui, déclarant qu'il convient 
lement n'être auteur que des notes du premier volume; 

cependant les avoir revues, ce qui étoit très important pour 

déclarant; qui n’a aucune part dans les notes du second ne 

troisième volumes, et dont la diction est très difiérents ki 
sienne, et que Je stile des dites notes peut être confremé 

* celui du sieur Mainvillers, à qui on les attribue générale 

quoique le déclarant ne puisse l'assurer, n'en ayant ab 

  

connoissänce personnelle; que le déclarant en ayant is 
M. de Malesherbes, il en obtint la permission verbale et is 
rée d’en faire venir cinquante exemplaires avec promesse Ve 
_seroient remis à la chambre syndicale, au déclarant, qui, #7" 

sçu que le dit Eslinger n’avoit point changé le por 
n’en demanda au dit Bouchard que douze exemplaires SE 
son premier ordre, et qui furent adressés à Paris 40% nest 

de Saint et Saillant, libraires associés, et comme te 
saisis à Ja chambre syndicale le déclarant en a re 

. exemplaire de M. de Malesherbes qui a permis que u 
fut remis au déclarant qui les a retirés des dits sieurs é£ 
et Saillant, à qui il a payés soixante livres, SUIVANTE LE a 
tance du premier mars’ dernier qu'il nous reprise 
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qu'il a paraphée ; que monsiëur de Malesherbes ajouta encore 
après la remise de ce premier exemplaire, que le déclarant, 
outrefesonze autresexemplaires qui luiseroient rendus, pouvoit 
en faire venir cinquante autres sans qu’il dûtpassercenombre; 
que le déclarant, qui devoit remettré les dits. douze exem- 
Plaires au libraire pour les débiter, ayant examiné les notes 
de cet ouvrage, il n’a pas jugé à propos d’en faire le débit, n'y 
de faire venir les cinquante exemplaires qui lui avoient été 
accordés; qu'outre les huit exemplaires. trouvés durant je 
ours de notre perquisition, il en a laissé deux à monsieur de 
la Condamine, qui n’hésitera point de les rendre; un qu'il a 
envoyé au sieur Angliviel, son frère aîné, demeurant à Vaile- 
fangue, et le dernier est resté entre les mains des dits sieurs 
de Saint et Saillant, et qu'enfin le déclarant, qui n’a point voulu le vendre, a eu la délicatesse de ne le prêter à aucun de 
ses amis, et a signé en notre minutte. .: Fo ‘ < Et nous, commissaire, après noûs être chargé du dit billet 
paraphé pour le remettre à monsieur le lieutenant général de 
police avec la présente expédition, nous avons remis les dits ut exemplaires du siècle de Louis XIV et le dit paquet scellé au dit sieur d'Hémery, qui s’en est chargé pour en faire 
4 représentation touttes fois et quantes qu'il sera ainsy or- 
donné, et il s'est encore chargé de conduire,’ conformément 
aux ordres de Sa Majesté, desquels est porteur, le dit sicur de à Beaumelle au château de la Bastille. et « Dont et de tout ce que dessus avons fait et dressé le présent 
Focés verbal, pour servir et valloir ce que de raison, eta le dit sieur d'Hémery signé avec nous. ‘ 

€ ANGLIVIEL DE LA BEAUMELLE, 
€ Micué DE RocHEBRUNE. 
© D'HÉERY!, » 

. La Beaumelle fut mis en liberté le 12 octobre 1753. Quelques : 
Jours après son entr € éc à la Bastille, avait paru le Supplément 
4 Siècle de Louis XIV par Voltaire (voy. plus loin). 

La Beaumeile y répli ‘ Rép Supplément du < qua'par sa Réponse au Supp j Siècle de Louis XIV, : - . 
Le Siècle de Louis XIV est'aux t. XV, XVI et XVII de Ia 

Collection complète des Œuvres de M. de Voltaire. Première 
édition. 5, f, (Genève, Cramer), 1750, in-8  —Ny forme les 
a { ei - Lo 

u Delort, Histoire de la détention dés philosophes et des gens de léttres à Bastille, ete. Paris Di . us . . "SC... Paris, Didot, 1819, pp., 235-238. nn 
‘° Tomes V, VI et VII de l'Essai sur l'histoiré générale Lu sur les ñ A, teurs {l'esprit des nations. . !
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chapitres cuxv à cexv de l'Essai sur l'histoire générale ets 

les mœurs et l'esprit des nations (voy. l'A vertissement de Bes- 

chot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XIV, p. x}. 

Il arété question plus haut des additions que Voltaire ft, 

en 1757, aux articles Fontenelle, Gédoin, La Motte, et... 

ainsi que de la réimpression de l'Essai sur l'Histoire géré. 

rale, en 1761-1763. Le Siècle de Louis XIV commence au 

sixième volume de cette réimpression; il est divisé en soixasté 

deux chapitres. Fe 

1189. LE MÊME ouvracE. Nouvelle édition considérable- 

Cette édition est conforme à la réimptession de 161-156. 

- 
.. + | 

1190. LE MÊME OUVRAGE- Nouvelle édition crie 
sde a 0 

1191.-LE MÈME OUVRAGE. Nouvelle éditi 

l'errata du 1° volume: 

ment augmentée. Amsterdam, Aux dépens di h C, 

.1764. 3 vol. in-12 de 2 ff. non chiff. et 369 pps —2f 

non chiff. et 360 pp.; — 2 ff. non chiff. et 382 pp. (Bi! 

Nt Lb 37, 84J). oo : 

ment augmentée. Amslerdam, Aux dépen 

1765. 3 vol. in-12 de 2 ff. non chiff. et 368 pps 

non chiff. et 360 PP:; —.2 ff. non chiff. et 362 pp. (BEL. 

Ne Lb 37, 84 K).: : 

Edition conforme à la réimpression de 17 61-1703. 

on revue et aus” 

. . : dcle à 
mentée, à, laquelle on a joint un Prés du Site 

Louis XV. S. L (Genève, Cramer), 1768. 4 vol 18 

(Bibl. N'e Lb 37, 88, Rés. et C. V. Beuchoh 6x) 
: . ne 2 FO 

T. I, faux titre, 1 f. detitre, 422 pp. et I f paginé 1 F 

. sr RS 

T. If, faux titre, 1 f. de titre, 406 pp. ef 1 f paginé 13 

l'errata du second volume. pe 
- é 1e ” 

CT. I, faux titre, 1 f. de titre, 391 pp- et! 
l'errata du troisiéme volume. ‘ 

T. IV, faux titre, 1 f. detitre et 282 PP-. 

Le Siècle de Louis XIV est divisé en 23%! 

f. pasin 

se 
x chapitres ® 
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Siècle de Louis XV, qui commence dans le troisième volume, 
renferme aussi xxx1x chapitres. 

La Liste raisonnée des enfants de Louis XIV, des Souverains 
contemporains, etc…, etc... et le Catalogue alphabétique de 
la plupart des écrivains français qui ont paru dans le siècle 
de Louis XIV ainsi que des Artistes célèbres sont en tête du 
t. lerl, On trouve, à la fin du t. IV, une Table générale alpha- 
bétique des noms des personnes dont il est parlé dans les quatre 
volumes. ‘ - ° 

Dans l'édition in-45 des Œuvres de Voltaire, le Siècle de 
Louis XIV et le Précis du Siècle de Louis XV forment les 
t. XLet XIE, datés de 1769. Le Siècle de Louis XIV a xxxix 

- chapitres : le Précis du Siècle de Louis XV en axcu:les | 
chapitres ajoutés sont les xxxix, xe et xL1 (De la bulle du pape 
Reonico, etc, p. 396. — De la Corse, p.402. — Des lois, . 
p.413). 

- 1192. LE MÊME ouvraGE… Troisième édition. Genève, 
1770. 4 parties en 2 tomes, petit in-12 (Bibl. N'° Lb 
371 84 L). 

Réimpression du texte donné par VWaïther, en 17535. 

1197. LE MÈME OUVRAGE. S. L. (Genève), 1771. 4 vol. in-8 
(Quérard, Bibliogr. Voll., p. 87). 

Nous ne conn 
1568. ° 

aissons pas cette réimpression de l'édition de 

1194. LE MÊME ouvrAGE. Amslerdam, Aux dépens de la C*, 
1774. 3 vol. in-12 (Bibl. N'e Lb 37, 88 A). 

En 1775, le Siècle 'de Louis X1V fut réimprimé dans les 

t XVII, XIX et XX de l'édition encadrée, sous le titre suivant: 

Siècle de Louis XIV auquel on a joint un Précis du Siècle de 
Louis XV et un autré morceau d'histoire (l'Histoire du Parle- 

ment de Paris), ‘ ‘ ° 

119$, LE MÈME ouvrace. Dresde, Walther, 1777- 2 vol. 

—_———m 

1. La Liste des enfants, elcr., le Catalogue des derivains, elc.n, avaient 

16 placés, jusqu'en 1708, à la fin du Siècle de Louis XI v. 
. J ‘ 23 

,
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in-8 (Kayser, Index locuplelissimus, ele. t. VE (186, 
p. 108). | . 

1196. LE MÊME OUVRAGE, Lausanne. L.-H Pott, 1 760. 30l. 
in-12 (Bibl. Ne Lb 37, 88 B). | 

Kayser signale une édition des Siècles de Louis XIV et dr 
Louis ÆV avec le nom de Berne (Société typographique, 
1781, 3 vol. in-12 ({ndex locupletissimus, etc... t. VE (1836), 
p. 108). . Lo LS ". 

Le Siècle de Louis XIV forme les t. XX et XXI de l'édition 
“de Kehl. 

Sur les additions posthumes de l'édition de Kehl, voyez 
PAvertissement de Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd, Garnirr, 

ot. XIV, p. x). - 

Le Siècle de Louis XV, qui forme le t, XXII de l'édition de 
Kehl, est augmenté d’un .chapitre (le xui*: De l'exil du Pare 
lement de Paris, etc. et de la mort de Louis AV, P- 381}. 

1197. LE MÊME OUVRAGE. Londres, 1708. 3 vol. in-18 (Qui: 
rard. Bibliogr. Volt., p. 87. Cf. Lowndes, The Bibl 

-grapher's Manual, v, 2793). 

” Avec le Précis du Siècle de Louis XV. 

1198. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Didot,. 1803. $ vol. i-16 
et sur gr. pap. vélin, format in-12 (Quérard, Biblissr. 
Volt,, p. 87). 

* Avec le Précis du Siècle de Louis XV. 

Edition stéréotype, .qui a cu plusieurs tirages. — Lowades 
cite une édition de 1803, 5 vol. in-18 avec le nom de Londres. 

1199. LE MÊME OuvRAGE. Paris, H. Nicolle, 1808. ? 10! in<12 (Bibl. N'e, Lb 37, 80). 
Edition stéréotype d'Herhan, qui a eu plusieurs re © 

Une note de Quérard (Bibliogr. Volt., p. 87) dit que cette Ë tion a été tirée dans les formats in-8, in-12 et in-18. 
g jee - , saele À L'édition in-18 forme 4 volumes, avec le Précis du Siècle ie 

Louis Xv. . ‘ 
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1200. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Nicolle et Renouard, 1812, 
2 vol. in-12, 

ol, LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dabo, 1819, 2 -vol. in-12 
(Bibl. Ne, Lb 37, 89 A)... 

Edition stéréotype, augmentée d'une Table des matières 
(pour le Siècle de Louis XIV et le Précis du Siècle de 

. Louis XV; ce dernier ouvrage forme un troisième volume. 
Voy. le ne 1245). ” 

1202. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition, avec des retran- 
chements, des notes et une préface par Mr la comtesse 
de Genlis. Paris, chez l'éditeur des Œuvres de M la 
comlesse de Genlis, 1820. 3 vol. in-12 (Bibl. N°, Lb 
37, 90). a 

La Préface de l'éditeur a 64 lignes et une note de 7 lignes. 

Sur cette édition, voyez l'Avertissement de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XIV, p. x. / 

Avant d'é tre mutilé par Mne de Genlis, dit Beuchot, le ‘Siècle’ 
de Louis Louis XIV avait été condamné à Rome le 22 février et le 16 
Ma 1753:— Le Catalogue des ouvrages mis à l'index (Paris, 
1825) ne mentionne pas ces deux condamnations. 

120j. LE MÊME OUVRAGE. Paris, P. Didot l'aîné et J. Didot 
fs, 1820. 4 vol. in-8 (Bibl. N'e, Lb, 37, 91); — ou. 
Paris, Didol aîné, 1821, 4 vol. in-8. 

Avec le Précis du Siècle de Louis XV. 
Cette édition, intitulée : Siècles de Louis XIV et de Louis XV, 

Par Voltaire, fait partie de la Collection des meilleurs ouvrages 
de la langue française, etc. 

104. LE MÊME OUVRAGE. Paris; Ménard et Desenne, 1822 
. 6ol.in18,Figg. (Bibl. Ne, Lb 37, 91 A). 

“Avec le Précis du Siècle de Louis XV. 
Cette édition, intitulée: Siècles de Louis XIV etde Louis AV, 

£tc..., fait partie d'une Bibliothèque française, publiée par les 

mémes éditeurs, :
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- 120$: LE MÊME OUVRAGE. Paris, au bureau des Elles, 
1829-1830. 4 vol. in-18 (Bibl. N', Lb 71 91 D. 

Siècles de Louis XIV et de Louis XV. 

Cette édition fait paftie de la Bibliothèque des amis ds 
lettres. Il y a des exemplaires avec le nom de Hiard (Quérrl, 

” Bibliogr. Volt. + Pe 87). 

1206, LE MÊME OUVRAGE. Paris; Delalain, 1831 et Bu 
2 vol. in- 18 (Bibl. N'e, Lb 37, 80 B). 

Edition classique. 

Ouvrage adopté par l'Université. 

1207. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Treultel el Wurlz, 185. 
3 vol. in-8 (Bibl. N', Lb 37, 89 J). 

. Siècles de Louis XIV et de Louis XV. 

T. L, LI et LIT de la Nouvelle bibliothèque classique, élên 

1208. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Charpentier, 18 In-12° 

(Bibl. Ni, Lb 37, 89 C). 

1209. LE NÈME OUVRAGE. Paris, Charpentier, 1842, [n-12 
. (Bibl. N°, Lb 37, 80 E). - 

. Cette édition, dit une note du Journal de la Librairie (1842, 
p.252) ne contient ni la Liste des enfauts de Louis XIV niles 
Éouverains contemporains, hi le Catalogue des princiriix 
écrivains, ni les Artistes célèbres. 

1210. LE MÊME OUVRAGE. Paris, F. Locguin (1842). In$ 
(Bibl. N'e, Lb 37, 89 D). 

1211, LE MÈME OUVRAGE. Paris, F. Didol, 1843. In-12. 

Edition complète, contenant la Liste des enfants de Louis XIV, 
les Souverains contemporains, le Catalogue des pr incif ai 
écrivains et les Artistes célèbres. 

i212. LE MÊME OUVRAGE. Päris, Charpentier, 1843 et 184. 
_In- 12 (B'bl, N°, Lb 37 89 G) 
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1213. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain, 1843. In-18 
(Bibl. N°, Lb 37, 92). 

. Edition classique avec notice et notes littéraires par.N. À, 
Dubois. . 

Réimpr. en 1844 eten 1853. ’ ° 

1214. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Lehuby, 1846 et 18471. 

In8. Fige 
où° 

Edition revue par M. l'abbé Duchesne de Ciszeville et illus- 
trée de vingt dessins par Célestin Nanteuil. : ‘ 

Elle fait partie de la Bibliothèque littéraire de la jeunesse. 

€ On a supprimé plusieurs passages de l’auteur. On a ajouté 
«quelques notes empruntées à MM, de Bonald, de Maistre, 
« Villemain, Saint-Victor. + ’ ° 

121$, LE MÈME OUVRAGE. Paris, Boulel, 1847. 3 vol. in-16. 

Bibliothèque française du Baccalauréat ès lettres. 

1216. LE MÈME OUVRAGE. Paris, J. Lecoffre, 1847. In-12 

(Bibl. N°, Lb 37, 93). 
Nouvelle édition augmentée de notés nombreuses, et précédée 

d'une notice sur la vie et les écrits de Voltaire, par l'abbé 
Drioux. 

L'abbé Drioux n’a pas conservé le texte de l’auteur dans 
toute son intégrité. Quant à sa notice sur la vie et les écrits 

de Voltaire, le passage suivant donnera une idée ce l'esprit 
- dans lequel elle a été écrite: «Il (Voltaire) fut mauvais fils et 

« mauvais frêre; il oublia tellement ses devoirs de citoyen, qu ii 
«ne rougit pas d'abaisser sa patrie et de lui souhaiter des dé- . 
« faites. Son ambition et sa vanité lui inspirèrent les démar- 
« ches les plus honteuses, et son avarice le rendit déloyal et 
& fripon comme un vil escroc, » 

* On regrettera avec nous que, dans un livre destiné à la jeu- 

me 

1. En 1846, on imprima séparément la Liste raisonnée des enfants de 
Louis XIV, des princes de la maison de France, etc. etc... ( ar 
Frimerie de Crapelet, in-8. Bibl. nat. Z. Exemplaire en grand papier).
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- nesse, dans uhe édition classique d'un des chefsd'œuvre de la 
littérature française, M. l’abbé Drioux, emporté par la passion, 
ait porté sur Voltaire un jugement dont les termes auraient pu 
être à la fois plus mesurés et plus équitables, 

L'édition de M. l'abbé Drioux a été réimprimée en 18% 
(Bibl. Nie Lb37, 93 A). . - 

1217. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Charpentier, 1852. In18 
(Bibl. N°, Lb 37, 94). | 

Nouvelle élition annotée d'après les lettres, mémoires, docu- 
ments et actes officiels du xvne et du xvint siècles, ele... par 
Charles Louandre. . 

Réimpr. en 1858, 1865, 1869, 1874. 

1218. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Hachelle, 1853. ln? 
(Bibl. Nie, Lb 37,95). . 

Nouvelle édition accompagnée d'une notice et de notes par 
A. Garnier. (Nouvelles éditions classiques publiées avec des 

notes historiques et littéraires). 

Réimpr. en 1857, 1860, 1863, 1865, 1868, 1872, 185 
18581, 

1219. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain, 1854 In-1 

(Bibl. Ne, Lb 37, 89 H). 

Nouvelle bibliothèque française des aspirants au baccalatrèst | 

"ès lettres. : . 

-1220. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain, 1854 In 
(Bibl. N°, Lb 37, 96). de 

Nouvelle édition accompagnés de remarques el noes hisiQe 
riques, etc. par AI. Genouille. 

Réimpr. en 1856 et en 1869 (Bibl. Nie, Lb 37,96B etC} 

ts 

_ 1. Le Journal de la Librairie, de 1878, indique deux éditions purlié®s Far 
M. Garnier, à Ja librairie Hachette, en 1878; Pune de xxxit et 44 Pre 
(ne 7702), l'autre de xxxvi et 540 pp. (n° 10442), 
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mal. Le MÈME OUVRAGE. Paris, Furne, 1854. In-8. Por- 

“trait (Bibl. Ni, Lb 37, 89 1). 

Réimprimé en 1873. 

Classiques français. 

1222. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain, mars s 185 6. In-18 

(Bibl. N'e, Lb 37, 92 B). 

Elition classique adoptée par le Conseil impérial de l'Ins- 
truction publique. 

En tête du volume est reproduit un arrêté du ministre de 
l'instruction publique, en date du 5 mars 1856, portant que le 
texte de cette édition est déclaré. tomber ‘dans le domaine 

public. 

1223. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dexobry ct- Magdeleine, . 
1856. In-12 (Bibl. N°, Lb 37, 4516). 

Elition conforme au texte oficiel, etc. annotée par M, Dau- 
ban. 

Réimpr, en 1860, 1 1864 (Par is, Tandon) et 1869 (Pari De- 
fagrave). | 

1224. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain (18; 6. ‘In-18 

(Bibl. N°, Lb 37: 92 C). 
_ Edition classique précédée d'une notice littéraire par F. Es- 
tienne (Nouvelle collection des auteurs fr ançais). 

Réimpr. en 1861, 1867 » 1873, 1876, 1877- 

122$. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Hachelie, 1856. In-18 
(Bibl. Ne Lb 3, 80 K). 
| Edition classique. 

Réimp. en 1862 et en 1876. 

1226. LE MÊME OUVRAGE. Paris, F. Didot frères, fils el Ce, 
1858, 2 vol, in-B (Bibl. N°, Lb 37, 89 M). 

Chefs-d'œuvre littéraires du dix-septième. siècle (sic), colla-
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tionnés sur les éditions originales et publiés par M. Le. 
. fèvre. 

1227. LE MÊME OUVRAGE, Paris, Belin (1862). In- ae al 

N°, Lb 37, 4517). ‘ 
| Nouvelle édition précédée d'une notice sur l'auteur, d'étules 

- préliminaires sur son œuvre, etc.., par M. Grégoire. 

Réimpr. en 1863, 1876, 1839, 18801. 

1228. LEMÈME OUVRAGE. Paris, Garnier frères, 1856. [n-18 
(Bibl. N°, Lb 37: 89 O). 

Réimpr. en 1872. 

1229. LE MÊME OUVRAGE. Paris, rue Baillif, n°1, 186). 
4 vol. in-32 (Bibl. N'e, Lb 37, 89 P). 

Bibliothèque nationale, Volumes à.25 c. 

Réimpr. en 1880. 

1230. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain frères, 187) 
(30 octobre). In-18. 

Edition classique précédée d'une notice littéraire par : ML 
Feugère. 

2 IV 

SUPPLÉMENT AU SIÈCLE DE LOUIS XIV 

1231. SUPPLÉMENT AU SiÈcE DE Louis XIV, CaTiLiNs 

TRAGËDIE, ET AUTRES PIÈCES 1 DU MÊME AUTEUR. Drésdés 
———_— 

Lu eue _ santé . 

- Les réimpressions de 1876 et de 1880 sont in-r2 et ont xxiv € AS re On” lit sur.le frontispice : Edition corrigée. 
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‘  G.C. Walther, 1753. In-8 de 8 ff. non chiff. (titre et 

Préface) et 184 pp. (C. V. Beuchot, 830). . ‘ 

Le Surplément au Siècle de Louis XIV est une réponse à 
: La Beaumelle et à ses notès critiques. 

Le re février 1733, Voltaire envoyait à Walther le manuscrit 
du Supplément (Voltaire à Walther, 1er février 1753): l'ouvrage 
était prêt à la fin d’avril (Voltaire à Roques, 30 avril 1753), et 
on le recevait à Paris dès le mois de mail. ° 

Le Supplément au Siècle de Louis XIV, divisé en II parties, 
est précédé d’une Préface (de Voltaire), dédiée à M. Roques, 

. “conseiller ecclésiastique du Sérénissime Landgrave de Hesse- . 
Hombourg. L | 

La seule pièce qui soit après Catilina est l'Examen du tes- 
tament politique du cardinal Albéroni (pp. 173-184). 

- On lit sur le faux titre qui vient après la Préface : Supplé- 
ment à la nouvelle édition du Siècle de Louis XIV en trois 

parties. ‘ 

Une autre édition est intitulée : Supplément au Siècle de 
Louis XIV, avec les additions et changements pour diverses 
éditions. — Examen du testament politique, etc. — Catilina, 
tragédie. Suivant la copie, Dresde, 1753, in-8 (C. V. Beuchot, 

822.) Cette édition a un Avertissement au verso du titre, 

TT pag, ni-xvi (pour la Préface) 149 pp. (pour le Supplément 
EtlExamen du testament politique), et 94 pp. paginées 1 à 94” 
pour Catilina.?. : ° ° 

La Beaumelle se vengea « par une brochure qui a pour 
«titre: Réponse au Supplément du Siècle de Louis XIV, 
“dans laquelle, tout en disant à Voltaire qu'il veut être plus 
« poli et plus modéré que lui, il lui dit les injures du monde 
{les moins modérées et‘les moins polies. Outre les injures, il 

«lui reproche d’avoir volé le fond du songe du Henri IV de 

——_. 

tn Yorez l'Avertissement de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
AV; p.83. : : . 

Je Supplément au Siècle de Louis. XIV a été réimprimé {moins les pages 

"28 de l'édition originale) dans le Siècle politique de Louis XIV, etc. (voy.. 

Ps loin}, sous le titre suivant : Réfutation des notes critiques que à]. de La 
“aumelle à faites sur le Siècle de Louis XIV par M. Fi de Voltaire. 

3 Colmar, 1754, in-12 de 166 pp. Sur le titre, on lit l'épigraphe suivante : 

M, Si quis atro me dente petiverit, inultus ut flebo puer? —C. V. Beuchot, 

803 (22 A, — Bibl. nat. Lb 37, 99. 1.exemplaire dans Ja Réserve, avec 

tavoï ms, de l'auteur à Diderot.
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« sa Henriale dans une pièce de vers manuscrite qu'il a vue 
« dans Ja bibliothèque de la Bastille!. n (Raynal, Nowella 
littéraires, dans le tome IL de la Correspondance de Grinn, 
éd. Garnier, p: 157) | 

On trouve à la fin dela Réponse au Supplément, ele... (pr, 
119 et 155). |: ° 

1° Une Lettre sur mes démélés avec A. de Voltaire, dëi 
imprimée plusieurs fois, (Francfort, 1553, in-12, — La Hjyt, 
— Paris; — Neufchätel, etc.). . 

2° Un‘ Mémoire de M, Voltaire apoïtillé par AM. de la Besue 
melle?, : 

Sur ce Mémoire, reproduit par Biuchot, (Œuvres de ol: 
taire, éd. Garnier, t. XV, pp. 95 et a6}, voyez l'Avertissemeil 
en tête du Supplément au siècle de Louis XIV, (ibid. /p. 83,4 

- Quérard, La France littéraire, t, IV, p. 330. 

La: Réponse au Supplément, a entièrement refondue, » dit 
Beuchot, fut réimprimée en 1763, sous le titre de: Lettres de 

  

  

1. Lorsque le Supplément au Siècle de Louis XIV parut, La Beaune, 
était à la Bastille. I! en sortit le 12 octabre, et, dés le 29 octobre, sa R'pome 
était prête : mais elle ne put être imprimée qu'au mois d'avril 1724 (4r#r- 

tissement du libraire, en tête de la Réponse au Supplément). 

2. Francfort, 1753, in-12; — Neufehdtel, etc... — La Lettre sur 
démélés avec M de Voltaire ct je Mémoire apostillé font aussi pee, 
recucil intitulé : Le Siècle politique de Louis XIV ou Lettres du rien 2 
Bolingbroke sur ce sujet avec les Pièces qui forment l'histoire du sie $ 

AI. F. de Voltaire et de ses querelles avec MM. de Maupertuis et La jar 
molle, suivies de la disgräce de ce fameux poëts. A Sieclopolie (FI range 
Aux dépens de la Ce, 1753. In-S de 32 ff. non chitf. ct 421 FP: {C.\. vIr, 
chot, 1003). Le faux titre porte: Nouveau rolume du Siècle de Louis AL 
pour suprléer à ce qui manque à cet ouvrage de M. F. de Voltaire. a 

L'éditeur de ce volume réimprimé en 1754, in-12 (C. V. Beuchot, ee en 1755, in-12 {C. V. Beuchot, 921), fut, selon Beuchot, Maubert LE at 
vest. — Cependant l'auteur de l'Histoire de la vie de H. Maubert, 4 et chevalicr de Gouvest, etc... (Londres, 1763, in-S), ne dit pas D soir 
ait publié le Siècle politique de Louis XIV. I ne parle que de T's vo 
politique du siècle, etc, publiée par Maubert en 1754 (Londres, 20° 
in-12), - u ta à Les deux lettres de Bolingbroke, qui composent la première Lan 

* Sièclé politique de Louis XIV ne sont autre chose que le tome secon out 
traduction des Lettres sur l'histoire, du même auteur, par Barbeu-Deiors 
(Quérard, la France littéraire, t. I, p. 391). 

La seconde partie du Siècle politique de Louis XIV est intitulée : re 
2s pièces concernant le livre intitulé le Siècle de Louis XIV et Re relles de son auteur avec Mrs de Maurerluis et La Besumelle. À SR 

: polie, Aux dépens de la Ce, 1753, 
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A. de la Berumèlle à M. de Voltaire, Louires, J. Nourse, 
1763, in-12 de 213 pp. (Voyez Quérard, La France littéraire, 
LI, p. 332). —— 

$ V Le 7. Co ., 

PRÉCIS DU SIÈCLE DE LOUIS XV : 

132. PRÉcIS pu siècce DE Louis XV, Par M. DE VoL- 

TAIRE. Servant de suite au Siècle .de Louis XIV. du 
mème auteur. Genève, 1769. 2 vol. in-12 de 2 ff. non 
Chif. pour le titre et l'Avis de l'édileur, 362 pp. et $ pp. 
non Chiff. (pour la Table des chapitres (t. 1); — de 1 f. de 

‘litre, 303 pp. et 3 pp. non chiff. pour la Table des cha- 
“res (t. IT; Bibl: N'e, Lb 38, 10o.et C. V, Beuchot, 

” 826). | . 

Voltaire ayant été nommé, le 1er avril 1755, historiographe 
de Francet, entreprit d'écrire les campagnes :du roi (Voltaire 
au marquis d'Argenson, 17 août 1745). Le 18 mars 1745, 
il écrivait à Thieriot : J'ai donné aujourd’hui au roi « le 

 “ manuscrit de l’histoire présente depuis la mort de l'empe- 
treur Charles VI- jusqu'à la prise de Gand : c’est pour sa 
& petite bibliothèque. Le public n'aura pas sitôt cet ouvrage, 

. auquel je veux travailler une année entière. » | 

« Dieu me préserve, Sire, mandait Voltaire à Frédéric, le 
& 5 février 1747, de faire imprimer l’Histoire de la guerre de 
“1741, Ce sont de ces fruits que le temps seul peut mürir; je. 
n'ai fait assurément ni un panégyrique, ni une satire ; mais 

. € plus j'aime la vérité, et moins je dois la prodiguer ». 

— 
  

1'eCe titre d'historiographe fut possédé, dit M. Desnoiresterres, par 
*Alïn Chartier ; et depuis par Dupleix,  Mézerai et l'abbé de Cordemai, qui 

testle dernier jusqu'à Voltaire; car Racine et Despréaux, quoique pen 
Usionnés par Louis XIV pour travailler à son histoire, n'eurent Jamais le 
v brevet d'historiographes. » {Voltaire à Cirey',Pe 446). |
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À la fin de 1748, l'Histoire de la guerre de 1741 était pres. 
Que achevée (Voltaire à Cideville, 24 décembre) ; cependant 

. Je 29 mars 1749, on voit encore Voltaire demander à Falkeaer 
des détails « sur la dernière guerre générale, traités, expéti- 
«tions maritimes, etc... Mon histoire, ajoute-t-il, sera l'ou- 
« vrage de Phistoriographe d’un honnête homme, plutôt que le 
« travail de l’historiographe d'un roi. Je crois qu'on peut dire 
« la vérité, quand on Ja dit avec modération, et je sais que 
« mon maître l’aime. Je ne suis ni un flatteur, ni un écrivain 
« de satires. Je me persuade que ma franchise et notre vieille 
« amitié vous cngageront à m'aider de tous les matériaux qui 
& vous trouverez sur votre chemin». | 

Si lon s’en rapportait à deux lettres de Voltaire au lieute- 
nant général de police et à la duchesse du Maine, des 31 octo- 
bre et 2 novembre 1749, l'Histoire de la guerre de 1741 aurait 
été imprimée dès 1749. Au mois d'octobre de cette année, on 

‘” vola à Voltaire les manuscrits de Sémiramis, de Nanine ainsi 
que « l'Histoire de la dernière guerre qu'il avait commencée et 
« presque finie par ordre du roi ». e Tout cela est imprimé en 
« province, écrit Voltaire à la duchesse du Maine, plein de 

« fautes absurdes, d'omissions, d'additions, etc. ». Tout cels 
doit s’entendre de Sémiramis et de Nanine; car il n'existe pas 
d'édition de l'Histoire de la guerre de 17.4r,antérieure à 1732. 

Lonchamp a prétendu que Voltaire avait renoncé à écrire 
l'Histoire de la guerre de 1747, à la suite de l'arrestation du 
prétendant Charles-Edouard, à l'Opéra, le 10 décembre 17p° 
quelque honorable qu'eût été pour Voltaire une pareille 
détermination, il faut bien reconnaître que le récit de Lon- 

. Champi est erroné, puisque le 29 mars 1749, {rois mo 
° après l’expulsion du prétendant, Voltaire demande à Falkener 

des matériaux pour son Aistoire et qu'il fait, dans la mêté: lettre, un éloge pompeux de Louis XV. !. 

En 1755, Voltaire apprit qu'on lui avait encore volé le Te 
nuscrit de la Guerre de 17-41 « qui était dans Les mains 

-© M. d’Argenson, de M. de Richelieu et de Mn* de Pompi” 
« dour*.» (Voltaire à d’Argental, 31 juillet 2755). Voici dans 
quelles circonstances ce vol paraît avoir été commis. jo 
taire avait envoyé à madame Denis le manuscrit destiné 4! 

D) 

1e Mémoires sur Voltaire, Paris, 1826, t, Il, pp. 224-225. Un 
2. Le manuscrit destiné à Mme de Pompadour est à la Bitlioirqe 

Publique d'Aix. Voy. Œuvres de Voliaire, éd. Garnier, t. XV, P. Bu comte d'Argenson avait reçu, dès 1752, le manuscrit de l'Histoire Je 
Serre de 17.47 (Voltaire au président Hénault, 18 décembre 1752). 
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duc de Richelieu (Voltaire au duc de Richelieu, 13 août et, 
27 septembre 1755): le marquis de Ximénès, qui avait dû 
épouser madame Denis({Voltaire à Darget, 4 janvier 1751)et qui 
vivait dans son intimité, le déroba ct le vendit, par l’entre- 
mise du chevalier de La Morlière, au libraire Prieur ; celui- 
ci obtint un privilège de M. de Malesherbes, et imprima 
l'ouvrage, (Voltaire à d'Argental, 31 juillet; — au duc'de 
Richelieu 26 août et 27 septembre ; = à Thieriot, 10 septem- 
bre 19551). 

Il existe deux éditions de l'Æistoire de la guerre de mil sept 
cent quarante et un: l'une (anonyme) publiée sous la rubrique 
d'Amsterdam (Paris) 1755, 2 parties in-12 de 2 ff. non chiff. 
et 278 pp. {ire partie); — de 2 . non chiff. et 208 pp., 
(2 partie; Bibl. Ne Lh: 4,55; C. V. Beuchot, 364); l'autre 
avec le nom de l’auteur, publiée sous la rubrique de La Haye, 
1756, 2 parties in-12 de 2 ff. non chiff.et 211 pp. (1 partie); 
—de 2 ff non chiff. et 155 pp. ; (2e partie; Bibl. NieG. 17,326; 
etC. V. Beuchot, 3652). - 

« En 1763, dans le tome VIII de l'édition de l'Essai sur 
« l'Histoire générale, dix-huit chapitres furent ajoutés au 
« Siècle de Louis XIV, qui étaient consacrés aux événements 
« postérieurs à Ja mort de Louis XIV. Dans quatre de ces 
« chapitres (les xLvire, x: vint, xL1x° et Le}, on retrouve textuel- 
« lement des passages plus ou moins longs des chapitres 11, 111 
cet 1 de la premiére partie de l'Histoire de la guerre de mil 
à sept cent quarante et un, et des Additions qui sont à la fin 
« de la seconde partie. À ces dix-huit chapitres sur les événe- 
« ments du rêgne de Louis XV, Voltaireenajouta vingt-ct-un en 
« 1768, et intitula leur réunion Précis du Siècle de Louis XV... 
« Pour les chapitres ajoutés en 1768, Voltaire avait mis encore 
«à contribution son histoire de la Guerre de mil sept cent 
«quarante et un; de sorte que toute cette histoire, sauf le 

——_———— 

. 

1. Sur la publication de l'Histoire de la guerre de 1741, voyez Desnoi- 
fésterres, Voltaire aux délices, pp. 103-109. — Cf. Grimm, Correspon- 
dance littéraire, etc... éd. Garnier, t. MK p 137-143. Un rapport de 1 iñs- 

Pecteur d'Hémery à M. Berryer, publié en .tête du Précis du Siécle de 

Louis XV, dans l'édition de M. Motand (t. XV, pp. 15 1-1$2) nous apprend que : 

Richer, auteur d'un Abrégé chronologique des Hmpereurs, tut le complice du 
cheralier de La Morlière. Il n'est pas question, dans le rapport do d Hémery, 

du marquis de Ximénès. 
. . spé LT 

2 Voltaire dit que La Morlière après avoir vendu une première fois V’His- 

loire de la guerre de 1741 à Prieur, alla en vendre une autre cop aire 
libraire de Rouen (Voltaire à d'Argental, 10 septembre 175 Die d Prieur 

Youlait qu'on saisit l'édition de Rouen, comme on avait saisi celle de 

(Voltaire au même; même lettre}.
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« chapitre 1er, et des changements, additions, transpositions, 
«est dans le Précis du Siècle de Louis XV'.» . 

le Précis du Siècle de Louis XV parut en 1568, à la suite du 
Siecle de Louis XIV. S. I, (Genève, Cramer), 4 vol. in$, 
Voyez le n° 1191. ‘ . 

‘ L'ouvrage a, dans cette: édition, trente-neuf chapitres, qui 
sont aujourd’hui les chapitres 1 à xxxvnr, et le chapitre xun. 
— Les chapitres xxxix, xL et xLn furent ajoutés en 1560, 
dans l'édiuion in-4° des Œuvres de Voltaire (tome XIl);et le 
chapitre x1ie fut ajouté par les éditeurs de Kehl. — Sur l'édi- 
tion de 1768, voyez la lettre de Voltaire au duc de Choisul, 
32 novembre 1768. 

L'édition séparée .de 1769 doit être de la fin de 1568. 
(Voy. Mémoires secrets, 3 et 20 décembre 1768). 

1233. LE MÊME précis. Genèye, 1769. 2 vol. in-12de 2f. 
non Chiff., 209 pp. plus 4 pp. non chiff. pour la Tab 

des chapitres (t. I); — de 1 f. de titre, 250 pp. ei 
non chiff. pour la Table des chapitres (t. 11; — Bibl. 
N', LB 38, 10 À et Lb 38, 10 B). | 

On.litsur le frontispice : Précis du Siècle de Louis XF, 
‘ Servant de suite au Siècle de Louis XI V,, du même auteur. 

L’exemplaire coté Lt. 38, 10 B, appartient à une contri* 
façon de l'édition cotée Lb. 38, 10 À. 

.1234. SIÈCLE DE Louis XV PAR L'AUTEUR DU SIÈCLE DE 
‘Louis XIV. S.1, 1769. 2 vol. in-12 de 1 f. de titres 
200 pp. et 4 pp. non chiff. pour la Table des chafils 
(t. 1); der f. de titre, 197 pp. et 2 pp. non chiff, Four 
1x Table des chapitres (t. 11;— C. V. Ben). 

1235. Le Siècre DE Louis. XV.par M. DE VOLTAIRE, ETC+ 
Nouvelle édition purgée de toutes les fautes qui se troû- 

vent dans celle de Genève, et considérablement auf 

nn ul 

. 
.. , Louis XV 1. Beuchot, Avertissement en tête du Précis du Siècle de Ha (Œuvres de Voltaire. 64. Garnier, 1 XV, pp. 147-148 — Voy. id 

5 

2cis 4 Cordance des chapitres de l'Histoire de la guerre de 17.41 et du Prés Siècle de Louis X F.
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mentée, Lausanne, 1 769. 2 vol. in-12 de 3 ff. non chiff. 
et 336 pp. (t. 1); de 1 f. de titre et Jr pp-{t. I]; 
Bibl. N'e Lb 38, r1). 

1236. HISTOIRE DU Siècue pe Louis XV-par M. DE Voi= 
TAIRE, $. L., 1750. 2 vol..in-12 de 1 f. de titre, 172 pp. 
et 3 pp. non chiff. pour la Table des chapilres (t. 1); — 
de 1 f. detitre, 177 pp. et 2 pp. non chiff. pour la Table 
des chapitres (t. IT; Bibl. N'e, Lb 38,12). 

Le tome Ile se termine par quelques Anecdotes(pp. 176-177). 

1237. Précis pu SiÈcue DE Louis XV, ETC... Genève, 

1770. 2 vol. in-12 de 2 ff. non chiff., 260 pp. et 4 pp. 
non chiff. (t. I); — de 2 ff. non chiff., 219 pp. et 4 pp. 
non chiff. (t. Il; — Bibl. N'e, Lh 38, 10C). 

1238. PRÉCIS DU SIÈCLE DE Louis XV, POUR SERVIR DE 
SUPPLÉMENT À L'ESSal SUR L'HISTOIRE GENÉRALE EN‘. 
8 VOL. ET FAISANT LE TOME IX. Genève, 1771. In-8 de . 
2 ff non chiff. et 444 pp. (C. V. Ben). . 

Kayser (Index locupletissimus, ete...) t. VI (1836), fp. 108, 
. signale une édition publiée sous la. rubrique de Genève 
(Francfort, Eslinger), 1771, 2 tomes in-8. 

239. Précis pu Siècue DE Louis XV, ETC. Genève, 17724 
2%0l. in-12 de 2 ff. non chiff., 299 pp. et 4 pp. non 
Chiff. (t. 1); — de 1 f. de titre, 250 pp. et 1 f. non 
Chiff. (t IL; Bibl. Ne, Lb 38, 10 D). 

1240. Prêcis pu Siècre.ne Louis XV, ETC... Génève, 
1774. 2 vol. in-14 de 2 ff. non chiff., 299 pp. et 4 PP: 

- non chiff. (t. I); de 1 f. de titre, 250 pp. et 1 p. non 
Chiff. (t, 115 — Bibl. Ne, Lb 38, 10 E).. 

41. SIÈCLE ne Louis KV. Dresde, ‘Walther, 1779, 12
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(sic) vol. in-12 (Kayser, Index locuplelissimus, ele. 1 VI 
(1836), p. 108). 

Il y a évidemment une faute d'impression dans Kayar: 
nous croyons qu’il faut lire 2 vol. au lieu de 12. 

1242. LE MÊME OUVRAGE. Maestrich, 1781. 2 vol. in-12,et 

12 

-« Pombre des cabinets. Dans ces circonstances, 

Neufchalel. 1783, in-12 (Quérard, Bibliographis Ve 
lairienne, p. 86). 

L'édition de Neufchätel fait partie de l’édition des Œures 
de Voltaire publiée à Paris, par Panckoucke (sous la rubrique 
de Neufchätel. Voy. Œuvres complètes, année 1772). 

43. LE MÈME OuvraGe. Paris, Moutard, 1585. In 
(Bibl. N'e, G. 1490 + D 78). 

Cette réimpression fait partie de l'ouvrage intitulé : Histoire 
universelle depuis le commencement du monde jusqu'à présent 

‘composée en anglais par une sociélé des gens de lettres, 10 

vellement traduite en français par une société de gens de 

lettres, tome LXX VIII (XXXVIIIe de l'Histoire moderne). 

Le Précis du Siècle de Louis XV commence à la page LE 
il est précédé de l'Avis suivant : « Les historiens anglais 
a ont traité le règne de Louis XV d'une manière si sècheetsl 

« concise, que nous avons cru devoir les oublier pour un m0 

« ment. Le règne de ce monarque formant un tableau trs 

« intéressant, nous avons jugé nécessaire de lui donner U. 
« certaine étendue. Nous aurions désiré pouvoir le présent 
« surun plan qui fût à nous; mais la plupart des Mémoirts 
«qu’il aurait fallu compléter sont encore ensereis ds 

il nous 

« semblé que nous ne pouvions rien faire de plus agréable à 

« nos lecteurs que d'encadrer dans notre ouvrage la mas : 

«événements, tels qu'ils ont été rédigés dans le Siècle 
« Louis XV par M, de Voltaire. 

« Non seulement il séduit par les charmes de la narritio® 
« mais la préférence lui est encore dûe, si l'on réfléchit qu'au 
« cun écrivain n’aceu de relations aussi importantes ni . 
étendues, soit comme bel esprit, soit même comme histori 

graphe de France. - 

« Nous prévenons-toutefois le lecteur que nous indiquerons 
«en notes, certains faits qui nous ont Faru hasardés, 

———— 

LS
 

  

EL Ces notes sont aux pages 6482679
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«que nous ne prétendons garantir en rien la justesse de ses 
« réflexions, » + 

m4. Précis pu Siècue pe Louis XV. Paris (Micolle et 
Renouard) de l'impr. des frères Mame, 1808. In-18 
(Bibl. Ne, Lb 38, 13); in-12 et in-8.. | 

Edition stéréotype d'Herhan, réimprimée en 1812. 

124$. LE MÊME PRÉCIS. Paris, Dabo, Tremblay, Feret el 
Gayel, 1819. In-12 (Bibl. Ne, Lb 38 13 A). | 

Edition stéréotype, , 

1246. SIÈCLE DE Louis XV. — HISTOIRE DU PARLEMENT 
DE Paris. Paris, F. Didol, 1850. In-18. Portrait (Bibl. 
Ne, Lb 38, 14). , 

Le Précis du Siècle de Louis XV a été réimprimé souvent 
avec le Siècle de Louis XIV (Voy. les n° 1 197 et suivants). 

$ VI 

HISTOIRE DU PARLEMENT DE PARIS | 

M47. Histoire Du PARLEMENT DE PARIS PAR M. L'ABBÉ 
Bic... Amslerdam, 1769. 2 vol. in-8° de’ 4 ff. non chiff.. 

Yet 246 pp. (t. I); — de 4 ff. non chiff. et 245 pp. 
(t IT; Bibl, Ne, Lf25, 16, et C. V. Beuchot, 370). 

D'après "Voltaire, cctte première édition de l'Histoire du 
Parlement de Paris fut donnée par Marc-Michel Rey (Voltaire 
à Thieriot, 29 mai 1769). ° 

L'ouvrage était encore excessivement rare en juin (Mémoires 

* Sécrels, 25 juin), et on le recherchait « avec d autant plus 
€ d'empressement qu’on prétendait que Voltaire ne l'avait fait 

24
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«que pour se rendre favorable le ministère qui lui art 
« fourni.les matériaux. » (Mémoires secrets, 17 juillet). 

Wagnière, dans son Examen des Mémoires de Bachrmont, 
prétend que Voltaire « ne reçut pas de matériaux pourh 
€ composition de cet ouvrage, mais qu'il l'écrivit à l'insigi- 
«tion du ministère et à celle d'un prince » (Mémoires sr 
Voltaire, t. I, p. 299). - 

Voltaire désavoun l'Histoire du Parlement dans deux letres 

adressées l’une à M. Marin (5 juillet) et l'autre à M. Lacon* 
. (9 juillet 1569). 

Deux éditions nouvelles « avec additions et correctes 
avaient déjà paru en juillet (Voltaire à d’Argental, 7 juiléts 

et, dit Beuchot, avant la fin de l'année, la cinquième avait Fa 

le jour. , | 

1248. HISTOIRE Du PARLEMENT DE PARIS, ETC. Secord: 

édition revue, corrigée et augmentée par l'auteur, Ans- 

lerdam, Jeañ-Jacques du Fay, 1569. 2 vol. in-8° de si 
d 

et 235 pp. (t. 1); — de vuret 235 pp.{t. Il; Bible N°, 
Lf25, 16 À). : 

Dans cette seconde édition, le chapitre £xviit (et dernier) 4 
été remanié. Quérard (Les Supercheries littéraires dévoilés, 

éd. Daffis, I, 530) et Barbier (Dict. des ouv. anonÿiés, édition 

Daffis, II, 586) citent une nouvelle édition de 1769 avec le _ 
de Genève, 2 vol. in-8. La cinquième édition (s. L 162 
in-8° de 2 ff. non chiff. et 364 pp.), a un Avis au verso dure 

Un exemplaire de cette cinquième édition ayant appart, 
M. Paulin Paris (voy. le Catalogue de ses livres, Paris 
Techener, 1882, p. 470), a été acquis récemment par laBitlo- 

‘ thèque Nationale. 

1249. HISTOIRE DU PARLEMENT DE PARIS, ere. Amsterdam 

* $. R., 1770. 2 vol. in-80 de 1 f. de titre, mr pp. Our ls 

table des chapitres, 1 p. non chiff. pour l'errala, VIF" 
pour l'Avant-Propos et 217 pp. (t. 1); de 2 ff, non chif. 

et200 pp. (t. II; Bibl. N'e, Lf25, 16 B). 

, Le texte de cette édition est conforme au texte de la premiété 
édition d'Amsterdam. 

1250, HISTOIRE Du PARLEMENT DE PARIS, DEPUIS SON ÊTa" 

BLISSEMENT JUSQUES À L'ABOLISSEMENT DES JÉSUITES,PAÀ
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MoxsEur DE VOLTAIRE. Sixième édition corrigée. Lau- 
sanne, Grasset, 1770. 2 vol. in-12 de 179 pp. (t. 1); de 4 

1f, detitre et 145 pp. (t. 11; Bibl. N'e, Lf 25, 16 H). 

Cette édition n’a pas les additions que nous signalôns sous 
les nu 1251 et 1252. 

1$1. HISTOIRE DU PARLEMENT DE PARIS, PAR M. L’'ABBÉ 

Bicore. Huitième édition revue, corrigée et augmentée 
par l'auteur. Francfort, Jean Pontet, 1770. 2 vol. in-8 
de 194 pp. et 1 f. non chiff. (t. 1); de 1 f. de titre, 
170 pp. et 1 f, non chiff. (t. Il; Bibl. Ni, Lf 25, 

16Cet C.-V. Beuchot, 371). Si 

La seconde partie a xxxvnr chapitres, au lieu de xxxvir. Le 
chapitre ajouté est intitulé : Singulier arrét du Parlement 
contre le prince de Condé qui avait emmené sa femme à 
Bruxelles. ° 

1$2, HISTOIRE DU PARLEMENT DE Paris. Sixième édition 
corrigée, S, I. (Genève), 1771. In-8 de 2 ff. et 367 pp. 

(Bibl. Ne, LE 25; 16 D). | ‘ 

Le texte de cette édition est conforme à celui de l'édition 
publiée sous la rubrique de Francfort. Nous croyons que 
l'édition sans nom de ville (publiée à Genève) est antérieure à 
l'édition qui porte l'indication de Francfort, quoique celle-c1 
äitle millésime 1770 et celle-là le millésime 1771. 

M$3. Histoire pu PARLEMENT DE Paris. Londres, 1773; 
in8 (Quérard, Bibliogr. Volt., p- 87). 

Kayser (Index locupletissimus, ete.; t. VI (1836), p. 108", cite 

dep sdition de 1773, in-8°,avec le nom de Lausanne et l'adresse 

€ Pott, 
| 

l'Histoire du Parlement de Paris est au tome XX de l'édi- 
Von encadrée (1375). Le chapitre Lxrx (Le Parlement mécoit- 

lente le Roi et ne partie de la nation. Son arrêt contre le che- 
valier de la Barre er coutre le général Lalli) parut pour Ja 
Première fois, dans cette édition. 
Dans l'édition .ins4e des Œuvres de Voltaire (t. XXVIL, de 

1577) l'Histoire du Parlement est divisée en Lxx chapitres,
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| (voy. la note de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd, Carrie, 
t. XVI, p. 106); elle est divisée en Lxix chapitres dans l'édios 
de Kehl (t. XXVI). | 

1254. HISTOIRE pu PARLEMENT DE Paris. Paris, de Tir 

de F. Didot, 1820. In-18 de 2 ff. et 371 pp. (Bill. N, 
Lf2$,16E). 

Édition stéréotype. 

1255. HISTOIRE DU PARLEMENT DE Paris. Paris. Let, 
1830, in 18. 2 vol. in-18 (Bibl. N'e, Lf25, 16 F). 

1256. Histoire DU PARLEMENT (sic). Paris, Treuil à 
Wurlz, 1835. In-8 de ‘2 ff. non chiff.n, 1v et 373 F5: 

® (Bibl. Ni, L£2$, 16 G). 
Tome Lille de la Nouvelle bibliothèque classique. 

L'Histoire du Parlement de Paris a été réimprimée a 155 

à la suite du siècle de Louis XV (Paris, F. Didot, in-18}. 

$ VI 

HISTOIRE DE CHARLES XII 

1257. HISTOIRE DE CHarLes XII, ROI DE SUËDE, PAR M 
_ V*%* Basle, Christophe Revis (Rouen, dore) 17341. 
in-12 de 1v,35$ pp. et 1 f. non chiff. pour les fi 

corriger (t. 1); — de 2 ff. non chiff., 363 pr “ 
. non chiff, pour les fautes à corriger (t. Il; — Bibl 

* M. 1708. 2 À 1-21 et C: V. Beuchot, 341). 

  

rer : Leur HS 1. L'exemplaire de la Bibliothèque Nationale n'a pis le 
d'errata qu'on trouve dans l'exemplaire de la collection Beuchot.
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Il est difficile de préciser à quetle époque Voltaire entreprit: 
l'Histoire de Charles XII. 

M. Geffroy, dans la Préface qu’il a mise en tête de son 
excellente édition de l'Histoire de Charles XII (Paris, Dela- 
grave, 1881, in-12), dit que l’auteur « conçut cn 1730, à son 
retour d'Angleterre, le projet d'écrire cette Histoire »… 
Al. Geffroy ajoute que « ramasser de nombreux documents... 
«comparer, extraire, ordonner…., etc..., etc... ne fut pas pour 
« Voltaire l'œuvre de plus d'une année.» Il y a là quelques 
inexactitudes qu’il importe de relever, Lorsque Voltaire revint 
d'Angleterre, au mois de mars 1729 (Voltaire à Thieriot, 10 et 
25 mars 1729), l'Histoire de Charles XII était achevée, Le 
iravril 1729, Voltaire faisait redemander par Thieriot à M. de 
Maisons le manuscrit suédois (« 1 beg of you to desire M. Mai- 
sons, lo restore the Swedish manuscript »}, et le Mercure de 
mai 1729 (pp. 973-974), annonçait la prochaine publication du 
livre en deux volumes in-12. | 

Une note de Voltaire (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
t XVI, p. 226) nous apprend que le troisième livre de 
l'Histoire de Charles XII fut écrit en 1727 ! ; et comme l’ou- 
“rage ne parut qu’à la fin de 173r, il en résulte que Voltaire 
ÿ travailla au moins pendant cinq ans. 

Cequ'il faut retenir des assertions quelque peu hasardées de 
M. Geffroy, cest que Voltaire, après son retour d'Angleterre, 
usa de tous les moyens pour contrôler, par des témoignages 
dignes de foi, l'exactitude des faits qu’il avait relatés : sa cor- 
féspondance ? et un dossier des plus curieux, conservé à la 
Bibliothèque Nationale (Mss. Fr. 9722., Anc. Suppl. Fr. 3804. 
Anc. carton 1309 B), nous le montrent constamment préoc- 
cupé de s'enquérir, auprès de toutes les personnes qui avaient 
approché Charles XI, qui avaient servi sous ses ordres, qui 
AVaient vécu dans son intimité, des moindres particularités, 
de l vie de son héros. On a souvent reproché à Voltaire 
d'avoir composé légèrement l'Histoire de Charles XII. Mably 
Qui regardait Voltaire comme « le plus frivole, le plus plaisant 
t des historiens » a dit que « dans.son Charles XII, il courait 

mem Z 

Ailleurs (Discours sur l'Histoire de Charles XII) Voltaire dit qu'il 
pa Son Histoire en 128; ailleurs encore (Commentaire historique) on 
ie Cette histoire fut principalement composée en Angleterre, à la campagne 

Arec AL, de Fabrice. qui avait résidé sept ans auprès de Charles XIE, après 
à journée de Pultawa ». . ee 

2: Voyez sa lettre à Thieriot du 2 mars 1729. — Cette lettre ne‘peut être 
2 2 Mars : elle est datée de Saint-Germain, où Voltaire n'arriva que vers le 

Dieu de mars, ‘ roc ‘
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« comme un fou à la suite d'un fou ‘». Sslon l'auteur ds 
Nouveau dictionnaire historique, l'Histoire de Charles XII 
mérité.à Voltaire le titre de Quinte-Curce français?, Ces cri. 
tiques tombent d’elles-mêmes, quand on voit avec quel amour 
pour la vérité et avec quelle scrupuleuse recherche de l'erx- 
titude Voltaire a écrit son livre. Desfontaines lui-même est 
obligé de reconnaître que « M. de Voltaire a travaillé sur és 
« mémoires qui. lui ont été fournis, et sur les récits de quel 

‘. « ques officiérs qui avaient servi sous le conquérant du Nora 

(Le Nouvelliste du Parnasse, seconde édition, Paris, Charte, 

. 1734, t IL p. 444.) 

. Voltaire nous a laissé dans ses Conseils à un journaliste et 

dans la Préface de l'édition de 1748 (en tête de l'Histoire à 

Charles :XI1), la liste des relations et des mémoires quilt 

mis à contribution .pour composer l'Histoire de Charles AIT: 

« J'ai écrit, » dit-il, « la vie singulière de Charles XL sur les 

« mémoires de M. de Fabrice,qui avait été huit ans son favori; 

« sur les lettres de M. de Fierville, envoyé de France a 

« de lui; sur celles de M. de Villelongue, longtemps obztl 
« à son service; sur celles de M. de Poniatowski. j'a oi 

« sulté M. de Croissi, ambassadeur de France aupres ut 
« prince, etc. (Conseils à un journaliste). » 

« J'ai depuis réformé cette histoire », ajoute Voltaire duss 
la Préface de l'édition de 1748 « sur le journal milite 2 
« M. Adlerferlt, qui est très exact et qui à sriires, 

.« quelques faits et quelques dates 3, J'ai même Re ns à 
« l’histoire écrite par Nordberg, chapelain et confésst 
a Charles XIE » _. .. : . … . 

s © Si l’on ajoute à ces sources les Anecdo 
publiées en 1699, par Dalerac; — l'Histoire 

tes de Polztt 
de Suède sous 

  

— Cas 

1. De la manière d'écrire l'histoire. . ne à 
. mn - 508: Paralèt à 

2. Cf. le Journal étranger de juillet 1756, p?- 205-228: Pa A4 
Charles XI, roi de Suède, et d'Alexandre le Grand, traduit à lee né 
P. Feyjoo. — (Quinte-Curce et Voltaire sont les deux historiens $ 

desquels le P. Feyÿjoo établit son parallèle). 
pr pradte 01 

3. L'Histoire militaire de Charles XII, par Adlerterhd, a été FE € 
rançais par Ch. Max. Adlerferld, fils de l'auteur. Amsterdam, VE 

Paris, 1741, 4 vol. in-12. Foot - JS" 
4. L'Histoire de Charles XII, par Nordberg, a été traduite € Fe es 

Warmholtz. La Haye, 1748, 4 vol. in-4. Warmholtz avait re 
‘traduction dès 1741. Il paraît, dit Beuchot, que des frontiphs sers 
volume ont été tirés avec la date de 1742 (Œuvres de Voltaire, €? 
Correspondance, t. 111, p. 510). 
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règue de Charles XIT, par de Limiers (Amsterdam, 1721); — 

les Annales turques, recueillies par le prince Cantemir (His- 

toire de l'agrandissement et la décadence de l'empire ottoman); 

et en outre les témoignages reçus de vive voix du baron de 

Gértz!, du comte des Alleurs #, du roi Stanislas 3, du maré- 

chal de Saxe, fils du roi Auguste f, de lord Bolingbroke®, de 

la duchesse de Malborough 5, du médecin Fonseca et de 

M. Bru, parent de Voltaire et premier drogman à la 

Porte 7, etc.….., ctc.…., on reconnaîtra que Voltaire s’est entouré 

de tous les documents qui pouvaient lui apprendre la vérité, 

et que, comme il l'a dit lui-même dans son Discours sur 

l'Histoire de Charles XII, « il n'a pas avancé un seul fait sur 

« lequel il n'ait consulté des témoins oculaires et irrépro- 

« chables, » - 

Le dossier conservé à la Bibliothèque nationale et conte- 
nant une grande partic des papiers qui ont servi à Voltaire, 

comprend les pièces suivantes : ‘ 

1° Traité de navigation de commerce entre le roi de Suède 
etle comte Palatin du Rhin; ' 

2 Deux mémoires dy maréchal de Schullembourg sur la 

guerre entre la Suède ct la Pologne (1703-1704); ° 

3° Mémoire du comte Poniatowski; 

,4* Lettres adressées à Voltaire par le comte de la Cerda de 
Villelongue, colonel au service de Sa Majesté Impériale et 
Catholique, premier chambellan et vice-commandant des gardes 
du corps à cheval de S. A. S., le prince Palatin du Rhin, duc 
régnant des Deux-Ponts; . 

5e Réponses à diverses questions sur les actes de la vie de 
CharlesXIl; - . | ‘ 

CE 

, 1. Sur les relations du baron de Gürtz et de Voltaire, voy. Desnoires- 
tres, la Jeunesse de Voltaire, pp..147-150. Cf. Voltaire, Histoire de 

Usste, partie JT, chap, vin. : 
2. Œuvres de Voltaire, éd, Garnier,t. XVI, p.113. 
3, Commentaire historique et lettre de M. de Tressan à M. de Voltaire, du 

29 juillet 1759, dans la Correspondance, - 
4. Histoire de Charles XIE, livre IIL. 
5. 1bid., livre VII. 

t 6. Le Charles XII de Voltaire et le Charles XII de l'Histoire, par M. Gef-. 
roy, dans ja Revue des Deux-Mondes du 15 novembre 1869, p. 378. Les 

détails que M. Geffroy donne dans cette étude sur histoire de la publication 

du Charles XII de Voltaire sont beaucoup plus exacts que ceux qne lon 
trouve, dans sa Préface, en tête de son édition de l'Histoire de Charles XIT. 

7: Histoire de Charles XIL, livre V.
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6° Remarques sur l'Histoire de Charles XII; 
7° Notes {de Voltaire) en anglais, etc... ; 
8° Capitulations entre l'empereur de France et Mehemet IV, 

empereur des Turcs, renouvelées Je 5 juin 1673 par les soins 
de M. le marquis de Nointel, ambassadeur pour Sa Majesté 
Très Chrétienne, à la Porte-Ottomane ; 

9° Articles d’un traité de paix entre le Grand Seigneur et le 
czar de Moscovie, conclu à Constantinople au commencement 
du mois de décembre 1709 ; 

10° Traité entre le Czar et le Grand Seigneur {r2 juillet 1711). 
119 Copie d’une lettre de M. le comte des Alleurs à M. le 

comte de Muller,chancelier de Ja cour de Suéde(20 mai 175% 
12° Traité de paix entre le Grand Seigneur et le Czar de Mos- 

covie, conclu à Andrinople le 16 juin 1713; 
13° Lettres (de M. de Fierville) à M. de Torcy ; 

14° Relation de l'affaire du, Pruth. — Cette relation, dit 
M. Geftroy, a été imprimée sous le nom de Poniatowski dans 
l'édition de l'Histoire de Charles XII donnée par M. Léon 

. Thiessé; LU 
15° De la dernière guerre de Pologne {tiré des mémoires de 

M. Antoine de Baluze); 

16° Relation de la guerre de Suède présentée à la Porte par 
le baron de Funck: - . ‘ 
179 Traduction de l'acte ou traité donné de la part du grand 
vizir au Czar de Moscovie; ‘ ‘ 

18° Relations de Constantinople, de Transylvanie et dé 
Perse; . | 

19° Littera abdicationis regni Poloniæ facta a rege Augusto; 
20° Copie de la harangue de M. l'envoyé Grothausen au grañd 

vizir{, _ 

L'impression de l'Histoire de Charles XII, commencée à Paris vers la fin de 1730, fut suspendue, par ordre du garde des sceaux?:0n saisit la premiére partie de l'ouvrage, qui 
avait été tirée à 2600 exemplaires (le manuscrit de la seconde 

tt 

1. Ces vingt pièces sont réunies en ua volum: sur le dos duguelon lt? 
Recusil, Suède, Pologne et Turquie, 

2. L'Histoire de Charles XII avait été cependant munie d'une « approï- tion au sceau s (Voltaire À Cideville, 30 janvier 1731); —. ce qui obligea le Barde des sceaux à retirer le privilège, -fut la crainte de déplaire au ni Auguste, dont Voltaire avait été obligé de dire des vérités un peu fâchessts (Voltaire au même, 16 février 1731).
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partie n'était pas encore prêt}, et Voltaire dut s’adresser à 
Cideville pour le prier de lui faire obtenir une permission 
tacite du premier président de Pontcarré, ou de lui trouver, à 
Rouen, « un de ces imprimeurs qui font tout sans permission » 
{Voltaire à Cideville, 30 janvier, 3 et 16 février 1731). — 
Cideville mit Voltaire en rapport avec Jore; et c’est Jore qui 
imprima en 1731, à Rouen, l'Histoire de Charles XIT. Voltaire 
surveilla lui-même l'impression de son livre (il séjourna à 
Rouen et aux environs de cette ville depuis le milieu de mars 
jusqu’à la fin de juillet ou au commencement d'aoûtt,ert les pre- 
miers exemplaires de l'Histoire de Charles XII virent le jour 
en novembre (Voltaire à de Formont, 21 novembre 1731). 

‘ Jore, dans son Mémoire, dit que Voltaire fit.faire de son 
Charles XII « deux différentes éditions tout à la fois » (Vol- 
tariana, éd, in-8, p. 74} : nous ne connaissons cependant 
qu'une seule édition avec le millésime 173r. C'est celle qui a 

se imprimée par Jore, et qui parut sous la rubrique de 
âle, : . . 

158. Histo DE Cuartes XII, ETC... Seconde édition 
revue et corrigée par l’auteur. Bdsle, C. Revis (Rouen, 

dore), 1732, In-8 de xvi (pour le faux titre, le titre, le 
Discours sur l'histoire de Charles XII et l'Argument du 
fremier Livre), 363 pp. et 1 f. non chiff. pour les Faules 
à corriger. Portrait de Charles XII (C. V. Beuchot, 

342). ee 

Le Discours sur l'Histoire de Charles XII, qui, dans la pre 
mière édition, était à la fin du tome second (pp. 347-363), est, 
dans cette deuxième édition, en tête de l'ouvrage. ‘ 

1259. LE MÊME ouvrace. Amsterdam. Aux dépens de la 
CE, 1732. 2 vol. in-8 de 10 ff. non chiff. et 219 pp. 
(t.1); de 2 ff. non chiff. et 212 pp. (t. IL; (Bibl. N°, 

M. 1708, 2 Ad). | 
, Cette édition parut après la seconde édition de Basle(Rouen). 

Voy. le dfercure de février 1732, PP. ‘337-340. Le Mercure 

  

1. Voy. le Mémoirede Jore, dans le Voltariana, Paris, 1748, in-8, pp. 74-75. 
ste dit que Voltaire quitta Roven après un séjour de sept mois. C'est une 

teur : Voltaire partit pour la Normandie vers le milieu de mars, et le 

5 août 1734, il était déjà rentré à Paris, d'où il écrivait à Cideville.
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parle de l’errata débité avec la première et la seconde édition; 
etil indique en même temps d'autres fautes à corriger, diss 

. les deux premières éditions de l'Histoire de Charles XII. 

Sur cette édition d'Amsterdam, voyez aussi la Bibliothère 
française, t. XVII, p. 48. ‘ ‘ 

1260. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition revue et cor- 
rigée par l’auteur. Basle, Chrislophe Revis. 1732. 2par- 

ties’in-8 de xvi et 238 pp. (t. I); de 1 f. detitre,1f 
paginé au v° 222 (sic), 234 pp. (page, 239-472) ét 1 Ê 

non chiff. pour les Faules à corriger (t. 11; Bibl. N°, 
| M. 1708, 2 Aa). 

Portrait de Charles XII gravé par Aveline. 

Nous ne croyons pas que cette édition ait été imprimét à 

Rouen, chez Jore. Peut-être est-ce la contrefaçon des Mac 

dont: Voltaire parle dans ses lettres à de Ciderille et à de 
- Formont (novembre et 10 décembre 1731). Mais à coup Sr, 
ce n’est pas l'édition lyonnaise dont il est question dans 1 
lettre à Brossette du r4 avril 17323 car on n'y trouvi Fe 

-.. phrase changée par Brossette au livre Ve (Voy. Œuvres 
Voltaire, éd. Garnier, t, XVI, p. 259 ett. XXXII, pp. 2? 

253). 

1261. LE MÈME OUvVRAGE. Troisième édition revue et C0f- 

. rigée par l'auteur. Basle, Ch. Reis (Rouen, doré), ui 

‘In-8 de xvr, 363 pp. et 1 f. non chiff. pour les Fauls 

corriger (Bibl. N'e, M. 1708, 2 Ab). 

Portrait de Charles XII. — C'est la deuxième édition, 25% 
ne : : ur un nouveau frontispice, Il n'y a eu réimpression que Fe 

les pages 362-363. 

1262. LE MÊME OUvRAGE. Quatrième édition revue et co 
‘ rigée de plusieurs fautes qui s'étaient glissées dans 5 

trois précédentes. Bâle, Ch. Revis, 1732. 2 (0m£$ ins 

de 1 f. de titre, x et 195 pp. (t. 1); de 195 pp. (p2819" 
389, t. II; — Bibl. N'e, M. 1708, 2 Ac). 

.  — pire 2aadentts 
Les fautes signalées dans les errata des éditions précédent
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sont corrigées dans cette quatrième édition. Le conimence- 

ment du livre Ille a été remanié, etc. 

Quoique publiée sous la rubrique de Bäle, nous doutons 
que cette édition ait été donnée par Jore. Peut-être est-ce une. 
contrefaçon de la quatrième édition de Jore. 

Nous savons par une lettre de Voltaire à Thieriot du 26 mai 
1732, que la quatrième édition de l'Histoire de Charles XII 
parut au mois de mai 1732. 

1265. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition revue, corrigée 
et augmentée par l'auteur, avec les Remarques critiques 
de M. de La Motraye et les Réponses de M. de Vol- 
taire. Amsterdam. Aux dépens de la Ci, 1733. 2 vol. 

in-8 de 288 pag. (t. 1); de 269 pag. (t. II; — voy. Bi- 
biolhèque française, Amsterdam, du Sauxel,. 1734 
t. XIX, pp. 123-148). 

Voltaire travaillait, dès le mois.de septembre 1732, à des 
additions « pour une des éditions de Hollande de Charles XII. » 

La Motraye, gentilhomme français qui voyageait en Tur- 

qui,etquisetrouvait à Bender,en même temps que Charles XIE, 

ayant publié des Remarques historiques -et critiques sur 
l'Histoire de Charles XII (Londres, 1722, in-8° d'après 
Warmholtz, Bibliotheca Sueo-Gothica, t. X, p. 175), Voltaire 

dut « s'abaisser à répondre à cette misérable critique » (Vol- 

tire à de Formont, septembre 1732). : 

Les Remarques de La Motraye sont jointes à l'édition 

d'Amsterdam, avec les réponses de Voltairet. «auteur, lisons- 

« nous dans la Bibliothèque française (p. 124), a mis à la tête 
a de cette édition une lettre où il se justifie du reproche qu’on 

« lui a fait? d’avoir calomnié la ville de Hambourg au sujet 

« de la ruine d’Altena, que le général Steinbok brûla le 19 

& janvier 1713. » 

  

1. Le Mercure de seotembre 1733 (p. 2006 annonce une Réponse à la cri- 
tique du Sr de La Motraye Sr toire de Charles XII, roy de Suède, 
Far M... La Haye, Gosse et Néaulme, 1733. S'agit-il de la Réponse de 

Voltaire, ou de celle d’un officier suédois, dont il est question dans le Mercure 

de juin 1733, p. 1416? d ts d 
2. Voyez dans la Bibliothèque raisonnée des ouvrages des saranis @e l'Europe, Amsterdam, 1732, T IX, p. 469, une Leitre à Mr... sur. un 

endroit de l'Histoire de Charles XL par M. de Voltaire, où il es! parie ee l'embrasement d'Altena, etc. ‘
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1264. LE MÊME OUVRAGE. Cinquième édition de Christophe 
Revis, plus ample et plus correcte que toutes les précé. 
dentes, augmentée des critiques de La Motraye et des 
réponses à ces critiques. Base, Ch. Revis (Rouen, 
Jore), 1733. 2 tomes in-8 de xvi ct 238 pp. (t. I}; de 
226 pp. (t. I1;.Bibl. N', M. 1708, 2 Ac et C, V. 
Beuchot, 343). 

La Lettre de M. de La Afotraye à M. de Voltaire conte. 
nant des remarques historiques, etc., est au tome Ile, pp. 13g- 
224. Les réponses de Voltaire sont en notes au bas des pages. 
— La Lettre de La Motraye est datée de Londres, 8 avril 
1732. ‘ 

On trouve aux pages 225-226 du tome Île un Avis sur l'His- 
toire du roi Auguste, par Pabbé de Parthenay (J. B, Desro- 
ches de Parthenay, avocat général! . 

1265. LE MÊME OUVRAGE. Septième édition de Chrystophe 
(sic) Revis, plus ample et plus correcte que toutes les 
précédentes. Augmentée des critiques de La Motraye 
et des réponses à ces critiques. Basle, Chrystofhe 
Revis, 1737. 2 tomes in-12 de XVI, 238 pp.ctif, 
pag. 221-222 pour l'Apis sur l'Hisloire du roi August 
(t. I); de 4 et 220 pp. (t. II: Bibl. Ne, M. 1708, 
2 Af). - 

| Titre rouge et noir. | 
Portrait de Charles XII. 

: Contrefaçon de la cinquième édition de Jore. 

1266. LE MÊME OUVRAGE. Neuvième édition de Christophe 
Revis, plus ample et plus correcte que toutes les précé- 
dentes, augmentée des critiques de La Motraye, et des 
réponses ‘à ces critiques. Basle, Chr. Revis, 1757: 

1. La Haye, Van Duren, 1733-1734, 4 vol. in-12.
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2 tomes in-12 de 1 f. detitre et 204 (t. I); de 1 f. de 

titre et 190 pp. (t. Il; — C. V. Beuchot, 344). 

L’exemplaire de la collection Beuchot n’a pas le Discours 
sur l'Histoire de Charles XIT; mais ce Discours doit certaine- 
ment se trouver en tète des autres exemplaires du tome Ier de 
cette neuvième édition. 

La neuvième édition de l'Histoire de Charles XII a été réim- 
primée en 1738, toujours sous la rubrique de Bdle et avec l’a- 
dresse de C. Revis (Bibl. Ne, 1709, 2Aj, 1-2, et M 1708 
24h.et C. V. Beuchot, 345}. Les éditions avec le millésime 

°1738 sont in-12 de vus et 204 pp. (t. 1}; de 1 f, de titre 
‘ etago pp. (t. Il; Bibl. Nie, 1708,2 A j 1-2); — ou de 1 f. de titre, 

vuret 208 pp. {t. 1); de 1 f. de titre et 192" pp. {t. Il; Bibl. Nie, 
1708, 2 Ah}. Cette dernière édition a été rajeunie en 1740, 
au moyen d’un frontispice, sur lequel on lit : Dixième édition 
de Ch. Revis, etc. Bäsle, C. Revis. (C. V. Beuchot, 346. — 
Voy. un exemplaire appartenant à une autre réimpression 
avec la même adresse, et le millésime 1748, Bibl. Ni, 1708 
24m). . 

L'édition de 1737, les deux éditions de 1738, l’édition de 1740 
": étcelle de 1748 ont toutes, en tête du tome ler, un portrait 

de Charles XI. : Fe 7 

Le titre est rouge et noir. 

1267. LE MÈME- OUVRAGE. Amslcrdam, Ledet et C'°, 1739. 
2 vol. in-8. ‘ 

Nous n'avons pas eu entre les mains d'exemplaire apparte- 
nant à cette édition qui est signalée par M. M. Warmholtz 
dans Je tome X de la Bibliotheca Sueo Gothica (Upsal, 1805), 

‘p-172. Voltaire parle de l'édition de 1739, dans la Préface 
de l'édition de 1748 (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XVI 

P. 129). ‘ oo . 

1268, LE MÊME OuvRAGE. Huitième édition de Chrys- 

tophe (sic) Revis, etc … Basle, Chrystophe Revis, 1740. 

2 tomes in-12 de xvi, 238 pp.et 1 f. paginé 221-222 {t. I); 

de 4 et 220 pp. (t. 113 —. Bibl. N°, M. 1708, 2 Ak). 

Titre rouge et noir. L | 

C'est la septième édition de Cliristophie Revis, rajeunie au 

moyen d'un nouveau frontispisci
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1269. LE ‘MÊME OUVRAGE... par M.'de Voltaire, Nouvelle 
édition plus ample et plus correcte que toutes les précé- 
dentes, etc. Hambourg, Aux dépens de la C*, 158. 
2 tomes in-12 de 1 f. de titre, xu, 250 pp. et 2 pp. non 

- chiff. pour la Table des livres (t. 1); de 1 f. de titre, 
236 pp. et 2 pp. non chiff. pour la Table des livres (t.1]; 
Bibl. N', M. 1708, 2 Al 1-2 Réserve, Exempl. avec 
l’ex-libris du duc de Brissac). 

L'histoire de Charles XIL est au tome VI de l'édition des 
Œuvres diverses. de A1. de Voltaire, Londres, Jean Nourst, 
1746 (in-12 de 2 ff. non chiff., xr, 1 p. non chiff. et 383 pp); 
et au tomc VII de l'édition des Œuvres de M, de Voltare, 
‘Dresde, G. C. Walther, 1748 (in-8 de 10 ff. non chiff., 230 
.pp. et 8 ff non chiff. pour la Table des matières). 

La « Préface de cette édition de 1748 paraissait pour la 
* première fois ‘en tête du tome VII de l'édition de Dresde 
(Voy. dans la collection Beuchot, n° 12, un exemplaire conte- 
nant des corrections de la main de Longchamp. Ces corret- 

tions ont été admises dans le t. IX de l'édition de 1751 (Œuvres 

de A. de Voltaire, Nouvelle édition, etc. S. 1. ets. n. (Paris, 

Lambert) in-12 de 2 ff, non chiff., xxiv et 380 p.C. V. Beu- 
chot, 13). Entre l'Histoire de Charles XII et la Table des 
matières contenues dans le tome IX, se trouve un cahier dé 
24 pp. pagin., 281-303, contenant les Anecdotes sur le Cia 
‘Pierre-le-Grand1 (C. V. Beuchot, 13). 

1270. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition: corrigée Et 
beaucoup augmentée. S.' I. et s. n. (Paris, Lamkerl, 
1751. In-12 de 2 ff. non chiff., xxiv et 380 pp. (Bibl. 
N', M. 1708, 2 An. Réserve. Exemplaire aux armes de 

. Marie-Antoinette), 

C’est le tome IX de l'édition des Œuvres de 1751, avec Un 
faux titre et un titre sur Issquels on lit : Histoire de Char- 
les XII, etc. . 

Le titre est rouge et noir, Un 
Le cahier contenant les Anecdotes sur le cyar Pierrt le 

1. Voyez Afélanges, année 1748.
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Grand a été supprimé dans ce tirage à part du tome IX de 

l'édition de 1751. — D’après M. Geflroy (le Charles XII de 

Voltaire et le Charles XII de l'Histoire; Revue des deux 

Mondes du 15 novembre 1869, p. 363), l'édition de 1751 donne 

le texte définitif de l'Histoire de Charles XI{; cependant Vol- 

taire fit encore des additions et des corrections dans les éditions 

de 1732, 1756, 1768 (in-4e), 1775 (Voy: Œuvres de Voltaire 

éd. Garnier, t. XVI, pp. 159, 208, 345, etc... - 

Dans le tome VI de l'édition des Œuvres de A. de Voltaire, 

donnée en 1752, à Dresde, par G.-C. Walther, l'Histoire de - 

Charles XII (in-12 de 2 ff..non chiff., xn, 324 pp., et 10 fF. 

non chiff, pour la Table des matières et les Fautes à corriger), 

est précédée des morceaux suivants : » : 

1° Pensées sur le gouvernement (pp. 111 à xt : 32 Pensées). — 

Ce morceau paraissait pour la première fois dans cette édition 

de 1752 (Voy. Mélanges) ; - : ‘ 

2e Lettre à M. le maréchal de Schullembourg, général des 

Vénitiens (pp. 1 à 5). ce | 

Cette Leitre avait paru en 1750, à la fin du volume, intitulé 

Oreste, tragédie. (Voy. le n° 204.) Elle y est datée du 15 sep- 

tembre 1740, et précédée d’un Avertissement qui a été repro- 

duit par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier. Correspon- 

dance, t. II, p. 506); | … 

3 Lettre à Nurberg, chapelain du roi de Suède, Charles XII 

et auteur d’une histoire de ce monarque (pp. 6 à 12). 

. Cette Lettre a été imprimée en 1744, Londres (Paris, Prault), 

in-8 de 1 F. de titre et 26 pp. — (C. V: Beuchot, 565, 566). 

4 Pirronisme (sic) de Phistoire (pp. 13 à 19); 

C'est la Préface de l'édition de 1748 : . 

Sur ce morceau, voyez la note de Beuchot (Œuvres de Vol- 
taire, éd. Garnier, t. XVI, p.123); _ 

Se Discours sur l'Histoire de Charles XII, qui était au-devant : 

de la première édition. Le 

1271. LE MÈME ouvrace. Nouvelle édition revue, cor: 

rigée et augmentée par M. de Voltaire. Berlin, .chex 

M. Sansouci (sic) (Rouen), 1755. In-12 de 1.f. detitre, 

xxIv et 404 pp. (C. V. Beuchot, 347). - 

Portrait de Charles XI. — Titre rouge et noir: 

On lit sur le frontispice : Tome Ir. I n'y a pas de tome If,
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La Préface de l'édition de 1748 est intitulée : Préface de 
cetle édition de 1755. 

1272. LE MÊME OUVRAGE. Avec les pièces qui y sont rel- 
” tives. SL. (Genève, Cramer), 1756 et 1737. In-8 def. 

non chiff. xxx1v et 396 pp. (C. V. Beuchot, 17et34f}. 

Appartient à la Collection complète des Œuvres de M. & 
Voltaire, première édition, publiée à Genève en 1756 et 173, 
par les frères Cramer. 

On trouve en tête de cette édition de l'Hisioire de Chur- 
les XII les morceaux suivants : 

1° Remarques ‘sur l'Histoire (pp. n à vu): — Ce morcu 
avait été imprimé, dès 1742 (Voy. Œuvres complètes, édition 
de Genève, Bousquet, 1742) ; 

2° Nouvelles considérations sur l'Histoire (pp. vi-xul.= 
Ce morceau parut en 1744, à la suite de AMérope (Voy. k 

‘ n°152); 

- 3° Anecdotes sur le cyar Pierre le Grand (pp. xiv-xxxv), Ces 
Anecdotes ont'été imprimées en 1748 dans le tome Il des 

” Œuvres de Voltaire, publiées à Dresde, chez G.-C. Waliber, 
pp. 242-256. Cf. Mercure de juin, 1750, t. Il, pp. 12 à 53. 

Les Pièces relatives à l'Histoire de Charles XII roi de Sud 
sont les suivantes : 

1° Lettre à M. le maréchal de Schullembourg (pp. 3-9); 

2° Lettre de Af. Norberg (pp. 10:18); 

3° Pyrrhonisme de l’Histoire (pp. 19-27); 

3° Discours sur l'Histoire de Charles MAI qui était au-devstt 
de la première édition (pp. 28-34). 

‘1273. LE MÊME OUVRAGE... Avec des Anecdoles sur le cqur 
Pierre le Grand et plusieurs pièces felatives à l'His- 
loire de Charles XII. Genève, les frères Cramer (Paris) 
1760. In-12 de 2 ff. non chiff. et 535 pp. (Bibl. N°, M. 

- 1708, 2 Ao). 

© Portrait de Charles XII. 
Titre rouge et noir. 

1274. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition. imprimée su 
le manuscrit de l'auteur. Amsterdam, Jacques Destordes:
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1760. 2 vol. in-12 de 267 et 256 pp. Portrait de 
Charles XI (C. V. Beuchot, 349 et 350). 

25. LE MÈME ouvracE. Nil: édition revue, corrigée et 
considérablement augmentée par l’auteur. Dresde, G. C. 
Waliher, 1761. In-8 de 1 f: de titre, xIv, 464 pp. et 

14. non chiff. pour la Table des malières (C: V. Beu- 
chot, 351). ‘ 

1276. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition revue, cor- 

rigée, etc. Berlin, chez M. Sansouci (Rouen), 1764. 
2 tomes in-12 de 2 ff. non chiff., xx1v, et 196 pp. (t. I); 
— de 211 pp. (t. 11; C. V. Beuchot, 352). 

Portrait de Charles XII. 

Titre rouge et noir. | F 

La Préface de 1748 est inti tulée : Préface de cette édition 
de 1750 (sic). — Sur l'édition des Œuvres de 1750, voy. notre 
tome I (Œuvres complètes, année 1750). 

1277. LE MÊME OUVRAGE. Genève, les frères Cramer (Paris}), : 
1766. In-12 de 2 ff. non chiff. et 535-pp. (C. V. Beu- 
chot, 353). 

Titre rouge et noir. ,: | 

Réimpression de l'édition dé 1760. (Voy. le n° 1273). 
En 1508, l'Histoire de Charles XII fut réimprimée dans le 

9. vil de l'édition in-4'des Œuvres de Voltaire.(pp. 1 
296). - —— 

L'Histoire de Car rles XII y est précédée des morceaux suis 

vants : 

1e Remarques sur l'Histoire (pp. 1-5)5 
2° Nouveiles considérations sur l'Histoire (pp. 6-9); 

*3e De Putilité de PHistoire (pp. 1o-t11); 
Sur ce morceau, voyez la note de Beuchot (Dictionnaire 

Fhilosophique, article Histoire, section HD); 

4° Anecdotes sur le cyar Pierre le Grand (pp. 12-25); 

5° Lettre a AM. le maréchal de Schullembourg (pp. 26-30) 

Ve Lettre à M. Norberg (pp. 31-36); 

25
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7° Pyrrhonisme de l'Histoire (pp. 37-42); 

8* Discours sur l'Histoire de Charles XII, ete... (pp 5° 

475, 
go Avis important sur l'Histoire de Charles AI (pp. 48-40. 

. — Cet Avis a été reproduit par Beuchot en tête de l'Histoire 
de Charles XII ; 

10° Autre Avis, p. 50. — Reproduit par Beuchot, en tête 
de l'Histoire de Charles XII. 

Au verso du faux titre sont imprimés les vers de Voltaire à 
Madame de **# en lui envoyant la Heuriale et l'Histoire de 
Charles XIT: . 

Deux héros différents, l'un superbe et sauvage. 

Ces: vers font. partie d’une lettre de Voltaire à la duchesse 
d'Aiguillon, de 1734 {Voy. Œuvres de Voltaire, éd. Garnier. 
Correspondance, t. I, p. 406. 

1278. LE MÈME OUvRAGE. Augsbourg, 1769. In-8 (Kaÿser, 
Index locupletissimus, clc., t. VE (1856), p. 108. 

Histoire abrégée de Charles XII par H. A, Mertens. 

1279. LE MÈME OUVRAGE. Berlin, chez M. Sansouci {Rouen} 
1776. 2 tomes in-12 de Xx1v et 196 pp. (t. DL 

de titre et 210 pp. (t. Il; Bibl. N'e, M. 1708, 2 Ap 1} 

Portrait de Charles XII. 

© Cette édition a été faite sur les éditions de 1755 et de 1504- 

La Préface de 1748 est intitulée : Préface de celte édition de 
1750 (Cf. les nes 1271 et 1256:) 

1280. Le MÈNE OUVRAGE. Genève, les frères Cramer, 1750. 

2 tomes in-12 de 2 ff. non chiff., xk1v et 182 pp (t. 1} 
de 2 ff. non chifr. et 192 pp. te H; C. V. Beuchot, 

354). . 
Portrait de Charles XII. - 
La Préface de 1748 est intitulée : Préface. 

1281. LE MÊME OUVRAGE. Lausanne, 1776. In-8.— Drisdi
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_1776 et 1780, in-8 (Quérard, Bibliogr. Volt. p. 79; Cf. 
Ersch, la France lilléraire, t. 11, p. 402). 

- 1282, LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition avec les correc- 
tions de l'auteur. Genève, les frères Cramer, trie 
2 tomes in-12 de 2 ff. non chiff., 182 pp. (t: I); de 2 
non chiff. et 192 pp. (t. 11; C. V. Beuchot, 355): 

Portrait de Charles XIL. Voy. le n° 1280. 

1283. LE MÊME OUVRAGE. Liège, 1790, In-12 (Quérard, Bi- 

bliogr. Volt., p. 79). 

Kayser (/ndex locupletissimus, etc.),.t. VI (1836), p. 105, 
cite une édition de 1790 in-8e, avec le nom de Leipzig. 

1284. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Didot, 1802. In-18 et in-12 

sur gr. pap. vélin. 

Edition stéréotype, qui a eu plusieurs tirages. 

128$. LE MÊME oUvracE. S. L., 1802. In-i2; — Melz, 

180$. In-12 (Quérard, Bibliogr. Voll., p. 79). 

Kayser (Zndex locupletissimus), t. VL(:S36)p. 107, cite une 

édition de 1803 (Dresde, Waither, in-8.) . 

1286. LE MÊME OUVRAGE. Londres, Stockdale, 1807. In-8. 

* Portr.(Lowndes, The Bibliographer’s Manual, V,2794). 

1287. LE MÈME OUVRAGE. Paris, H. Nicolle, 1808.'In-12 et 

in-8. Portr, de. Charles XI et figg g- (Quérard, Bibliogr. 

Voll.,p. 79). 

Edition stéréotype, qui a eu plusieurs tirages. — Quérard 

ne fait pas mention du format in-18, dans lequel l'édition 

stéréotype de 1808 a dû être aussi tirée. 

1288. LE MÈME OUVRAGE. Nimes, Gaude, 1810. In-12 (Bibl. 

N', M. 1708, 2 Aq).' ‘ 

Quérard cite une édition de Mmes, avec le millésime 1812 
(Bibliogr. Volt. p.39).
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1289. LE MÊME ouvrAGE. Nouvelle édition avec les correc- 
tions de l'auteur. Avignon, Jean-Alberl Joly, 1810. 
In-12. Portr. (Bibl. N°, M. 1708. 2 Ar). 

1290. LE MÊME GUVRAGE. Londres, 1814. In-12 (Lowndés, 
The Bibliographer's Manual, V, 2794). 

1291. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, 1816. In-8. Édit. cles- 
sique. 2° édit., 1826. 3° édit., 1830. Kayser, Index lou 
pletissimus, elc., t. VI (1836), pp. 107-108). 

1202. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Didol aîné, 1818. In-8. 

De la Collection des meilleurs ouvrages de la langue fran 
çaise, etc... 

1293. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dabo el Tremblay, 1819; 
et Paris, M° Dabo, 1825. In-12. 

1294. LE MÊME OUVRAGE. Zwickau, 1820. 2 vol. in -16, 

Figg. (Kayser, Index 5 locuplelissinus, ec, t VI (1556) 
P- ‘108. 

129$. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Lebègue, 1820. ? vol. 
in-12, . 

Bibliothèque d'une maison de campagne {He.livraison). 

1296. LE MÊME OUVRAGE. Strasbourg, Leyrault, 1821. In-15 
(Édit. classique. Voy. Kayser, Indes locupllisims, 
t. VI (1836), p. 107. . 

1207. LE MÈME OUVRAGE. Alais, Martin. 1821. In-12. 

1298. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Menard et Desenné, 1822. 

2 vol. in-18etin-i2. 

” Les faux titres portent : Biblivthèque française. 

1209. LE MÊME OUVRAGE. Londres, 1824. à volumes in-1ô 
(Lowndes. The Bibliographers Manual, V, 2794).
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1300. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Debure, 1824. 2 vol. in-32. 

Portrait ‘ | 

Les couvertures imprimées portent : Classiques français ou 

Bibliothèque portative de l'amateur. _ 

101. LE MÈME OUVRAGE. Londres, s. d.. (1825). In-12. 

(Lowndes, The Bibliographer's Manual, V, 2794). 

Revuet corrigé par M. Catty. 

1302. LE MÈME OUvRAGE. Paris, Dufour et C', 1827. 

°[n-48. 

Le faux titre porte : Classiques en miniatire. 

1303. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Lecointe, 1829. In-18. 

Nouvelle bibliothèque des Classiques français. | 

1304. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, 18209. In-16. (Kayser, 

Index locuplelissimus, elc., t. VI (1836), p. 108. 

Avec un vocabulaire à l'usage des écoles. 2° Edition en 1822. 

130$. LE MÈME OUVRAGE. Paris (impr. de Gaultier La- 

guionie}, 1830. In-12. ‘ ‘ 

Collection des classiques français avec des notices et de 

courtes notes, par À. J. C. Saint-Prosper. 

1306. LE MÈME OUvRAGE. Siutllgard, Steinkopf, 1830. Gr. 

in-12 (Kayser, Index locuplelissimus, el... ,t. VI(1836), 

® p.108). : | 

1307. LE MÊME OUVRAGE. Avec des notes historiques et 

critiques. Paris, Hiard, 1831. 2 vol. in-18. 

Bibliothèque des amis des lettres. — Les notes chistori- - 

ques, etc. sont les Remarques de La Actraye. 

1308. LE MÊME ouvrace. Francfort, Brônner, 1831. In-8. 

(Kayser, Index locupletissimus, elc., t VI (1836), p. 108). 

Edition stéréotype.
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| 1309. LE MÊME o OUVRAGE, Leipzig ; Muller, 1831: In8{14, 
ibid.). | 
Edition classique donnée par le docteur Schiebler. 

1310, LE MÈME. OUVRAGE. Berlin, Dümmler, 1832, Ina 
(Id., ibid.). 

+ 1311. LE MÊME OUvVRAGE. Cologne, du Mont Schaubers, 
1832. In-12 (4. ibid.). - 

‘1312. LE MÊME OUVRAGE. Londres. 1832. In-24 (Lowndes, 
The Bibliographers Manual, V, 2794). 

1313. LE MÊME OUVRAGE. Paris, De alain, 1832. In-:18. 

Edition classique. — Ouvrage adopté par l'Université, 

314. LE MÊME OUVRAGE. Londres, 1834. 2 vol. ini 
' (Lowndes, The Bibliographer's Manual, V, 2794). 

Edition donnée par M. Ventouillac, 

1315. LE MÈME OUVRAGE. Sfuligard, Erhard, 1834 et 1858. 
In-16. (Kayser, Index locupletissimus, clic... 1833- 18, 
t. IT, p.492). 

- Avec un vocabulaire français-allemand. 

1316. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Rion, 1835. 2 vol, in-32. 
Bibliothèque de la France, 

1317. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Treullel el Wurlz, 1856. 
2 vol. in-8. 

Nouvelle Bibliothèque classique. 

1318. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, Volckmar, 1836. In 
. (Kayser, Index locuplelissimus, clc.… ibid.). 

Avec des notes gramaticales et un à vocabulaire suffisant à 
P usage des écoles. 

Quatrième édition revue par À. Thibaut,
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1319. LE MÊME OUVRAGE. Montbéliard, Deckherr, 1836. 

2 vol. in-16. 

1320. LE MÈME OUVRAGE. Avignon, Offray ainé, 1838. 

Pet.in-12. 

1321. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Pougin, 1839. In18. 

1322. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Dufour, 1840. In-12. 

1323. LE MÈMÉ OUVRAGE. Quedlinburg, Basse, 1840..In-8. 

(Kayser, Index locuplelissimus, elc.…, 1833-1840, t. Hs 

P. 492). | 

Abrégé de l'Histoire de Charles XIT. À l'usage des jeunes 

personnes qui s’adonnent à l'étude du français. Accompagné 

d’un vocabulaire par J..G. “Er. Renner, Réimpr. en 1866. 

1324. LE MÈME OUVRAGE, Leipais: 1841. Gr. in-12 Gas 

ibid). 

133. Le NÈME ouvrace. Leipaig,, Baumgäriner, 1641. 

In-8 (Kayser, Index locupleissimus, etc... 1841-1846, 

te II, p.476. - 
1326, LE MÊME OUVRAGE. Paris, Didoi et Gosselin, 1841. 

In-12. Portr. ‘ 

. Avec l'Histoire de Russie sous Pierre le Grand. 

Sur cette édition, voyez la note (de Beuchot) dans le Jour= 

- mal de la Librairie du 28 août 1841; P 423% 

1327, LE MÊME OUVRAGE," Paris, Forlin el - Masson, 1842 et 

1845. In-18. 
. 

Edition stéréotype d'après le procédé de F. Didot. 

1328. Le MÈME ouvraGE. Paris (impr. de Locquin), 1842. 

In-123 et Paris, Locquin, 1843. In-18. - 

1329. LE MÈME ouvraGE. Francfort, Brônner, 1844. In-12
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(Kayser, Index locupletissimus, elc..., 1841-1846, € 11, 
P. 476). 
Nouvelle édition stéréotype, — Voyez le n° 1309. 

1330. LE MÊME OUVRAGE. Leipzie, Tauchnitz, 1845. Inn 
(Id, ibid.). 

1331. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, Volckmar, 1845. Ins 
-(Id., ibid, p. 477). ‘ 

* Huitième édition revue et considérablement enrichie par 
À. Thibaut. (Voy. le ne 1318). . 

1332. LE MÊME OüvRAGE. Leipzie, Brauns, 1846, In-12 (Id. ibid. p. 476). 
Edition classique. 

1333. LE MÊME ouvrace. Tours, Pornin, 1846. In-12. 
-Portr. ‘ ‘ 

1334 LE MÊME OUVRAGE. Leipzie, Brauns, 1847. Gr. in-16 
de vu et 298 pp. (Kayser, Index locupletissimus, ele. 
1847-1852, t. II, p. 304). 

Edition classique donnée par M, A. de Saules. Reimpr.en 1855, 1864, 1870, 1574 © | 

1335. LE MÊME ouvRAGE. Nouvelle édition, avec les va- 
riantes de l’auteur, une Préface du nouvel éditeur, des 
rapprochements et des notes historiques, des remarques philologiques et littéraires, par M. A. Geffroy. Paris, 
Dezobry et E. Magdeleine, 1847. In-12. 
Réimpressions en 1853, 1858, 1861, 1864 (Paris, Tandou tt Ci-), 1867 (Paris, Delagrave), 1872, 1851. 

1330. Le MÊME OUVRAGE. Londres, 1848. In-18 (Lowndes, The Bibliographer's Manual, V, 2794). 
Édition donné par M. Surenne,' 

NS
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1337. LE MÊME OUVRAGE, Paris, Delalain, 1849. In8. 

1338. LE MÊME OUVRAGE. Paris, F. Didol, 1850. In-18. 
Portrait. L ° . 

Avec l'Histoire de Russie sous Pierre le Grand. 

Collection des chefs-d'œuvre de la littérature française. 

1330. Le MÊME OUVRAGE. Londres, 1850. In-12 (Lowndes, _ 
The Bibliographer”s Manual, V, 2794). 

Edition donnée par M. du Gue. 

1340. LE MÊME oUvRAGE. Francfort, Brônner, 1850, Gr. 
in-16 de vi et 279 pp.(Kayser, Index locuplelissimus, etc., 
1847-1852, t. IL, p. so4)" | 

Edition annotée par M, J. Holfa. . : 

1341. LE MÈME OUvRAGE. Leipzig, Fleischer, 1851. In-8 de 

352 pp. (Id., ibid.). . - 

1342. LE MÊME OUvVRAGE. Paris (impr. de Delalain), 1851. 
In-12, 

Edition annotée par'M. Genouille et faisant partie de la 
gruvelle bibliothèque française des aspirants au baccalauréat 
es lettres. ° 

1343. Le MÈME ouvrace. Nouvelle édition publiée avec 
une carte de l’Europe centrale, des notes littéraires, etc., 
Par E. Brochard-Dauteuille. Paris, Hachelte (de l'impr. 
de Crapelet), 1852. In-12. 

Que" édition a été publiée à la fin de 1851 avec le millésime 
1852, 

14. LE MÊME ouvrace. Paris, Barba, 1852. In-4°. 

* Panthéon populaire illustré, IVe série., 

Réimpr. en 1864. Illustrations par Foulquier.
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1345. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Borrani et Drog, 1654. 
_ -In-18, . 

Collection des classiques français. 

Edition stéréotype d’après le procédé de F. Didot. 

‘1346. LE MÊME ouvraGr. Nouvelle édition publiée aïèc ” 

une carte de l'Europe centrale, des notes littéraires et 

©. des éclaircissements historiques et géographiques, per 

E. Brochard-Dauteuille. Paris, Hachclle (de l'impr. de 

Lahure), 1854. In-12. . | 

Nouvelles éditions classiques publiées avec des notes histo- 

riques et littéraires. 

Réimpr! en 1857, 1859, 1562, 1863, 1865, 1867, 1869, 1858, 
1880. . ° - 

1347. LE MÈME OUVRAGE. Tours, Mame, 1854. In12: Fig. 

d Édition revue, corrigée et annotée à l'usage des maisons 
1 : . éducation. 

Collection de la Bibliothèque chrétienne où Bibliothèzue 

de la jeunesse chrétienne, 2° série. 

Réimpr. en 1857, 1859 (Paris), 1861, 1863, 1867, 1872 

, 1348. LE MÊME OUvVRAGE. Berlin, Renger, 1856. In-8 de 1 
et 240 pp. (Kayser, Index locuplelissimus, el6., 1ôÿr 
1858, t. II, p. 503). 

. Enrichie de notes srammaticales, et d’un vocabulaire + 

sant par A. Thibaut. Quinzième édition (Voy. les n° 191 

1331). | - ‘ 

19° et 20° éditions 1868, et 1869. 

1349. LE MÈME OUVRAGE. Paris, F. Didot frères, 1650. 
In-16. | : 

©‘ Collection des classiques francais, édition in-16. 

1350. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delalain: 1856. In-16. 
... . 22 ; î Ï que € Edition classique précédée d’une introduction histor:q? 

littéraire, etc... par J. Genouille,
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1351. LE MÈME OUVRAGE, Paris, Delalain, 1857. In-24. 

Edition classique précédée d’une notice ‘littéraire par 
F. Estienne, 

132. LE MÈME OUVRAGE. Leipzig e Fleiseher (1858). In-16 
(Kayser, Index locupletissimus, clc., 1853- 18; à t. Il, 

P. 503). 
Avec des notes -Srammaticales, etc. par E. Hoche. 

Treizième édition. ‘ 

Réimp. en 1863, 1867, 1870, 1875. 

! 1353. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, Tauchnilz, 1840. In-16 
(Kayser, Index locuplelissimus, elc., 1859-1864, t. IT, 
P. 503). 

La France classique. 

354 LE MÈME OUVRAGE. Paris, Borrani, 1859, In-18. 

À a pa Edition stéréotype d’après le procédé de 
idot 

1355. LE MÊME OUVRAGE. Nouvelle édition, précédée d'une 
"notice sur l'auteur, des études préliminaires sur son 
œuvre, des principaux jugéments qu'on en a portés, et des 
pièces qui se räpportent à la publication de cette his- 
toire, accompagnée de notes historiques, géographiques, : 
littéraires et grammaticales‘ suivie d'une table analÿ- 
tique et chronologique des événements, par M. L. Gré- 
goire. Paris, Belin, 1860: In-12. . 

Nouvelles éditions de classiques français. imprünés en gr os 

| . Caractères. : 

Réimpr. en 1872, 1873, 1877, 1880. 

  
1556. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dubuisson el C£, 1863. 

2 vol. in-32. 

Bibliothèque Nationale. 

Réimpr. en 1864, 1865, 1866, etc.  
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1357. LE MÊME OUVRAGE. Breslau, Max el Ce, 1804. Gr. 
in-8 (Kayser, Index locuplelissimus, ele, 1859-1864, 
t. 11, p. $03). 

.Edition épurée à l'usage des élèves de l'un et l'autre «ere 
par R. Jaeger et A. Th. Peucker. - 

1358. LE MÊME QUYRAGE. Paris, Garnier frères, 1666. 
In-18 jésus. 

Chefs-d'œuvre de la littérature francaise. 

Réimpr. en Li877 1 1880. 

1359. LE MÊME OUvRAGE. Leipzie, Berndt, 1866. Gr. in-16 

(Kayser, Index locuplelissimus, elc.…., 186$- -180, t. Il, 

p- 598). 

*1360. LE MÊME OUVRAGE, Allenburg (de 1863 à 1869). In$ 
de 262 pp. (/d., ibid.). 

Collection d'auteurs français éditée par MM. Van Murden tt 

: Ludw. Rudolph. - 

1361. Le Mène OUVRAGE. Lôndres, G. Tegg, 190). In$ 
(Bibl. N'e, M. 1708, 2 K). 

Edition donnée par M. Le Chevalier Le Chatelain. L'éditeur 
ire est d'avis que « comme historien, “Voltaire eût dû s'inter 

« d'écrire. » 

1362. LE MÊME OUVRAGE. Munster (de 1870 à 186). In-1 
de vnr et 359 pp. (Kayser, Index locuplelisinus él 
1871-1876, t. I, p. 130). 

Edition stéréotype adaptée à l'usage des écoles, suivie dur 
commentaire historique et géographique: 

1363. LE MÊME OUvVRAGE. Licenilz, 1875. Gr. in- 8 devil 
200 pp. (/d., 1871-1856, t. II, p. 668). : 

Edition donnée par M. Van der Velde.
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1364. LE MÈME OUVRAGE. Limoges, Eug. Ardant et Ci, 

1877. In-8 de 192 pp. 

Edition revue et annotée. | 

Réimpr. en 1879. 

VIT 

HISTOIRE 

DE L'ÉMPIRE DE RUSSIE SOUS PIERRE LE GRAND 

, 

1365. HISTOIRE DE L'EMPIRE DE RUSSIE SOUS PIERRE LE 

Gran. Par l’auteur de l'Histoire de Charles XII. 

Tome premier. S. L. (Genève), 1759. In-8 de XxXxIX, 

oz pp.et1f. d'errala. Frontispice gravé représentant 

la médaille frappée à l'effigie de l'impératrice Elisabeth, 

en mémoire de la fondation de l’Académie de Moscou. . 

Vignettes aux pp. V, 513 77» 92» 1003 1143. 133 184, 

19$, 210, 224, 225, 241, CtC... Titre rouge et noir, orné. 

du buste de Pierre le Grand en médaillon. 2 cartes de 

Russie (par d'Anville). — Tome second. S. |. (Genève), 

1763. In-8 de 2 ff. prélim., xv1 et 318 pp. (Bibl. N', : 

M, 1366 A et C. V. Beuchot, 363). Do 

Collation des ff, préliminaires : 

T. L. Faux titre, titre, Préface (v-xxxix). 

CT. IL Faux titre et titre. — Au lecteur {-xvi). 

On trouve, à la page 22 du tome lite, un plan du campemens 

sur le Pruth,et aux pp. 270-206 des Pièces originales, selon 

les traluctions faites alors par l'ordre de Pierre Ier : Ces pièces 

sont au nombre de trois : - 

-1e Condamnation d'Alexis, le 24 juin 17183 

2 Paix de Neustadt
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3° Ordonnance de l'empereur Pierre Je Pour le couronnement de l'impératrice Catherine. ‘ 
L'exemplaire de la Bibliothèque Nationale n’a pas le feuillet d'errala; dans l'exemplaire de la collection Beuchot, la care de la Russie d'Europe est au tome le, et celle de la Russie - ‘Asie au tome Ile. | Voltaire songeait dés 1737 à donner un «abrégé des choses utiles qu'avait faites le czar Pierre. » Il s'adressa à Frédéric, alors prince royal de Prusse, et lui envoya-une liste de doure questions auxquelles devait répondre « un serviteur éclairé » que Frédéric avait en Russie (Voltaire à Frédéric (Cirey), mai 1757). Ce serviteur était M, de Suhm, conseiller intime de Pélecteur de Saxe, et son envoyé extraordinaire aux cours de Berlin et de Pétersbourg (Voy. la lettre de Frédéric à M.de 

Suhm; Berlin, 27 juillet 1737. Œuvres de Frédéric le Grand, éd. Preuss, t. XVI, PP. 332-333), . 
Le roi, dit M. Preuss (Catalogue raisonné des écrits attrisués à Frédéric, à la fin de la Table chroïologique générale des ouvrages de Frédéric le Grand), chargea aussi M. Vockerodt 

de répondre sur les mêmes points, et il envoya ses réponses à Voltaire f (Frédéric à Voltaire, 16 août et 19 novembre 177: CF, Voltaire à Darget, 5 octobre 1737). Outre le Mémoire k 
Vockerodt, Frédéric fit parvenir à Voltaire une vie de x  Czarine et du Czarewitz, que Voltaire lui avait demande commencement de 1738 (Voltaire à Frédéric, janvier 1733; Frédéric à Voltaire, 28 mars et 19 avril 1738). . En 1745, Voltaire faisait présenter par le comte d'Alion, 1 
VPimpératrice Elisabeth de Russie, un exemplaire de sa He 
riade (voy. le n°374) et mandait au ministre de Free * Russie que son intention était de «fondre dans une histoire ï 
Pierre le Grand » les mémoires qu’il possédait déjà sur rêgne de ‘ce monarque : | . « Si la digne fille de VPEmpereur Pierre. le Grand, Ve € toutes les vertus de son père avec celles de son sexé, er « gnait entrer dans mes vues, et me faire commorqe 
« quelques Particularités intéressantes ct glorieuses de : à « du feu empereur, elle m’aiderait à élever un monument € gloire, dans une langue qu'on parle à présent dans pres] © «< toutes les cours de l'Europe ?, » 

  

. . = t, Les réponses de Vockerodt ont été publiées sous le titre suivant : ce dérations sur l'état de la Russie sous Pierre le Grand, envoyées en is a Voltaire. Par le prince royal de Prusse, ele. Berlin, 1791 ae Il CCV et 287 pp. — Sur cet ouvrage, qu'on à attribué à tort à Fe rt Voyez la notice de M. Minziow dans l'ouvrage intitulé: Pierre À ut dans la littérature étrangère, ete... Saint-Pélerskourg, 1872, 108, Fe : : ssies 4 
2. La lettre de Voltaire au comte d'Alion, ministre de France en Russié:
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Nous avons dit qu'en 1748, dans le tome Ile de l'édition des 

Œuvres de Voltaire donnée par G. C. Walther à Dresde, 

avaient paru des Anecdotes sur le car Pierre le Grand. Mais 

ce n'était là qu’un sommaire, qu’un récit écourté des choses 

remarquables de la vie du czar. ‘ 

En 1757, le comte Béstoujéf !, ambassadeur de Russie à 

Paris, proposa à Voltaire ce: que celui-ci « désirait depuis 

trente ans; » c'est-à-dire d'entreprendre une histoire de la 

Russie sous Pierre le Grand; le comte Jean Schouvalof devait 

faire parvenir à Voltaire des mémoires « sur l'état présent de 

« l'empire et sur tout ce qu'avait fait Pierre le Grand, avec une 

« carte géographique de Pétersbourg, une de l'Empire, l'his- 

«toire de la découverte du Kamtchatka, etc, etc. » (Voltaire 

au comte Béstoujéf, février 1757). | ’ 

Avantmême d'avoir reçu. les mémoires qu'il attendait de 

Saint-Pétersbourg, Voltaire envoyait à Schouvalof huit cha- 

pitres de l'Histoire de Pierre 1°, qu'il'avait faits « sur des 

mémoires manuscrits de général Le Fort, sur des relations de 

la Chine,et sur les mémoires de Strahlenberg et de Perry (Vol- 

taire à M. Jean Schouvalof, 7 et 11 août 1757). Un second” 

cahier fut communiqué à Schouvalof en juin 1758 (Voltaire à 

M. Jean Schouvalof, ser juin 1758). oo 7 
. 4 . 

Ce n’est que vers le milieu de 1759, que Voltaire reçut une 

partie des instructions qu’il avait demandées à plusieurs 

reprises à Schouvalof sur les campagnes dè Pierre le Grand, 

. sur les manufactures établies en Russie et sur les encourage- 

ments qu'on leur avait données, sur Îles lois du czar Pierre, 

sur sa vie privée ct « encore plus sur sa vie publique.» Ces, 

instructions allaient jusqu’en l’année 1721 (Voltaire à M. Jean. 

Schouvalof, 17 juillet, r+r août ; 16 décembre 1958;-— + mars 

été imprimée en français, avec la traduction russe, dans le Courrier de l'Eu- 

rore (Vésinik Evropi} d'avril 1807, n° 7. Elle a été réimprimée en 1839, à 

Paris, par les soins de M. Serge Poltoratzky (imprimerie Lange Lévy, avril 

1839, in-8 de 11 pp.) et tirée à cent cinquante exemplaires. Cf. le Temps du 

14 avril 1830, — Sur cette lettre, voyez la notice de M. Serge Poltoratzky 

dans l'{ntermédiaire des chercheurs, ete.…, année 1864, P Tdte . 

1H ne faut pas confondre le comte Michel Béstoujéf, ambassadeur d 

disie à Paris, avec le comte Alexis Béstoujéf, grand chancelier de l'empire 

de Russie, Le chancelier Béstoujéf, à qui avait été communiquée en 1745 la 

lettre de Voltaire au comte d'Alion, était d'avis qu'il convenait de confier 

l'Histoire de Pierre le Grand à l'Académie des Sciences de Saint-Péters- 

bourg « au lieu de faire cet honneur à un étranger {voy. la note de M. Serge 

Poltoratzky à la suite de la Letrre de Voitaire au comte d'Alion {p. 9 de 

l'édition de 1839). Cf. Minzlow, Pierre.le Grand dans la littéralure étran 

gère, p. 62, .



| 400 Le VOLTAIRE 
  

et 29 mai 1759)!. Le 10 juillet, l'Histoire de Pierre le Grand était poussée jusqu'à la bataille de Pultawa {Voltaire à M: Jean Schouvalof, 16 juillet 1759); et dès le mois de novembre, le tome premier était envoyé à Schouralof(Vol. 
taire à M. Jean Schouvalof, 22 novembre 1759). 

Le paquet qui contenait ce tome premier ayant été, s'il faut 
en croire Voltaire, intercepté en Allemagne, l'auteur remettiït, 
le 1er avril 1760, entre les mains de M, de Soltikof, « un nov. 
« vel exemplaire pour suppléer à Ja perte du premier.» (Vo'- 
taire à M. Jean Schouvalof, 1e avril 1760), 

©. Cependant, il fallait attendre, pour mettre en vente lepre- 
mier volume de l'Histoire de l'Empire de Russie, une réponse 
de Schouvalof et le consentement de Ja cour de Saint-Péters- 
bourg?. Les frères Cramer qui avaient tiré « huit milles 
exemplaires de leur édition (Voltaire à M. Jean Schouvalot, 
22 avril 1760), craignant de perdre le fruit dé leurs avancés, 
étaient décidés à débiter le livre; d'un autre côté, le bruit 
courait qu'un libraire de La Haÿe, nommé Pierre de Hondt, 
avait contrefait l’Æfistoire de-Russie et allait la publier (Vol. 
taire à M. Jean S:houvalof, 2 août 1760). Ces circonstances 
décidèrent Voltaire à hâter la publication de son premier 
volume, dont cinq mille exemplaires furent enlevés en quel- 
ques semainés et dont on fit, en deux mois, trois éditions (Vol- 
taire à M. Jean Schouvalof, 25 octobre et 7 novembre 1760]. 

M. Minzlow dit, d'après l’historiographe Muller, «quoi 
« s'était attendu ‘en Russie, de la part de Voltaire, à un 
«ouvrage tout autrement fait, ct qu’on juges, à cause des « érreurs commises par l’auteur, son Histoire de Pierre r 
« Grand indigne d’être livrée au public. » (Pierre Le Graï dans la littérature étrangère, etc., p. 54. Cf. un article de M. Louis Paris dans l'Athenœum francais de 1853, n° 32?. 

Peut-être est-ce sur la foi de cette assertion de Mulker, nr 
M. Minzlow a cru que le premier volume de l'édition avec le 
millésime 1759 n’était jamais entré dans le commerce. « Trois 

. . ne 

- . . ° dy « 1. Voyez aussi la lettre de Voltaire à la duchesse de Saxe-Gotha, # 5 avril 1759 : Voltaire écrit à Mme de Bassewitz, pour lui demander comme 
cation des Mémoires du comte de Bassewitz sur Pierre le Grand. 1 FU. Mémoires servirent à Voltaire pour la rédaction du second volume de THE5 toire Ze Russie (voy. Voltaire à M. Jean Schouvalof, 21 septembre 1700 2. Voltaire ne reçut qu'au mois d'août 1760 l'exemplaire qu'il avait envoi en 1759 à Saint-Pétersbourg {Voltaire à M. de Mairan, 9 août 1760}. . 2, Cet article, ainsi que le constate M. Minzlow, contient beaucoup d'irexit- titudes (Pierre le G and dans la littérature étrangére, p« 62).
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«exemplaires de l'édition supprimée, ajoute:t-il, sont restés 

« dans la bibliothèque particulière de Voltaire, dont l’un, non 

« rogné, est enrichi d’un beau portrait de Pierre le Grand, 

«gravé par Tschémésoff; dans aucun, il wy a de remarques. 

* « manuscrites. » (Pierre le Grand dans la littérature étran- 

gère, elc., p. 54). . 

Si le premier volume de l'Histoire de l'Empire de Russie 

avait été supprimé, à cause des « erreurs » commises par Vol- 

taire, il est évident que ces erreurs auraient dû disparaître de 

Ja seconde édition de Pierre le Grand : or, non seulement cette 

seconde édition, mais les éditions de 1761,1764,1765,etc... sont, 

conformes au texte imprimé en 1759. IL est donc permis de 

supposer qu'il n’y eut pas suppression, et que les exemplaires 

du premier volume, avec le millésime 1759, furent débités 
par les Cramer. M. Beuchoten possédait un exemplaire (n°363 

de sa collection) ; — la Bibliothèque Nationale en possède éga- 

kment un (M, 1366 À). 7 

IL faut remarquer en outre que les remarques de Muller sur le 
tome [er ne parvinrent à Voltaire qu’en 1761 (Voltaire à M. Jean 
Schouvalof, r1 juin 1761);et c'est seulement à partir de 1701, 

que Voltaire promet à Schouvalof de revoir le premier volüme, 

et lui donne l'assurance « que les deux volumes seront abso- 

lument conformes à ses instructions » (à M.'Jean Schouvalof, 

19 septembre 1761.— Cf, Voltaire au même, 18 novembre). 

Le volume imprimé en 1759 et publié en 1760 a été aussi 
tiré dans le format in-12, sous le titre suivant : Histoire de 
l'empire de Russie sous Pierre le Grand. Tome premier. S. I. 

(Genève), 1759: In-12 de xL et 294 PP. Portrait de Pierre le 

Grand gravé par Danzel; sur le titre, le portrait-médaillon de 

* Pierre le Grand qui se trouve sur le titre de l'édition in-8 

(Bibl. Nte, M. 1360, À 4). . ‘ 

Deux des trois fautes signalées dans l’errata de l'édition in-8 

(Tagunroc pour Taganroc, et Stakelben pour Stakelber) 

subsistent dans l'édition in-12, et ont été corrigées dans lPédi- 

tion in-8e, | - 

Le second volume de l'Histoire de l'Empire de Russie ne vit 

le jour qu’en.1:63 . Sur ce second volume voyez les lettres 

de Voltaire à Schouvalof des 10 janvier, 30 mars, 24 mMäl, 

8, 11 et 30 juin, 26 auguste, 19 et 25-septembre; 1°, 9, 141 

18 novembre, 23 décembre 17615 — 21 Mal 4 et 29 juin, 

24 septembre 1762. : 

1. Voy. Mémoires secrets, t. I, p. 2183 Grimm, Correspondance littérairé, 

éd, Garnier, t. V, p. 288. , : ! 

20
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. On a conservé, à la Bibliothèque Impériale de Saint-Péters. 
bourg, les mémoires, documents et pièces manuscrites dont 
Voltaire s'est servi pour écrire l'Histoire de l'Empire de 
Russie. ‘ 

«Les Mémoires de l'Histoire de Russie par Voltaire (tele, - 
€ dit M. Minzlow, le titre général de Ja collection} forment un 

:” «recueil de 149 n° dont quelques-uns désignent un assem- 
. « blage de plusieurs pièces, et quelques autres se trouvent en 

« double, le tout contenu en 2 gros volumes in-folio et 3 vo- 
« lumes in-4°.. , 

« Cette collection est intacte, telle qu’elle sortit du château 
« de Ferney. Les pièces .y sont assemblées, sans autre ordre 
« pour la plupart, que celui que la différence du format 
« exigeait. Nous en donnons ici Ja liste complète, dressée 
« d’après l’ordre des matières, avec l'indication de la place 
« que chaque pièce occupe au recueil ë 

- «I Renseignements bibliographiques : Auteurs qui ont traité 
« de PHistoire de Pierre le Grand (1, 3), ct liste de quelques 
« ouvrages qui ont trait à l’histoire du Nord (IL, 33). 

Il, Généralités.: 

« Constatons d’abord sommairement, » dit M. Minzlov, cle 
« présence d'un assez grand nombre d'ouvrages fort connus, 
«tcls que Guagnini, Herberstein, Paulus Jovius, La Molrayé, 
« Strahlenberg, Purcas, Hackluyt, Collins. Une partie de «es 
« notes semblent avoir été faites sous les yeux de Voltaire. Un 
« Extrait des Annales de Russie traduit de l'esclavon (V, 1h 
« 50 pp., fait par lui-même sur une version qu'on Jui avait 
« envoyée de Saint-Pétersbourg, est entièrement écrit de si 
« main. Le quatrième volume des Mémoires contient deux 
« pièces rédigées exprès pour l'usage de Voltaire, sous le 

. « général d'Extrait de la description géographique de li 
« Aussie, La première est tirée de l'ouvrage de Fletcher. a 
« peüt ranger dans la même catégorie divers Abrèges t 
« l'Histoire de Russie et plusieurs descriptions abrégées, tin 
« en français qu’en anglais, de la Russié en général, 61 
« Kamtchatka ?, des Samoyëdes et des Lapons, comme as 
& des tables généalogiques de la famille impériale et dé 
« notes sur les mariages avec étrangers (dans la maison 
€ régnante). ‘ - 

: ri 

. : : Lu: . dernis 1. Après avoir lu ce manuscrit, Voltaire a écrit sur Île verso du Te 
feuillet : Camskatka grand pass ou ny pain ny vin comment messe (se. 
(Note de M, Minzlow.) 

\
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« Nous nous bornons également à ne citer ici qu'en. passant 
« les Anecdotes sur la Russie, 10 ÎF. — 4°... qui ne se rap- 
« portent pas à Pierre le Grand; les Eclaircissements de Bas- 
« sevitz, lesquels, comme les Particularités concernant la vie 
«et la mort du T'raréwitch Alexis Petrowitsch,ont été publiés 
€ depuis, etles Afémoires faussement attribués à Villebois CES 

(II. Documents spéciaux se rapportant aux événements poli- 
tiques. ° 

Trois des vingt-huit pièces énumérées par M. : Minzlow méri= 
tent d’être signalées : 

1) Lettres de Pierre Premier au grand amiral À praxin et à. 
Schafiroff concernant l'affaire du Pruth et lareddition d'A;of,, 
12 juillet 1711 — 9 février 1712 (IL, G. 7. 13). Le comte Schou- 
valof a écrit en marge : « Je n’envoic les copies de ces lettres à 
« M. de Voltaire que parce qu’elles sont écrites de la propre 
«main de l'Empereur. J'espère dans peu envoyer les autres, 

. «de plus grande conséquence pour le second tome de l'ou+ 
« vrage. » 

2) Recueil de différ entes Anecdotes et Par ticularités pour 
‘ servir à l'Histoire de PEmpire de Russie par M. de Voltaire 

(IL, 8}, 29 ff. ce 

3) Histoire de la princesse, femme du. Tyarewitch, fils de 
Pierre le Grand, 4 ff. in-folio (I, 32). Voltaire a écrit sur la 
dernière page : « Fable sur l'épouse de csarovits qui fut con- 
« damné par son père, etc. Mgr. le Duc de Choiseul est supplié. 
« de vouloir bien mettre en bas de cette petite reqüête s'il y a le 
« moindre fondement à la merveilleuse -histoire ci-jointe. » La 
réponse -autographe du duc de Choiseul est en ces termes: 
aCette histoire court Paris; ‘il est vray qu ’ilest venu de nos 
cisles une femme il y a trois Mois, qui a été le prétexte de 
« l'histoire, je ne le crois pas, je n'ai pas vu la femme, mais 
€ j'ai vu un homme qui luy a parlé et qui s'est échaugfé la tête 
«sur cette fable. La femme est partie, l'on ignore où elle est 
taillée. Le roy à qui j'ai demandé hier ce qu'il savait sur ce. 
«faits. n’a assuré qu'il l'ignorait parfaitement et que méme il 
« Wavait jamais rien lu ni “entendu dire qui y eüt rapport. » 

IV. Documer ts qui concernent des institutions intér ieures et 
la réforme. 

Voyez l'ouvrage de M. Minzlow, PP: 73-74 

ï, Voÿez l'ouvrage de M, Minzlow, pp. 76-771 141 et 5; €t 154
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V. Correspondance relative à la rédaction del'ouvrage &e 
Voltaire. : ° - 

« Les demandes: de l'auteur et les réponses qu'il reçut de 
« Saint-Pétersbourg, ses objections, les remarques critiques 
« qu'on lui fit, ses répliques, etc., forment un cahier de 1j6f. 

‘&in-fol, (f, 10-19)... 

« Nous avons à mentionner outre cela, ajoute M. Minzlow, 
« comme annexe du Ve volume des Mémoires, un cahier de 
« 171 pp. in-4° que Voltaire a reçu, non de la part du comte 
« Schouvalof, mais vingt ans avant, en 1737, par l'entremise 
« du prince royal de Prusse, plus tard Frédéric le Grand (ee 
« sont les Considérations sur l'état de la Russie sous Pierre le 
« Grand, — Voy. p. 398). ……. Outre les douze réponses, qui 
« figurent dans sa correspondance, sous le titre de Mémoires 
« du cyar Pierre, tandis que Voltaire les désigne avec plus de 
« précision comme Eclaircissements sur la Russie, Frédéric fit 
« recueillir en même temps l'Histoire du Cyar, et à la demande 
« expresse de Voltaire, la Vie de la Carine et du Czarewitch, 
& ce que Voltaire de son côté appelle des Mémoires. Toutes 
« ces pièces scsont rétrouvées, sous des titres analogues, dans 

« la collection de manuscrits qui nous occupe; et ce sont là 

« les Anecdotes ou Mémoires que l’on s'obstine à attribuer à 
« Villebois !, si ce n’est à Frédéric le Grand en personne) 
{Pierre le Grand dans la littérature étrangère, pp. 65-7 
Cf. Léouzon-le-Duc, Etudes sur la Russiè, Paris, Amyol 

pp. 336-347). 

1366. LE MÊME OUVRAGE. S. L. (Genève), 1759 et Par, 
Panckoucke, 1763. 2 vol. in-12 (Bibl. N'e, M. 1366 À 4). 

Nous avons déjà parlé du t, Le de cette édition. 

Le t. II, imprimé à Genève, porte l'adresse de Paris, Paït- 
koucke, et le millésime 1763. 11 a xxiv pp. (pour le faux titre, 

lc titre et PAvis au lecteur) et 334 pp. 

1367. LE MÈME OUVRAGE. S. L. (Lyon), 1761 et 1763. 2% 
in-12 (Bibl. Imp' de Saint-Pétersbourg et C. V. Ben). 
  

1. Le comte Théophile Hallez a publié, en 1853, des Mémoires secrels FOUT 
servir à l'histoire de la rour de Russie sous les règnes de Pierre le Gran. 

ctde Catherine 1, rédigés pour La rremière fois d'après les manuserils 0 
£inaux du sieur de Villebois (Paris, Dentu, in-8 de xv1 et 223 pp.) — 
Mémoires, dit M. Minzlow, ne peuvent pas être de Villebois : ils n'ont été 
jones M pour LE première fois, ni d’après les manuscrits originaux (rorei 

e le Grand dans la littérature étrangère, etc. ppe 141-153)
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Let. [ea xlviij et 379 pp; le t. Il, xxiv et 411 pp. 

Chaque volume a sa Table des chapitres ; à la fin du second 
volume se trouve une Table (alphabétique) des matières con- 
tenues dans le premier et dans le second volume. 

. La Bibliothèque impériale de Saint-Pétersbourg possède du 
premier volume un double, où quelques fleurons sont 
changés. . . : 

1368. LE MÈME OUVRAGE. Amsterdam. Aux dépens de la C®, 
1761. In-8 (Bibl. Imp!° de Saint-Pétersbourg). 

T. I seul (xL et 274 pp.). 

Titre rouge et noir. 

Le frontispice gravé et les cartes sont, dit M. Minzlow, les 
mêmes que dans la première édition. . 

1369. LE MÈME ouvracE. Leipzig, Fr. Laukisch el héri- 

«tiers, 1761 et 1764. 2 vol. in-8 (Bibl. Imp' de Saint-.. 
Pétersbourg. Cf. Kayser, Index locuplelissimus, elc., 

t VI (1836), p. 108... 

Let. la xxx, 242 pp. et 2 ff. de table. 

Let. Il (de 1764) a xvi, 249 pp..et 11 ff. de table. 

Frontispice, ornement du titre, carte et table des matières 
comme dans la première édition !. 

Kayser cite une autre édition de 1764 (Leipzig, Brocklaus, 
2 in-B0, 26id.). . .. 

1370. LE MÊME ouvraGe. S. L., 1764. Tome second. In-8 
de 2 ff. prél. et 246 pp. (Bibl. Imp'* de Saint-Péters- 
bourg).  * ot 

Réimpr. du 2° vol. seul. . 

Le titre porte: Suite de l'Histoire de l'Empire de Russie 
sous Pierre-le-Grand, par l'auteur de Charles XII. 

—_—_—__ 

1. Si cette première édition avait été saisie, comme le suppose M: Minzlow, 
Somment aurait-on pu en reproduire les titre, frontispice, cartes, Etc, 

.
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1371. LE MÊME OUVRAGE. S$. L. (Genère), 1565. 2 vol. in8 
(Bibl. Nk,Z). . : 

T. L: 288 PP. ! 

-T. IL: 280 pp. 

Frontispice, fleurons et plan comme dans la première édi- 
tion ; la Table des matières en deux parties. (Note de M. Minr- 
low.) _ 

Les fautes signalées dans l’Avis au lecteur, imprimé en tête 
du second volume de l'Histoire de l'Empire de Russie, en 
1763, ne sont pas corrigées dans l'édition de 1765, qui fut 
pourtant donnée par les Cramer. 

Quérard cite une édition de 1365, 2 vol. in-12, avec mt 
terdam comme lieu d'impression." 

En 1768, l'Histoire de l'Empire de Russie fut réimprimée, 
dans le t. VII de l'édition in-ye des Œuvres de Vollare 
(p.297 et suiv.). . , 

La Préface de l'édition de 1759 est intitulée, en 170 : 
Préface historique et critique; elle comprend vi paragraphes 
(la Préface de 1759 n’en comprenait que vi). 

Sur la Préface historique, etc... de 1768, voy. les notes de 
Beuchot (Œuvres de Voltaire, 61. Garnier, t. XVI, pp.377 
380, 380, etc...) . 

.. Une partie des fautes signalées dans l'Avis au lecteur de 
1763, sont corrigées dans l'édition de 1768. 

1372: .LE MÈME OUVRAGE. Lausanne, Fr. Grasscl cl Comp 

1771. In-8 de vu et 526 pp. (Bibl. Imp de S'-Péters- 

bourg). Le oo 

Le titre porte : Histoire de P'Empire de Russie, etc, divisée 
en deux parties. Par A{, de Voltaire. Précédée et suivie des 
pièces qui lui sont relatives, et accompagnée d'une table des 

matières. . ‘ 

Edition revue, dit M. Minzlow, et à laquelle on a Fe 
outre les Pièces originales de la première édition, les artif*? 

  

1. L'exemplaire de la Bibliothèque Impériale de Saint-Pétersbours a, das 
M. Minzlow, 292 pp. pour le tome Ier, et 253 pp. pour le tome s#50% 
L'exemplaire de la Bibliothèque nationale de Paris n'a pas de frontispi- 

,
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suivants: Anz2cdotes sur le cyar Pierre-le-Grand; — Remar- 
ques sur l'histoire ; — Pyrrhonisme de l'histoire. 

- Cette édition de l'Histoire de l'Empire de Russie doit faire 
partie de l’édition des Œuvres donnée par Grasset en 1770 
étann. suiv, (voy. Œuvres complètes, année 1770). 

1373. LE MÈME OUVRAGE. S. L (Genève), 1773. 2 vol. in-8 
(Bibl. Imp!° de Saint-Pétersbourg). : 

T.{:287 pp.t . 

T. IL: 280 pp. 

En 1775, l'Histoire de l'Empire de Russie fut réimprimée ‘ 
dans le t. XXII de l'édition encadrée; dans cette réimpression 
la Préface historique et critique a vu paragraphes. Le début 
est changé ; le 2 1, de 1768, forme, en 1%75, les 2? 1 et 2. — 
Sur les autres changements introduits par Voltaire en 1768 et 
en 1375, voyez les notes de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 
éd. Garnier, t. XVI, pp. 393, 412, 413, 419, 420, 423, etc...) 

1374. LE MÈME OUVRAGE. Lausanne, J.-H. Poil el Comp., 

1778. In-8 de 478 pp. (Bibl. [mp de Saint-Péters- 
- bourg). . Lo oo 

€ C'est, dit M. Minzlow, la même édition que celle de 1771. 
« On y a seulement changé le f. de titre et retranché des 
«annexes les Anecdotes, etc...» ‘ 

Le nom de Voltaire ne se trouve pas sur le titre. 

Kayser (Index locupletissimus, etc, t. VI (1836), p. 108) 
cite une autre édition avec le nom'de Lausanne et Padresse 

de Pott (1787, 2 vol. in-8e). 

1375. LE MÈME OUVRAGE. Amsterdam, 1780, Tome second. 

In-12 (Bibl. Imp'° de St-Pétersbourg). 

« Titre postiche appliqué au 2e vol. de l'édition Lyonnaïîse 

« de 1763 » (Note de M. Minzlow). . 

1. Ne faut-il pas lire 288 ? L'édition de 1773 doit être un nouveau tirage de 

l'édition de 1765, 7. -
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1370. LE MÊME OUVRAGE. Paris, de l'imprimerie el de ln 
fonderie stéréotypes de P. Didot l'aîné el de F. Didi, 

‘an XI (1803). 2 vol. in-18 (Bibl. N'e, M. 1366, À $-6). 

T.I:230 pp. 

T. Il: 223 pp. 

“Edition stéréotype, d'après le ‘procédé de F. Didot, tirée 
aussi dans le format in-12 sur grand papier vélin. 

Réimprimée en 1815, 1828, 1830 (avec l'adresse de Bos- 
sange), 1833, 1836{avec l'adresse de Victor Masson), 180 (avec 
l'adresse de Fortin, Masson et C:). 

1377. LE MÈME OuvRAGE, Paris (Nicolle et Belin), de l'im- 
primerie de Mame frères, 1809. In-18, in-12 et in8. 

Edition stéréotype d'Herhan, réimprimée en 1813, en 18% 
(avec l'adresse de Madame veuve Dabo), etc. 

1378. LE MÈME OUVRAGE. Londres, 1808. In-12 (Lowndes, 
The Bibliographer's Manual, V, 2794). . 

1370. LE MÊME OUvVRAGE. Paris, Menard cl Desenne, 1821. 

2 vol. in-16 (Bibl. N'e, M). 

. T. I: 2 € prélim. et 298 pp. 

T. Il: 2 ff prélim. et 314 pp. 

Les faux titres portent: Bibliothèque française. 

1380. LE MÊME OUVRAGE. Leipzig, Golthard Flcischer, 

1825. In-8 de xx1v et 416 pp. (Bibl. Imp'* de Saint: 

Pétersbourg)..  : 

Avec la première des Pièces originales et un vocabulaire. 

Edition scolaire, réimprimée en 1850 ‘(Leipzig, Er! 
Fleischer, Bibl. ip. de Saint-Pétersbourg). 

1381. LE MÊME OUvRAGE. Paris, Levraull, 1826. In-19 de 
xxiv et 468 pp. (Bibl, N'e, M). 

. Portrait de Pierre-le-Grand lithographié par Levrault, 
d'après Guérin. ‘
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1382, LE MÈME OUVRAGE. Paris, Touquel ct Brière, 1826, 
In-32 de 139 pp. (C. V. Beuchot, 366). 

; C'est un Abrézé de l'Histoire de Pierre-le-Grand : sil fait 
partie de la Bibliothèque populaire. 

1383. LE MÈME OUVRAGE. Londres, 1828. In-12 (Lowndes, 
The Bibliographer's Manual, V, 2794). 

Avec la signification des idiomes, par N. Wanostrocht, 

1384. Le MÈME OUVRAGE. Paris, Lecointe, 1829. 2 vol. 

in- 18 (Bibl. NS,M) 
2 vol. in18. 

T.l: 230 pp. 

T. IL: 180 pp. | . 

Nouvelle bibliothèque des classiques francais. os 

Le t, I[ ne contient pas les Pièces originales. 

138$. LE MÊME OUVRAGE, « Sioulgard » chez (sic) l'expédi- 

lion de l'Histoire de nolre lemps, 1830. 2 parties en 1 vol. 

in-8 de 480 pp. (Bibl. Imp'° de St-Pétersbourg). 

1386. LE MÊME OUVRAGE, Paris, Hiard, 1831. 2 vol. in-18 

(Bibl. Ne, M). 

T. L: 242 pp. 

T. IL: 262 pp. 

Bibliothèque des amis des lettres, etc. 

1387. Le MÊME ouvrace. Londres, 1833. In-24, et Londres, 

1834. 2 vol. in-18 (Lowndes, The Bibliographers 

Manual, V, 2794). 

- L'édition de 1854 a été donnée par M. Ventouillac. 

1388. LE MÈME OUVRAGE. Paris, chez les marchands de nou- 

veaulés, 1835. In-8 de 471 pp. (Bibl. IRp de Saïnt- 

Pétersbourg). |
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1380. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Treutiel CE Waurlg, 1856 
In-8 (Quérard, Bibliogr. Volt., p. 84) | 

T. LVII de la Nouvelle bibliothèque classique. 

1390. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Liblairie (sic) de A, Pougin, 
©1838. 2 parties en 1 vol. in-12 de 199 pp. avec 4ff. lim, 
et de 168 pp. avec ; ff. lim. (Bibl. Impt de St-Péten- 
bourg). 

. Nouvelle bibliothèque des classiques français. 

1391. LE MÊME OUVRAGE. Slullgard, Charles Erhari, 
1840. In-12 de 278 pp. (Bibl. Impi: de Saint-Péters- 
bourg). | | 

Fait partie de la : Franzüsische Bibliothek in einer Ausswal 
Klassischer Werke theils für den Schulgebrauch, theils für dis 
Bedürfniss gereifter Leser. 

° Avec la première des Pièces originales. 

1 392. LE MÊME ouvrAGE. Paris. F. Didol frères et Ch. 
Gosselin, 1841. In-12. Portrait de Voltaire. 

| Imprimé à la: suite de l'Histoire de Charles XII. 

1393. LE MÊME OUVRAGE. Francfort, Ullmann, 1842. 2par 
ties en 1 vol. in-12 (Bibl. Impt° de St-Pétersbourg). 

eq ! 2 . se vou 3a}. C'est l'édition de 1838 (Paris, Pougin; voy. le n° 139} 

.-1394. LE MÊME ouvRace. Leipzig, Bern. auch Fe 
.. 484$. In-8 de van ct 323 pp. (Bibl. Impl de Saint- 

tersbourg). E 

Selon Kayser (/ndex locupletissimus, etc... 1841-1846 ! 
. P- 477), cette édition est in-12, 

1395. LE MÊME OUvRAGE. Londres, 1850. In-18 ; et 18h 
in-12 (Lowndes, The Bibliographer's Manual, V, 27% 
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1396. LE MÊME ouvrAGE. Édimbourg. Simpkin, Marchall 

et Cie, 1856. 2 parties en 1 vol. in-12.de 317 pp. et 2 ff. 

lim. (Bibl. Imp'e de Saint-Pétersbourg). 

Edition revue par G. Surenne F. A. S. E., maître de fran- 

çais à Edimbourg. ° 

1397. LE MÊME OUVRAGE, Londres el Édimbourg, 1859. 

In de vu et 388 pp. (Bibl. Imp!° de Saint-Péters- 

bourg). | 

New edition with an English Vocabulary for the use of 

Schools by M. Bertrand. 

. Faitpartie des Bertrand's French School Classics. 

1398. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dubuisson el Marpon, 
-1864. 2 vol. in-32 (Bibl. N°, M} 

T. Li: 192 PP- 

T. Il: 192 pp. 

Fait partie de la Bibliothèque nationale. 

La seconde édition est de 1865. . 

1399. LE MÈME ouvRAGE (augmenté d'extraits de l'Histoire 

de Charles XII). Limoges, Ardant. 1876. Gr. in-8 de vi 

et 240 pp. (Bibl. N!°, 8 M. 1659). 

Edition revue par E. du Châtenet. 

«Les descriptions sèches et longues, et dépourvues aujour- 

« d’hui de toute espèce d'intérêt, » ont été retranchées. 

L'éditeur, dans ses notes, se montre très hostile à Voltaire. 

Réimpr, en 1839 (Bibl. Nie, 8e M. 1174) | 

 



  

IV 

DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE ET QUESTIONS 
SUR L'ENCYCLOPÉDIE 

1400. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE PORTATIF. Londris 
(Genève), 1764. In-8 de vm (pour le faux titre, le titre 
et la Table des arlicles), et 344 pp. Première édition 
(Bibl. N'e, D?, 2859 + E Réserve et C. V. Beuchot, 
209). ° 

Le plan du Dictionnaire philosophique fut conçu à Postdam, 
en 1752 : Colini nous apprend que le 28 septembre « au sou- 
« per du roi, on s'était amusé de l'idée d’un dictionnaire phile- 
« sophique, que cette idées’était convertie en un projet sérieu- 
«sement adopté, que les gens de lettres du roi et le roi 

. «lui-même devaient y travailler de concert, ete... Voltaire, 
«ajoute Colini, commença dès Je lendemain» (Aou séjar 
auprès de Voltaire, Paris, Collin, 1807, p. 32). 

Peu de temps après, Voltaire « mettait aux pieds de Frée 
déric » l'article Abraham et le roi répondait : c J'ai lu votre 
« prémiér article, qui est trés bon. Vous aurez commenté ha 

« table alphabétique des articles : je crois qu'il faudrait 
« l’achever avant de commencer l'ouvrage, afin de se fixer à u 
« nombre d'articles, de mieux choisir les principaux, et de nê 
« point permettre d'entrée aux petits détails : car si quelques 
& articles subordonnés aux autres ont l'entrée dans le Diction 

«naire, Ce Sera une nécessité ou de mettre un plus gran 
« détail, ou de changer de projet en travaillant, ce quiné 
«répondrait pas, il me semble, à l’unité du but qu'il fautst 
“proposer dans un ouvrage de ce genre » (Voltaire à Fri 
déric (1752). Frédéric à Voltaire (1752), — Œuvres de Frédérie- 
le-Grand, éd. Preuss, t. XXIL, pp. 294 et 296, et Œurres de 
Voltaire, éd. Garnier. Correspondance, t. V, pp. 491, 49%) 

d Les ar ticles Ame, Athée, Athéisme, Baptême, elc.…. surrires 
€ près l'article Abraham, et Frédéric écrivait à Voltaireï «st 
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« vous continuez du train dont vous allez, le Dictionnaire sera 
« faiten peu de temps » (Frédéric à Voltaire (1752), Œuvres 
de Voltaire, éd. Garnier, Correspondance, t. V, p. 497). Mais 
à la suite de sa querelle avec Maupertuis, de l'aventure de 
Francfort, etc., Voltaire interrompit son travail : il semble 
qu'il ne l'ait repris que vers 1760 : € Je suis absorbé, écrit-il 
à Me du Deffand le 18 février 1760, « dans un compte que je 
« me rends à moi-même.par ordre alphabétique, de tout ce 
« que je dois penser sur ce monde-ci et sur lautre, le tout 
«pour mon usage, et peut-être, après ma mort, pour celui 
« des honnêtes gens. Je vais dans ma -besogne aussi franche- 
«ment que Montaigne va dans la sienne, et, si je m'égare, 
«cest en marchant d’un pas un peu plus ferme. » (Cf. Vol- 
taire à Me du Detfand, 15 janvier 1761). ° 

L'Essai sur l'Histoire générale, l'Histoire de l'Empire de ‘ 
Russie sous Pierre-le-Grand, le Commentaire sur Corneille, 
Olÿmpie, que Voltaire mit un an”à polir (Voltaire à d’Alem- 

. bert, 1®° novembre 1562), etc.…., etc…, retardèrent pendant 
quelque temps encore la publication du Dictionuaire philoso- 
phique, ‘ 

Le 30 novembre 1762, Voltaire envoyait à Damilaville l’ar- 
ticle Afoïse (Cf. Voltaire au même, 26 décembre 1762); mais 
l'ouvrage ne paraissait qu’en juillet 1364 (voy. d'Alembert à 
Voltaire, 9 juillet, et Voltaire à Damilaville, 13 juillet 1764)1. 

Le Dictionnaire philosophique, brûlé à Genève par la main 
du bourreau, le 26 septembre 1764* (Gaberel, Voltaire et les 
Génevois, Paris, 1857, p. 116), fut condamné par arrêt du 
Parlement de Paris, du 19 mars, ct par décret de la cour 
de Rome, du 8 juillet 1765 (voy. Index librorum prohibi- 

-torum, Modeætiæ, ‘1850, p. 118). — On sait qu'en 1766, lors 
du supplice du chevalier de La Barre, le Dictionnaire philoso- 
phique, qu'on avait trouvé dans sa bibliothèque, fut livré aux 
fammes en même temps que les restes mutilés du malheu- 
reux chevalier. ‘ - ‘ - 

Sur le Dictionnaire philosophique que Voltaire, pour détour- 

ner les orages qui le menaçaient, attribuait à un nommé 
Dubut, voyez la correspondance avec d'Alembert, Damila- 

  

1. Les Mémoires secrets font mention du Dictionnaire ‘philosophique Ve 

LE juillet 13643 Grimm n'en parle qu'au mois de septembre (voy. Correspons 

dance, ét. Garnier, t. VI, p.65) et Coilé qu'au mois de novembre (Journa 
€ Mémoires, éd, Didot, t. 11, p. 385). ‘ Desnoiresterrei 

2, Sur la publicati icti fre chilosophique, voyez Desnoiresterres, 

Yéllaire et uses pp. ua e ss, CA Varertissement de M. Moland en 

télé du XVIIe volume de l'édition Gurniera
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ville, d'Argental, Mre du Deffand, le président Hénault, et. 
de septembre, octobre, novembre et décembre 1764. 

La première édition du Dictionnaire philosophique compre. 
nait les 73 articles suivants: ‘ 

| Abraham — Ame — Amitié — Amour — Amour nommé 
socratique. — Amour-propre — Ange — Anthropophages — 
— Apis — Apocalypse — Athée — Athéisme. 

Baptème — Beau, beauté — Bôètes — Bien, souverain bien 
— Bien (Tout est). — Bornes de l'esprit humain. 

Caractère — Certain, Certitude — Chalne des événements = 
Chalne des êtres créés — Ciel (le) des Anciens — Circoncision 
— Corps = Chine (De la), — Catéchisme chinois — Catéchisme 
du Japonais — Catéchisme du cüré — Christianisme (Re- | 
cherches historiques sur le) — Convulsions — Critique, | 

Destin —. Dieu. 

Egalité. — Enfer — Etats, Gouvernement (Quel est le 
meilleur) — Éxéchiel (d'y, De quelques passages singuliers de 

- ce prophète et de quelques usages anciens. 

Fables — Fanatisme — Fausseté des vertus humaines — Fi 
Causes finales — Folie — Fraude. 

Gloire — Guerre — Grâce. 

Histoire des rois Juifs et Paralipomènes. 

Idole, idolätre, idolätrie — Inondation. 

” Jephté, ou des sacrifices de sang humain — Joseph. 

. Liberté (Dé la) — Lois (Des) — Lois civiles et ecclésias 

"tiques (Des).— Luxe. 

Matière — Méchant — Messie — Métamorghose, Mél 
sycose — Airacles — Aloiïse. : 

Patrie = Pierre — Préjugés, 

. Religion — Résurrection. 

Salomori — Sensätion — Songes — Supérstition 

Tyrarnie — T. olérañce. ‘ 

‘ Vertu. | 

1401. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE PORTATIF. Non 
édition revue, corrigée et augmentée de divers artic és 

par l’auteur, Londres, 1765. Petit in-8 de 6 ff. prélimur
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et 364 pp. (C. V. Beuchot, 210); — Londres (Nancy, 
d'après Barbier), 1765. In-8 de 4 ff. prélim.; et 336 pp. 
(C. V. Beuchot, 211); — Londres, 1765. In-8 de 2 ff. 
prélim. et 308 pp. (C. V. Ben). Co 

Ces éditions sont augmentées des huit articles suivants? 
Catéchisme du jardinier — Enthousiasme — Persécution — 
-— Philosophie — Liberté de penser — Nécessaire — Sens 
commun — Tolérance (seconde partie). 

.- « Outre plusieurs changements cet augmentations dans le 
corps de l'ouvrage. » D ’ ‘ ‘ 

_ Celle de ces trois éditions qui parut en premier lieu est de 
décembre 1764 (voy. Mémoires secrets, 27 décembre 1764; — 
Grimm, Correspondance littéraire, éd. Garnier, tome VI, 
p. 186). 

1402, DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE PORTATIF. Nouyelle 
édition avec des notes, beaucoup plus correcte et plus 
ample que les précédentes, Amsterdam, Varberg, 1765. 
2 vol. in-12 de xnt et 344 pp: (t. 1)!; de 2 ff. et 321 pp. 
{t IT; Bibl. N'e, D 2,2859 E, Réserve et D 2, 121351; 
C. V, Beuchot, 213). . | EL | 

… Edition augmentée d’une Préface des éditeurs et des articles 
suivants : . | . ‘ 

Abbé — Confession — Dogmes — Esprit faux — Foi— 
Genèse — Idée — Lettres, gens de lettres, ou Lettrés — Mara 
re — Paul — Prêtre — Secte — Supérstition (2° partie) — 
Théiste — T'héologien. . . 

Lowndes (The Bibliographers Manual, V, 2794) cite une 
édition de 1765, en 2 vol. in-12, avec le nom de Londres, 

1403. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE PORTATIF. Sixième édi- 
tion revue, corrigée et augmentée de 34 articles par 

CE = _ 

1. Nous avons vu de ce tome Ier un exemplaire avec un Avis an lecteur {à la 
Suite de Ia Préfacé des éditeurs}.
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l'auteur. Londres, 1767. 2 parties en un vol. in-6 de 6. 
prélim. et 580 pp. (G. V. Beuchot, 213, 214) 

Let. Ira 272 pp; le t. II, 308 pp. (paginées 273-580} et 
2 ff, non chiff. pour le faux titre et le titre. 

Cette édition, dit un Avertissement placé en tête du &. J, est 
augmentée des articles suivants : . 

1. Abbé. — 2. Abraham (à la fin de l'article). — 3. 4dar, 
4. Antitrinitaires, — 5, Arius. — 6. Athée (seconde section), = 
5. Babel. — 8. Baptême (Idée des unitaires rigides sur ke), 

. après l'article Baptême. — g. Couciles. — 10. David. — 

- 1. Délits (des) locaux. — 12, Divinité de Jésus-Christ. — 

13. Dogmes. = 14. Evangile. — 15. Foi. — 16. Foy). — 
17. Genèse. — 18. Idée. — 19. Job. — 20. Judée. — 21. Julien 

le philosophe, empereur romain. — 22, Juste (du) et de ke 

juste. — 23. Lettres, Gens de Lettres ou Lettrés, — 24. Lois 
(des). Première section. — 25. Lois (des). Seconde section. 

— 26. Maître, — 27. Morale. — 28. Paul (Questions sur} — 

29. Papisme (Dialogue sur le}, — 30. Péché originel. — 51, 

Prophète, — 32. Théiste, — 33. Théologien. — 24. Transubse., 

tantiation. _. : 

 « Outre plusieurs changements et augmentations dans le 

« corps de l'ouvrage. » 

Un Errata (pour la page 49, ligne 28), suit l'Avertissemeil 
Les articles 1, 13, 16, 17, 18, 23, 28, 32 et 35 avaient “ 

paru en 1765, dans l'édition en 2 volumes in-12, — L'art.3? 
avait été imprimé en 1764, dans la première édition du Dit- 
tionnaire philosophique. ‘ 

: On trouve aux pp. 529-580 des additions et correction 
- les articles suivants : 

Ame — Catéchisme chinois — Catéchisme du Japondis 
Chine (de la) — Christianisme — Destin — Exéchiel — Fa # 
— Guerre — Liberté (de la) — Luxe — Messie — Moïse — 
Religion — Salomon — Sensation — Confession" — Mare, 

— Orgueil — Esprit faux3 — Prétret — Sectes — Super 
tion, section seconde 5, - 

$ pour 

  

  

. t. L'article Confession avait paru en 1765, dans l'édition en ? volumes 
in-12. 

2, 14. 
3. 1. 

4. La, 
.5s 14, 
6. Jd
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Les articles ajoutés dans l'édition de 1367 (moins lés articles 
Job, Des Lois (seconde section) et Transsubstantiation) et les 
articles Confession, Martyre, Prêtre, Résurrection (seconde 
section), Secte et Superstition (seconde section) ont été im- 
primés séparément, sous le titre suivant : 

Dictionnaire philosophique portatif ou supplément à l'édition 
de 1765. Revu, corrigé ct augmenté de xxvir articles par 
l'auteur. Londres. S. d. In-8. de 4 ff. non chift. et 88 pp. (C. V. 
Beuchot, 211 bis). 

1404. LA RAISON PAR .ALPHABET. Sixième édition, revue, 

corrigée. et augmentée par l’auteur. S. [. (Genève), 1769. 
2 vol. in-8 de 384 pp. (t. 1); de 2 ff. prélim. et 343 pp. 
(t. 11; C.. V. Beuchot, 737). | 

C'est sous ce titre que parut, en 1769, une nouvelle édition 
du Dictionnaire philosophique portatif, augmentée des articles 
suivants : [. ‘ 

Carême (Questions sur le) l; Credo?; Inquisition®; Job (addt- 
tion à la fin de l'article); Religion {Huitième question), 

L'A BC, dix-sept dialogues traduits de l'anglais de M1. Huet 
(voy. Mélanges), fait partie du t. II de la Raison par alphabet 
(pp. 197-339). : 

140$. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE OU LA RAISON PAR AL- 
PHABET. Septième édition, revue, corrigée et augmentée 
par l'auteur. Londres, 1770. 2 vol. in-8 de xni et 332 pp. 

(t 1); de 2 ff. prélim. et 172 pp. (t. Il; C. V. Beu- 
chot, 29). . : 

Réimpression de l'édition de 1760, moins l'A BC. 

\ ° . .,. 
1406, LA RAISON PAR ALPHABET, Septième édition, revue, 

  

1. Beuchot à omis de donner la date de la publication de cet articie. 

2, Beuchot a cru que cet article avait été publié pour la première fois par ies 
éditeurs de Kehl {voy, Dictionnaire philosophique, article Symbole). 

3, Beuchot na pas donné la vraie date de la publication de cet article. 
4. Cest à tort que Beuchot a donné cette Huilième question comme une 

addition de 1765. | 
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corrigée et augmentée par l'auteur. S. £, 1370. 2 voi. 
in-8 de 388 pp. (t. I); de 2 ff. et 339 pp. (t. Il; Bibl, 
Ni, D 2. 14063). 

: Réimpression des éditions de 1769 et de 1770. L'4 BC est 
aux pp.-192-339 du t, II. ‘ 

Autre édition en 1773 sous le même titre. 

1407. LA RAISON PAR ALPHABET, EN FORME DE DICTIONYAIRE, 
par M. de Voltaire. S; L.; 1776. 2 vol. in-12 de 364 pp. 
(t. 1); de 2 ff. prélim. et 343 pp. (t. 11; C..V. Ben). 

Réimpression des éditions de 1769 et de 1370. L'A BC est 
aux pp. 197-339 du t. IL ‘. 

. Beuchot cite une édition de 1756 intitulée : La Raison par 
alphabet, ou Supplément aux Questions sur l'Encyclopédie, 
attribué à divers hommes célèbres, dixième et dernière édition 
revue, carrigée et augmentée par l'auteur, S. {. In-8 de 559 
pages. « [l est assez singulier, » remarque à ce propos Beuchot, 
«qu’on présente comme Supplément aux questions sur l'E. 

‘- « cyrclopédie qui ont paru de 1770 à 1772, un ouvrage Pub 
à longtemps avant » (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, tAU, 
P. 8). 

La Raison par'alphabet a été condamnée par décret de k 
cour de Rome du :1 juillet 1756 (Judex librorum prohibitorum 

Modæti®, 1850, p. 265). Lo 

Une partie seulement des articles formant le Dictiomairt 
philosophique où la Raison'par alphabet a été reproduite dans 
le t. XXXVIII de l'édition encadrée (Pièces détachées attribuées 
à divers hommes célèbres, t. 1) et dans le t. XXVIII de l'édition 
in-4°. . 

Voici quels sont ces articles : ‘ ‘ 

Abbé — Abraham — Adam — Ame — Ange— Anthrof 
phages — Apis — Athéisme. : 

Babel — Baptéme — Bêtes — Bornes de l'esprit humat. 

Carëme (questions sur le) —. Chine (de la) — Christine 

(Histoire du) — Ciel — Circoncision — Conciles — Confess 
= Credo — Critique, 

David —.Délits locaux (des) — Dieu — Divinité de Jésus. 

Ænfer — Esprit faux — Etats, Gouvernement (Quel est 
meilleur ?) — Exéchiel (d’), ete...
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Fables — Fanatisme — Fausseté des vertus iunaïnes — Fin, 
Causes finales. . ‘ 

Genèse — Grâce — Guerre. | 

Histoire des rois Juifs et Paralipomènes. 

‘dolätrie — Inondation — Inquisition. 

Jephté — Job — Joseph — Judée — Julien le philosophe, 
empereur romain — Juste (du) et de l’injuste. 

Lois (des\. Première et seconde sections. — Lois civiles et 
ecclésiastiques — Luxe. . . 

. Maître — AMartyre — Matière — Méchant — Messie _ 
— Métamorphose — Métempsycose — Miracles — Morale — 
doïse. . . - - ° 

Nécessaire. 
Orgueil, . . 
Papisme — Patrie — Paul (Questions sur) — Péché driginel 

— Persécution «— Philosophe — Pierre — Préjugés — Prêtre 
— Prophètes. 

t 

Religion (huit questions) — Résurrection (première et se- 
conde sections) — Salomon — Secte — Sens commun — Sen- 
sation — Songes — Superstition (première et seconde sec- 
tions). ‘ Le : 

Théiste — Théologien — Tyrannie — Tolérance (première 
et seconde sections) — Torture — Transsubstantiation. 

Vertu!, : | 
« Il y a loin de là, dit Beuchot, aux sept volumes, ou plus 

+ de 3.500 pages que remplit aujourd’hui le Dictionnaire phi- 
a losophique. Cette augmentation est le résultat des disposi- 
«tions des éditeurs de Kehl, qui ont fait un seul ouvrage de 
« plusieurs, en refondant dans le Dictionnaire philosophique £ 

A. Les Questions sur l'Encyclopédie ; 

B. Le Dictionnaire philosophique, réimprimé sous le titre de : 
la Raïson par alphabet ; 

CG Un dictionnaire manuscrit intitulé : POpinion par 
alphabet ; 

D. Les articles de Voltaire insérés dans l'Encyclopédie; 
E. Plusieurs articles destinés par l’auteur au Dictionnaire de | 

l'Académie ; : 
_—_—— 

1. Fragments sur divers sujets par ordre alphabétique, pp. 199-471 du A 
tome XXXVIIE de l'édition encadrée et pp. 192-447 du tome XXVIIT de 
l'édition in-40,
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F. Un grand nombre de morceaux peu étendus, « qu'il eût 

‘été difficile, » disent les éditeurs de Kehl, dans leur Avertis. 

sement, « de classer dans quelqu’une des divisions de cette 

« collection. ». . ‘ 

A 

Les Questions. sur l'Encyclopédie forment 9 vol. in8. Elles 

parurent de 1770 à 1772, sous le titre suivant : 

1408. QUESTIONS SUR L'ENCYCLOPÉDIE PAR DES AMATEURS. 

S. L. (Genève), 1770-1772. 9 vol. in-8 (C. V. Beuchot, 

730). 

T. le (1970), 2 ff. prélim., 377 pp. ct 1 p. non chif. pour 
l’errata. ‘ h 

L'Introduction occupe les pages t à 6. 

Ce premier volume renferme 44 articles, dont le premier est 

. 4 et le dernier Apocalypse. 

T. IL (1770), titre, 390 pp. etr f. non chiff, pour l'errati. 

. 42 articles (Apocry plie — Axe). | 

T. lii(1770), titre, 365 pp.tet 1 p. non chiff. pour l'errats. 

55 articles (Babel — Ciel des anciens). 

T.1V (1771), titre et 382 pp. 48 articles (Cicéron — Droit). 

T. V (1971), titre et 370 pp. 34 articles (Droit canonique — 

Extréme). ‘ 

CT. VI (1770), titre, 361 pp. et.r t. non chiff. pour l'erra. 
36 articles (Fable — Gueux, Afendiant). 

.T. VIE (1771), titre, 364 pp. et 1 f. non chiff. pour Yerrats. 
36 articles (Hérésie — Lois). 

D 

1. Voltaire, en envoyant à d'Alembert la première feuille des Questions sf 

l'Encyclopédie, lui annonce qu’ «on imprime l'ouvrage en Hollande (jai 

1770). Cependant c'est à Genève, chez les Cramer, que fut publiée la FFF 
mière édition des Questions sur l'Encyclopédie. 

2, La page 355 est occupée par une planche représentant, * quoiquimante 
« faitement, comment notre soleil, notre monde planétaire, nos comtes #7 

« perdues dans l'immensité de l'espace peuplé de tant d'autres univers, le 
Cette planche ne se retrouve pas dans la réimpression de agi © 
(Genère).
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T. VIII (771), titre et 371 PP. -54 articles (Lois, Espr it des 
. Lois — Supplices). 

T. IX (1772), 384 pp. 19 articles (Superstition, section troi- 
sième) — Zoroastre). 

Plus un Supplément aux questions sur PEncyclopédie par 
des amateurs qui sont Afr de V. G. O..d. R.!; Mr Cri, avo- 
cat en parlement; Mr Bt., conseiller du roi de Prusse ; Mr EP. 
D. B4; Mr de P., capitaine de cavalerie, ‘et plusieurs autres 
gens de lettres. - 

Ce Supplément renferme 55 articles (Agar — Vision, 
pp. 89-323); les Lettres de Memmius à Cicéron (pp. 324- 
70), une Table des articles contenus dans cette neuvième 

partie (pp. 371-378) et deux Errata (pour les IX+ et Ville vol. 
des Questions, pp. 379-384). 

_1409. QUESTIONS SUR L'ENCYCLOPÉDIE PAR DES AMATEURS. 

Nouvelle édition soigneusement revue, corrigée et aug- 
mentée, S. Î. (Genève), 1771-1772. 9 vol. in-8 (C. V. 
Ben). 

Les t. T'à VII sont de 17713 ; let. IX est de 1772. 

T. 1 Titre et 376 pp. 

T. il. Titre et 390 pp. 

T. Il, Titre et 363 pp. 
.T. IV, Titre et 377 PP. 

Te V. Titre et 373 pp. 

T. VL Titre et 351 pp. 

T. VIL. Titre et 364 pp. 

T. VIIL. Titre, 369 pp.et5 pp. non chif. pour la Table des 
articles, - 

T. IX. 378 pp. 

Réimpression de l'édition de 1770-1772: Les fautes signalées 

dans les errata de la première édition ont disparu del édition 

de 1771-1772. 

  

ï. Voltaire, gentilhomme ordinaire du roi. 

2, Christin {voy. les articles Biens d'église et Impôt}, 

3. Polier de Bottens (voy. l'article Afessie). 

4 Voyez l'article Bataillon.
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1410. QUESTIONS SUR L'ENCYCLOPÉDIE, DISTRIBUÉES EN 
FORME DE DICTIONNAIRE PAR DES AMATEURS. Seconde 

* édition. Londres. 1771-1772. 9 vol, in-8 (C. V. Beu- 
chot, 731). 

Les t, I à V sont de 1771, les t. VI à IX de 1772. 

T. I, van, 326 pp. et r'f. non chiff. pour un Catalogue de 
livres. 

T. Il, vus et 328 PP- 

T. I, vus et 295 pp. 

T.iV, vi et 339 pp. 

T.V, vu ct 322 pp. 

L T. VI vin et 392 pp. 

OT. Vif, 2 ff. prélim. et 204 (304) pp. 
T. VIII, vur et 306 pp. 

T. IX, vur et 300 pp. 

« Voltaire, dit Beuchot, ne doit pas avoir été étranger à cette 
réimpression, dans laquelle parut l'Addition de l'éditeur qui 
fait partie de l'article Ana» (voy. t.I, pp. 221). 

Tous les articles du Supplément (à partir de l'article Osét 

ont été intercalés dans les Ville et‘IXe parties de l'édition 
publiée sous la rubrique de Londres. 

Les Questions sur l'Encyclopédie furent réimprimées, ar 

des augmentations, dans les t. XXI à XXIV de l'édition it. 
(voy. Œuvres complètes, année 1768), et dans les t. x 
XXX ‘de l'édition encadrée (voy. Œuvres complètes, annee 
1775). 

Une réimpression de 1736 est intitulée : Questions sur TEE 

cyclopédie, par A1. de V*#, A Genève, 1777: 6 vol, in-12 €£ 

2. et 405 pp. {t. I); 2. ct 403 pp. (t. ID; 2 et 4 FF 
(Ni); 2 et 427 pp. (t. IV); 2 Met 431 pp. (L Vi ? fe 

527 pp. (t. VI. — C. V. Beuchot, 35). 

Cette édition se joint ordinairement à l'édition des Œuvrés 

de Voltaire, publiée par Panckoucke sous Ja: rubrique ‘ 
Neufchätel (voy. Œuvres complètes, années 1772-1779) 

Kayser (Index locupletissimus, etc…., V1 (1836), p. 105) 
. — 

1. Les tomes XXI à XXIV de l'édition in-40 portent le millésime 1754
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des Questions sur l'Ency-clopé die une édition de 1779 (Lau- 
saune, Pott) en 8 vol. in-8. 

Voltaire a reproduit dans les Questions sur l'Encyclopédie 
non seulement un assez grand nombre d’articles du Diction- 
naire philosophique et de la Raïson pur alphabet, mais encore 
quantité de morceaux empruntés à divers de ses écrits en prose 
eten vers. 

Parmi ces écrits on peut citer : : 

L'4 BC (voyez les articles : Athéisme, Curiosité, Droit de’ 
la guerre, Loi naturelle; 

Les Ador ateurs o: les louanges de Dieu (article Éternité. 

Au roi en son conseil (article Biens d’ église). 

Des Céré émonies (article Cér émonies). 

Les Colimaçons du R. P. Lescarbotier (article Colim x- 1- 
gons). . 

+ 

Commentaire sur le livre des Délits et des Peines (articles 
De Caton et du Suicide, Confession (Révélation de la Confes- 
sion}, Confiscation, Criminel, Hérésie (section Ib. . 

Conseils raisonnables à M. Bergier (article Aarty-rs). 

Des Conspirations contre les péuples ou des Proscriptions 
(article Conspirations contre les peuples). 

Dieu. Réponse au système de la nature (articles Dieu et 
Fonte). 

Dieu et les hommes (articles Apocryphes et Massacre). 

Discours de maître Bellezuier (article Philosophie). 

Du Divorce (article Adultère), 

Doutes nouveaux sur le testament attribué au cardinal de 
Richelieu (article Agriculture). 

Les Droits des hommes et les usurpations des papes (tie 
Ferrare), 

Eclaircissements historiques à Poccasion d’un libelle calom- 
üieux contre l'Essai sur les mœurs, etc. (article Arc (Jeanne 
d'Arc dite la Pucelle d'Orléans). 

Eléments de la philosophie de Newton (articles Bacon (Fran- 
gois), Distance et Figure). 

Epitre à lPauteur du livre des trois Imposteurs (article 
Athéisme). 

Epitre à Saint- Lambert (ar ticle Eglogue).
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Du gouvernement d'Auguste (article Auguste-Octave). 

L'Homme aux quarante écus (article Génération). 

°* Lettre aux auteurs de la Gaïette littéraire (article Somnam- 
bules). " " 

Letire sur les Panégyriques (article Puissance). 

Lettres à S. À. Mgr le Prince de *#** (articles Athéïsme 
(rve section) et François Rabelaïs). 

De la Liberté de conscience (articles Conscience et Liberté de 
conscience). ° . 

Memnon (article Confiance en soi-même). 

‘La méprise d'Arras (article Lois criminelles). 

Le Philosophe ignorant (articles Monde, Du meilleur des 
mondes possibles). 

Poème sur le désastre de Lisbonne (article Bien, Tout es 
bien). 

Pyrrhonisme de l'histoire (articles Histoire et Pétrone). 

. Questions sur les miracles (article Miracles). 

Relation de la mort.du chevalier de La Barre (article Jus- 

tice). 

Les Singularités de la nature (articles Air, Anguilles, Cr 
quilles). . ‘ 

Du Suicide (article Caton (de). 

Des Titres (article Cérémonies). 

_ Tout en Dieu (article Idée, section I). 

Sur les Questions sur l'Encyclopédie, voyez les Jettres de 

Voltaire à d'Alembert des 28 février, 3 mars, 19 M 
1770, etc... et de d’Alembert à Voltaire des 11 et 26 M 
1770, etc... les lettres de Frédéric à Voltaire (des 29 jai 
et 16 mars 1771); la Correspondance de Grimm (61. Garner 
t.IX, pp. 24, 216; les Afémoires secrets, t V, pp: 201% 

“275,ett. XXIV, p. 125, etc... ele... 

B- 

Dictionnaire philosophique et Raison par alphabet (9: ls 
n° 1400 ef sujvants).
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L'Opinion par alphabet est une collection manuscrite, en 
forme de dictionnaire, que les éditeurs de Kehl ont retrouvée 
dans les papiers de Voltaire. Elle était précédée d'un Avertis- 
sement, qui a été reproduit dans l'édition de Kehl, après Pine 
troduction aux Questions sur PEncyclopédie tt. XXXVII, 
p.8. Cf. l'éd. Garnier, t. XVII, p. 6). Il-est permis de sup- 
poser avec Beuchot que la plupart des articles qui n’existent 
dans aucune édition donnée du vivant de l’auteur, soit du 
Dictionnaire philosophique où Raison par alphabet, soit des 
Questions sur l'Encyclopédie, appartenaient à l'Opinion par 
alphabett. 

Voici quels sont les articles que les éditeurs de Kehl ont 
publiés pour la première fois dans le Dictionnaire philoso- 
phique : 

- Abbaye (section [). 

Abraham (section IH). 
Adam (section Il}. 

Ange (section Il). 

Atlhée (sections I et Il). 

Banque. * 

Bien. (Du bien et du mal, physique et moral). 

Conciles (section I). ° 

Conquête. 

Décrétales. 

Dieu (section 1}. 

Eclipse. 

Euphémie. 

Fanatisme (section I). 

Foi (section Il). 

Franc arbitre. 

Généalogie (section 1). 

Hérésie (section IIl). 

Inquisition (sections L et Il)*. 

  

1. À l'exception des articles de la lettre T, « évidemment destinés, dit Beu— 

chot, pour le Dictionnaire de l'Académie. » . 

2. Seize alinéas de la section IL étaient, en 1770: dans les Questions sur 

l'Encyclopédie, au mot Aranda, :
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Juifs (sections IL et III), 
Kalendes. . 
Livres (section Il). | 
Locke (section Il). 
esse. 

Moïse (section Ill). 

Noël. 

Oracles (section Il). 

Philosophe (section I), 

Pierre le Grand et J.-J. Rousseau (section II). 

Prophéties (section 1). ° ‘ 
Quéte. Se 
Reliques. 

Sibylle. | | 
. Somnambules (section IV). - 
Suicide ou Homicide de soi-même. 

Les trente premiers articles de la lettre T?. 

Terre. 

Théologie. 

Université. 

Vision de Constantin. 

Xavier, ‘ 

Yvetot. 

Zèle. 

Les éditeurs de Kehl ont fait, en outre, des additions au 

articles : Ame, — ‘Ana, — Anecdotes, — Bekker, — Balle, — 
Enfer, — Guerre, — Idole, idolätre, — Lois (Esprit des), — 
Pourquoi (Les). — Prétentions. 

Nous ne saurions dire si ces additions posthumes étaitf 
comprises dans l’Opinion par alphabet?. 

” k nn 

‘ + : dues re le La 1. Les trois derniers alinéas avaient été imprimés, dès 1739, dans ln 
ceau intitulé : Du Suicide ou de l'Homicide de soi-même. de 

2. Ces articles, ainsi que l'article Terre, étaient destinés au Dictionnaire # 
l'Académie; ils ne faisaient point partie de l'Opinion par alphabet. n 

3. Beuchot n'a pas donné la date de publication des articles Caréne 
ct Criminaliste. On pourrait en conclure, d'après un passage de 507 47 

sement (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XVII, p. x) que € 
articles appartenaient à l'Ovinion par alphabet, Ce qui forme aujour 

es def 

d'hui 4
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D. 

Voltaire a inséré dans l'Encyclopédie les articles suivants : 

Elégance, — Eloquence, — Esprit (t. V). 

Facile, — Faction, — Fantaisie, — Faste, — Fausseté, — 

Faveur, — Favori, — Féconi, — Félicité, — Fermeté, — Feu, 

— Fierté, — Figure, Figuré, — Finesse, — Fleurs (t. VD. 

Foible (Faible), — Force, — Fornication, — Franchise, — 

François (Français), — Froid (t. VII). - 

Galant, — Garant, — Gaïelte, — Généreux, Générositél, — 

Genre de style, — Gens de lettres, — Gloire, glorieux, — 

Goût, — Grdce, gracieux, — Grand, grandeur; — Grave, gra: 

vité (t. VID. : 

Habile, habileté, — Hautain, Hauteur, — “Hémistiche, — 

Heureux, leureuse, heureusement, — Histoire. — Idole, ida- 

lâtre, idolätrie {t. VII), | ‘ 

Messie? (t. X}. 
Sur les articles de Voltaire insérés dans l'Encyclopédie, 

voyez la Correspondance avec d’Alembert (septembre) 1753; — 

get 28 décembre 1755; 29 novembre 1756; 4 fésrier 1757, €lCe, 

Tous les articles envoyés à d’Alembert par Voltaire n’ont pas 

été publiés dans l'Encyclopédie (voyez la Correspondaïice avec 

d'Alembert, 28 décembre 1756, 16.janvier 1757; février 1797 
(lettre 3324 de l'éd, Garnier), etc…, etc... 

  

section EI de l'article Caréme avait paru dans la Raison par alphabet (éd. de 

1760, p. 96); et l'article Criminaliste se trouve, dès 1774, dans l'édition in-4°. 

Cf. le t, XXVII de l'éd. encadrée, p. 20.4. : . 

1. « Cependant, dit Beuchot, l'article Généreux ne porte pas dans l'Encyr- 

clopédie, la signature de Voltaire.» Voyez sa note. Œuvres de Voltaire, éd. 

Garnier, t. XI, p. 224-225. ‘ ° 7. 

2. Selon Voltaire, cet article, qui avait déjà paru en 1764 dans le Diction- 

naire philosopliique, est de Polier de Bottens {voy. la note de Beuchot, 

Œuvres de Voltaire, é1. Garnier, t. XX, P- 63). ‘ . 

3. Tous ces articles, à l'exception de : Généreux, générosité; Histoire; 

Hole, idoldtre, idoldtrir; Messie, ont été imprimés, en 1765, dans let. ll 

des Nouveaux Mélanges (pp. 265-380). — Cf. les tomes XVI de l'édition it-40 

(pp.440-523)-et XXX VII de l'édition encadrée (pp- 129-221). Articles de litté- 

rature très intéressants. Une partie de ces articles avait été réimprimée, dès 

1361, dans la 3e Suite des Mélanges de liltéralure, PP: 1 à 97.
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E 

L'Académie française ayant décidé qu'elle ferait imprimer 
une quatrième édition de son Dictionnaire, Voltaire se char- 
gea de la lettre T (voy. Voltaire à Duclos, 22" octobre et 19 
novembre 1760). . 

Le travail de Voltaire ne parut pas dans la quatrième édition 
du Dictionnaire de l’Académie française, Paris, veuve de Ber- 
nard Brunet, 1762, 2 vol. in-4e; mais il fut joint, par les 
éditeurs de Kehl, au Dictionnaire philosophique (à la lettre Tj, 

Voici la liste des articles destinés par Voltaire au Dictior- 
naire de l'Académie : 

T (Remarques sur cette lettre), — Tabac, —T. abarin, — 
Tabis, — Table, — Tablier, — Tabor ou Thabor, — Ti actique, 
— Tage, — Talisman, — Talmud, — Tamarin, — Tamaris, 
— Tambour, —* Tant, — T. apisserie, Tapissier, — Tajuin, 
laquine, — Tarif, — Tartare, Tartareux, — Tartre, - Tartue, 

‘ Tartuferie, — Taupe, — Taureau, — Tauricider,— Taurcbok, 
— Taurophage, — Taxe, — Technique, -— Tenir, — Terre. 

, “ 

F 4 

. Enfin les éditeurs de Kehl ont inséré dans le Dictionnaire 
philosophique, outre les Lettres philosophiques(voy. Mélanges, 
année 1734), les morceaux suivants, qui avaient paru, du 
vivant de Voltaire, et qu’ils n'avaient pu classer dans aucunt 
des divisions de leur édition : 

1. De l'Alcoran et dé Mahomet (voy. Varticle Alcoran, St 
tion Il}. 

2. Des Allégories {(voy. l’art. Allégories). 

3. XXVIe Lettre (philosophique) sur l'âne (voy. art. Art ‘section VIII). Fo - 

4 Sur l'Ame; — De la tolérance, et que les philosophes ft 
Peuvent jamais nuire (voy. l’art. Ame, section IX). 

5. De l'antiquité du dogme de l'immortalité de l'âme (90. 
. Vart. Ame, section X). ‘ 

6. Lettre... sur l'A nti-Lucrèce ‘de M, le cardinalde Polignä 
. fvoy. Part. AntisLucrèce). 

7- Des Arrêts de mort (voy, l’art. Arrêts de mort}.
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8. De PAstrologie (voy. l’art. Astrologie). 

9. Des Avocats (voy. l'art. Avocats}. * 

10. Lettre sur le moine Roger Bacon (voy. l'art. Bacon : 
(Roger). 

11. De la chimère du Souverain bien (voy. Part. Bien, Sou- 
verain bien). 

12. Du suicide ou de l'homicide de soi-même (voy. l’art. De 
Caton, du Suicide). 

13. Des Cérémonies (voy. l'art. Cérémonies). 

14, Des Titres (voy. 'art, Cérémonies). 

15. Siècle de, Constantin; — De Constantin (voyez l'art. 
Constantin). 

16. Sur. les contradictions de ce monde (voy. l'art, Contra- 
dictions). . ‘ 

17. De Cromwell (voy. l'art. Cr omwell. 

18. Lettre sur Le Dante (voy. l’art. Dante Lo. 

. 19: De Dioclétien (voy. l'art. Dioclétien). 

20. Lettre sur l'esprit (voy. l'art. Esprit). 

21. Discours sur la fable (voy. l'art. Fable). 

22. Du Fanatisme (voy. l'art. Fanatisme, section V). 

23. Des Fêtes (voy. l'art. Fêtes). 

24. De la Frivolité (voy. l'art. Frivolité). 

25. Des Génies (voy. l'art. Génies). ’ 

26. De la Gloire ou Entretien avec un Chinois. (vo: Part. 

Gloire, section Ill). 

27. De l'Histoire (voy. l’art. Histoire, sect. 1). 

28. Des mauvaises actions consacrées ou excusées (voy. l'art. 

Histoire, sect. VI). 

29. Historiographe (voy. l'art. Historiographe). 

30. De l'Ame, par Soranus, section V (voy. Part. Homme). 

31. Les Ignorances (voy. l'art. I: gnorance, sect, I). 

32. De l'imagination (voy. l'art. Imagination, sect. D. 

33. Des Juifs (voy. l'art. Juifs, sect. 1). 

34. Portrait de l'empereur Julien (voy. l'art. Julien, sect. 1). 

35..De Julien (voy. l'art. Julien, sect. Il). 

36. Lettre à AL, le marquis de Beccaria, etc., au sujet de M1. de 

Morangiès (voy. l'art, Justice),
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37. Des Langues (voy. l'art. Langues, sect. I). 

38. De la liberté d'imprimer (voyez l'art. Liberté dim 
primer). 

39. De la Magie (voy. l'art. Magie). 

40. Des Médecins (voy. l'art, Médecins). 

ar. Sur Descartes et Newton (voy. l'art. Newtot et Dis- 
cartes). 

42. D'Ovide (voy. l’art. Ovide). 

43. Du Philosophe (voy. l’art, Philosophe, sect. V). 

44. Précis .de la philosophie ancienne (voy. V'art. Philosc- 
_phie, sect. IV). 

45. De Pierre le Grand et de J.-J. Rousseau 2 (For. Part. 

Pierre le Grand, etc. ) 

46. Du Timée de Platon et de quelques autres choses {voy. 
l'art, Platon, sect, I). 

47: Questions sur Platon et sur quelques autres bigatells 
(voy. Part. Platon, sect. Il). 

48. Des Poètes (voy. l'art. Poètes). : 

49. Lettre sur les Spectacles (voy. Vart. Police des Syet- 
tacles). 

50. Du Polythéisme (roy. l'art. _ Polythéisme). 

51, Remarques pour servir de supplément à l'Essaisu les 
mœurs, etc. (XIXe Remarque. — Voy. l'article Population, 

. sect. Ill). 

52. De la population de l'Amérique (voy. l'art. Populatiot, 
sect. IV). 

.53. Des Possédés (voy. l’art. Possédés). 

54. Des Sectes (voy. l’art. Secte, sect. 11). 

55. De Socrate (voy. l’art. Socrate). 
"56. Sottise des deux par fs (voy. l'art. Sottise des deux 

parts). 

57. Fragment d’une lettre (à M.' Lefèvre) sur la corruption 
du style (voy. l'art. Style, sect. Il). 

58. Du Déisme (voy. l’art. Théisme). 

59. Des Théologiens (voy. l’art, Théologiens, sect. Î). 

60. Remarques pour -servir de Supplément à l'Essai sr les 
mœurs, etc... (ive. Remarque. — Voy. l’art. Usages).
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Gi. Du gouvernement et de la divinité d'Auguste (voy. l’art. 
Velletri ou Vellitri). . 

62. Les Vœux (voy. l’art. Vœux). 

Les éditeurs de Kehl ont publié dans le t. XLNII de leur 
- édition (p. 498) une Déclaration des amateurs, questionneurs 
et douteurs, qui se sont amusés à faire aux savants les questions 
ci-dessus en neuf volumest. Mais ils n’ont pas reproduit la 
Rétractation nécessaire d’un des auteurs des Questions sur 

l'Encyclopédie, qui avait paru, en 1775; dans le t. XXX de 
l'édition encadrée, pp. 521-522. 

Ces deux morceaux sont au t. XX de l'éd. Garnier, PP. 620 
et 621. ‘ 

Les éditeurs modernes ont ajouté peu de morceaux inédits 
au Dictionnaire philosophique, Signalons cependant l’article” 
Prépuce et la fin de l’article Prières, dans l'édition de MM. Le 
Jèvre et Déterville; les articles Littérature et Tolérance, dans 
Pédition de A£e Ve Perronneau; enfin l’article Généreux (qui 
avait déjà paru dans l'Encyclopédie), et un Errata et Supplé- 
ment à l'article Langleviel (art. Quisquis), dans l'édition Beu- 
chot, en 70 volumes. Ce 

LAIt. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE, PAR M; DE VOLTAIRE. 
Nouvelle édition plus complète que toutes les précé- 
dentes. Amsterdam, Marc-Michel Rey, 1769: 8 vol. 
in-12 (Bibl. N', Z): 

Réimpression du texte des éditeurs de Kehl. 

On trouve, à la fin du t. VIII, l'Imitation du Cantique des 
Cantiques (p. 399) et le Précis de l’Ecclésiaste (p. 404). 

Quérard cite une édition de 1795 en 8 vol. in-8 (Bibliogr: 
Volt:; p. 9). 

1412. DICTIONNAIRE PHILOSOPHIQUE, DANS LEQUEL SONT. 

RÉUNIS LES QUESTIONS SUR L'ENCYCLOPÉDIE, L'OPINION 
EN ALPHABET, LES ARTICLES INSÉRÉS DANS L'ENCYCLO- 

_PÉDIE. ETC... par Voltaire. Paris, P, el F, Didot, 1813: 
14 vol. in-18 et sur gr. pap. vélin, format in-12. 

. Edition stéréotype d’après le procédé de Firmin Didot. 

—— — 
  

1. Sur cette Déclaration, voy. la note de Beuchot (Œuvres de Voltaire, 

éd, Garnier, t, XX, p: 620).
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1413. LE MÊME OUVRAGE, Paris; Ménard el Desenne, 185. 
14 vol. in-18 et in-12. : : : 

Les faux titres portent : Bibliothèque française. 

. Sur cette édition, voyez la note de Beuchot, Journal del: 
Librairie, année 1828, pp. 612-613. — L'exemplaire de la 

- Bibliothèque Nationale porte le millésime : 1827. . 

1414. LE MÊME OUVRAGE, Paris (de l'impr. de Doyen), Cour 
des Fontaines, 1828. 9 vol. in-16. 

Sur cette édition, voyez la note de Beuchot, Journal de la 

Librairie, année 1828, p. 596. 

d4t$e LE MÈME ouvrace. Paris, Hiard, 1833. 14 vol. in48. 

. Livraisons 109 bis à 212 bis de la Bibliothèque des amis des 
lettres. 7 

1416. LES HOMËLIES DE VorraRE, par Victor Pouph. 
. Paris, Librairie de la Bibliothèque démocratique, 1854 €t 
1877. 2 vol. in-32 (Bibl. N'e, D 2, 13802 et 14008). 

Cest un abrégé du Dictionnaire philosophique. 

Cf. la brochure intitulée : Voltaire, la Philosophie et le Fi 
natisme. Paris, Librairie de la Bibliothèque démocralj#t 

(Bibliothèque des Libres-Penseurs), s. d. (1876), in-16, et les 
. Œuvres choisies de Voltaire. Edition du centenaire, Paris, 

1878. (voy. Principaux extraits de Voltaire et Œuvres choi- 

sies, année 1878, dans notre tome Lie). 
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V _ 

ROMANS 

$S I 

LE MONDE COMME IL VA 

1417. LE MONDE COMME IL VA. VISION DE BABOUC, ÉCRITE 

PAR LUI-MÈME. 

On croit que Voltaire écrivit le Monde comme il va dans les 
derniers mois de l’année 1747, à Sceaux, chez la duchesse du 
Maine (voy. Desnoiresterres, Voltaire à la cour, pp. 138 et 

Le Monde comme il va parut en 1748, dans le t. VIII de 
l'édition. des Œuvres de M. de Voltaire, donnée à Dresde par 

G.-C. Walther (pp. 83-108). 

Réimpr. en 1749 sous le titre de : Babouc ou le monde 

comme il va, dans le Recueil de Pièces en vers et en prose par 

l'auteur de la tragédie de Sémiramis. Amsterdam (Paris, 

Lambert), 1750", in-12 (po. 91-127). Sur les changements in- 

troduits dans cette réimpression, voyez les notes de Beuchot 

(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, p.1, 5, 8, 9, 10,12, 

13). En 1750, Babouc ou le Monde comme il va, par A. de 

Voltaire, fut réimprimé dans le Nouveau Alagasin français ou 

Bibliothèque instructive et amusante, par Ms L. P. de Beau- 

mont; février, mars et avril 1750 (C. V. Beuchot, 974}. 

  

© 1, Ce volume parut à la fin de 1749. 
28
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Babouc est au t. VIII de l'édition des Œuvres de 151,au 
t. IV de Pédition de 1752, et au t, V de l'édition de 1756 (Suite 
des Mélanges de littérature, d'histoire et de philosophie), Beu- 
chot a recueilli quelques variantes, cmpruntées au texte de 
1756 (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, pp. 7, 11,16) 

Dans une édition des Romans de Voltaire intitulée : Recueil 
- des romans de AL. de Voltaire contenant Babouc, etc... 5. I. 
1764, Babouc est réimprimé avec un titre séparé. Ce titre 
porte : Le Monde comme il va. Vision de Babouc écrite pr 
lui-même. S. 1, 1759 (sic). (Bibl. Nie Y 2.) 

SII 

/_. LE CROCHETEUR BORGNE 

1418. LE CROCHETEUR BORGNE. 

Imprimé en 1974, dans le Journal des dames dédié à mà- 
dame la Dauphine, par Mne la baronne de Princen!, Paris, 
Lacombe, 1774, in-12, pp. 11-24 (voy. C. V. Beuchot, 1665). 

Réimpr. dans le t, XLV de l'édition de Kehl, pp. 41-424 
Sur le Crocketeur borgne, voy, l'Avertissement ds Beuchot 

(Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, pp. vus et 1x). 

S III 

COSI-SANCTA 

1419. Cosi SANCTA. UN PETIT MAL POUR UN GRAND BIES. 

NOUVELLE AFRICAINE. 

Cette nouvelle a été imprimée pour la première fois dans 
l'édition de Kehl, t, XLV, p. 425-474. 

—— —-——— . 

. Je f 1. D'après les Mémofres secrets, ce journal était rédigé par Durosoi, Mt Princen n'eu était que le prête-nom; t, VII, p. 143).
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Beuchot a reproduit dans sa Préface du nourel éditeur 
l'Avertissement mis par les éditeurs de Kehl, en tête de Cosi-. 
Sancta (Œuvres de Voltaire, éd. Lefèvre, t. XXXIIL, p. 1v). 

Le Crocheteur borgne et Cosi-Sancta doivent être, comme 
Babouc, de la fin de 1747. 

$ IV 

:ZADIG 

1420. MEMNON, HISTOIRE ORIENTALE. À Lonares (Paris), 
pour la Compagnie, 1747. In-8 de 2 ff. (pour le faux titre 
et le titre), et 172 pp. Titre rouge et noir. (C. V. Ben. 
— Cf. Catal. La Vallière (Nyon), t. III, p. 131,n0 8620). 

C'est sous le titre de Afemnon que parut d'abord Zadig. 
Selon Longchamp (Mémoires sur Voltaire, t. Il, p. ‘140), 
Afemnon et Zadig furent composés à Sceaux, chez la duchesse 
du Maine en 1746 (lisez : à la fin de 1747). 

Voltaire passa en effet à la cour de Sceaux les mois de no- 
vembre et de décembre 1747. [1 se peut qu’il y ait fait Babouc, 
le Crocheteur borgne, etc, qui ne furent imprimés qu’en 
1748, 1774,etc. Quant à Zadig, nous ne croyons pas que 
Voltaire l'ait écrit pendant son séjour chez la duchesse du 

* Maine, en 1747 ten effet, c’est en 1747 que fut publié Afemnon 
{et Afemnor est le même ouvrage que Zadig). 

Si Voltaire a écrit Afemnon à Sceaux, ce ne peut être qu’en 
novembre ou décembre 1747. Or, il n’est pas vraisemblable 
que Voltaire, qui avait des raisons particulières pour se tenir 
caché à Sceaux et qui ne communiquait avec Mme du Châtelet 
et avec d’Argental que « d'une maniére détournée et par ex- 

près » (voy. Desnoiresterres, Voltaire à la cour, P- 139), ait 

pu, en moins de deux imois, composer Memnon, l'envoyer à 

Paris et l'y faire imprimer. 

Memnon fut réimprimé en 1748, Londres, pour la Compa= 

gnie, 1748, in-8; voy. Barbier, Dict. des ouvr. anonÿniesy
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éd Daffis, t. I, col. 1223 — et Francfort, Kuoch, in-12; voÿ. 
. Catal. La Vallière (Nyon), t. I, p. 131, n° 86211. 

1421. ZADIG OU LA DESTINÉE. HISTOIRE ORIENTALE. S.{. 

(Nancy, Leseure2?), 1748. In-12 de 6 ff. non chif. et 

19$ pp. (Bibl. N'e, Y 2 et C. V. Beuchot, 885). 

Collation des ff. préliminaires. 1 f, de titre. 4 ff. paginés 
aux pour l'Epitre dédicatoire à la sultane Sheraa, et l'AFpro- 

bation (au verso de la p. 1x); 1 f. non chiff. pour la Table 

des matières'et l'Errata. | 

La sultane Sheraa désigne Mat de Pompadour (voy. Clément, 

Les cing années littéraires, 25 octobre 1748). 

Sur l’Approbation, voyez la note de Beuchot (Œuvres de 

Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, p. 31) 

Il ny a aucune créance à accorder aux détails donnés Far 

Longchamp dans ses Mémoires (t. II, pp. 154-159) sur l'in 
pression de Zadig. Non seulement les dates sont, comme prés” 

.que toujours, erronées (Longchamp prétend que Voltaire, de 

retour à Paris, au commencement de 1748, résolut de fairt 

. imprimer Zadig : or, Zadig avait été publié, dès 1747, sous 
‘le titre de Afemnon) ; mais l'histoire des deux libraires duré 

à laquelle ni Beuchot, ni M. Desnoiresterres n'ont ajouté foi, 
est en contradiction formelle avec les faits. Voltaire n'a Pas F 
avoir le dessein de consacrer à la duchesse du Maine a età sa 

société » les prémices d'un roman dont le public avait défie 

connaissance; et, d’un autre côté, ni l'édition de Memnon avé 

le millésime 1747, ni les éditions de Zadig avec le millésime 

1748, ne présentent Ja disposition matérielle dont ilest que 

tion dans les Mémoires de Lonchamp. Cependant il résulte 

d’une lettre de l’imprimeur Bonin à M. Berryer, publiée FA 
M. Ravaisson (Archives de la Bastille, Paris, 1881, te 
pp. 293-294), qu’un secrétaire de Voltaire avait communiglé 
à l’imprimeur Bonin, vers le mois d'avril 1748, une quinzaine 
de feuilles de Zädig «qui n'était pas alors entièrement 1m” 

  

mpression #e . 1 Ersch (a France liliéraire, MI, p. 403) indique une rëi ! 
773 Gare 1748, avec le nom de Leipzig, et Barbier une réimpression de 1 

Duc, .V. Danblard et fils, in-So), 

2. Durival, Description de la Lorraine et du Barrois, I, 196. cf. De 
noiresterres, Voltaire à la cour, p. 148. ‘ 

3. Œuvres de Voltare, éd. Garnier, t, XXI, pp. x et 7; Volraire à 
: Cour, PP. 145-147. oo St .
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« primé, » Cette même lettre nous donne la date précise de la | 

publication de Zadig (10 septembre 1748). : _ ‘ 

Zalig a de plus que Aemnon les chapitres xt (le Souper), - 

zu (le Rendez-vous), et XIV (le Pécheur) *. . 

Signalons d’autres différences entre Afemnon et Zadig, à la 

fin des chapitres 1v, v, vit, et au commencement des cha- 

pitres x1 de Afemmon et xv de Zadig. ° 

Aucune de ces variantes n’a été recueillie par Beuchot. 

1422. ZADIG OÙ LA DEsTinÉE. HISTOIRE ORIENTALE. S. L., 

1748. In-12 de vin pp., 1 f. non chiff. pour l'Approbalion 

et la Table des malières, et 178 pp. (C. V. Beuchot, 

886). | . . 

Les fautes signalées dans l’errata de l'édition en 195 pp. sont 

corrigées dans l'édition en 178 PP. 7. 

Zadig fut réimprimé, en 1748, dans le t. VII de l'édition 

de Dresde. ° ‘ 

Dans l'édition encadrée (t. XXXÏ) Zadig a xix chapitres : le 

chapitre intitulé: Les disputes et les audiences (p. 21) a paru 

pour la première fois dans cette édition. . 

Les éditeurs de Kehl ont ajouté à Zadig la fin du chapitre vi 

(voy. leur édition, t. XLIIL p. 26etsg.) et les chapitres x1V etxv 

(Id., ibid., pp. 56 et vo). — Ils ont changé la fin du chap. x111 

et publié, à la fin du chapitre xx1, une note qui a été reproduite 

par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, 

p- 93). - . 

« Le fond de Zadig, dit M. Desnoiresterres, est emprunté à 

« l'anglais Thomas Parnell, qui l’a emprunté aux homélies 

« d'Albert de Padoue, mort en 1713, lequel en a trouvé le 

« germe dans nos fabliaux » (Voltaire 4 la cour, pp. 146,note 1. 

Cf. les Nouvélles littéraires de V'abbé Raynal, dans let. Ide 

la Correspondance littéraire de Grimm, éd. Garnier, p. 2313 

_ l'Année littéraire, 17067, & LP: 3o et suiv., et 1453 — Ed. 

Fournier, Jutroduction alt _théatre complet . de Voltaire, 

p. x; Académie des Inscriptions. et Belles-Lettres : Compies : 

rendus des séances de l'année 1880 (Séance du 12 novembre 

1880), etc..., EtCee ° - 

1. Ce sont aujourd'hui les chapitres ir, x ct xVite 

-
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1423. LE MÊME OUVRAGE. 17721, In8 (Calalogus des ou- 
‘vrages de M. de Vollaire ou qui lui sont attribués, joint 
à un exemplaire des Lois de Minos. C. V. Beuchot, 535). 

1424. LE MÊME OUVRAGE. Imprimé 4 Ruicn en Livonie, 1789. 
In-16 (Brunet, Manuel du libraire, N, 1360). 

Le titre porte : Zadig ou la destinée, histoire orientale, 
petit roman refondu à la portée des enfants. 
Kayser (Index locupletissimus, etc... t. VI (1836), Romane 

{p. 145), cite de Zadig une édition de 1792, in-8 (Berlin, 
Reïmer). 

142$. LE MÊME OUVRAGE. Londres. Imprimé chez G, Sidney, 
pour G. Polidori, 1799. In-12 d'après Lowndes (Th: 
Bibliographers Manual, t. V, p. 2794) ; in-32 d'après 
Cohen (Guide de l'amateur, elc.…, Paris, 1880, 526). 

r'portrait de Voltaire, 13 fig. dessinées et gravées à lac 
quatinta par Le Cœur, une vignette à la fin de l'épitre et un 
cul-de-lampe à la fin de l'approbation, Ces petites figures 
sont charmantes, et faites à la maniëre noire, ainsi que le 
portrait {note de M. Cohen). 

1426. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Hachelie, 1853. In-18. 

Bibliothèque de$ Chemins de fer, Ille série. 
Voy. aussi plus loin Zadig, suivi du conte intitulé : Je Blanc 

et le Noir et du Taureau blanc (Paris, Marpon, 1865, in-32. 
Collection de la Bibliothèque nationale, t. IV des Romans de 
Voltaire) et Zadig, suivi de Micromégas (Petite bibliothèque 
artistique. Paris, Jonaust, 1878. In-16). - 

  

. fe Nous avons trouvé, dans le Catalogue du British} Museum, l'indication d'une réimpression de Zadie avec le millésime 1749, in-12 (B. Mus. 126-2 a); une édition de Zadig de 1756 cst intitulée: La destinée ou le théatre 
. de la vie humaine, ouvrage historique de M. de Voltaire, Lonires, Jeu Briniley, libraire et reillieur {sic}, pet, in-Ss de vus et 195 pp. (collection du comte Guy de Berlaÿmont), ‘
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S V 

MEMNON 

1427. MEMNON, 

Ce conte qu’il ne faut pas confondre avec AMemnon, histoire 
orientale, qui est la première version de Zadig, fut imprimé 
pour la première fois en 1749, dans le Recueil de pièces en 

vers et en prose par l’auteur de la tragédie de Sémiramis. Ams- 

terdam (Paris, Lambert}, 17950 (1749), p. 52 à 63. — Une note, 

après l'intitulé, est ainsi conçue : ” 

« Ce petit ouvrage ayant quelque rapport aux Discours en 

« vers ci-dessus (les six premiers Discours en vers Sur l’homme), 

«on.a cru devoir l'imprimer à leur suite. » — Sur Afemnon, 

voy. les lettres de Stanislas à Voltaire des 31 janvier et 5 fé 

vrier 1749 et Clément, Les cinq années littéraires, Lettre du 

13 janvier 1750. 

Réimpr. en 1750, dans le t. IX de l'édition de Dresde, 

pp. 175-182. Cf. le t. VIII de l'édition de 1751. S. L. (Paris, 

Lambert}, le t. IV de l'édition de 1756. S. !. (Genève, Cra- 

mer)1, etc... . - 

« Voltaire, dans la quatrième partie des Questions sur PEn- 

« cyclopédie, en 1771, avait un article: Confiance en soi- 

« même, qui n'était autre chose que Île conte de Aemnon pré- 

« cédé de quatre vers, et de quelques lignes de prose, que les 

«éditeurs de Kehl ont intitulés : Avertissement de Pauteur » 

{note de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, - 

p. 05. Cf. l'éd. de Kehl, t. XLEIV, p. 126). 

Memnon a été mis en vers et imprimé dans le A/ercure 

d'octobre 1759 (t. Il, pp. 58-65), sous le titre suivant : Damon 

ou le sage insensé, conte moral tiré de M. de Voltaire. 

  

1. Memnon y est intitulé: Memnon ou: la Sagesse humaine, pp. G7r74. 

Grimm donne à Memunon, en 1761, le titre suivant : Histoire des projets ee 

des revers du sage Memnon (Correspondance, 187 Mat 1761. Nous nç coft 

maissons pas d'édition de Afemnon avec ce titre,
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$ VI 

BABABEC ET LES FAKIRS 

1428. LETTRE D'UN Turc. 

Tel est le titre de ce conte dans le t. JX de l'édition de Dresde 
(p. 185). | 

Ce tome est de 1750; la Lettre d'un Turc y paraissait pour 
la première fois. — Cette pièce, dit Beuchot, est citée par Dide- 

. rot au mot Bramine, dans le t. II de l'Encyclopédie, publié 
- en 1951, imprimé en 1750 (Œuvres de Voltaire, éd, Garnier, 

t. XXI, p. x}. 

Dans les éditions de 1756 (Mélanges de littérature, dhis- 
. toire, etc., p.75); in-4e (t. XIV, p. 35); encadrée (t XXXI, 
= p.65), la Lettre d'un Turc est parmi les Mélanges. Elle est 

intitulée : Lettre d'un Turc sur les Fakirs et sur son ami Bx-- 
babec. 

Ce sont les éditeurs de Kehl qui ont placé cette Lettre parmi 
les Romans et qui l'ont intitulée : Bababec et les Fakirs (Foj. 
éd. de Kehl, t. XLV, p. 440). 

$ VII 

MICROMÉGAS 

1420. LE MiCROMÉGAS De M. DE VOLTAIRE. Londres. S. d 

(1752), In-12 de”1 f. et'92 pp. Titre gravé (Bib!. N°, 
YŸ 2, Réserve et C. V. Beuchot, 571)1. 

  

gag ge emplaire de la Bibliothèque Nationale a deux cartons {pp. 6a-50 6 84). :
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© Nous croyons avec Beuchot que c’est là l'édition princeps de 
Micromégas. — En effet, Clément, dans ses Cing années litté- 

‘raires (lettre du 15 mars 1752}et les auteurs des Jfémaires 
pour servir à l’histoire des sciences et des beaux-arts (Journal 
de Trévoux, avril 1752, pp. 751-761), parlent, dès les mois de 

. mars et d'avril, de l'édition de AMficromégas en 92 pp.; tandis 
que ce n’est qu'en mai et juin 1752, qu’il est question, dans la 
correspondance de Voltaire, de l'édition de Aficromégas avec 
l'Histoire des Croisades et le Plan de l'histoire de l'esprit 
humain, dont nous avons déjà fait mention ailleurs (voyez 
p.325). : 

Dans sa lettre au Rédacteur de la Bibliothèque impartiale 
du 5 juin 1752; Voltaire dit, en parlant de Aficromégas : 
« Passe que cette ancienne plaisanterie amuse qui voudra s’en 
«amuser...» — Cette phrase semble donner raison à Long- 
champ, qui cite Micromégas parmi les romans composés par 

* Voltaire à Sceaux, en 1747 (Mémoires sur Voltaire, t. I, 

. «et Swift, dans ses Voyages de Gulli 

P. 140). - 

Micromégas fut réimprimé dans le volume intitulé: Le 

Micromégas de M. de Voltaire, avec une histoire des croisades 

et un nouveau plan de l'histoire de l'esprit humain par le même. 

Londres, 1752, pet. in-8 de 1 f. detitre et 257 pp.; ou Berlin, 

1753, petitin-8 de r f. de titre et 254 pp. 

Ilexiste aussi de Aficromégas une édition séparée avec le. 

millésime 1750: Berlin, aux dépens de l'auteur. In-8 de 48 pp. 

{C. V. Beuchot, n° 16), — Il fautlire: 1752." 

La première édition des Œuvres qui contienne Micromégas. 

est l'édition de 1756. S. !. (Genève, Cramer) : voy. dans le 

t. ll {Afélanges de philosophie avec des figures) : Micromégas, 

histoire philosophique. —— 

Micromégas est au t. XVII de l'édition in-4°, aut. XXXI de 

l'édition enca.irée, et au t. XLIV de l'édition de Kehl. - 

L’Avertissement des éditeurs de Kehl a été reproduit par 

Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, p.x1). 

« L'idée première de Aficromégas, dit M. Desnoiresterres, 

« appartient à l'auteur du Voyage dans la Lune, Cyrano de 

« Bergerac. Mais avant Voltaire, Fontenelle, dans ses Mondes, 

iver, s'étaient inspirés de 

«l'œuvre de ce fou original. Voy. Bulletin du Bibliophile, 

  

: | : oltaire édacteur de 
1, Voltaire à Formey, 12 mai 1752. — Lettre ce Voltaire au r . 

la Bibliothèque imparliale, 5 juin 1752 (Bibliothèque impartiale, Leÿde, 

te V, pe 447). : - ‘
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novembre 1835, addition au 21e Bulletin, p. 39: Bibliogra. 
plie des fous, par Charles Nodier (Voltaire à la cour, p. 14, 
note r). | 

On croit généralement que Aicromégas est le même ouvrage 
que le Voyage du baron de Gangan, dont il est question dans 
la Correspondance avec Frédéric, en 1730 (voy. l'édit, Preuss, 
t XXL, pp. 296 et 299 : (juin) et 7 juillet 1739). — Le Voyage 
du baron de Gaugan n’a pas été imprimé, et par conséquent il 
est impossible d'établir un rapprochement quelconque entre les 
deux romans, Voltaire appelait Gangan « une fadaise philosoe 
phique» et nous savons par Frédéric qu'il s'agissait d'un 
« voyageur céleste » à qui sa satire et sa malice donnait « beau- 
coup de ressemblance avec les habitants de notre globe.» 

1430. MICROMÉGAS, HISTOIRE PHILOSOPHIQUE PAR Vot- 
TAIRE, Paris, Sanson, 1826. In-32 de 47 pp. {Bibl 
N'e Y2,et C. V. Beuchot, 574). - - 

La couverture imprimée porte : Micromégas, conte pr 
Voltaire. . 

Micromégas a été réimprimé à la suite de Candide (Paris 
Havard, 1848, in-4°) et à la suite de Zadig (Paris, Jours, 
1878, in-16. . 

$ VII 

LES DEUX CONSOLÉS | 
HISTOIRE DES VOYAGES DE SCARMENTADO 

SONGE DE PLATON 

1431. LES DEUx ConsoLés. 

Cette nouvelle a paru en 1756 dans le t. IV de l'édition Fr 
bliée par les Cramer (Aélanges de littérature, d'histoire € 
Philosophie, pp. 42-44), 

Réimpr. dans le t. XVII de l'éd, in-ge, p. 86, dans le EX
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de l'édition encadrée, p.99, et dans let, XLIV de l'édition de 
Kehl, p. 135. - - 

1432. HISTOIRE DES VOYAGES DE SCARMENTADO ÉCRITE PAR 

LUI-MÊME. | | 

Imprimée en 1756 dans le t. V de l'édition publiée par les 
Cramer (Suite des Mélanges de littérature, etc…., chapitre 
LxvIU). : 

Réimpr. dans le t. XVII de l'édit. in-4, p. 88, dans le 

t. XXXI de l’édit. encadrée, p. ror, et dans le t. XLIV de l'édi- 
tion de Kehl, p. 130. | 
Longchamp cite Scarmentado parmi les contes écrits par 

Voltaire à Sceaux, en 1746 (lisez 17473 — Afémoires sur Vol- 

taire, t. I, p. 140) ; et c'est à l'année 1747 que les éditeurs de, 

Kehl ont rangé ce roman (t. LXX, p. 418). — Selon Colini, 

Scarmentado est de 1753 (Mon séjour auprès de Voltaire, p.61). 

Cf. la note de Beuchot, Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 

t XXI, p. x. , ° 

1433. SONGE DE PLATON. 

Imprimé en 1756, dans le t. Ill de lédition des Cramer 

(Mélanges de philosophie avec des figures, p. 1-1v). 

Réimpr. dans le t. XIII de l’éd. in-4, p. 189; — dans le 

t. XXXIII de l'édition encadrée, p. 1 (Mélanges de littéra- 
ture, ete.….), et dans le t. XLV de l'édition de Kehl, p.435. 

La note des éditeurs de Kehl sur le Songe de Platon à été 

reproduite par Beuchot (Œuvres de Voltaire, éd. Garnier, 
t. XXI, p. 133). L ° 

« Le Songe de Platon, dit Beuchot, a été réimprimé dans le 

« Secret de l'église trahi ou le Catéchunène, ouvrage peu 
«connu d’un des plus grands philosophes de nos jours; an IT 

«(de la République), in-18 de 108 pp. Les pages 100 à 108 

« contiennent le Songe de Platon du même auteur. Les deux 

&« ouvrages cependant ne sont pas de la même main. Le Secret 

« de l'Eglise n’est autre que le Catéchnmène (de Bordes). » 

Voy. dans notre t, Il les Ouvrages attribués à Voltaire.
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$ IX 

CANDIDE. — HISTOIRE D'UN BON BRAMIN 

1434. CANDIDE OU L'OPTIMISME. Traduit de l'allemand de 

- M. le docteur Ralph. S. Î. (Genève, Cramer), 1559. 
In-12 de 299 pp. Signatures A-N 4. Première édition. 
(Bibl. Ne, Y 2, 551 C). 

Candide parut en 1759, probablement au mois de fériisr. 
C’est donc à tort qu'Ersch, dans sa France littéraire (Ill, 404) 
cite une édition de Candide, in-8, avec le millésime 173.1 
est fait allusion à l’Oprimisme dans une lettre de Charles 
Théodore, électeur Palatin, à Voltaire, du 23 février 1799.41 
Grimm parle de Candide dès le 1e" mars {Correspondance lite 

téraire, etc….; éd. Garnier, t, IV, pp. 85-88). 

Le Journal encyclopédique du: 15 mars 1759, ajat fi 
paraître, un article daté du 20 février 1759 sur Candie1 

T'optimisme, traduit de l'allemand de M. le docteur Ralphiitis 
sans nom de ville ni d'imprimeur, Voltaire écrivit aux aus 
de ce journal sa Lettre du 1er avril 1759 (voy. Mélanges, a1%* 
1759). Dans cette lettre, signée Demad, Voltaire déclaré 4" 
Candide est de M. Demad «actuellement capitaine ds # 
« régiment de Brunswick». Cette Lettre fut imprimée PU 
la première fois dans le Journal encyclopédique du 1 le 
1762 (voy. la note de Beuchot, Œuvres de Voltairé, él, 65 
nier, t. XXIV, p. gr). 

La Léttre de M. Demad a été réimprimée en 186g,à le 0 
d'une édition de Candide, publiée par M. Jouaust (FoÿtF 
loin), | : | | . 

« Une autre lettre de Voltaire, sous le nom de Med, ie 
« tive à Candide, fut insérée, dit Quérard, dans le Jour? € 

| ‘ .. gl 1. « Ce roman, dont nous ne croyons nullement que l'original alle « existe, est attribué à A, de V#5#, » {Note des auteurs du Journal n° 
Fédique, 15 mars 1759, p. 103.)
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a cyclopédique du 15 juillet 1759. » (Les Supercheries litté- 

raires dévoilées, éd. Daffis, I, 896). Mais le Journal encyclopé- 

dique du 15 juillet 1759 ne contient aucune lettre relative 

à Candide. 

Dès le 2 mars 1759, Candide fut dénoncé au conseil de Ge- 

‘nève, qui ordonna la destruction du livre (Desnoiresterres, 

Voltaire et J.-J. Rousseau, pp. 300 et 301); plus tard, une 

traduction italienne de Candide fut condamnée par décret de 

la cour de Rome, du 14 mai 1762 (Ca’alogue des ouvrages 

mis à l'index, Paris, 1825, p. 5r). ‘ ‘ 

ILexiste de Candide huit éditions. différentes, publiées en 

1759 sans nom de ville ni d’imprimeur, toutes tirées dans le 

même format, et ayant toutes un titre identique. De ces huit 

éditions, quelle est la première édition donnée par Voltaire? 

-- On a soulevé la question, on a même essayé de la résoudre! ; 

mais nous ne croyons pas qu’on ait encore abouti à un résul- 

tat satisfaisant. 

L'édition princeps de Candide, a-t-on dit, est un in-12 de 

237 pp. avec 3 pp. non chiff. pour la Table des chapitres ; Si- 

gnatures A-K; à la page 194, le mot apper cevant est écrit avec 

deux P (voy. l'Interméliaire des chercleurs et curieux, 1870; 

.col. 251). . - 

L’exemplaire qui a servi à décrire cette édition se trouve à la 

Bibliothèque Nationale; il y est coté Y1751 A (Réserve) ; ila 

appartenu au bibliophile Jamet..Sur la dernière page de la 

table, on lit, écrit de Ja main de Jamet : 27 mars 1759: 

« À limitation de Montaighe, » dit l’auteur de l'article ins(ré 

dans l'intermédiaire sur les premières éditions de Candide, 

« Jamet était dans l'usage de mettre à la fin de ses livres un 

«acheyé de lire daté. » 

Mais de ce que Jamet a achevé de lire Candide le 27 mars 

1759, s’ensuit-il que son exemplaire appartienne à l'édition 

princeps du chef-d'œuvre de Voltaire 

L'édition dont fait partie l'exemplaire de Jamet a été im- 

primée à Paris, chez Lambert. Il suflit, pour s’en assurer, de 

comparer les fleurons des pp. 3; 53,215, avec les fleurons des 

PP. 11,44, 92 de Socrate, ouvrage dramatique, etc, imprimé, 

la même année, à Paris, sous la rubrique d'Amsterdam (voy. 

lens 220). . 

    

1. Voy. Lintermédiaire des chercheurs et curieux, année 1870, col, 1493 

. 215, 251, 285, 318, ‘
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Or ce n’est pas à Paris, c'est à Genève, chez les Cramer, 
que Voltaire a fait imprimer Candide, Ce sont les Cramer 
qui ont publié, à partir de 1756, tous les ouvrages importants 
de Voltaire; c’est à eux que l'on doit les éditions des Œuvres 
de 1756, 1957, 1764, 1768, 1775, les dix-neut volumes ds 
Nouveaux Aélanges, les premières éditions de lingénu, de 
l'Homme aux quarante écus, de la Princesse de Babylone, tes 
ce sont les Cramer qui ont certainement donné l'édition prin- 
ceps de Candide, et cette édition, c'est l'édition en 299 pages, 
cotée à la Bibliothèque Nationale Y:751 C. Les initiales, culs- 
de lampes et autres ornements typographiques sontceux des 
éditions des Cramer. 

Le fleuron qui est sur le titre de Candide est reproduit «ir 
le titre de {a Pucelle, éd, de 1762 (La Pucelle dOrlèxrs, 
poème divisé en xx chants, avec des notes. S, 1, (Genève, Cra- 
mer), in-8 de 2 ff, vu et 358 pp.)!; les fleurons des pages 64 
115 et 146, de Candide se retrouvent également dans l'édition 
de la Pucelle de 1762 {pp. 324, 18, 40, etc.) 

Voici d’ailleurs quelques indications à l’aide desquelles il 
sera facile de distinguer l'édition de Candide donnée parles 
Cramer, des autres éditions en 299 pp. qui portent le mère 
millésime : . 

Le fleuron du titre est répété pp. 193 et 266: le fleuron delà 
page 86 (une corbeille de fleurs inclinée) est répété p. 15; le 
fleuron de la page 64 (tambour, drapeaux, cuirasse et autres 
attributs militaires) est répété pp. 122, 179 et244. 

1435. CANDIDE OÙ L'OPTIMISME, Traduit de l'allemandde 
M. le docteur Ralph. S. I. (Londres?), 1759. In-12 de 
299 pp. Signatures A-N 3 {C. V. Ben). 

Cette édition est imprimée page par page, ligne pour lignes 
sur l'édition des Cramer (excepté pp. 3 et 295 à 299). Les ca- 
ractères et le papier sont plus forts. 

Le fleuron du titre (deux E entrelacés surmontés d'une cou 
ronne) est répété, pp. 34 ct 2393 le fleuron de la page 86 {un 
buste entouré d’une guirlande de fleurs) est répété p.228; le 
fleuron de la page 134 (un vase de fleurs sur une console) #st 
répété page 103. 

Cette édition, sous le rapport typographique, est plus sois 
gnée et plus belle que l'édition princeps de Candide. 

pus) 

EL Voy, le no 488.
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1436. LE MÊME OUVRAGE. S.. L., (Paris?) 17509. In-12 de 
299 pp. Signatures A-N 3 (Bibl. Ne, Y 2, 751B et C. 
V. Beuchot, 130). 

Édition imprimée page par page, ligne pour ligne, sur l'édi- 
tion princeps. . 

Les feuilles F et G sont d’une justification plus grande ct d’un 
caractère plus fort. 

Fleurons : p. 134, une corbeille de fruits; p. 228, deux 
cornes d’abondance entrelacées; le fleuron de la p. 115 est 
répété pp. 179 et 193; celui de la p. 213, signé N. C., st répété 
p. 279. — La page 277 est paginée 177. 

1437. LE MÊME ouvraGE. S. l. (Paris, Lambérl), 1559. 
In-12 de 237 pp. et 3 pp. non chiff. Signatures A-K 
(Bibl. N'e, Y 2,751 A; 1 exemplaire (ayant appartenu 
à Jamet) dans la réserve). 

P. 194: Apercevant est écrit avec deux pp. 

1438. LE MÊME ouvrace. S. L. (Paris), 1759. În-12 de 
237 pp. et pp. non chiff. Signatures A-V 2 (Bibl. N°, 

Y2,751 D): 
Edition imprimée page par page, ligne pour ligne (iusqu'à 

la page 230) sur l’édition de Lambert. 

P. 21, ligne 12, on lit: Lendemir: 

La page 45 est paginée 25. 

La page 123 est paginée 2 

1439. LE MÈME OUVRAGE. S. CL (Päris), 1759. In-12 de 

337 et 3 pp. non chifr. Signatures A-V 2 (Bibl. N',Y2, 

7$1E). | 

Réimpression de l'édition précédente, donnée par le même - 

libraire et sortie de la même imprimerie. 

Fleurons semblables sur Je titre et pp. 3, 9, 53, 146, 157, 

215, 225. . - 

Fleurons différents, pp. 15,45. 

P. 21, le mot lendemain a été corrigé. 

Il n'y.a plus de faute dans la pagination, p. 45; mais la 

- p.123 est paginée toujours 223.
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1440. LE MÊME OUVRAGE. S. l. (Paris), 1739. In-12 de 
237 pp. et 3 pp. non chiff. Signatures A-V 2 (C.V. 
Beuchot, 131). 

Réimpression des deux éditions précédentes, donnée par le 
-. même libraire et sortie de la même imprimerie. 

“P. 84, ligne 15 : « Qui a une très belle moustache » devrait 
être ligne 13. - 

La page 123 est paginée 223. 

Les fleurons des pages 9, 15, 21, 53, efc., sont différents des 
fleurons correspondants des éditions décrites sous les n° 1438 

et 1459; mais le fleuron de la page 45 est le même que dins 
l'édition décrite sous le'ne 1438. 

1441. LE MÊME OUVRAGE. S, L., 1750. In-12 de 21$ pps la 
dernière paginée par erreur 315. Signatures A-f (Bibl. 
N', Y 2,751 G). 

Sur le titre on lit: Candide, etc. Par AM. de V. (ester 
niers mots entre deux lignes horizontales doubles). 

‘ La page 195 estpaginée 105, . 
Les caractères changent à partir de la page 193!. 

1442. LE MÊME OUVRAGE. S. L,°1760. In-12 de 166 pp. €t 

4 pp. non chiff. Signatures A-R (C. V. Ben). 

Le titre porte : Candide ou l'optimisme, etc... Noure FR 
tion, augmentée du Remerciment de Candide et de la onfe 

sion de A1. de V**+, 

Le Remerciment de Candide à M. de Voltaire (Halle a 
Amsterdam, Schneider, 1760, in-12) et Ma coufessio!, Fe 
À1. de V*** (Genève, 1560, in-12),ont leur titre et leur pis 
tion séparés; cependant on reconnaît aux signatures P) € Le 
(pp. 3et fr du Remerciment) et R (p. 3 de Ma confession), 4 e 
ce deux brochures appartiennent à l'édition de Candi*é 

. 1760. . 

  

i " Le rs x jrésine 1. Un exemplaire d'une neuvième édition de Candide, avec le mi 
ds 

1759 (Londres, in-$e de .166 pp.}, nous a été communiqué par Ne 
ii Mibliothèque nationale, Cet exemplaire provient de la bibliothèque &€ #- 
chebilière, ° ‘ re
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1443. LE MÊME OUVRAGE, S. L, 1761. In-12 de 259 PP. 
ets pp. non chiff. Signatures A-Y 21. . 

Avec la seconde partie de Candide. S. L., 196r, in-12 de 
130 pp. — Il parut en 1761 une brochure intitulée : Candide 
ou l'optimisme, traduit de l'allemand de AI. le docteur Ralph. 
Seconde partie. In-12.de 133 pp. et 1 p. non chiff, pour les 
Fautes d'impression que le lecteur est prié de corriger (Bibl. 
Nils Y3,951, H)?. La seconde partie de Candide estattribuée à 
Thorel de Campigneulles, ancien garde du corps, et trésorier 
de France de la généralité de Lyon (voy. Grimm, Correspon- 
dance littéraire, etc., éd. Garmer, t. IV, p. 400; Quérard, La 
France littéraire, t. IX, p. 453, etc.). . ‘ ° 

Cependant M. de Campigneulles a désavoué cet ouvrage 
{voy. sa lettre du 28 mai 1761 dans le Afercure de France 
de juillet 1761, t. 1, pp. 99-101). ‘ 

La seconde partie de Candide a été souvent réimprimée à la 
suite de la première (voy. les nes suivants). 

En 1761, Voltaire revit Candide, qui fut réimprimé dans la 
Seconde suite des Mélanges, etc... S. 1. (Genève, Cramer), sous 
le titre suivant : Candide ou l'optimisme, traduit de l'allemand 
de A, le docteur Ralpk. Avec les additions qu'on a trouvées 
dans les poches du docteur, lorsqu'il mourut à Minden, l'an de 
grâce 1759 (pp. 195-327). ‘ ° 

Le chapitre xx11 de Candide a subi, dans cette réimpression, 
d'assez nombreux remaniements. ‘ ° 

Les passages sur Adrienne Le Couvreur, sur Fréron*, sur 
Gauchat, sur Trublet, etc. ont été ajoutés en 1761. 

Une partie du chapitre xxir, revu et augmenté, a été réim- 
primé dans la brochure intitulée : Petit recueil de pièces sin- 

dus 

1. L'exemplaire qui nous a:servi à décrire cette édition fait partie de la col- 
lection de M, L. Moland. ° 

2. Une autre édition de cette Seconde partie. S. 1. (Londres?}, 1761, in-123 
a 132 pp. D 

3, M. l'abbé Maynard dit que Fréron donna une grande preuve de modéra- 
tion, en parlant avec réserve de Candide ; « réserve date pue me ace ajoute M, l'abbé Maynard, que Fréron est traité dans Candide d une. de ignoble » (Voltaire, sa vie et ses œuvres, t. I, p- 338). — Or jai e 
Fréron est de 1759 (4itnée littéraire, t. II, p. 203); et l'attaque de Voltaire 
est de 1761: ‘ ‘ 

29
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gulières. Paris, chez l'imprimeur de la Gagette ecclésiastique, 
- 1761, in-12, pp. 23-24 (voy. C. V. Beuchot, 1653). 

1444. LE MÈME ouvraGe. Aux Délices, 1763. Petit in-8 de 
183 pp. (Bibl. N°, Y 2,751). 

Edition revue, corrigée et augmentée par l'auteur (Avec les 
additions de 1761, et la seconde partie). . 

La seconde partie de Candide (S. 1. 1761, petit in-8) a 
2 ff prélim., 98 pp. et 2 pp. de table non chiff. 

. 1445. LE MÈME OuvRAGE. S, L,,.1763. In-12 de 21$ ff. 

(Bibl. N', Y 2,751 K). ‘ 

Le titre porte : : 

Nouvelle édition augmentée du Remerciment de Candide et 

de la Confession de A1. de V'*F, | 

C'est une réimpression de l'édition de 1759 en 215 pp.(roÿe 

le n° 1441); elle ne contient pas les additions de 1761, 

. Le Remerciment de Candide et Ma Confession sont réime 

primés à la suite de Candide, avec une pagination séparé (( 

à 32; signatures K-Lt). 

La seconde partie de Candide (S, 1, 1763, in-12 de 132 FF) 
est jointe à cette édition. 

t446..LE MÈME OUVRAGE. $, L, 1769. In-12 de 294 pps él 
1 p. non chiff, (Bibl, N'e, Y 2,751 L) 

Sans les additions de 1761. 

La seconde partie commence à la page 189; on lit sur le frons 
tispice : Candide, etc.:. Seconde partie. S. 1, 1769. 

° f447: LE MÈME OUVRAGES S. L, 1771. In-8 de 157 pe tt 
3 pp. non chiff. (Bibl. N'e, Y 2,751 M) 

Sans les additions de 1561. 

‘La seconde partie a 92 pp. et 3 pp. de table non chi. Lé 

frontispice porte : Gandide, etc. Tome Il. S. L., 1771«
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1448. LE MÈME OUVRAGE. S. L., 1771. In-12 de:239 pp. et 
4p. non chiff. (C. V. Ben)... | 

Sans les additions de 1361. . Le Lo - 

La seconde partie commence à la page 153. . : 

1449. LE MÊME OUVRAGE, S. L., 1772. In-8 (Calalogue des 
ouvrages de M. de Vollaire ou qui lui sont aliribués, joint 
à un exemplaire des Lois de Minos (C. V. Beuchot, 

535). | CT 
14j0. LE MÈME OUVRAGE. S. L., 1775. In-8 de 200 pp. (C. 

V. Beuchot, 132). | Lo 

Le titre porte : Candide, etc. Nouvelle édition, où les deux 

parties sont réunies en une seule, et corrigée par l'auteur. 

1451, LE MÈME OUVRAGE. S. L, 1775. In-12 de’ 215-pp. 

(Bibl. Ne, Y 2, 751 N). : 
- 

Sans les additions de 1761. 

La seconde partie a 156 pp.; le Remerclment de Candide | 

est aux pages 131-154 Co 

1452. LE MÈME OUVRAGE, Berlin, Chrélien-Frédéric Him: 

bourg, 1778. Petit in-8 de 188 pp. et 3 pp. de Table 

non chiff, (Première partie); — de 108 pp. et 2 ff, non 

chiff, (Seconde partie; — Bibl. N'°, Y 2, 7$1 O et C. 

V. Beuchot, 133). D ‘ 

° Le titre porte: Edition revue, corrigée et ornée de figures 

en tailles-douces (sic), dessinées et pravées par M. Daniel Cho- 

dowiecky. L Fo 

1453. LE MÈME OUVRAGE. Lille, 1793. In-8 (Quérard, Bi- 

© bliogr. Volt, p. 48. Cf. Ersch, la France lilléraire, TT, 

404). : _. 

1454. LE MÊME. OUVRAGE. Zrwickau, 1818. 2 vol. in-16, 

Figg. (Kayser. Index locuplelissimus, elc.,.t: VI (1836): 

P. 107) ". . 
.
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1455. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Caillot et Delarue, 18». 
2 vol. in-18 (Bibl. Ne, Y 2, 751 Q). 

Réimpr. en 1829 (Pari is, Caillot, 2 vol. in-18; 2 fige. Bibl. 
Nb, Yi,751 Q). 

1456. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Sanson, 1826. In-32 

1457. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Guslaye Sandré, 1841. 
In-18 (Bibl. Nie,.Y 2,751 R). 

Bibliothèque diamant. 

1458. LE MÈME OUVRAGE, Paris, Havard, 1848. In-4. 

Romans illustrés, 

Candide est suivi de Micromégas. 

1450. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dubuisson et Cie; Marpor, 
1864. In-32. 

Bibliothèque Nationale. 

Tome I des Romans de Voltaire, — Seconde édition, 1855; 
— Troisième édition, 1867. 

1460: LE MÊME OUVRAGE. Paris, Académie des bibliophiles 

© (Jouaust), 1869. In-8. Portr.' 

Collection des romans classiques. 

Le titre porte : Edition originale (c'est-à-dire sans les addi- 
tions de 1561), suivie d'une Lettre de M. Demad et de notes et 
varidntes (par M. Chéron). ‘ 

Tiré à.342 exemplaires. 

Titre rouge ét noir. 

1461. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Degorce-Cadol, 1874 
In-18, 

Collection des romans in 18 ilustrés. ‘ 

Le titre porte : Candide (l'Optimiste), À la suite de Candide,
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on a réimprimé: Le Crocheteur borgne. — Cosi-Sancta. — 
Aventure de la mémoire. — Bababec et les Fakirs. 

Publ, en livraisons à 10 centimes. E 

1462. LE MÊME OUVRAGE, Paris, Degorce-Cadot, 1874. 
In-# à 2 col. : ‘ . 

Bibliothèque des bons romans illustrés. 

1463. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Delarue, 1877. In-12. 

Chefs-d'œuvre de la littérature française et étrangère. 

1464. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Jouausl. 1878. In-16. 

Petite bibliothèque artistique. 

Eaux-fortes de Laguillermie (voy. plus loin). 

  

1465. HISTOIRE D'UN BON BRAMIN. 

Ce conte a paru en 1761, dans la Seconde Suite des Mé- 

langes de littérature, etc. S. 1. (Genève, Cramer), p. 333 (C. 

V. Beuchot, 21). Mais il était composé dès 1759 :il en est 
_ question dans la lettre de Voltaire à madame du Deffand du : 

13 octobre 1759. « Lisez la parabole du Bramin que j'ai eu 

« l'honneur de vous envoyer, et je vous exhorte à jouir, autant. 

« que vous le pourrez, de la vie, qui est peu de chose, sans 

« craindre la mort, qui n’est rien. » . LT 

Réimpr. dans les tomes XVII de l'édition in-4, P 115; _— 

XXXI de lédition encadrée, p. 132; — XLIV de l'édition de 

Kehl, p. 181. D Lo ‘ 

$ X 

LE BLANC ET LE NOIR — JEANNOT ET COLIN 

1466. Le BLanc ET LE Noir. Fi 

Imprimé en 1764 dans les Contes de Guillaume Vadé, S. 1. 

(Genève, Cramer), p. 62. . ;
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1467. JEANNOT ET CoLN.' 

Imprimé en 1764 dans les Contes de Guillaume Valé, p.85, 

Le Blanc et le Noir et Jeannot et Colin sont aux tomes XVII 
‘ de l'édition in-4s (pp. 118 et 131}; — XXXI de l'édition enese 

drée (pp. 135 et 150) ; — XLIV de l'édition de Kehl (pp. 187 et 
207). . 

Voy. plus loin Je Taureau blanc, 

SX. 

AVENTURE INDIENNE 

LES AVEUGLES JUGES DES COULEURS . 

1408, AVENTURE INDIENNE. 

Ce conte a part en 1766 dans : le Philosophe ignorant (roy. 
. Mélanges, année 1766), Il y est intitulé : Aventure indienne, 
traduite par l'ignorant (roy. page 137 de l'édition en 168 ppà 

..C. V. Beuchot, 649), 

Dans les Nouveaux Mélanges, etc. (t. IV, p. 335); dans Ft 
tion in-4s (t. XV, p. 143), et dans l'édition encadrée {r XX ! 

-. Pe 359), l'Aventure indienne, traduite par l'ignorant est téim 
_ primée à la suite du Philosophe ignorant. 

Les éditeurs de Kehl ont retranché de l'intitulé de ne 
1707 1771, 1775, les mots: traduite par l'ignorant “7 
classé lAventure indienne parmi les Romans (t. XLV, p. #1}: 

Beuchot a cru que l'Aventure indienne et les Aveugles Fee 
des couleurs (voy. le n° suivant) avaient paru pour la pere 
fois dans l'édition de Kehl; M. Avenel a rectifié cette erreu 
(t. Vide son édition, p. 306). 

1469. LES AVEUGLES JUGES DES COULEURS. 

Comme l'Aventure indienne, ce conte a été publié en 5 
dans Je Philosophe’ ignorant, maïs sous le titre de: Pelï



  

BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES _ 455 

  

‘ digression (voy. p. 134 de l'édition en 168 pp.; C. V. Beuchot, . 

649). : 

Réimpr. dans les Nouveaux Mélanges, t. IV, p. 351; dans 

l'édition in-4e (t. XV, p. 141); dans l'édition encadrée (t. XXXIV, 

p- 356), à la suite du Philosophe ignorant, et toujours avec le 

même intitulé. . PT 

Les éditeurs de Kehl ont donné à ce morceau le titre de : 

Les aveugles juges des couleurs, et l'ont classé parmi les Ro- 

mans (t. XLV, p. 449)?. | h 

2 XII 

L'INGÉNU 

1470. L'INGÉNU, HISTOIRE VÉRITABLE TIRÉE DES MANUSCRITS 

DU PÈRE QUESNEL. Utrecht (Genève), 1767. In-8 de 

vit pp., 1 p. non chiff. pour l'errata et 240 pp. Edition 

encadrée (Bibl. N°, Y?, 552, E: Réserve). . 

. L'Ingémt est de la seconde moitié de l'année 1567. Dès le 

21 juillet, d’Alembert écrivait à. Voltaire : « On parle’ d’un: 

« roman intitulé : L'Ingénu, que j'ai grande envie de lire. » 

Et Voltaire lui répondait, le 3. auguste : « Il faut que je. vous 

« dise ingénüment, mon cher philosophe, qu'il n’y a point 

« d'higénu ;' que c'est un être de raison; je l'ai fait chercher 

« à Genève et en Hollande; ce sera peut-être quelque ouvrage 

« comme le compère Mathieu*... Je n'ai point fait l’Ingénu, 

* «je ne l'aurai jamais fait; j'ai l'innocence de la colombe et je 

« veux avoir la prudence du serpent. » Les premiers exem” 

+ plaires de l'Ingénu arrivaient à Paris à la fin de ce même mois 

d'août (voy. Grimm, Correspondance littéraire, etc.i., 1° Sep 

1. Dans la table on lit : petite digression sur les Quinze-Vingt. : 

2, Dans l'édition de Kehl, les Aveugles juges des couleurs précèdent l'Avert- 

ture indienne ; M. Moland a placé F'venture indienne avant les Aveugles 

juges des couleurs {t. XXI de son édition, PP: 243 et 245). 

3. Par l'abbé du Laurens. Dans une lettre à Lacombe, du 7 auguste 1767: 

Voltaire dit que l'ngénu est de du Laurens, auteur du Compère Mathieu, 

Cf. Voltaire à Damilaville, 22 auguste €t 13 septembre 1767.
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“tembre 1767, éd. Garnier, t, VII, Pe 409. — Cf. Mémoires se. crets, p. 280). ‘ 

L'édition en 240 pp. donnée par les Cramer, fut bientàt suivie d’une réimpression en 208 PP., publiée également sous la rubrique d'Utrechti, L'absence complète de tout fleuron (sauf un ornement typographique sur le titre), de toute lettre initiale, etc..., caractérise cette réimpression qui est d'une belle exécution typographique; p. 123, le chapitre Treizième : est intitulé, par erreur, Chapitre neuvième, 
Les fautes signalées dans l'errata de l'édition en 240 pp. 

sont corrigées dans la réimpression en 208 pp. (voy. pp 5, . 
44, 45). Il existe à Ja Bibliothèque Nationale Z (2284, 3M, 26} 
une autre réimpression de 1767 avec le nom d’Utrecht, in-8 de 
19, 155 pp. et 1 p. non chiff., conforme, quant au titre et quent 
au texte, à l'édition en 240 pp. - 

Beuchot a parlé de cette réimpression dans une note manus- 
crite (voy. le n° 394 de sa collection). 

Enfin une quatrième édition de l’Ingênu, histoire véritable 
tirée des manuscrits du Père Quesnel, a paru en 1767, sous la 
rubrique de Londres {in-8 de iv et 89 pp.; C. V. Beuchot, 
391 bis), ‘ 

_… Cette réimpréssion est conforme à l'édition en 208 pp. Selon 
Kayser (/ndex locupletissimus, ete, t. VI (1836), p. 169), elle 
a été donnée par Walther, à Dresde. 

1471. LÉ HURON où L'INGÉNU. Seconde édition, Lausanrt 
(Paris), 1767. In-8 de 2 ff. non chiff. et 118 pp. (Pre- 

-mière partie); de 2 ff, non chiff. et 120 pp. (Seconde 
partie; Bibl. Ni, Y2, 552 Ea 1-2 et C. V. Beuchot, 
394). … 

Les faux titres portent : l'Ingénu, Première partie; — lr- " génu, Seconde partie. 

P. 106 (Première partie), ligne pénultième, on lit: le vieil- 
lard; ily a : le bon vieillard dans les éditions intitulées : l'in. 
génu, histoire véritable, etc. 

P. 16 (Seconde partie), lignes 17 et 18, les mots : il se peit 
que Chez moï la nature soit très imparfaite..… sont répétés P- 17, lignes ret 2. 0 

f« In-8 de r f. pour le faux titre, y et 208 pp. (ce V. Ben).
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P. 42 (Seconde partie), le nom de Saint-Pouange n'a que 
les initiales. ! ‘ ‘ 

--  Îlest question de cette édition de Paris : . 

1° Dans la Correspondance de Grimm : « On a permis à 
« Paris une réimpression du roman de l'Ingénu et cette per- 
€ mission nous a valu l’agrément de payer un écu une bro- 
« chure qui valait vingt sols. L'esprit de prohibition est bon 
« à quelque chose, puisqu'il met un libraire à portée.de ran- 
« çonner le public et de s'enrichir promptement. Il est vrai 
« que la publicité de l'Ingénu n’a pas été de longue durée : les : 
« prêtres et leurs suppôts ont crié, et l’on vient d’en défendre 
« le débit très sévèrement. Le libraire en avait vendu plus de 

. æ quatre mille en très peu de jours; ainsi, il peut prendre pa 
« tience, On m'a assuré que l'édition de Paris est entièrement 
« conforme à l’édition de Genève, excepté que dans la seconde 
« partie le nom de Saint-Pouange est en lettres initiales seule- 
« ment et qu’on a ôté du frontispice les mots : Afanuscrit 
« trouvé dans les papiers du R. P. Quesnel (éd. Garnier, t. VI, . 
tp. 417-418). . | 

2e Dans les Afémoires secrets (13 septembre 1767). 

3e Dans les lettres de Voltaire à Damilaville (12 et 21 sep- 

tembre) et à d’Argental (28 septembre 1767). 

1472. LE Huron ou L'INGÉNU. Lausanne (Paris), 1767. 

In-8 de 2 ff. non chiff, et 102 pp. (Première partie); de 

* 2 ff. non chiff. et 96 pp. (Seconde partie; C. V. Beu- 

chot, 392 et 393). . 

Titre encadré. 

Les faux titres portent : L'Ingénu. Première partie; l'In-- 

génu. Seconde partie. | 

Réimpression de l'édition précédente. 

1473. LE HURON ou L'IncÉNu. Nouvelle. édition. Genève, 

1767. In-8 de 2 ff. non chiff. et 59 pp. (Première partie); 

de 2 ff. non chiff. et 59 pp. (Seconde partie; C. V. 

Ben). 

Les faux titres portent: L'Ingénu. Première partie, etc... 

1474. L'INGÉNU; HISTOIRE YÉRITABLE TIRÉE DES MANUS-
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CRITS DU PÈRE QUESNEL. Londres, 1767. In-8 de 2 ff. non 
chiff. et 56 pp. (Première partie); de 56 pp. (Seconde 
Partie; C. V. Beuchot, 190 et 391}. - 

Le faux titre porte : L'Ingénu, histoire véritable, etc. 
H n'ya ni titre, ni faux titre entre les deux Parties. 
P. 56 (Seconde partie), le titre de départ porte : l'Ingéu: Chapitre onzième, 

” Le texte est celui des éditions de Lausanne (Paris), 

1475. LE Huron ov L'INGéNu PAR MONSIEUR DE V'#*A 
Lausane (sic), 17681, 2 parties in-12 de 1 f. detitreet . 

99 pp. (Première partie); de 1 f. de titre et 87 pp. (Se- 
conde partie; Bibl. N'., Y2552, Eb, 1-2). 

Kayser (Index locupletissimus, ete... t, VI (1836), p. 10), 
cite deux autres éditions de l'Ingénu, avec le millésime 1768: - 
l’une publiée à Breslau, chez Korn, in-8; l’autre à Coper- hague, chez Proft, in-8. : 7 

- En 1568, lIngénu, histoire véritable, etc... fut réimprimé 
dans le t. VI des Nouveaux Mélanges etc... pp. 5 à 09. 

Le texte de cette réimpression est conforme à celui des pre. mières éditions de l'Ingénu. L'ouvrage f'est pas divisé en deur. 
parties (Cf. l'éd. in-4e, t, XVIL, pp. 246-311). © 

Une réimpression de 1772 est mentionnée dans le Catalogue des ouvrages de f, de Voltaire ou qui lui sont attribués (à! 
Suite des Lois de Afinos; C. V. Beuchot, 535)}. ' 
L'Ingénu est au tome XXXI de l'édition encadrée, pp. 200 342 et au tome XLIV de l'édition de Kehl, pp. 345-434. Raystr signale une réimpression de 1785, Anspach, in-8 (/ndex locu- pletissimus, etc... t. VI (1836), p. 108). 

! 
1476. L'INGÉNU, ETC..., Paris, Jouaus, 1878. — In-10. 

.. Petite bibliothèque artistique, 
Eaux-fortes de Laguiilermie, 

nn | 

1. Le Catalogue des livres de M, Paulin Paris (Paris, Techener. VSSt no 3264), contient l'indication d'une édition in-12 avec le nom de Lausann? et le millésime 1767.
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1477 L'Incénu, CÉLÈBRE ROMAN ANTI-CLÉRICAL (sic) PAR 

…. Vouraire. En vente partout, s. d. (1882). In-4° de 24 pp. 

Illustrations par-Frid’rick. Numéro exceptionnel de l'Anti- 

Clérical. . E | 

L'Ingénu est suivi de Micromégas. 

$ XIII 

L'HOMME AUX QUARANTE ÉCUS 

LA PRINCESSE DE BABYLONE 

1478. L'HOMME AUX QUARANTE Écus. S. Î, (Genève), 1768. 

In-8 de 2 ff. non chiff, (pour le faux titre et le titre) et 

120 pp. Première édition (C. V. Beuchot, 375). : 

, L'Homme aux quarante écus est du commencement de 

l'année 1768. 
+ 

On. lit dans les Mémoires secrets à la date du 21 février : 

« L'Homme aux quarante écus est une nouvelle brochure de 

« M. de Voltaire, où il prétend démontrer d’abord l’absurdité 

« des faiseurs de projets qui voudraient n'établir qu’un impôt 

« unique. Cette critique tombe sur la Richesse de PEtait et 

« sur le livre de M. de la Rivièrei. » ‘ 

L'Homme aux quarante écus a été condamné par décret de 

  

1, Par Rouésel de la Tour. S. L., 1763, in-4o et in-8°. L'auteur, dit Barbier, 

publia la même année : « Développement du plan intitulé: Richesse de l'Etat, 

in-4e et in-80, et c'est contre les idées qu'il y émet que Voltaire a fait 

paraître l'Homme aux quarante écus ».… (Dict. des ouvrages anonymes, éd, 

Dafis, IV, 365). . | | 

2, L'Ordre naturel et essentiel des sociétés politiques. Paris, Desaint, 

1767, in-4e ou 2 vol. in-12. 
UT
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Ja Cour de Rome du 29 novembre 1371 (Catalogue des ouvrage ges mis à l'index, Paris, 1825, p. 240}. — Un arrèt de la . Chambre des vacations du 24 Septembre 1768 avait condamné . Jean-Baptiste Josserand, garçon épicier; Jean Lécuyer, bro- canteur, et Marie Lécuyer, sa femme, au carçan, pendant cinq jours consécutifs; à la marque et aux galères pendant neuf et cinq ans (et la femme de Lécuyer à la réclusion pendant cinq ans dans la maison de force de l'Hôpital général), Pour avoir vendu l'Homme aux quarante ëcus et autres livres « contraires aux bonnes mœurs et à la religion. » (Mémoires secrets, 2 octobre 1768 : Gazette d'Utrecht, supplément du vendredi 14 octobre 1768). 

En conséquence de cet arrët, la mise au feu de ces ouvrages fut ordonnée par le Parlement, en 1368. Cependant le Mercure de France avait publié, avec approbation et privilège, des frag- ments de l'Homme aux quarante écus (Juillet 176$, t. Il, p.53. 
— Août 1568, p. 51):' | 

Ï existe de l'édition en 120 PP. une réimpression également 
ER 120 pp., mais dans laquelle les fautes signalées dans l'er- 
rata de la première édition sont corrigées (Bibl. Nte, Y!, 552, 
E. Réserve); Néanmoins on a laissé subsister l'errata, p ro, 
Le fleuron de la page 1 différe du fleuron correspondant ée 
l'édition avec les fautes non corrigées ; mais les autres fleurors 
et ornements typographiques sont les mêmes dans les deux 
éditions (pp. 4, 35, 63, etc...), 

1479. LE MÊME OUVRAGE. S. I. (Genève), 1768. In-8 de 
2 ff. non chiff, et 119 pp. (C. V. Ben). | 

C'est l'édition dont il vient d’être question (avec les fus 
corrigées) mais sans errata. Il n’y a eu réimpression que P la page 119. . 

1480. LE MÊME OUVRAGE. S. L., 1768. In-8 de 2 ff, non 
chiff. et 119 pp. (C. V. Beuchot, 374). 

Contrefaçon de l'édition précédente. 

P. 11, ligne 20 : on it encore, tandis qu'il y a encor dans l'édition de Genève. 

La page 19 de la contrefaçon finit par ces mots :« Ecclé 
tique ; cet autre une tragédie bour- » (geoise); tandis que 
même page, dans l'édition de Genève, se termine par ces mots: 
“++ éntreprend l'opéra, celui-ci fait la gazette. »
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P, 65, ligne pénultième, la contrefaçon porte:Cing cens (sic), 

et l'édition de Genève : cinq centcin- (quante). 

Etc. elc..,, etc. 

1481. LE'MÈME OUVRAGE. S. 1, 1768. In- 8 de 2.ff. non chi. 

ct 124 PP: (C. V. Ben). 

Le texte de cette _réimpression [est conforme à celui de la. 

première édition de Genève. 

L'errata est p. 124. 

1482. Le MÈME OUvVRAGE. S. L., 1768. In-6 de 124 PP. (C. 

V. Beuchot, 376 et 377). . 

Titre encadré. Le texte est celui de la première édition de 

Genève. © 

1483. LE MÈME OUVRAGE. S. L, 17 768. In-8 de 1 f. de titre ‘ 

et 106 pp. (C. V. Ben). ° 

L’errata est au verso de la Table (p. 2). 

Le texte est celui de la première édition de Genève. 

1484. LE MÊME OUVRAGE. Paris; 1768. Avec la permission 

de la docte chambre syndicale el de Messeigneurs les gras 

Férmiers (sic) généraux. In-8 de 2 ff. non chif. et 92 pp. 

(C. V. Beuchot, 379). 

Texte conforme à la seconde édition de Genève. 

1485. LE MÈME OUVRAGE. Genève (Amsterdam), 1768. In-8 

. de 80 pp. (Bibl. N°, Y?et C. V. Beuchot, 378). 

Texte conforme à la seconde édition de Genève. 

1486. LE MÊME OUVRAGE. Genève. In-8 de 2 ff. non chiff., 

f pp. et 1.p. non chiff. pour la Table des pièces (C. V. 

en). . : 

_ Contrefaçon de l'édition précédente. : 

A ces dix éditions de l'Homme aux quarante écus, publiées
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en 1768, il. faut ajouter celle qui fait partie du tome Vides Nouveaux Mélaïges (1768), pp. 100-192. 

L'Homme aux quarante écus est aux tomes XVI de l'édition in-4e, pp. 312-378 1; XXXI de l'édition encadrée, pp. 343-410, et XLV de l'édition de Kehl, PP. 1 à 935. 

Beuchot à reproduit l'Avertissement des éditeurs de’ Kehl, ‘ainsi que les notes dans lesquelles ils combattent quelques. unes des opinions de Voltaire (Œnvres de Voltaire, éd, Gar- nier, t. XXI, pp. 305, 307, 310, 311, etc, etc...) 

1487. LE MÈME OUVRAGE. Reims, Brigot, et Paris, les nur. 
chands de nouveautés, an III de la République. In-12 de 

* 120 pp. (C. V. Beuchot, 386). 

1488. LE MÈME OUVRAGE, suivi du Voyage à Londres. 
Paris, Dufart, an V (1797). Pet. in-12 de x, 143 pp. et 
1 p. non chiff. pour la Table (C. V. Beuchot, 381), 

Le Voyage à Londres (pp. 130-143), est extrait en grande partie de la Lestre à A1**%, 1727 (Voy. dfélanges, année 1725}. 

1480. LE MÈME OUVRAGE. Paris, les marchands de nou- 
«  Peaulés, 1826. In-32 de 96 pp, (C: V. Beuchot, 382). 

- La couverture imprimée porte : 

Le Petit Voltaire constitutionnel, 

Première livraison: 

1490. Le MÊME OÙVRAGE, suivi de CosiSartla. Paré, 
Maurier, 1835. In-18 (Bibl, N'e, Y?). 

Bibliothèque nationale à cing sous le volume: 

  

1. Ce tome est de 1351. La même année Voltaire inséra, dans la 6° pre des Questions sur l'Encyclopédie, au mot Génération, l'Entretien d me marié fort naïf et d'un Philosophe. C'était, avec quelques variantes, le ché pitre intitulé : Mariage de l'homme aux quarante écus (voy. Œuvres st Voltaire, 1, Garnier, t, XXI, P« 334-355}, °
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1491. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Librairie de la Bibliothèque 
Nationale, 1864. In-32. | | 

Bibliothèque nationale. : Le 

T. Il des Romans de Voltaire (voy. plus loin).? 

  

1492. La PRINCESSE DE BABILONE. S. L. (Genève, Cramer), 
1768. In-8 de 2 ff. non chiff. (pour le faux titre et le titre) 
et 182 pp. Première édition (Bibl. N°, Y2,552E et C. 

V. Beuchot, 695 et 696). | 2 

La Princesse de Babylone fat imprimée au mois de mars 
1768 (voy. Mémoires secrets, 27 mars). L'édition des Cramer - 

est divisée en 11 2, sans intitulés ni sommaires. 

1493. LE MÈME OUVRAGE. S. L. (Paris) et s. d. (1768). In-12 
de 177 pp. (C. V. Beuchot, 699). | 

Cette réimpression n’a -qu'un faux titre, sur lequel on lit : 

La Princesse de Babilone. . . 

1494 LE MÈME OUVRAGE. Genève. (Paris), 1768. In-8 de 

2 ff, prélim., et 156 pp. (C. V. Beuchot, 88.4). 

Cette réimpression est intitulée : . k 

Voyages et aventures d'une princesse baby-lonienne pour 

servir de suite à ceux de Scarmentado, Par un vieux philo- 

sophe qui ne radote pas toujours. 

Elle est divisée en xxu chapitres, avec sommaires. 

M. Moland a reproduit ces sommaires dans le tume XXI de 

son édition (pp. 369, 373, etc...) Nous ne pensons pas que 

cette innovation soit très heureuse. En effet, l'édition publiée. 

sous la rubrique de Genève n'a pas été donnée par les Cramer?. 

Elle ne s'est donc pas faite, comme le suppose M. Moland, 

  

1, Cf. Voltaire à Me du Deffand, 30 mars, et à d'Argental, 1er avril 1768. 

2. M. Moland dit, dans son Avertissement (t. XXI, p. x): « Cette édition 

* que Beuchot croyait sortie des presses de Cramer.…. » Beuchot parle en effet, 

dans une note d’une édition qu'il croyait sortic ‘des presses. de Cramer vor. 

Œuvres de Voltaire, éd. Lefèvre et Didol,t. XXXIV, p. 159); mais il s'agit 

d2 l'édition avec le nom de Londres (voy. le n° 1495).
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avec la participation de Voliaire, Cest une édition paris'enre (Cf. Barbier, Dict. des Ouvrages anonymes, éd. Dafis, IV, 1088); on la trouvait, à ce que nous apprend le Mercure de "novembre 1768, p. 93, chez Le Jay, libraire, quai de Gèvres, à Paris. ". Fo . 

Non seulement l'édition avec le nom de Genève n'a pas été imprimée dans cette ville, mais c’est une édition « tronquée et 
corrompue. » (Voy. dans le Afercure de décembre 1768, pp. 155- 
156, la Lettre de M, le C. d'A à un éditeur.) ‘ 

Dans le ? 10 de la Princesse de Babylone (éd. en 182 pp. 
p. 145), Voltaire, voulant être agréable à. Madame Geofrin, 
avait écrit : € Il (Amazan) fut invité le soie même à souper 
« par une Dame dont l'esprit et les talents étaient connus hors 
« de sa patrie, et qui avait voyagé dans quelque pays où 
€ Amazan avait passé. Il goûta fort cette Dame et la société 
« rassemblée chez elle. La liberté y-était décente, la gaité ny 
« était point bruyante, la science n'y avait rien de rebutant, 

‘€ et l'esprit rien d’apprêté. Il vit que le nom de bonne compa- 
€ gnie n'est pas un vain nom, quoiqu'il soit souvent usurpé» 

Or, voici ce qu’on lit dans la contrefaçon de Paris : 
& IT fut invité le soir même à souper par une dame doit 

« l'esprit et les talents avaient plus de réputation hors de s: 
.« patrie que dedans. Il goûta peu cette dame et la société rase 

« semblée chez elle; parce que la liberté d'agir sy vendait at 
+ prix de la liberté de penser. Toute la société wavait qu'une 
« âme, à l'unisson de laquelle il fallait qu'un arrivant montit 
« d'abor. la sienne pour 3° étre bien recu. C'est là qu'on distri- 
« buait des privilèges exclusifs d'esprit et de réputation; mais 
« les assistants avaient seuls part à ces faveurs, » 

* L'auteur de la Lettre insérée dans le Mercure de décembre 
+ 1768 (et nous avons tout lieu de croire que cette lettre a êlé 

adressée à l’éditeur des Voyages et aventures d'une princesse 
-baby-lonienne, etc.…., par d'Ârgental), a donc eu raison de dire : 
« Une personne respectable qui aime et honore les lettres et 
« les arts était désignée assez sensiblement dans un roman 
« moderne, par un écrivain célèbre. L'éditeur des Voyages ét « Aventures, elc.….,a noirci ce portrait et a tourné, sans avertir « le lecteur, en satire fausse et amère un éloge vrai et me- € rité. » | - LL 

: L'éditeur a, en outre, ajouté. p. 99 les mots suivants € ni 
daus Candide, » et retranché de la fin dü roman l'invocation 
aux Afuses, à Fréron, etc. ” 
Enfin, il y a dans son édition des fautes grossières que Vol- 

taire eût certainement corrigées : une foule inconnue au lieu
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d'une foulé importine (p. 87); un spectacle composé de Dames 
qui expriment les mouvements de l’âme, au lieu de : composé 
de danses (p.127), etc... etc... ‘ 

L 

_1495. LA PRINCESSE DE BABILONE. Londres (Dresde) 1768. . 
In-8 de 144-pp. (C. V. Beuchot, 698). 

Le texte de cette réimpression est conforme à celui de l'édi- 
tion en 182 pp. Cependant, on lit Candide, au lieu des Quatre 
Facardins, p. 85. On trouve in fine, p. 140, la Lettre de l'Ar= 
chevéque de Cantorbéry à l’Archevêque de Paris, C’est l'édi- 
tion que Beuchot croyait sortie des presses de Cramer. Nous 
pensons qu'elle a été donnée à Dresde. - 

1496. LE MÊME OUVRAGE. A Rome. Avec la permission du 
Saint-Père, 1768. In-8 de 1-f. de titre et 104 pp. (C. : 
V. Beuchot, 697). | | 

Avec la Lettre de l'archevéque de Cantorbéry.. 

La Princesse de Babylone fut réimprimée en 1568, dans le 
tome VI des Nouveaux Mélanges, pp. 193-292 ; en 1771, dans 
le tome XVII de l’édition in-4°, pp. 379-445; et en 1775, dans 
le tome XXII de l'édition encadrée, pp. 1-80. . . 

Dans aucune de ces réimpressions le roman n'est divisé en 
xxu1 Chapitres avec sommaires : ce qui est une preuve de plus 

-que Voltaire est demeuré complétement étranger à l'édition 
publiée, en 1768, sous la rubrique de Genève. . 

1497. LE MÊME OUVRAGE. S. 1. In-8, 1772 (Calalogue des 
ouvrages de M. de Voltaire, elc., joint à un exemplaire 
des Lois de Minos (C. V. Beuchot, 535). 

1498. LE MÊME ouvrace. Lille, les principaux libraires 
(impr. de. Blocquel, à Lille), 1812. In-18. Figg. (Bibl. 

Ne, Y?). ne D 

1499. VOYAGES DE LA PRINCESSE DE BABYLONE ET AVEN- 

TURES GALANTES DE SON CHER AMAZAN, PAR VOLTAIRE. 
Nouvelle édition conforme à celle imprimée sous les 

“yeux de l'auteur. Paris, Plancher et Roulet, 181 $. In-18. 
Fig. de Muller; — Seconde édition. Id., ibid., 1815, 

/ 30
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in-18; — Troisième édition. Plancher, Delaunay, 1816. 
In-18 (Bibl. N°, Y?). 

Ces réimpressions sont divisées en xxtr chapitres avec some * 
maires. Mais le texte est celui de l'édition princers, 

Sur le frontispice de la Troisième édition, on lit: Foya- 
.ÿes, eic.…., ornés d’une jolie gravure, 

1500. LE MÈME OUVRAGE. Paris, Maurier, 183$. In-18, 

Biblicthèque nationale à 5 sous le volume. 

1501, LE MÊME OUVRAGE. Paris, Dubuisson; Marpon, 186$. 

_. In-32. h 

=.‘ Bibliothèque nationale. | 

T. Ill des Romans de Voltaire (voy. plus loin), 

1502. LE MÊME OUVRAGE. Paris, Jouaus!, 1878, In-16. 

Petite bibliothèque artistique. 

” Eaux-foftes de Laguillermics 

S XIV 

‘LES LETTRES D'AMABÉD 

1503: LES LETTRES D'AMABED, ETC...) TRADUITES PAR L'ABBÉ 
+ TAMPONET. S: [. (Genève) et s: d. (1769). In-à de nê 

. (lisez 94) pp. et Li 

La page 8 est paginée 32, la page à, 33 et ainsi de ue 
Cette faute dé pagination vient de ce que l'édition séparé . 
Lettres d'Amabed à été faite sur la même composition qu‘ 
l'édition qui fait partie du t. 1 des Choses utiles et agrésôless 
Berlin (Genève), 1769. 

Dans les Choses utiles et agréables, les Lettres d'amsttl 
occupent 94 pp., paginées 25 à 118. Dans l'édition séparés ait 
pages 3, 4, 5, 0, 7 (pages 27, 28, 29, 30, 31 de l'édition qui
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partie du tome I des Choses utiles et agréables) sont bien pa- 
ginées ; mais à partir de la page 32, la pagination est celle du 
tome I des Choses utiles. 

Les Afémoires ‘secrets parlent des Lettres d'Amabed le 
27 juin 1769; il en est question, dès le 29 mai, dans une 
lettre de Voltaire à Thieriot. : 

Les Lettres d'Amabed ont été réimprimées dans le t. VIII 
‘des Nouveaux Mélanges (1769, pp. 188-260), et dans le t. VI 
de l'Evangile du jour (1769, pp. 1 à 67). Elles sont au t. XVII 
de l'édition in-4, pp. 416-496; et au t. XXXII de l'édition ex- 
cadrée, pp. 99-156. Le _. ‘ 

« Le nom de Tamponet est celui d’un docteur en Sorbonne 
« qui avait censuré la thèse de l'abbé de Prades, en 1752. Or, 

« en ce moment, la Sorbonne s’apprêtait à condamner un autre 

« ouvrage philosophique, le Bélisaire de Marmontel. Le nom 

«a de Tamponet était donc bien à l’ordre du jour. » Note de 

M. Avenel, reproduite par M. Moland. Œuvres de Voltaire, 

éd. Garnier, t. XXI, p. 435. 

Les Lettres d'Amabed ont été condainnées par décret de la . 

Cour de Rome du 14 mai 1779 (Catalogue des ouvrages mis & 

l'index, Paris, 1825, p. 190). ‘ 

Kayser cite des Lettres d'Amabed une édition de 1769, in-8, 

avec l’adresse de Walther à Dresde (Hridex locupletissimus, etc., 

t& VI (1836), p. 108); — et Lowndes, une édition de 1772, in-8, 

avec le nom de Londres. (The bibliographer’s Manual, V, 

2794). 

1504, LE MÈME oUvRAGE. Genève, 1770. In-8 de 108 pp. et 
2 pp. de Table non chiff. (C. V. Beuchot, 494). 

Le titre porte : Par A. de V##*, P. 70, ligne 6, on lit or; 

il y a l’eau dans l'édition de Genève. (Note mss. de Beuchot:) 

1505. Les LETTRES D'AMABED SUIVIES DU TAUREAU BLANC: 

Paris, Jouaust, 1878. In-16: : 

Petite bibliothèque artistique.” 

‘ Fauxefortes de Laguillermie.. *
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g XV. 

AVENTURE DE LA MÉMOIRE 

1506. AVENTURE DE LA MÉMOIRE, 

Selon Beuchot, ce conte est du même temps que le Discours 
. de Me Belleguier (voyez Mélanges, année 1773}, 

L'Aventure de la mémoire a été imprimée en 1375 dans le 
tome XII de l'édition encadrée, pp. 390-394, et dans la dir- 
septième partie des Nouveaux Mélanges, pp. 139-144. Ceconte 
est au tome XXVI de l'édition in-4° (1777; pp. 285-288) et au 
tome XLV de l'édition de Kehl, pp. 444-448, 

8 XVI 

LE TAUREAU BLANC 

1507. LE TAUREAU BLANC, TRADUIT DU SYRIAQUE PAR DON 
- CALMET. À Memphis (Genève), 1774. In-8 de 101 pp. 

Première édition (C. V. Beuchot, 80). 

Le Taureau blanc est de 1373. Voltaire en parle dans St 
lettre à La Harpe, du 2 septembre 1773, comme d'une « tri- 
« duction du syriaque par un professeur du collège royal. + 

* Cf. Voltaire à d'Argental, 26 septembre ; au chevalier de Lisk, 
13 octobre; à Marin, 27 novembre 1773. 

Le Taureau blanc cireulait en manuscrit, à Paris, dés le 
mois de novembre. Meister en joignit une copie à ses ordi- 
naires de novembre, décembre, ctc…., 1773 (Grimm, Corres- 

. Pondance littéraire, etc., éd. Garnier, t, X, pp. 319 et 520) S 
on lit dans les Afémoires secrets, à la date du 29 novembre : 
« On parle du Taureau blanc, conte en prose, qu'on dit être « de M. de Voltaire, mais dont on ne cite encore que le titre. » 

Le 20 février 1774, le Taureau blanc n'était pas encore 1m° 
primé (Mémoires secrets, t. VII, p. 134); mais dès le 11 mars
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Frédéric ecrivait à d'Alembert ; « Il parait ici une nouvelle: 
« brochure de Voltaire, sous le titre du Taureau blanc, écrite 

| a avec toute la gaîté et la fraîcheur qu’il a eues dans sa jeu- ” 
« nesse, » (Œuvres de Frédéric le Grand, éd. Preuss, t. XXIV, 
p.620.) : . . oo 

“On n'eut le Taureau blanc à Paris que vers le mois de mai; 
les Mémoires secrets du 11 mai en parlent dans ces termes : 
« Le Taureau blanc, traduit du syriaque, par AM. Mamaki, 
« interprète du roi d'Angleterre pour les langues orientales. 
« Tel est le titre de ce pamphlet de M. de Voitaire, annoncé 
« depuis longtemps, resté manuscrit, peu répandu en consé- 
« quence, et qui acquiert aujourd’hui plus de publicité par 
« limpression, » eu . 

NN 

Il existe, en effet, une édition du ‘Taureau blanc, avec le 
nom de Af, Mfamaki, Londres (Genève), 1774, in-8.de 2 f. de 
titre et 68 pp. (C. V. Beuchot, 85Q); mais ce n’est point l’édi- 
tion princeps du roman de Voltaire. Dans l'édition princeps, 
ilya, p.7, un passage sur Mambrès, qui ne se retrouve pas 
dans toutes les éditions; en outre, cette édition est sans som- 
maires et n’a que deux notes, l’une sur le mot Cherub (p.41); 

l'autre sur le mot bœuf (pp. 40-41). ‘ 

Le Taureau blanc a été réimprimé, conformément au texte 
de l'édition en 101 pp., dans Ja quatorzième partie des Mou- 
veaux. Mélanges (1774, p. 342), sous le titre suivant: Conte 
nouveau traduit du syriaque par Dom Calmet. . 

1508. LE TAUREAU BLANC, TRADUIT DU SYRIAQUE PAR Don 

CALMET. Memphis, 1774. Pet. in-8 de 97 pp. (C. V. 

Beuchot, 847 et 848). . 

Le texte est celui de l'édition princeps et du tome XIV des 

Nouveaux Mélanges. 

1509. LE TAUREAU BLANC, TRADUIT DU © SIRIAQUE PAR 

M. MAMARKI, INTERPRÈTE DU ROI D'ANGLETERRE POUR 

LES LANGUES ORIENTALES. Londres (Genève), 1774. In-8 

de 2 ff. non chiff. et 68 PP- — Seconde édition donnée 

par Voltaire (C. V. Beuchot, 850). 
ss opé 

. Edition avec sommaires : le passage sur Aambrès : « lâge 

affaiblit cette tête si supérieure aux autres têtes, etc. ru N 

supprimé; de nouvelles notes ont été ajoutées (pp. 18, 21, 20, 

30, 33, 36, 37, 393 45).
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… Le Taureau blanc fut réimprimé en 1774, conformément au 
texte de l'édition en 68 pp., dans’ le tome XI de l'Evangile du 
tour (pp. 1-48). — Le titre de cette réimpression porte: Le Tau- 
reau blanc, traduit du syriaque. A. Memphis (Amsterdam), 
17741. Les notes de l'édition en 68 pp. sont reproduites dass 
cette édition, à l'exception de la note sur le mot Dynutie 
(voy. p.28 de l'édition en 68 pp.). 

1510. LE TAUREAU BLANC, TRADUIT DU SYRIAQUE. $. Î, 
1774. In-8 de 1 f. de titre et 83 pp. pour-les chapitres 
J-v et L pp. (paginées 1 à 1) pour les chapitres vx 
(C. V. Beuchot, 844). 

‘7 Le texte de cette édition est conforme à celui de l'édition ea 
. 68 pp.’ : . 

La note sur le mot Dynastie n’est pas reproduite; les notes 
‘ des pages 34 et 45 de l'édition en 68 pp. ont été intercakési 
dans le texte (voy. pp. 65 et vi). 

1$ 11. LE TAUREAU BLANC, TRADUIT DU SYRIAQUE. À Met 
phis (Paris), 1774. In-8 de 1xiv pp. (C. V. Beuchot, 

849)... 
Le texte est celui: de l'édition en 68 pp., avec sommaires 

La note surle mot Dynastie a été omise. 

. Le Taureau blanc a été réimprimé en 1975, dans let. [iles 
- Pièces détachées attribuées à divers hommes célèbres (1. ALe: 
*. l'édition encadrée), sous le titre suivant : Le Taureau bat, 

traduit du syriaque, par Mr. Mamaki, interprète du roi d'At 
gleterre pour les langues orientales (pp. 1-41}. Cf. le t WI 

. de l'édition encadrée, pp. 389-429. 

Le Taureau blanc est au tome XLV de l'édition de Kebl. 

1512. LE. TAUREAU BLANC ET. JEaxNoT ET Coux. Par, 

Gustave Havard, 1849. In-4°. Figg. 

| Romais ilustrés anciens et modernes. 

Le Taureau blanc a été réimprimé dans le même volume 
que Zadig (Bibliothèque nationale, t. IT des Romans de For: 

  

. 

1 
1. On rencontre souvent cette réimpression détachée du volume auquel ®** 

appartient (voy. C. V. Beuchot, 845). . ‘
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taire) et dans la collection Jouaust (Petite bibliothèque artis- 
tique) à la suite des Lettres d'Amabed.. . ‘ 

4 XVII 

ELOGE HISTORIQUE DE LA RAISON 

HISTOIRE DE JENNI ue, 

LES OREILLES DU COMTE DE CHESTERFIELD 

1513. ÉLOGE HISTORIQUE DE LA RAISON PRONONCÉ DANS 

UNE ACADÉMIE DE PROVINCE PAR M. DE CHAMBON. 

Imprimé en 1775, à la suite de Don Pèdre, roi de Castille, 

tragédie et autres pièces, pp. 98-114 (voy. le n° 205). 

L'Éloge historique de la raison, etc…, daté de 1774, est pré- 
cédé d’un Avis de l'éditeur, ainsi conçu : « Nous ajoutons ce 

« petit ouvrage de M. de Chambon, si connu dans la répu- 

.« blique des lettres, à la tragédie de Don Pèdre, pour faire yn 

+« juste volume. » ‘ . 

Voltaire envoya Don Pèdre au roi de Prusse le 4 février 1775: 

« Le vieux malade de Ferney s’est avisé de faire une tragédie 

a qu'il prend la liberté de mettre aux pieds de V. M. I vous 

« supplie de ne pas la lire, parce qu’elle n’en vaut pas la peine; 

« mais daignez du moins jeter un petit coup d'œil sur un petit 

« Voyage de la Raison et de la Vérité...» Sur l'Éloge histo= 
rique de la raison, voyez aussi les Afémoires secrets, t. VII, 

p- 286, et la lettre de Voltaire au chevalier de Chastellux, du 

10 mars 1775. D 

C'est sous le titre de Voy-age de la raison, discours prononcé 

dans une académie de province, que l'Éloge historique, etc... 

est imprimé dans le tome XLV de l'édition de Kehl, p. 454 

Dans le tome XVII des Nouveaux Mélanges (1775 ; P. 189); 

dans le tome XXXWV de l'édition encadrée, p.15 dans le tome 

XXVI de l'édition in-4° (17775 p- 314), on lit: Eloge historique 

de la raison prononcé dans une acadéiie de province par... 

— Dans let. XII de l'Evangile du jour (775; p.79) ilya: 

par M. de Chambon. ‘
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1514. HISTOIRE DE JENNI, ou LE Sace er L'ATHÉE, par 
M. SxerLoc. Trapuir par M. DE La Cane, Londres 
(Genève), 1775. In-8 de 2 ff. de titre et 105 pp. {C. V. 
Beuchot, 360, 361). 

‘Jenni est de 1975. « Voici, Monsieur, mon dernier Jeni, « écrit Voltaire à M. de Vaines, le 10 septembre 1775.» Cepen- dant l'Histoire de Jenny avait paru quelques mois auparavant, 
puisqu'il en est question, dans la Correspondance de Grima, 
dès le mois de juillet (éd. Garnier, t. XI, p, 97). 

La Harpe parle de Jenni, « petit roman philosophique contre 
.« les athées, et par conséquent trés édifiant pour les bonsthés- 
tes,» dans sa lettre XXI. Cette lettre doit être de la fin de juillet: 
La Harçe y annonce au grand-duc de Russie la mort de Cap- 
péronnier, arrivée le 24 juillet. (Voyez aussi la lettre XXII au 
comte Schouwalof, Œuvres de la Harpe, Paris, Verdière, 129, 

° t X, pp. 169 et 170). - 

Les Afémoires secrets ne font mention de l'Histoire de Jemi 
‘ que le 13 décembre 1775. 

. On préparait une seconde édition de Jenui en septentre 

. 1775: (Voltaire à M. de Vaines, 10 septembre.) 
Une édition de 1776 est intitulée : 
Hisrorre DE JexNi ou LE Sace er L'AÂTHÉE, etc, suivi (sit) 

d'une nouvelle Diatribe sur l'agriculture adressée à l'auteur des 
Ephémérides, le 10 mai 1775 ; d'une lettre de Af. de Voltaire 

… 4 M le comte de Tressan; du Dimanche ou les Jilles de Minèt, 
. Conte en vers, et d'une Lettre de M. dejLa Visclède à M. le 

”. Secrétaire perpétuel de l'académie de Pau. Nouvelle éditior 
‘corrigée el augmentée par Pauteur. Londres, 1736, In-8 de 1f. 
de titre et 158 pp. (C. V. Beuchot, 362). 
L'Histoire de Jenni a été réimprimée, en 1775, dans les . Pièces détachées attribuées à divers hommes célèbres (t. Il 

PP: 1-72), et dans le tome XII de l'Evangile du jour; en 1756 
‘ dans le tome XVIII des Nouveaux Mélanges, pp. 1-20 €2 
‘1777, dans le tome XXVII de l'édition in-4e, pp. 319-383. 
| Les éditeurs de Kehl ont daté l'Histoire de Jenni de 1709 
(voy. t. LXX, p. 423). 

Une note du tome.XLV, p. 255, dit : . . t « Nous n'avons cru devoir faire aucune remarque SU i “ Ouvrage, par des raisons que devinent sans peine ceux q 
_ “ Onnaïssent le but que Pauteur avait en l’écrivant.»
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Sur cette note, voyez l'Avertissement de M. Avenel (éd. du 
Siècle, t. VI, p. 288), reproduitien partie par M. Moland (MÆu- 
vres de Voltaire, éd. Garnier, t. XXI, p. 523, note 1). 

151$. HISTOIRE DE JENNI, ETC..., SUIVIE DE MON SÉJOUR A 

Beruin. Paris, Dubuisson et Marpon, 1865. In-32.' 

Bibliothèque Nationale. ol | 

T.. V des Romans de Voltaire. — Voy. leno1543 

  

1516. -LES OREILLES DU COMTE DE CHESTERFIELD ET LE CHA- 

PELAIN GOUDMAN ‘ 

Les éditeurs de. Kehl datent cet opuscule de 1775 (voy. 

t. LXX, p. 425). : Fe 

11 fut imprimé en 1775, dans la dix-septième partie des Nou- 

veaux Mélanges, pp. 333-362, et dans les Pièces détachées, etc., 

t. Il, pp. 294-316. — Cf. le t. XXIX de l’éd. in-4° (1777, P. 200) 

et le t. XLV de l'édition de Kehl, p. 339. 

  

Les éditeurs des Romans et Contes de M. de Voltaire (Bouil= 

lon, 1978; Londres, 1781, etc... elc.….), Ont admis, dans leurs 

collections, différents morceaux en prose, intitulés : Le Roi de 

Boutan ou jusqu'à quel point on doit tromper le peuple; — 

Autre temps, autre façon de voir ; — Contes arabes et indiens ; 

— le Danger d’avoir raison; — Voyage au ciel; — Le Hibou 

et les Oiseaux. Tous ces morceaux sont de Voltaire. . Le 

roi de Boutan, etc., à paru en 1756, dans les Mélanges de 

littérature, d'histoire, etc. S. 1. (Genève), p. 38, sous le titre 

suivant : « Jusqu'à quel point on doit tromper le peuple.» 

Cf. l'édition Garnier (Mélanges, ?. I, p. 71}. — La nou- 

velle intitulée : Autre temps, autre façon de voir, est l'his- 

toire d'Ardassan Ougli, qui forme la section premiére de 

- l'article: Afaître, dans le Dictionnaire philosophiques. — Les 

Contes Arabes et Indiens sont extraits en partie de Particle 

  

1, Ce morceau a paru en 1771, dans les Questions sur l'Encyclopédie, hui- 

tième partie, article Afaître.
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- Arabes, du: Dictionnaire philosophique‘; et en partie des 
“. Fragments sur l'Inde, sur l'Histoire générale et sur la France 

(voy. l'édition Garnier, Mélanges, t. VII, pp.86 et 186-18;).— 
Le Danger d'avoir raison est l'article Raison du Dictionnaire 
Philosophique*, le. Voyage au ciel, un extrait de l'artide 
Dogmes®; et le Hibou et les Oiseaux, la section IV de l'article 
Gouvernement du même Dictionnaire, ‘ 

On a attribué à Voltaire un-grand nombre de nouvelles, 
contes et romans : il sera question, dans notre t. Il, de ceux 
qu’on a imprimés séparément-(seconde partie de Candide, 
Chinki, l'Homme au latin, Foka, les Anecdotes de l'ambassade 

* turque en France, l'Odalisque, l'Arbre de science, etc.…., ete... 

Dans un Recueil de nouvelles pièces fugitives en prose een 
vers, par Mr de Voltaire, Londres, Aux dépens de la Société, 

"1741, in-12 de 4'f. non chiff. et 60 pp.5, on a imprimé une 
Nouvelle intitulée : Fragment de Afr de V..., trouvé dans ses. 
papiers, écrit de sa main. Il suffit de lire ce morceau pourse 
‘convaincre qu’il n’est pas de Voltaire. L'éditeur de l'ouvrage 
qui a pour titre : Le dernier volunie des Œuvres de Voltaire, 
Paris, Plon, 1862, in-8, a publié un fragment d’un conte de 
-Voltaire : Le comte de Boursoufle. Nous croyons que ces quel- 
ques pages sont un pastiche de la manière et du style de Vol- 
taire, : - 

8 XVIII 
“4 

- ÉDITIONS COLLECTIVES DES ROMANS DE VOLTAIRE 

1 517. . RECUEIL DES‘RoMans DE M. DE VOLTAIRE, CONTE- 

NANT BABouCc, MEMNON, MICROMÉGAS, LE SONGE DE 

  

1. Cet article est de 1770. Questions sur l'Encyclopédie, seconde partie. . 
2. Cet article a. paru, en 1772, dans les Questions sur l'Encyclorédie 

(Supplément aux Questions sur l'Encyclopédie) 
3, Cet article, moins les deux premiers alinéas, est de 1765. 
4- Cette ive section est de 1771. 

. 5. Le faux titre porte : « Nouveau recueil de pièces Jugitives en prose el 
CR vers par A, de V*. Pour servir de Supplément au tome V de l'édition 
de Londres, 1740, » -



  

BIBLIOGRAPHIE DE SES ŒUVRES 475 

  

. PLATON, LES - VOYAGES DE SCARMENTADO, ZaDiG ET 

Cawoine. S. L. (Paris), 1764. 2 vol. in-12 de -1 f. de 

titre et-151 pp. (Première partie. Bibl. Ni, Yi). 

Le Monde comme il'va, Vision de Babouc écrite par lui- 

même, a un titre séparé, avec le millésime 1759. 
: 7 AT 

La première partie du Recueil contient Babouc, Memnon,etc., 

et les Voyages de Scarmentado; nous n'avons pas vu la se- 

conde partie, qui doit comprendre Zadig et Candide. 

15 18. RÉCUEIL DE ROMANS MORAUX ET PHILOSOPHIQUES PAR 

VouraiRe. Neufchâlel, 1771. 2 vol. in-12 (Catalogue 

La Vallière, Nyon, t. LI, p. 264, n° 10330). 

1519. ROMANS ET ‘CONTES ‘PHILOSOPHIQUES.e., 1772. 2 vol. 

© “in. 8 (Catalogue des ouvrages de M. de Vollaire ou qui. 

lui sont attribués. A la suite d’un exemplaire des Lois 

de Minos. GC. V. Beuchot, 535). | 

1520. Romans ET CONTES PHILOSOPHIQUES, PAR M. DE 

Vouraie. Londres, 1775. 2 vol. in-12. Portr. (Bibl. 

Ni, Y?). . Uo 

1321. LE MÊME RECUEIL. Londres, 1777: 2 vol. in-8 (Qué- 

rard, Bibliogr. Voll., p. 46). . 

Selon Lowndes (The Bibliographer's Manual, V, 2794), cette 

édition de 1777 cstin-12. SU UE . 

1322. ROMANS ET CONTES DE M. DE Vouraire. Bouillon. 

Aux dépens de la Sociélé Lypographique. 3 vol. in-8. 

1 Fleuron sur le titre qui sert aux trois volumes, 13 vi- 

gnettes par Monet, gravées par Deny; 57 figures par Marillier, 

Martini, Mounet et Moreau, gravées par Baquoy; Châtelain, 

Deny, etc, €t I portrait de Voltaire, par de La Tour, gravé 

par Cathelin. (Note de M. Cohen, Guide de l'amateur de livres 

à vignettes, elc., 4° édition, 526.) -
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1523. Le MÊME RECUEIL, [d., ibid. 3 vol, in-12 (Bibl, Ne, "Ya, | 
Sans les figures. 

1$24. LE MÊME RECUEIL. Bâle, Flich, 1758. 2 vol, in8 
(Kayser, -Indéx' locupletissimus, ele, t NI (1856), 
P. 108). 

Avec vignettes et planches, 
- 

152$. LE MÊME RECUEIL. Paris, de l'impr. de Didol l'ainé, 
1780. 6 vol. in-18 (Bibl. Ne, Rés. Vélins, 2558). 
De la collection du conte d'Artois. 

| 1526. LE MÊME RECUEIL. Londres, 1781 (Cazin). 3 vol. in-18 
_ (Le pelit format à figures, p. 109 et Cohen, Guik, 

‘4* édit., 527), | 

Frontispice allégorique, gravé par Duponchel, et renfer- 
mant le buste de Voltair:, 

1527. LE MÊME RECUEIL. Londres, 1781. 4 vol, in-18 (Bibl. Ni, Y. 
Bibliothèque amusante. 

1528. LE MÈME RECUEIL. Londres, 1780. 4 vol. in-16 (Lowndes, The Bibliographer's Manual, V, 2794). 
1529. LE MÊME RECUEIL. Lyon, Am. Le Roy, 1790. 6 vol.  in-18. Figg. (Bibl. Nr, Yi). 

Edition conforme à celle de Kehl. 
« Il existe un tirage sur papier vélin. M. Mehl croit que les « figures, dont quelques-unes sont fort jolies, ont été dessinées « en Suisse par Dünker, mais très mal gravées à Lyon.» (Note de M. Cohen, Guide, etc. 4° éd., 527). 
Ce recueil a été condamné par décret de la cour de Rome du on 1804 ({ndex librorum prohibitorum, Modætiæ, 1850, P. 333) .
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1530. LE MÊME RECUEIL. Paris, 1797. 6 vol. in-18 (Qué- 

rard, Bibliogr. Volt., p. 46). 

1531. LE MÈME RECUEIL. Paris, Didot, an vai (1800). 3 vol. 

in-18 et sur gr. papier vélin, format in-12. 

Edition stéréotype, réimprimée en 1818. 

1532. LE MÈME RECUEIL. Paris, Mame ou Nicolle), 1808 et 

“1809. 4 vol. in-18 et 2 vol. in-12 ou in-8 (C. V. Beu- 

chot, 791). | 

Edition stéréotype d'Her han. 

1533. LE MÊME RECUEIL. Paris, Dabo el Tremblay, 1819. 

2 vol. in-12. 

1534. LE MÊME RECUEIL. Paris, impr. de Didot ainé. 1821. 

3 vol. in-8. | 

Les faux titres portent : Collection des meilleurs ouvrages 

de la langue française, etc, etc. (T- LXIV à LXVD. 

.1$3$. LE MÊME RECUEIL. Paris, Caillot fils et Delarue, 1822. 

2 vol. in-18; ou Paris, Caillot ‘fils; 1828. 2 vol. in-18 

(Bibl, Ne, Y2). . 

Sous le titre de : Choix de Contes de ; Voltaire. — Réimpr. en 

1334, Paris,  Ghassaignon, 2 2 vol. in-18, figg. 

1536, LE MÈME RECUEIL. Paris, Ménard el Desenne fils, . 

1823. 4 vol. in-18 (Bibl. N° Y2). 

Bibliothèque française. 

1537. LE MÈME RECUEIL, Paris, Baudouin frères, 1827. 

2 vol. in 8. ‘ 

| Collection des meilleurs ouy) ages de la langue française en 

prose et en vers.
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1538. LE MÊME RECUEIL. Paris, Lecointe ».1829. 4 vol. in-18 (Bibl. Ne, Y2), 

. Nouvelle Bibliothèque des classiques français. 

1539. LE MÊME RECUEIL. Paris, Hiard, 1831. 4 vol. in-18 
(Bibl. Nte, y?) 

| 138--141 Livraisons de la Bibliothèque des amis des Lettres. 

1540. LE MÊME - “RECUEIL. Pari Treullel el Wurlz, 1833. 
2.vol, in-8, 

Sous le titre de: Contes et Ronans, 

© Tomes XXXVII et XXX VIII de la Nouvelle Bibliothèque clas. sique de la Littérature française, Le 

1541. LE MÊME RECUEIL. Stultgard, Erhard, 1835. 3 vol. 
in-16 (Kayser, Jidex locuplélissimus, elc.…., 18; 37-1840, 
t I, p. 492). 

1542. LE MÊME REcunt. Paris, Jannet, 1853-1854. 2 vol. 
_in-16, : : 

Bibliothèque choisie. 

1543: LE MÈME RECUEIL, Paris, Dubuisson el Marpon, Le "1865, $ vol, i In-32, 

Bibliothèque Nation: ale. 
Seconde édition en 1856. 
Troisième édition en 1867, etc. etc. à 
Dans le tome V, on trouve, sous le titre de : Afon séjour à Berlin, les Mémoires Pour servir à la vie de Voltaire. 

1544. LE MÊME RECUEIL (Suivi des Contes en vers de Vol- taire), Paris, Garnier frères, 186$ et 1868. In-18 jésus, 
Chefs-d’ œuvre de La littérature française.
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1545. LE MÊME RECUEIL. Paris; Gennequin fils, 1877. 2 vol. 

. gr: in-8. Figg. 

Œuvres choisies de Voltaire, illustrées de gravures. 

1546. LE MÊME RECUEIL, Paris, Lemerre, 1877-1879. 3 vol. 

_ pet. in-12. 
| 

. Petite Bibliothèque littéraire... . 

Œuvres de Voltaire, avec notice, notes et variantes, par: 

Frédéric Dillaye. 

1547. LE MÈME RECUEIL. Paris, Jouaust, 1878. ; vol. in-10. : 

Figg. | Lo ee 

Petite Bibliothèque artistique. 

Titre rouge ct noir. Papier vergée | 

Préface de À. Houssayc. 

Eaux-fortes par Laguillermie. 

 





    

ADDITIONS ET CORRECTIONS! 

56. 

71. 

Nous possédons de cette troisième édition de Zaïre”un 

exemplaire dans lequel le Privilège est placé, in fine, à 

la suite d’un f. d’errata. Cet exemplaire n’a qu’un titre, 

qui est celui de la troisième édition. ‘ 

Zaïre a eu de nos jours d'assez nombreuses éditions à 

l'étranger : citons, en Allemagne, les. éditions de 1838 

(Berlin, Schlesinger, gr. in-80), de 1851-1852 (Berlin, 

in-%2 : Théâtre français publié par Schutz); de 1871- 

- 1875 (Dresde, in-80 : Chéfs-d'œuvre des classiques fran- 

çars avec un choix des meilleurs commentaires français 

et des remarques par MM. Fiebig et Leportier); — et 

‘ en Angleterre, les éditions de 1872, (Londres, in-80, 

77- 

83. 

British Museum, 11736 dd), et de 1875 (Londres, in-16, 

© British Museum, 12,239. aaa, et 11736. bb.). 

Un exemplaire d'une édition d'Adélaïde . Duguesclin, 

avec le millésime 1768, se trouve aussi au British 

Museum, F: Ps, 

  

L'édition de 1753 est. intitulée, d’après Kayser (Index 

locupletissimus, etc.…, 1856, Schauspiele, p. 105) : Anté- 

lie ou le duc de Foix. ‘ - 

  

  

1. Le numéro qui se trouve en regard de chaque addition ou correction 

"est le numéro d'ordre correspondant du tome Ler, 

31
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108: Lisez: Le Discours préliminaire a la note sur Rous- 
seau, etc, | 

109. Une autre édition d’Alzire, également de 1736, est inti- 
tulée : Alzire ou les Américains. Avec la parodie de 
MM. Romagnesi et Riccoboni. Amsterdam, J. Ry-ckof 
Jils, in-12 de 1 f. de titre, V, 1 p. non chiff..., et 72 pp.; 
plus 39 pp. (pagin..., 1 à 39) pour les Sauvages. — Un 
exemplaire de cette édition a été acquis par la Biblio. 
thèque Nationale, à la vente de M. Paulin Paris. 

117. Algire a été réimprimée en Angleterre, en 1875, in-8° 
(The London Series of French Classics, British Mu- 
seum, 12239 aaa), : à ‘ 

124. Page 33, ligne 8, lisez: Baculard d'Arnaud. 
125. Page 33, ligne 36, lisez : Van der Straeten : Voltaire 

musicien. ‘ 

140. Mahomet... Nouvelle édition. Paris, 1778, in-8° (Bri- 
tish Museum, 640, g. 11). 

150. Mahomet ou le Fanatisme, Berlin, Schlesinger, 1840, 
gr. in-$. (Répertoire du Théâtre-Français à Berlin. 
Voy. Kayser, Zndex locupletissimus, etc, 1833-1840, t. 

Il, p. 244). 

168. Mérope, uagédie en cinq actes. Berlin, Schlesinger, 
1842, gr. in-8 (Répertoire du  Théâtre-Français à 
Berlin). Lo ‘ 

176. Mérope, tragédie-en cinq actes. Londres et Paris, Ha- 
chette, 1872, in-80 (Hachette french Classics, British Museum, 11736 dd). — Bielefeld, 1874, in-16, (Théâtre 
français, publié par. C. Schutz. Voy. Kayser, /nder, etc., 
1871-1874, t. II, p. 580). | 

181. Page 44, ligne 32, lisez : ce fut sous le titre de : La 
Prude, etc, 

182. P. 45, ligne 23, au Jicu de : Petit in-8, lisez: in-13. 
© 193. P. #1, note 1, ligne 6, lisez : tout ce qui. 

194. Kayser, (Index locupletissimus, ete., 1836, Schauspiele, P- 106), mentionne une édition de la Femme qui a raison, 
ses le millésime 1770, et l'adresse de Valther (Dresde, in-80),
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195. P. 48, ligne 30, au lieu de : in-Se, lisez: in-12. 

254. ll existe de Tancrède une édition avec le millésime 1760 

(Paris, Prault petit-fils, in-80 de 73 pp.). L'Épiître à 

Madame la marquise de Pompadour occupe les pages nr 

à vn. Un exemplaire appartenant à cette édition a été 

acquis par la Bibliothèque Nationale, à la vente de 

M. Paulin Paris. — Voy. le n° 3258 du Catalogue Paulin 

Paris, Paris, Techener, 1881. ” 

243. Tancrède, etc... Leipsig, Günther, 1870, in-8° de x1 et 

82 pp. (Chefs-d'œuvre des classiques français, par O. 

. Fiebig, St. Leportier, etc...) 

245. Beuchot et Quérard ne se sont pas trompés. Il.existe 

° bien une édition de Saïl, tragédie tirée de l'Écriture 

sainte par M. de ..…., avec le millésime 1758, in-So. Cette 

édition, qui a 46 pp., fait partie de l'Évangile de la rai- 

son, ouvrage posthume de M. D. M....y (Voyez notre 

tome Ile). — Lowndes (The Bibliographers Manual, V, 

2704), mentionne une édition avec le nom de Londres et 

le millésime 7760. . : | 

Page 61, riote 1, ligne 3, lisez : Manual, au lieu de: 

hanual. D ° 

254. Kayser (Index locupletissimus, 1836, Schauspiele, p. 

106) mentionne une édition du Droit du Seigneur avec 

le millésime 1770, et° l'adresse de JValther (Dresde, 

in-8°). 

255. P, 66, ligne 4, lisez : un « Avis de l'éditeur » (Colini) ; 

270, Kayser (Index locupletissimus, elc.…., 1836, Schauspiele, 

p. 106) mentionne une édition des Seythes, publiée à 

Dresde, par Walther, s. d; (1770?) in-8. - 

271. Kayser (Index locupletissinus, etc., 1836; Schauspiele, 

p. 106), mentionne une édition de Charlot, publiée à 

Dresde, par Walther, 1770; in-8°. 

279. Kayser (Ibid...) mentionne une édition des Guèbres, 

publiée à Dresde, par Walther, 1770: in-8°. 

lisez : Mairet, au lieu de Maire.
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302. Kayser (/bid...) mentionne une édition d’/rène avec l'a. 
dresse de Pott, à Lausanne ( 1779, in-80), 

311. Le British Museum possède une édition du Théâtre de 
M. de Voltaire, Nouvelle édition, etc..., avec le nom 
d'Amsterdam, et le millésime 1764, 5 vols. (11735, aa 1). 

544. Choix de tragédies de Voltaire avec un choïx de ses 
poésies fugitives, suivi de notes,etc…., par L. Ventouillac. 
Londres, 1826, 2 tomes in-12 {British Museum, 139, b. 
20). — Réimpr. en 1837 (Lowndes, The bibliographer's 
Manual, V, 2794). 

268. La Henriade, poème épique en dix chants, etc. Nou- 
° velle édition, etc., Zuric (sic) Conrad Orell et Comp. 

1728. In-8 de 1 f. de titre et 134 pp. (C. V. Ben). — La 
Henriade de M, de Voltaire, Nouvelle édition non ch#- 
tiée. Londres, Prévost et Coderc, 1728. In-8o de vm, 
243 pp. et xvi pp. pour la Critique de la Henriade (Bi- 
bliothèque de M. Rochebilière : exemplaire communi- 
qué par M. Raffet), 

374. Lowndes (The bibliographers Manual, V) mentionne 
des éditions de la Henriade avec le nom de Londres ct 

‘les millésimes 1741 (in-Se), 1746 (2 vol. in-12), 1800 
(in-12), 1812 (in-18), 1832 (in-24); nous n'avons ren- 
contré aucune de ces éditions au British Museum. 

399. Kayser (/ndex locupletissimus, etc., passim) mentionne 
les éditions suivantes de la Henriade publiées en Alle- 
magne, de 1788 à 1859 : Mayence, ÆKupferberg, 1755, 
gr. in-89. — {Jambourg, Fauche, 1705, in-12,— Berlin, 
1799, in-80, Edition à l’usage des collèges, publiée par 

‘Müchler; 3e édition en 1805; 7° édition en 1825. — 
Leiprie, 1824, in-8o. Édition donnée par M. Sanguin, 
— Hanovre, 1827, in- So, Édition donnée par M. Siemsen. 
— Leipiig, Engelmann, 1833, gr. in-12. Édition donnée 
par le docteur Schiebier. — Leipzig, Fleischer, 1837, gr. 
in-12. Édition donnée par M. Ed. Hoche. Réimprimée 
en 1851, en 1860, etc. — Stuttgard, Erhard, 1840, in-16. 
— Leipsig, Renger, 1846, pet. in-80, Edition donnée 
par M. Hauschild, Réimpr. de 1847 à 1852, — Leiprir, 
Tauchnitz, 1859. In:16, La France classique,
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473. La Henriade, etc. avec des notes par M. Tarver. Lon- 

dres, 1850, in-12 (Lowndes, The bibliographer’s Ma- 

nual, V). ‘ 

475. La Henriade poème, etc... Soigneusement revu par 

G. Surenne. Edimbourg (1856), in-18 (British Museum, 

11481 b). | 

477. La Bibliothèque Nationale a acquis, à la vente de 

M, Paulin Païis (1881), un exemplaire de cette édition 

-de Paris, ainsi qu’un exemplaire d’une autre édition, non 

décrite, avec le nom de Glasco:w» «1756, in-32 de 1 f. de 

titre et 126 pp.).— Cf. le Catalogue Paulin Paris, n0* 3240 

et 3241. . 

478. Page 126, note 1. C’est aussi à tort que Lowndes (The 

Bibliographers Manual V, 2794) mentionne une édition 

de la Pucelle avec le nom de Londres, et le millésime 

1754, in-24. 
. 

481. La réimpression de 1757 cstin-8, de 11,€t 220 pp- Titre 

rouge ct noir, avec fleuron. P. 207, portrait de Voltaire; 

tous les exemplaires n’ont pas le portrait. (Collection du 

comte Guy de Berlaymont.) .: ‘ . 

482. L'édition de 1757 (in-12 de 223 pp.) contient une va-. 

riante à laquelle on avait donné jusqu'ici la date de 1761 

{voy. chant vr, vers 43 : 

Quel doux espoir, quelle flamme hardie..….) 

483. M. de Berlaymont possède, dans sa collection, un exem- 

plaire d'une édition de 1758, qui forme également 2 vols. 

très petit in-8°, de 1 16 et 92 pp, Et COMME dans l'édition 

de Genève, le poème est en vingt-quatre chants : le titre 

seul (imprimé en rouge), est différent. Le voici : La Pu- 

celle d'Orléans, Poèmie héroï-comique en XXIV chants ” 

avec cette épigraphe : 

« Heureux cent fois qui trouve un pucelage; 

« C'est. un grand biens... 

À Paris, l'an des Pucelles, 1758. 

r oi- i dix- 

85. La Pucelle d'Orléans poème héroï comique en - 

$ huits (sic) chants. Avec de belles figures. Londres, Aux
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dépens de la Cie, 1760, in-8 de net 220 pp. Portrait de 
Voltaire en fleuron sur le titre; 1 frontispice; 1 vignette 
et 12 figg. non signées (Collection de M. de Berlaymont). 

-— L'édition de 1761 (voy. le no 487) a 13 figures. 

490. Nous ne connaissons pas d'édition de 1762 avec le nom 
de Genève; le rédacteur du cataiogue La Vallière aura 
probablement eu sous les yeux l'édition s, L., décrite sous 
le n°488, et qui a été imprimée à Genève. 

492. Nous avons pu voir, grâce à l'obligeance de M. Pauly, 
conservateur sous-directeur adjoint à la Bibliothèque 
Nationale, un exemplaire de l'édition de la Pucelle de 
1765 (in-24 de vit et 238 pp.). Cette édition, faite à Ge- 
nève, est sans lieu; le portrait de Voltaire est celui de 

. Dela Tour, gravé par Balechou ; p. 202, on lit: 

Perle d'amour, etc. 

Cette variante existe donc, dès 1765. 

502. La Pucelle d'Orléans, poèmedivisé en vingt et un chants 
"avec les notes de AM. de Morza. Londres, 1778, 2 tomes 

en 1 vol. in-18. Portrait de Jeanne d'Arc. Texte encadré 
{Collection de M, de Berlaymont). 

507. Le British Museum possède un exemplaire d'une édition 
de 1771 (Orléans, in-16; 11474 a), ‘ 

508. On a fait, pour le volume de /a Pucelle qui appartient 
à l'édition de Kehl, des titres avec le nom de Buckingham 

‘ (sic), et sans date. (Collect. de M. de Berlaymont, et 
British Museum, 1 1474 8). ‘ 

511. Un exemplaire d’une édition de Londres, 1790, in-24, 
si trouve au British Museum (1 1475 aa). 

558 Dans un recueil anglais intitulé: The Humours of new 
Tunbridge Wells at Tslington, etc... and a Ode from a 
Manuscript of AI. de Voltaire (by James K. Drake); Lon- 
don, Roberts, 1734, in-$° (British Museum, 11631 bb 22),: 
l'Ode sur les malheurs du temps est imprimée avec la 
date de 1715 (pp. 89-06). Dans ce même recueil, on trouve une imitation en vers anglais du comte de Vol- taire : Le Cadenas (The Italian Padlock), pp. 38 et sg.
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-zo1. Kayser mentionne une é 
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541. Une édition séparée de l'Ode sur l'ingratitude ‘(s.1.n. 
d.,in-12 de 12 pp.) est suivie de la Ménagerie ou P$a- 
phon, satire en vers contre Voltaire {C. V. Ben.). 

556. Page 149. — Oles attribuées à Voltaire. Une Ode à 
S. AL. le roi de Prusse sur la guerre présente, par M. de 

Voltaire, 1758, a été publiée dans le volume intitulé : 

Voltaire à Bruxelles, par L. G., Bruxelles et Paris, 
1880, in-80. 

Gr. Les exemplaires du Poëme de Fontenoy (avec des cor- | 

rections de la main de Voltaire), qui avaient appartenu à 

Moncrif, font aujourd’hui partie de la collection du 

comte Guy de Berlaymont. 

618. Page 169, ligne 1, lisez : On lit dans un Avis des édi- 

teurs... ° ii 

Lowndes (The Bibiiographer's “Manual, V, 2794) cite une édition 

du Poème sur la religion, ete... avec le nom de Londres et le millé- 

sime 1756. 

629. Le Cantique‘des Cantiques ct le Précis de l'Ecclésiaste 

ont été aussi réimprimés, en 1789, à la fin du tome VII: 

d’une édition du Dictionnaire philosophique, donnée par 

M. M. Rey, à Amsterdam (Voy. le n°1411). | 

630. Page 175, ligne 40, lisez : il avoue... 

atalogue. du British Mu- 

seum, l'indication d’une édition de la Guerre. civile de 

Genève, avec le millésime 1769, in-80.. 

656. Cf. Les Lettres chinoises, indiennes et tartares, etc... | 

p+ 273. (Voy. Mélanges) et l'Évangile du jour, t. XII. 

6Gr. Contes de Guillaume Vadé. En Europe (sic) 1764; 2 

vols petit in-8° de xxut et 212 PP: çt. ler); de 175 pp. et 

5 p. non chiff. (t. Ie; C. V. Ben). 

637. Page 192, lignes 23 et 24, lisez : le président Dupuy. 

dition de Ja Tactique intitulée : 

e Tactique de Mrs (sic) Gui- 
Vers sur l'Essai, général d 7UT 

à Index locupletisst- 
bert. Dresde, Walther, 1774 in-80 ( 

mus, etc., t VI (1836), p: 109)
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-707. Cf. Le Journal encyclopédique, de janvier 1776, p. 130. 

740. L'Épftre connue sous le nom des Vous et des Tu a été 
| imprimée, dès 1739, dans un recueil intitulé : Portefeuille 

nouveau ou Mélanges choisis en vers et en prose: Lon- 
dres, in-80, pp. 18-20, sous le titre suivant : Epiître en- 
voyrée à madame la marquise de *** quelque temps après 
son mariage. La variante donnée en note par Beuchot 
est tirée des éditions de 1739 et de 1741-1742, 

757. Une édition séparée de l'Épftre à Madame du Chätelet 
sur la philosophie de Newton (s. I. n. d., in-8° de 8 pp.) 
est intitulée : À Émilie. C... M... L.. M... D... C.. 
(c'est, ou c’est-à-dire Mme la marquise.du Châtelet. — C, 

: V. Ben). 

794. Une édition de PÉpftre de M. de V“" en arrivant dans 
sa terre près du lac de Genève, etc... (Londres, 1755, 

- in-0) contient en regard du texte français, une traduction 
630 c b ) . 

  anglaise (British Museum ! 

823. Page 246, lignes 26-27, lisez : Sabatier de Castres, au-- 
teur du Tableau philosophique, etc... et Fréron. 

831. Page 249, lignes 25, 26, 27, lisez: L'Épître à un homme, 
‘ rapportée dans la Correspondance secrète (8 juillet 1776; 

Cf. Mémoires secrets, etc...) fut réimprimée, etc... 

924-028. Les vers de Voltaire à madame du Châtelet, lors- 
quelle apprenaîit l'algèbre, ont été réimprimés en 1810, 

- dans le Petit Magasin des Dames, p. 145. 

976. Dans la brochure intitulée : Voltaire était-il complète- 
ment étranger à la publication des Mélanges publiés sous 
son nom, M. de La Fizelière dit que Voltaire a désavoué 
de sa main, Sur un exemplaire du tome X des Nouveaux 
Mélanges, les vers à madame du Boccage: les pièces qui 
portent, dans notre tome I, les n° 983, 984, 1089, 1090, 
1095, 11423 le nouveau Prologue de la Princesse de 
Navarre, etc... etc. 

Nous ne discuterons pas ici la valeur de ces désaveux; 
nous ferons seulement remarquer que les vers à madame 
du Boccage ont paru, dans les Œuyres de madame du
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Bcccage, avec le nom de Voltaire, et que presque toutes 

les autres pièces ont été imprimées soit dans l'édition 

in-4°, donnée par Voltaire lui-même, soit dans l’édition 

de Kehl, ‘: D 

1046. Voyez aussi le volume intitulé: Lettres curieuses etc... 

- de M. de Voltaire, Dublin, 1791, p. 145. - 

1098. Cf. le Petit Magasin des Dames, 1806, p. 31... 

1108. Voyez aussi le volume intitulé : Lettres curieuses, elc., 

de M. de Voltaire, Dublin, 5781, p. 144. - 

1153. Pages 322-323, Poésies attribuées à Voltaire ou impri- 

mées sous son nom. | - 

Il existe de la complainte en 57 couplets sur les amours 

de Saint-Preux et de Julie une édition du temps, inti- 

tulée : La Nouvelle Héloïse, romance. S. L. n. d., in-12 

de 22 pp. (C. V. Ben). - 

Une Chanson de M. de Voltaire contre les Pompi- 

gnan : 

Simon Lefranc, qui toujours se rengorge, 

Traduit en vers tout le Vieux Testament... 

Etc... CtCu ose EtC.... 

est imprimée dans le volume intitulé: Lettres curieuses 

et intéressantes de M. Voltaire, etc. Dublin, 1781, p. 

141 1, et on trouve dans une lettre de l'abbé Cherrier à 

d’Argenson, publiée par M. Ravaisson (Archives de la 

Bastille, t. XI, Paris, 1881, p. 88), cette épigramme de 

Voltaire sur le prince de Bournonville et sur Alary : 

, 
Etrange changement, 
A son métier personne ne s'attache. 

Bournouville est savant, - 

Alary est b...che. 

1156. Poésies choisies (de Voltaire) où l'on trouve ses meil- 

leurs discours en vérs, etc... Leipzig, Rabenhorst, 1797. 

In-16 (Kayser, Index locupletissimus, t. VI (1836) p. 108). 

  

‘1. Cette Chanson est bien ‘de Voltaire : elle fait partie de sa lettre à Dami-° 

javille, du 21° décembre 1763. 
.
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1175. Nous avons trouvé, dans le catalogue du British Mu- | seum, l'indication d’une édition des Annales de l'Em. ‘: pire, publiée en 1754, sous Ja rubrique de La Haye et Berlin, 2 vols in-8o, (British Museum, 1054. b. 8-9). 

1178. Page 342, note 2, lisez : Thibaron. Page 344, lignes ro-1 1, lisez: Nous ne connaissons, etc... 

1184. L'édition publiée à Londres, par Dodsley, se trouve au British Museum. En, voici le titre exact : Le Siècle de Louis XIV, etc... La seconde édition (sic).. Londre (sic) R. Dodsley, 1752. 2 vols in-12 de 6 ff. et 488 pp.(t. rer); de 1 f. et 466 pp. {t. Ile; Brit. Mus. 9200 aa). — L'édition de Londres à été aussi tirée in-4°. (2 tomes en un vol.; Portrait de Louis XIV par Rigault. Collection du comte Guy de Berlaymont). 

1229, Histoire pu SIÈCLE DE Louis xiv. Édition donnée par G. Massôn, etc. Londres, 1875, in-8o, Pitt Press Series . (British Museum, 12,204 d). 

1232, Le Catalogue du British Museum porte l'indication d’une édition de l'Histoire de la guerre de 1741, avec le nom de Londres, et le millésime 1756, 2 parties in-12 (Brit. Mus. 9073 aa). ' 

1299. L'édition de Londres, 1824, a été donnée par M. Ven- 
touillac (British Museum, 9 .b.8).— Le catalogue du 
British Museum porte l'indication d'une autre édition de 1824, avec le nom de Londres, 1 vol. in-12 (Brit. Mus. 10,761 aa). 

‘ 

1336. Page 392, in fine, lisez : Edition donnée. 

L'édition de 1848, donnée par M. Surenne, a été pu- bliée à Edimbourg. Réimprimée dans Ja même ville en 1862 (British Museum, 10:60 À, et 10760 a). 

1347: L'Histoire de Charles XI] a été rêm primée en Angle terre en 1854 et cn 1853 (avec: des notes par L. Direy, 1854, in-8o Foreign Classic. British Museum, 12209 b;
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— avec des notes par M. Bertrand, 1855, in-10. Ber- 

trand’s French School Classics. Brir. Mus., 10760 a). 

1380. Histoire de l'Empire de Russie, etc. Nouvelle édition, 

revue, corrigée et suivie de notes par. M. Ventouillac. 

Londres, 1825, 2 tomes in-18 (British Museum, 839. 

. 16). . ie | 

1297. La première édition est de. 1855 (British Museum 

10760 a). . 

1400. Un exemplaire d’une édition du Dictionnaire philoso- 

phique portatif avec le nom de Londres et le millésime 

1764, in-8° de 272 pp., nous a été communiqué par 

M. Raffet. Cet exemplaire provient de la bibliothèque de 

M. Rochebilière. | 

1441. Nous trouvons dans un Catalogue des livres anciens et 

modernes, etc. composant. la bibliothèque du château 

de ***, Paris, Labitte, 1881, in-8°, l'indication d’une édi- 

tion de Candide, s. L, 1759, in-12 de 125 pp. (n° 254 

du Catalogue). Ne faut-il pas lire :215 pp? | 

1442. Candide où l'optimisme, etc. Genève, 1769, in-12 de 

234 pp. et 3 pp. de table non chiff, (Bibliothèque de 

M. Rochebilière). . 

1470. L’'INGÉNU, HISTOIRE VÉRITABLE TIRÉE DES MANUSCRITS DU 

père Quesnez par M. DE VoLTAIRE. Genève (Londres?), 

1767;in:$ de 1v et 132 pp. — Le Huron ou L’INGÉNU. 

Seconne Énrrion. Lausanne, 1767. in-8° de 2 ff. de titre et 

100 pp.— LE MÊME OUVRAGE. Lausanne, 1768, in-12 de. 

93 pp. (Première partie), — de 94 pp. (Seconde partie; 

Collection de M. Rochebilière). . 

1486. L'HOMME AUX QUARANTE écus ou Histoire pe M. ANDRÉ. 

S.J., 1768, in-80 de 95 pp. (Collection de M. Rochebi- 

lière). | | ° 

1492. Une contrefaçon de l'édition princeps de la Princesse 

de Babylone avec le nom de Genève (Londres?) 1768, 

in-8o de 184 pp., fait partie de la collection de M. Roche- 

bilière,
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‘1495: Une autre édition de la Princesse de Babylone avec le - nom de Londres (Amsterdam?), 1568, in-8° de” 1. f. de ‘ titre et 100 pp., fait partie de la collection de M. Roche- bilière. : | 

1529. Romans Er Contes pr VorraREe. À Port-Malo, chez le citoyen Hovius, an III, 4 vol. in-18, figg. (Catalogue des livres anciens et modernes. composant la bibliothèque du' château de ***, Paris, Labitie, 1881, in-8, n° 2544 du . Catalogue). . . 
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